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SEMENCES DE RENOUVEAU 
Je vous adresse ces lignes de ROME... Les Frè· 

res des Ecoles chr611ennea y llennenl leur 3G' 

Chapllre Général, essentiellement une Asse.nblée 
de 120 délégués chargés d 'étudler, lous les dix ans, 
les qutstlons et révisions posées à toul l ' Institut 
par la vie, le monde ol l'Eglise. 

J'al la jolo de m'y lrouver, de porter los lntorro· 
gallons de ceux qui m'ont mandaté, d'endosser 
aussi les responsabilités des orientations et des 
décisions. Celles-cl ne peuvent vous laisser Indiffé­
rents. Los relallons que nous entretenons, comme 
les échangu constants quo le Llkès suscite 6 lon· 
gueur d'année, sont la base de mo recherche el de 
mes réfJexJons. E,nseigna_nts. élèves. parents, an~ 

clens, prêtres el amis, vous en serez par la sulle 
les premiers bénéficiaires. 

Oui, des Interrogations sont posées aux Frères, 
conséquenc&s lnévllables de leur dynamisme el do 
leur loi. 18.000 Frères, dans 80 pays du 9lobe, 
dltlgenl 1.500 écoles groupent près de 750.000 élè· 
vn de tout iges el de lous milieux. Pour l ' en· 
semble de le Congrégation, lo personnel religieux 
a , au cours de ces dix demltres années, augmenté 
globalement de 10 °/o... cependanl que le chiifrc> 
des élèves s'accroit démesurément : en l'espace 
de vingt ens, Il a quasi doublé. Celle surpopulation 
scolaire pèse lourdement t ur les condition• de Ira· 
vaU, l 'équilibra spirituel, disperse parlols les équl· 
pes de vie et d'animation. Surmenage el urgence 
des tàches dépouillent J'éducateur de sa faculté 
à reconnaltrc, évoiller, éduquer les jeunes qui l'en­
lourent. .. 

Dans l'exercice de son métier, sur le terrain où 
Il étall trediUonnellement sécurisé, le Frère ne peut 
éviter les remous el les boumonnemenls de la pé· 
dagogle... L'école esl accusée de former l'homme 
d 'hier pour la société d'aujourd'hui el de demain. 
L'école souffre de la concurrence d'aultes millaux 
formateurs (agences éducaUves, milieux de loisirs ... ) 
Elle risque de se mal situer dans la cité : les 
groupements prolessionnels lui portent peu d'Inté­
rêt et c'est la tentation du repli sur sol. Cette 
contestation, qu' li partage d 'ailleurs avec tous les 
enseignants, le Frère peul, par son appartenance 
â un Institut International et sa disponibilité, la 
rësoudre sans heurts ni temporisation. 

Il lui raut aussi étendre son champ d'apostolat 
aux dimensions du monda. L'Esprit Saint, 1 travers 
les appels de l 'Eglise, lui révèle les espoirs el les 
angoisses des hommes de ce lemps. Monde de la 
puissance de l'homme sur le cosmos, de la mai· 

Irise sur l'espace el Je temps, ce monde rlsqus de 
laire do la nlutSite terrestre la lin dernière dG la 
vie humaine... Prés de ce monde de nantis et de 
riches, surgit un autre d 'analphabétisme, d' Igno­
rance, de misère, du délaissement des jeunes, 
d'absence de Dieu... • Lu peuples de la misère 
Interpellent les peuples de l 'abondance .... Un lns­
lilut International n'a pas besoin d'Interprète pour 
traduire ces appels. Au cœur da cha.que Frère, la 
volx de SI Jean-Baptiste de la Salle monte comme 
aulrelols : • Tous les désordres, turtoul des a rtl· 
sans el des pauvres, viennent ordlnelte!l\enl de ce 
qu' lis ont été abandonnés 6 leur propre conduite 
et très mal élevé~ ' dans leur bas-Age... El comme le 
fruit principal qu'on doit attendre de l 'institution 
des écoles est de prévenir ces désordres et d'en 
empichor les mauvaises suites, on peul alsémont 
juger qu'ella en est l 'Importance el la nécessité •· 
Par fidélité • leur Fondateur, les Frères se dlspo· 
seront à porter l'Evangile aux pauvres, par le cou­
rage des abandons d'Institutions pérlm<les et l'au­
dace de créations millionnaires. 

Il ne sullll pas de s'lnt.erroger sur les œuvras. 
Les meilleures adaptations aux exigences de notre 
lemps ne produiront leurs ellels qu'animées par 
une rénovation spirituelle. A la suite du Concile , 
le Fr6re, autant que le chrétien, se doit de définir 
aujourd'hui ce qu 'li est et ce qu'li faiL L' lnalllul 
doit toul mettre en œuvre pour aider chacun dans 
son cheminement personnEl. C'est au Chapitre à 
promouvoir ce renouveau en proclamant les riches­
ses et les valeurs du laicet consac_. : le Frôre 
est un lalc qui explicite sa consécration baptis­
male en se donnant, au sein d 'une COIT1JTIUnauté 
essentiellement apostolique, au service du Royau· 
me, lravanlanl à la libération et à la sanct.ilicallon 
des jeunes. 

.•• 
Finalité apostolique de l'lnsUtut, spiritualité et 

règles de vie, mission spécifique de l 'Ecole chré­
Uenne, priorité à l 'enlance populaire, sont les 
au jets lmportanta sur lesquela 1 'A.ssembléo élabo· 
rera une doctrine el des directives. Sa première 
lâche est de laire naitre des hommes el des com­
munautés apostoliques qui pourront animer des 
œuvres vivantes. L'Eglise, les paroisses, les jeunes, 
loura collaborateurs bénéficieront eneulte de leur 
elllcacllé et de leur rayonnement. 

Frère François KERDONCUF, 
Directeur. 

Organisation des études 1967· 68 
Les 1.486 élèves entrés au Likès cette année SCO· 

ln ire se répanissent ninsi : 

n) 715 au Premier Cycle d'Oo·lentntlon (classes de 
6• à 3') comprennnt les sections classique et moderne. 

Au nive•u des 4' et 3', tous les élèves de la section 
moderne bénéficient d'une initiation à la technologie 
et au dessin ; si cet enseillJlement permet de déceler 
les aptitudes du gnrçon. il n'oriente pas né<:cSSIIire­
mono ven; les classes techniques. Celles-ci ne peuvent 
exister qu'au nlvenu de ln Seconde. 

b) 771 au Second Cycle. 
648 élèves sont nu Second Cycle long : trois années 

d'études à prédominance littéraire, scïe,nùüque ou 
technique préparont nu>e BaccalnuréaiS A, 8, C. 0, 
T, nux Brevets et 8nceJllaur6ms <.le Tech niciens. 

123 sont au Second Cycle couo·t de type technique 
industriel, préparant en deux ans diverses qualific~­
lions professionnelles en Fabrication Mécanique et 
Electro-mécanique. Les écoles Le Likès et Saint· 
Charles se sont ossocfées pour l 'orjlanismion de ce 
Cycle ouvert depuis septembre 1965. 

STATISTIQUE DES RÉSULTATS 
DU LIKËS AUX EXAMENS OFFICIELS 

1967 

llACCALAURËAT - Présentés: 148 
Reçus: lOS 

1 mention BIEN 
25 menl ions ASSEZ BIEN 

BREVET D E TECHNI CJEN : 

R~sulw1s par t'lasse ' 

Présentés : 44 
Reçus: 29 

Sciences Expérimentales 1 : 23 sur 26 
Sciences Expérimentales 2: 19 sur 26 
Technique et Economie: 19 sur 27 
Matbémnt. Elémentaires: 23 sur 33 
Mathémat . et Technique ; 2 1 sur 36 
Rrevet de Technicien Elec-

trotechnicien : 17 sur 25 
llrevet de Technicien de 

Construction Mécanique: 12 sur 19 

70,9 % 

65,9% 

88,46% 
73,08 % 
70,37 % 
69,69% 
58,33% 

68 % 

63,16 % 

lf:usemf:ol~ des rt"·cès des Classes Terminales: 
134 sur 192 69,79% 

Suuisrique.f d'en.temble de f Acttdimie de 
6.992 bacheliers sur 12.122 candidats 
Philosophie: 3.085 succès 
Sciences Expérimentales: 2.463 sucds 
Te<:hniquc ct Economie: 96 sucds 
Malhémat. Elémentaires: 1.0 15 succès 
Mathématiques et Technique : 3 33 succès 

Rennes: 
57,6 % 
57,6% 
58,8% 
54,8% 
56 % 
56 % 



2 LE LIKES 
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Gwénaël Bonthonneau, Quimper. 
François Boss~ •·d, Quim!l<'r. 
Serge Brunquet, Quimper. 
Thierry Olbourcün, Quimper. 
Mathieu Cariou, Lennon. 
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Robert Carlo, Guidel (56). 
Jean· Yves Cortès, Quim!l<'r . 
l'lorre Co~uer, Coray. 

BACCALAURÉAT 

Série Scie nces Expérime nta les 

Ansquer Am1and, Pou ldreuzic. 
Bacon Gérard, Quimper. 
Balul Pierre (A.B.), Bellc·De-en-Mer (56). 
Blonz Jérôme, Plouescat. 
Bonthonneau Ronan, Quimper. 
Hourglnn Roland (A.B.), Quimper. 
nouric Christian (B.), Quimper. 
Urisson Christian, Concarneau. 
Caër Jean-Paul, Plabennec. 
Caignec Louis, Guidel (S6). 
Chambre Michel, Le Cbcsnny (78). 
Coat Louis, Plo unéventer. 
De Montfort Philippe, Malestroi t (56). 
Entem Alain, Quimper. 
Feunteun André. Quimper. 
Flécher Jean, Pont-Aven. 
(;argam Patrick, Kernével. 
Guillotin Joël (A.B.), La Roche-Bernard (56). 
Guillo u Rémy, Saint-Goazec. 
Hascoët Armand, P lonéour-Lanvern. 
Hémon Alain, Briec-de-J'Odet. 
Hémon Jean-Pierre, Quimper. 
Hénall' Jean-Yvel (A.B.), Quimper. 
Kéravec Robert, Peumerit. 
J<ervarec André, Douarnenez. 
Le Berre Ronan, Douarnenez. 
Le Brun fhierry, Le Guilvinec. 
Le Corre Hervé, Landrévarzec. 
Le Fu•· Jean-Yves (A.B.), Quim perlé. 
Le Gall Dominique, Bannalec. 
Le Pape Jean (A.B.), Quimper. 
Merdy Jean-Piene, Quimper. 
Norve:t Pierre (A. B.), Guiscriff (56). 
Oll ivier Jean (A.B.), Concarneau. 
Perrnmflnl Michel, Quimper. 
Philippe Bernard (A.B.), Plogonnec. 
Pierre Philippe (A.B.), Vannes (56). 
Porhel Bernard, Plo uescat. 
Pouchanl Albert, Cléder. 
Quclvcn Gérard, Melgven. 
Sn lalln Froncis (A. B.), Scaër. 
Sylvestre Fronçais (A.B.), Guiscriff (56). 

Sé rie Ma thématiques Elémentai res 

Hesco nd Jean-François (A.B.), Gourlizon. 
Cosquer Jacques, Coray. 
Duclos Gérard (A.B.), Pluméliau (56). 
Flochlay AJbert, Plogaslc.I-Sai nt-Germain. 
Goalic André, Quimper. 
Gourlny Albert, Brice-de-l'Odet. 
Guyon Pierre (A.B.), Pont-Aven. 
Herlédnn Jean-René, Trégunc. 
l.astennet Michel, Plonéis. 
Le Goff Hervé, Quimper. 
Le Meur Jacques, Fouesnant. 
Le Roy Yves, Brie.:-de-I'Odet. 
Lou·sounrn Clnudc (A.B.), Pont-I'Abb6. 
Maguel Pierre-Henri, Quimper. 
Mayet Jean, Saint-Brieuc (22). 
Mo~ lic Yves, Plouhinec. 
Morvan Michel. Lesneven. 
Mot•rlet Vnlny, Quimper. 
Piriou Jean-Yves, Quimper. 
Ouillien Jean-Yves (A.B.), Plogonnec. 
Rospars Joseph (A.B.), Gouézec. 
Scouarnec Henri (A.B.), Le Guilvinec. 
Uguen François, Kellouan. 

Sé rie Ma thé mat iq ues e t T echnique 

Canévet Emile, P lonéour-Lanvern. 
Daoudal Yves, Pont-Aven. 
De lbès M ichel, Go11 rin (56). 
Guichaoun Jean-Luc, Pouldrcu:cic. 
Guilloux Joseph, Lorient (56). 
Jourdra in Thierry, Rosporden. 
Laurent Gérard, Quimper. 

Le .Berre Hervé, Plonéour-Lanvern. 
Le Bcuze Albert, Ergué-Gabéric. 
Le Bou1don René, Landudec. 
Le Du Jacques, Trégunc. 
Le Gnll Jean, Douarnenez. 
Le Guyader Michel (A.B.). Meslan (56). 
Le Quéré Paul, Plouhinec (56). 
Le J\.oy Denis, Briec-de-l'Odet. 
Liron Michel, Vannes (56). 
Péron François. Lanricc-Concarneau. 
Poupon Roger, Landrévnnec. 
Salomon Yvan. Vannes (56). 
Sell in Pierre, Quimper. 
Tangu y Jean-Alnin (A.B.), Scaër. 

Sé rie Te chnique - Econom ie 

Cabillic Gérard, Quintper. 
Cozien Jean-Yves, Lennon. 
Daniélou Alain, Ro'pordcn. 
Guerrot Hubert, Quimper. 
Guicbooun Mnurice, Douarnenez.. 
(iuiilou Georges (A.B.), Saint-Yvi. 
Kernaléguen Hervé, Landudal. 
Kernéis Pierre (A.B.), Trégourcz. 
Kervella André, Plougastel-Daoulas. 
le Cornee Loïc, Rennes (35). 
lehec René (A.II .), Riec·s••r· Bclon. 
Le Lnn Jc~n-Paul (A.B.), Meslan (S6). 
Le M enn Roger, Quimper. 
Le Moal Jean, Loqueffret. 
Néd~lec Daniel. Le Guilvinec. 
Rannou Jean, l.opércc. 
Scouarnec André, Quimper. 
Stéphan Pascal, Tre(fiagat. 
1 oullec Jacques, Brest 

BREVET D' ETUDES 
DU PREMIER CYCLE 

Oidie•· Allain, Quimper. 
Mie! cl Allnln, T•·égourez. 
Je3n·Ciaude Ancel, Le Guilvinec. 
Corentin Autret, Landrévanec. 
Gérard Bellégo, Ploémel (56). 
Michel Bernard, Sa[i (Moroc), 
Albert Bolzcr, Landudec. 

Benoit de Couosnonjlle, Quimpe•'· 
Alain Cozien, Pleyben. 
Christian Delorme, Quimper. 
Didier Orouglazet, Riec-sur-Belon. 
Jean-Raymond Dugor, Auray (56). 
Yves El~. Ch6tenuneuf-du·Fuou. 
Dominique Evrard, Quimper. 
Christian f'agon, BresL 
Philippe faguet, Dinard (35). 
Ch1 isti:m Fl~cher, Rice·sur-Belon. 
O:tniel Floch, Quimper. 
Christian Flochluy, Douarnenez. 
BI'Uno Garnier, La Roche·Bernard (56). 
Christian Gtoaguen, Mahalon. 
Robert Gouriten, Plogonnec. 
Jean-Yves Grall , Guiscri{f (56). 
Gé•·ard Guéguen, Guimiliau. 
Jncqucs Quiliou, Fouesnant. 
Yves-Marie Guillou. Pleyben. 
Hervé Herry, Ergué-G<~béric. 
Louis Huiban, Le Saint (56). 
More Jésou, Quimper. 
JJcques Joncour, Qu.mper. 
Chrls1ophe Kersourlay, EJiinn1. 
Mlct.ei Kermt~bon, PloémeUJ' (56). 
Daniel Kernoléguen, Landrévarzcc. 
Paul Laurent. Quimper. 
Jcan·Charlcs Lautridou. l'logastei-Saint-GermJi 1. 

Guy Le Berre, Plonéis. 
Jean· Yves Le Berre, Pont-Avon. 
Joël Le Beuze, Bannalec. 
Serge Le Bigol, Guilljgomarc'h. 
Jean-Luc Le Blévec, Quimper. 
Alain Le Cone, Quimper. 
Jeun· Yves Le Dilhu!dy, Le Fuouat (56). 
J e~n· Yves Le Foll, Plomodiern. 
Jean Le G:.ll, Rosporden. 
Hubcn Le Poupon, Quimper. 
Pierre-Yves Le Quér~. Plouh inec (56). 
l't.ilippe Lerondeau, Trégunc. 
Jenn-Y,·es Le Séoc'h, landrévnrtcc:. 
l'hilipt>e Le Tendre, Conc1rneau. 
Louis lorch, Quimper. 
Maurice lory, Saint-Brieuc (22). 
Jenn-Frnnçois Lucas. Bordeaux (33). 
Jean-Jacques lumeau, Quimper. 
Yves Mahé, Saint-Dolay (56). 
René M~rehond, Landrévnrzec. 
Michel Mazé, Scallr. 
Gérard Mnzo, Audierne. 
Alain Mévellec, Rosporden. 
Jean-Claude Mévelle<:, Leuhnn. 
Jenn·Yves Moolic, Mnholon. 

Le Frbre Robert JOUAN no~t~J quittera daru quolquos somoines pour sufvf'e un stogo de •lx mois 
ou Centre de Postorolo ScoloJrc d*Athi.s-Mons. 

l es Uké.siens lui Séront porticuUèré.mcnt reconnoi:sso:nts d'a voir ~ en 1967 un Club de Ping-Pong t'rès o d if. 
Cilché • Ouest-Fronce • 



Yvoonlck Moode;ucr, Quimper. 
Pierre Monfort, Quimper. 
Jenn·l..uc Monot, Le Huelgoat. 
Xavier Mourraln, Lorient (56). 
Dominique Nguyen, Lorient (56). 
Jean Noble!, La Roche·Bernard (56). 
Pierre Pabœuf, Questembert (56). 
Dominic]ue PcJIIiel, Lnndtévar.u:c. 
G~rard Pennnnm, Quimper . 
Patrick Péron, Riec·sur·Beloo. 
Maurice Philippe, Langolen. 
Jean·Pierre Poriel, Quimper. 
Albin Poupon, Quimper. 
Luc Poupon, Quimper. 
Alajn Quéau, GucngC•t. 
Bernard Quelven, Ergué-Gabéric. 
Claude Qutveo, Plouay (56). 
Yves Quiniou , Quimper. 
René Rannou, Quimper. 
Jean-Poul R iou, Melgven. 
Christian Robin, Querrien. 
René R ocuet, Saint-Evarzec. 
Jean Ruseff, Larmor-Plage (56). 
Roger Srutcéau, Keroével. 
l..ouls Sioer, Quimper. 
Dominique Sinquin, Pom-Aven. 
Benoit Tanguy, Pont-l'Abbé. 
NoèU Toulemonl. Pluguffan. 
Bernard Toulgoal, Névez. 
José Treujou, Coray. 
Jean-Pierre Tromeur, Snint-Thois. 
Pierre Vern, Plouédern. 
André Yno, Quimper. 

BREVET DE TECHNICIEN 

Section El~ctrfclré 
Bernard Audk, Quimper. 
Alain Cortet, Lorient (56). 
Michel Courtois, Le Faou. 
Louis Dorval, Quimper. 
André Durand, Loctudy, 
Jean-Claude Guyader, Mahalon. 
Bernard Hénaff, Quimper. 
Michel Hel'\16, Concarneau. 

LE LIKËS 3 

ASSEMBLeE G(NtltALE 1967 DE l PARENTS D'ELlVES DU LIKts 
Une motlnû- d'6tude sut lo thème : • Le Lik6slen et lo . fo1. ehr6tionnc •· ClictM • Le T6Mgramme • 

Jean-Claude Jéséquel, Ergué-Gnbéric. 
Marcel Keraourlay, Ereu6-Gabéric. 
Joseph J...e Gall, Douarnenez. 
Edmond Le Grand, Langolen. 
Jean-Ren~ Le Nir, Langolen. 
Xavier Pennanéacb, Plonévez-Porzay. 
Jenn·Clnude Pélillon, Quimper. 
André Simon, Lorient (56). 
Michel To.rlllec, Camaret. 

Stctiot: Mécanique 
Pierre Fomier, Quimper. 
Fmnço·s Gorrec, Pont·I'Abbé. 
Clnudc Hosliou, E lven (56). 
Yves J...e 8reton, Quimper. 
Daniel Le Carre, Quimper. 
AJain Lo:taehmeur, Douarnenez. 
Yves Lucas, Uchiag:u. 
Lo'ic Mazé, Henvic. 
Jenn-Pnul Prima, Lorient (56). 
Jeon-Pierre Qu~merc'h, Plounéour-MéneL 
Mic~el Thomas. Meslan (56). 
Ronan Treussler, Concarneau. 

CERTIFICAT D'APTITUDE 
PROFESSIONNELLE 

MtcalllciM.v en Mlco111gu- Ginirale 
Roger Béréhouo, Pluguffan. 
Pierre Bettholom, Elliom. 
Roger Bordicc, Pluguffan. 
Pierre Bourdon, Quimper. 
Pierre Coadout, Saint-Nic. 
Roger Dréau, Quimper. 
Michel Gallo, LocunoM. 
Alrred Jeanoès, Saint-Evarzec. 
François Le Bras, Quimper. 
Yann Le Goff, Rostrenen (21.}. 
Lo'ic Lumeau, Quimper. 
Joseph Mao, Langolen. 
Ars~ne Marc, Eraué-Gabérie. 
Jean-Michel M6nez, Lanvéoe. 
Jean-Louis Nédélec, Quimper. 
Alain Philippe, Quimper. 

Hervé Philippe, Langolen. 
Jenn-Miehel Rnnnou, Quimper. 
Yves TouJleJon, Goudelin (22). 
Alain Tymen, Quimper. 

Monteur ElecJricicu 
Emile Rannou, Plon6vcz-du-Faou. 

Electromlcanicl•ns (nncien réaimc) 
René Bolloré, Quimper. 
Jean-Claude Campion, La ngolen. 
P ~trick Jaeq, QuiMpér. 
Yves Kemaléguen, Briec-de-l'Odet. 
Jenn Le Co:t, J' lon~is. 
J'nul L'Hosris, Landeleau. 
Roben Morvan, Loqueffret. 
André Riou, Ergu~abéric. 
Hervé Tallec, Névez. 
Joseph Trellu, Lnndrévarzec. 

Dcrultlâlf!urs en Constru,·tlou M~ccmlqu~ 
Michel Delbès, Gourin (56). 
André l:lenry, Quimper. 
Jean-Claude Jéséquel, Ergué-Gabéric. 
René Le Bourdon, Landudec. 
Mnurice Le Gall, Quéven (S6). 
LoTe J...e Polotec, Quimper. 
Yves l..ueas, LéchiagaL 
François Péron. Lanriee. 
Jean-René Trellu, Plogonnec. 

Bretons au Chapitre Général des Frères 
à Rome 

Deux capitulanls: Fr~re Bernard M irian, Visiteur 
de Bretagne (ancien chef de division du Likès). 
Frère François Kerdoncuf, D irecteur du Likès 
(ancien professeur du Likès). 

Un observateur: Frère Pierre Baron, Visiteur 
d'Afrique du Nord (ancien chef de division du 
Lil:ès). 

Un traducteur: Prère Herv6 Danli/ou, Directeur 
du Centre de Pastorale Scolaire d'Athis-Mons 
(ancien élève et ancien professeur du Likès). 



4 LE LIK€5 

Le Likès en vacances 
Au f.l des sessions. 

Pnvé de •a population scolaire, le l..ikh a 
connu n~unmoins au cours clcs mois d'é~ l'ani­
mation des sessions ou des groupes de passage. 
Les locaux les plus modernes de l'école accueil­
laient ces activités ct l'on peut dire que raudito­
rium comme la bibliothèque du ~ond cycle 
ont désormais acquis leurs lettres de noblesse 
dans la vie culturelle do Quimper et du départe­
ment. 

A la mi-juillet, une première session rassem­
blllll des rrhes des Ecoles Chré tienn~ de toute 
ln Frnnce, nnimntetu-s de groupes de recherche 
1 pi rituelle et pédagogique. Le 21 juillet, 1'6cole 
hébergeai! pour deux semaines 25 apprentis 
munichois, hôtes de ln Chambre des Métiers du 
Finistère. Comme chaque été, les Grandes Fêtes 
de Cornouaille nous demandaient de loger quel· 
ques groupes folkloriques. Ou 3 1 noOt au 4 sep· 
tembrc. nnlmée par Sœur René Benjamin et le 
Père André Bouler. ln session c L'enrnnce de 
l'art • s'adressa à l 50 éducateurs ct éducatrice• 
venus de 26 départements ; des conférences ac 
pédagogie artistique. des séances de travail avec 
exercices pratiques, des clas~ réelles avec le 
concours de Jeunes dC$sinant au milleu de la 
•ession, des expositions de peintures d'enfant" 
une initiation Il la peinture moderne accompa­
gnée de projection de diapositives. toute une 
judicieuse o~anisation fit de ces journées une 
parfaite ûussiet. 

Pl us nu<t~re mois non moins profitables furent 
le-s deux dernières session< : des journées d 'études 
sur la catéch~ actuelle des enfants ct des 
adolescents et une rencontre de professeurs de 
mathémntiques du premier cycle de l'Enseigne­
ment Catholique du Finist~re 

A pnrtir de 13 mi-septembre, ce fut nu tour 
des professeurs du Lik~ de se retrouver par 
discipline pour mettre au point méthodes et pro­
~ranlmes de J'année scolaire. Responsable de 
l'Enseignement Religieux du diocèse, M. l'abbé 
Puluhcn ll!ur fit deux conférence~ fort appréciées 
•ur l'1o rt des rel,otlons éducatives; plus que 
iamais, l'ouverture nux jeunes est requise de qui 
prétend a•sumer pleinement ses re-'ponsabilités 
d'éducateuo· ; ;'ère d'un enseïancment dogmatiq ue. 
imposé d'autorité sans recherche et adhbion pcr­
~onncllcs, est définitivement révohae. 

Un quadruple jubilé de vie religie use. 

lit un délicat éloge des quatre jubilaires. Parmi 
les convivn, dont le nombre dépassait la cen· 
taine, on remarquaat près du Fr~re François 
Kerdoncuf, directeur du Lik~s. quatre anciens 
dire<:teuro de notre école : les Frères Yves te 
Gallic, Laurent Le Guellec, Eugène Le Viavant 
ct françois le Bail (actuel pro-directeur). C'est 
seulement par la pensée que le Frère Louis Pu· 
rene participail Il $8 fètc jubilaire de Quimper : 
il était retenu Il l'Institut P~dngogiquc de Sika~•o 
IMali) où il enseigne depuis 1966. 

T ravaux. 

Précédant de quelques jours Je départ en vu­
canees des élèves, pelleteuses, camions et bull­
dozers envahissaient la cour de première division 
et les environs de la ferme. Le J" juillet, celle· 
ci disparai salt sous l'assaut des démolisseurs : 
une page de l'h istoire du Ukès. à ses d~buts sim­
ple école d'agriculture. achevait d'etre tournée ... 
Mais pourquoi ces niveaux a·eetili6s, ces arbres 
rbattus et tant de terre remu6e ? A la rentrée 
de septembre et au long des prochains mois, deux 

grands projets maintes fois mentionnés vont com­
mencer l prendre corps. 

C'est d'oboa·d la construction d'une nouvdle 
-alle omni-sports. Exiguë. l'actuelle est ma.l adap­
t~e aux besoins de l.SOO élèves ayant chacun 
deux heures de culture physique par semaine et 
s'affrontant dans les compétitions les plus diver­
•cs. Lç, plans ont été dressé> par M. René 
Snlvert. architecte de nos ~ntes modernisations 
Olns un bâtiment de SS mètres sur 36 qui s'élè 
vera p~; du stade d'éducation physique, entre le 
Likès et l'école St-Charles, il est prévu un certain 
no~1bre dïn•tallatoons répondant à des conditions 
de travail moderne. 

D'abord 111 salle de sport proprement dite de 
44 mhres de longueur sur 24 de largeur, servant 
:tu hand-ball et au basket-bal! ; ses dimensions 
permettront de disposer des gradins pour les 
compétitions. S'y ajouteron t une salle de mtoscu­
lation ct d'ngrès, une salle réserv~e à l'cnselsne· 
men1 du judo, trois salles polyvalentes qui seront 
u tilisées pour les jeux sportifs. Bien entendu. 
l'en C'llbie comporte douches, vestiaires, bureaux 
des profe3Seu rs et, d'autre part, le sous-sol est 
con~u pom· être éventuellement nménop.é en fonc­
tion d~ besoins qul o;e mnnl(e~teront. 

Le s.:c~nd projet concerne les ateliers. secteur 
cr•i a toujours retenu l'attention des directeurs 
r ·•cc~ssifs du Likès. l'école ayant eu pendant des 
décz~nin une structure uniquement basée sur 

Une cia'Constnnce solennelle a ramené dans nos 
muas le Frère Clodoald llcngloan, ancien <lirec­
tcur du tikè< 1933· 1940 et 1954-1956. Le 24 
aoùt. c\~lnit le jubilé de cinquante ans de vie 
~ligieuse de quatre Frères bretons : Vincent 
Corvee, Jenn Autrct, Jean Le Doaré, Louis Pu­
rène. le'l trois derniers étant professeurs ou anciens 
Jlrofesseul"'l du Likès. te Frëre Clodoald présidait 
ln JOUrnée conjointement avec le Frh-e Visi­
teur Bel'llnrd Mérian ; au cours du banquet, il 

Lu te"onemonts do to cour cfo ,,..,_.~,. Ofvltlo" pt4porotolrn o f"•x t•nslon «t o lo modornbotion du o tellors 
Ok:hf • Ouest .france • 
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l'enseignement professionnel. Jnadaptés et vétus­
tes, les locaux nctuoh exigent d'~tre a.gmndis et 
modernisés. La démolition de l'ancienne sa li~ 
des sports permellra ces transformations. Prolon­
(!és sur 50 mètres en longueur, c'est d'une su rf ace 
de 2.000 mètres cru·rés que les ateliers vont être 
augmentés. Ainsi, le parc machines sera agencé 
de manière plus rationnelle. Sur le pourtour, des 
~llcb 1·6pondront aux besoins de l'enseignement 
technique moderne: laboratoires spécialisés (mé­
rrologie, automatisme), falles de dessin et de tech­
nologie, bibliothèque technique. 

La mise en place d'un tel équipement revêt une 
importance particu lière nu moment où entrent 
en npplicution les dispositions ministérielles toutes 
récentes créant le baccalauréat de technicien, 
diplôme préparant notamment les élèves à entrer 
dans le; instituts universitaires de technologie. 

Nominotions. 

LE LIKËS 

La fln de l'été est wuvem l'hel1re des nomina­
tions et des séparations. Une fois encore, le 
Frère Visiteur a confié des responsabilités de 
direction li des Frè1·es du Likès. C'est d'abord le 
Frère Jean Le Ooar6, notre 6conome comptable, 
qui redevient directeur de la Maison de Retraite 
de Kérozer, à Saint-Avé ; ainsi. son troisième 
réjour parrnj nous n'au1·a duré qu'une seule année 
scolaire. Après 14 années d'économat ct 1-l­
unnécs de dircctornt, les Supérieurs lui confient 
ln dé licate mission d'adoucir ct d'agr6mcnter les 
iours rinissants de ceux qui ont ét~ usés par 
la vie et le t:ravail des écolt's. Les Frères âgés ei 
les malades seront heureux d'être écoutés par un 
cœur accucilhtni qui c-onnaît le secret du mot 
ai:nnblc cl du sourh·c compréhensif. 

[lèves et porent-s en pleines tr-onsodions de fo • foi re oux livres • · Cliché • OuesJ·Fronce • 

Le Frère Joseph Morvnn nous a éga lement 
quittés. Son séjour à l'Ecole paroissiale Saint· 
Corentin et ses huit année> d'enseignement au 
Likès en avait fa it un vrai Quimpérois. Le voici 
directeur de l'Ecole Sainte-Barbe du Faouët ; il 
saurl• y déployer à la fois ln compétence pédago­
gique qu'on lui connaissait comme professeur 
d'anglais et cette affabiJjté dans les relations q ui 
en firent, ces dernières années, Je directeur des 
sport1 idéal tant pour les professeurs que pour 
les élèves. 

M. t'obb4 Mourlco GAOHAC'H 

Détaché par Monseigneur l'Evêque à l'aumô­
nerie militaire, M. l'abbé Mat1rice Gaonac'b est 
affecté depuis fin septembre à lo Base Aérona­
vale de Landivisiau. Nos regrets ct notre recon­
nnis•ance raccompagnent dans ce nouvel aposto­
lat. Il fut, à titre de professeur d'espagnol, l'un 
des pionniers d'un début de collaboration péda­
gogique entre le collège St-Yves de Quimper et 

le Ukès. Après un stage à Lyon, 1l ln direction 
de l'Œuvre d'Orient, il avait été nommé au mônier 
du J uvénat de Kérivoal nouvellement fondé : il 
~tjouta à ccuc fonction l'enseignement des lettres 
dMs quelque$ clas.'>CS de notre Second Cycle. 
Curieux autant que cultivé, M. J'abbé Gnonac'h 
alliait le goOt des voyages à une profonde con· 
naissanœ- de la langue et des traditions bre tonnes; 
aussi sa conversation puisrJt-elle sa richesse et 
son intérêr dans les mille d~tails de notre folklore 
comme dans lc1 souvenirs d'excursions en Scan­
di navie, dans les pays méditerranéen~. au Proche­
Orient ou en Amérique. Une telle expérience fut 
1nise c~t ~té au service de ses compatriotes de la 
région de Coray et de Gourin: il a conduit à 
l'Exposition de Montréal un groupe de quarante 
Bretons ct Bretonnes qui allaient retrouver au 
Canada des membres de leur parenté émigrés. 

L11 Comm1mau té des Religieuses du Likès n 
vu partir S<rur Mélanie, nommée ù l'Ecole Sainte­
Anne du Guilvinec: pendant neuf ans, elle 
apporta les mi lle secrets de son dévouement aux 
serv ices de la lingerie où elle secondai t Sœur 
Eli~abclh. A la sacristie, Il l'orllce de la cuisine 
comme au·si à la lingerie, nous avions pu appré­
cier depuis deux ans toutes les qualités de S<rur 
Emmanuelle: la Maison des Religieuses de Poul­
goazec est devenu en septembre le nouveau 
champ de ses activités. Toutes deux ont été rem· 
placées pnr Sœur Paul Timothée, Religieuse de 
l'Hôpital Kerampuil de Carha ix, à qui nous sou­
haiton' une rapide adaptation, suivie d"un long 
et heureux séjour au service de notre école. 

C EN T RE 
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Le s offo ires s ont les affai res. 

Comme la chute des feuilles, comme le d~part 
des hirondelles, la foire aux livres annonce irré· 
médiablemenl la lin des beaux jours. Dans la 
matinée du 28 septembre, l'animation ne cesse 
d'olier croissant le long des couloirs du Premier 
Cycle ; les salles de classe ont aba ndonné leur 
aspect habitue l pour se transformer en étal de 
boquinistes. Les transactions ,;e déroulent dans 
t'ambiance tout à fait habituelle à ce genre de 
manifestation commercia le. Les uns agissent avec 
aisance. courent d'un groupe à l'Mitre, n'h6sitnnt 
ps' à proposer leur stock à haute cl intelligible 
voix, bref. se comportant en véritables agioteurs 
à rouvenure des cours de la bourse. Quant aux 
timides. aux novices, aux hésilan", ils se tjcn­
ncnt fllrt ~ngemcnt assis au début. une pile de 
livres devant eux nllendant un hypothétique client. 

C'est d'ailleurs pour régulariser cet état de 
chose que les membre$ de I'A.P.E.L. du Liltès 
avaient cette année augmenté le nombre des res-· 
pon•ablcs q ui assuraient le bon déroulement des 
opérations. en veillant à cc que personne ne fOt 
16sé ; les prix maximum étaient affichés dans 
chaque salle de classe, les réductions éventuelles 
restant à déballre entre les intéressés. 

Grâce Îl ces nouvelles dispositions, la vente 
s'est déroulée avec plus de rapidité et .J 'efficacité 
que l'an passé. à ln grande sntisfnct ion des béné­
ficiaires qui, le soir meme pour les internes, el le 
lendemain pour l'ensemble de l'école, entraient 
courageusement dans leur nouvelle année scolaire. 
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6 LE LIK~S 

L'opinion publique et l'école libre 
Trb sou•tnt, l'opinion publique est mise en nvant 

pour essa)"ef de justifier telle ou telle attitude person­
ndle ou partisone contre I"Ecole Libre. et cont re 
toute pnrtk:ipotion ou aide de l'Etat l sa vie. 

Combien de fois - et encore tout t&:cmment -
le ~losnn : • A kole t>Ublique, fonds publics; à kole 
privée, fonds privé.\ • n'a·t-il pas tt t clnironn6 pur 
certains 7 

Il étnit donc intéressant de connoît re ln r~sonnnce 
de ce qlogun nnti-démoerutique et de savoir ce que 
pen,nicnt lt:11 FrUIIçni\ au sujet de l'nide de I' Etnt 
.1 l'Ecole l.ibre qui est b~n un SERVICF PRIVB 
D'INT€RH NATIONAL 

Plusk-urs t'llquétts ont ité foires à C'~ su~t. 

A • l'REfoUtRE ENQUt:TE : 

~ F.dnlons de M inuot d'octobre 1966 ont publi6 
un livre ontotulé . • Les familles poltllqut'\ d'aujour­
d'hui en France •· 

L'~nalyse prbcntœ •bns cc lovre est fondœ, ainsi 
<JUe le rapporte cet ouvr.ll\e. sur plus~un enquêtes 
menées sdoo les métbocln habituelles A ce lltnre 
d'études. 

Les enquéte~ot·s ont interroa6 un 6chantfllonnap: 
~cientiliquement t t.1bli de ln r><>llulntion frnnçnise pour 
savoir, entre autres cho;;es, cc que l'on pensait de 
l'opinion suivante: 

• Ou devrafr SllfJpdm•r rllldl! 01/lt lcolu lib• as • 

Le rt:lultot »loba i de cette consullatfon s'~tablh 
comme suit : 

e 20 % des électeurs se liOnt dots d'occord pour 
cene suppression. 

e 64 '-" des élect~urs se sont diiS P3S d'accord. 
• 16 * des électeurs ~ sont dits Pns opinion. 
lA •enttlotion des rl!pooses, •ui.ant les opinions 

polatiqut>. donne les ~ultnts suivants uprim& en 
pourcentages pour ch:>que cDtésorie: 

APPARTENANCE I'OLITIQUE 

Ex~rême Ouuche 
Gauche modét·éc 

L 'accoo·d pour la sup· 
pres~ inn ........ .. 63 31 

Pas d'nccord pour 1 ~ 

•uppresslon ....... 3) 54 
Sans opinion ....... . 4 IS 

8 . · DfiUXItME ENQUeTE : 

Oc son .-ôté, la S.O.F.R.E.S. a interroaé l'opinoon 
<ur l'aode Onanc~re aux Ecoles Lobre<. 

Ln S.O.F R.E.S. est un LDSIItut d'opinion publique. 
Elle est une filiale de la Compagnie d'6tudes de 
m:uhématique~o appliquœs. Ses prona!'tk:s en 1966, 
lors de l'élection JHésidentielle, l'on t mille en vedene. 

Centre 
Droite ExtrEme 1 Sons apptll'le-
modéo·~e Droite nunce politiqu~ 

15 8 12 

1 

10% 

74 82 82 64 '11> 
Il 10 6 26 ')(, 

Voici les conclus.ions publ~es d:ms • Actualités -
'iond~ S.O.I'.R.E.S • d'octobre 1966 : 

e Les 2 3 des FrnllÇll ll sont pour l'nide finan­
ciète aux écoles libres. Un quart estiment, de 
plus, que cette nide dcvrail étre augmentée. 

e 14 'lb seulement en souhnitent ln suppression. 
e 22 'lb ..ont sAns opinion. 

L'l ventilntion par FAMILLE CONFESSIONNELLE a donné les t~sultots ci·des<ous: 

QUESTION POSéE UPONSES 
··- ---

l Penset-vous <eue l'aide 
Auttment6c Maintenue Diminuée Supprimée S3ns opinion llnancièoe de l'Etat nux telle quelle 

Ecoles Libre. doit être 

ENSEMBLE 100 28 l 34 

1 
2 14 22 -- - - - 1 

Catholiques pr1tiqunn11 100 39 37 - 3 21 
CathollquM peu prnti· 

quants .••..•... . •• 100 17 48 2 7 21 
Catholiques non prnti· 

qunnrs .......... .. 100 23 28 2 23 24 
"ppnrtenunce à d'nu-

" c' rullalon' •• . . .. 100 26 23 6 2S 20 
~~ns ··ella lon ..•.... .. 100 18 19 1 48 14 

Ont des enfants 
ft l' Ecole Ltbre .•.... 100 61 35 - 1 3 
En ont eu ..•.••... . . 100 46 34 - 4 16 
F.n ont ~ l'lcole pu-
bliquc .......... .... 100 22 33 4 17 24 
Autres ........... .. . 100 24 . 34 J 17 24 

( . • THOISJtME ENQUtTE : 

DM' le n ' 1.116 de décembre 1966, ln • Vie Ca­
tholique ll l ustr~e • publie sous le thre • Comment b 
Foi est-elle trnnsmise aux François • le< résultnlS de 
l'enquete ~ laquelle, avec le concours de I' I.F.O.P .. 
elle s'est livrée. 

Nous ne •n urlons trop en recomrnnnder lo lecture 
cnr elle est 11 è< tnstructive. N ous rearettons de ne 
tlou•otr la reproduire en enti~r et de devotr nou• 
hort~r Il en citer quelques résuh"ts: 

Pt~m~rr conJtDIDtiOII : 

79" do. Fronçais se d6c1Mcnt cotholiqUC"' 
2 'il son: protestants. 
2" sont d'outres relitions. 

10" sont ~nns religion. 
7 % ne snven1 pas. 

A noter que, Stot troi• Frnnçnt:s. un n'tt pns Vtt1&l 
UUl'~o. 

D~u~i~m(• cou.ttalotiOII : 

Duns l'ensemble. 24% de' catholiques pratiquent 
1 ~aulièrement. F.t sur 200, 123 femmes •ont prutl· 
quantes rquli~remcnl pour 71 hommes 

Trou.lm~ '"OIIJtatotton : 

Sur les 24 'Il> des Frnnç.~is qui pratiquent réau· 
lltretnent ; 

63 l 72% nppan~nnent A des fomtlles ou le plre 
et la mère pratiquent, 

60 A 70 l)t sortent de l'enseignement privé. 

I.e< r~1ultut s de ces enquEtes monttent bien que 
lu tri• Rrnntlf mn/orlr4 des Frnnç.nis estiment que ln 
justice •caluire fomillnle doit être maintenue et que 
l'école poivée doit avoir, en France, DROIT Dl:i 
CITil ~t DROIT A LA VIE. 

Ce$ cnqu~le' monttc.nL nussi qu'nu poinl dt vue 
chr~toen, l'école catholique .1 bien rempli sn mission 
~n i•eill~nt 11 lo foi un arond nombre de chrétiens . 
Cel3 ne •eut n~tllement dore qu'elle peut ~ Oaer dons 
une satiSfaction ~ate. Elle n'en a d'ailleurs ni le 
l!(lÛI. nt l'intention. On ne connaît malheureusement 
e>as assez l'umpltur de ses recherches p6daaoaiCJues, 
les effort• de perfectionnemem el de mise l )OUr des 
conn~i...anc:es dM maltres dnns les diverses diSCipli­
nes et dons les domoines de l'éducation et de 1• 
formotlon religieuse. L'école catholique soit que. 
comme toutes les instttutions humaines, elle <SI loin 
de 1• perfection. Elle s'elforce de remplir de mieu~ 
en moeu~ s11 mis~ioo opostoliqllc. 

Ce ptoar~s ~·nccomplil d111." l'humilité, ln pauvret~. 
sans décl"ratlons fr,.enssun tes. U est bon que nous. 
Parents et Amicalistes, en soyons informés et que 
nou' puiSsions, dans uos • r~lations publiques •· 
infornwr ou~i l'opinion. 

En tout cu~. le. enquetes rapportées plus haut 
ont un c6t~ réconfortant pour ll04re action arnica­
liste Elles sont un Slimulant pour la poursutvre et 
l'mt ens olier 

Loois Bai!T, 
l'rbld~lll du '"'"P~III~III I)·OmUJi• 

du A ncitn< Elh·•• tl~s fo"rh~•. 
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LE LIKES 7 

Une journée en mer avec les pêcheurs du Guilvinec pied marin ? Campés sur leurs jambes solides, 
ces bommes de la mer ne bougent plus. Nous 
nous accrochons à tout ce est fixe et rassurant .. 

(Ec/ros de ln promm nde sco/nire d11 ; o juitr) Deux heures - trois heures de route -
l'une plein sud, les autres vers l'ouest. Quatre 
heures - cinq heures du matin : on jeue le 
cbnlut - ou bien, sur les c ligneurs », oo laisse 
filer les lignes à c mitraillettes • (plumes multi· 
colores aux hameçons) pour le maquereau ... 

L'entreprise paraissait impossible pour la 2 A'4, 
et les camarades, l'i ndex sur la tempe droite, ne 
nous Je cachaient pas ... 

D'abord les autorisations : du chef de division, 
du Frère Directeur, des parents, de l'inspecteur 
de Navigation, des patrons pêcheurs... Pui> les 
horaires : embarquer à trois beure.~ du matin, 
auendre dans ln nu it, camper sur les lieux. dor­
mir ou ne pas do•·mir ... Shakespearien ... 

Enfin ceue appréhension: LA MER, l'incon­
nue mouvante. c Vers Je Destin • - et Jean· 
Yves pensait déjà que ce nom de son chalu tier 
fixait inexorablement le sort de ses jours ... E t le 
ma l de mer: l'aurions-nous? ne l'nurions-nous 
pas ? Chacun sondait sa propre résisutnce. 

Autant de problèmes que la ténacité du chef 
de classe, emportant d'emblée l'adhésion du titu· 
laire, sut résoudre avec méthode et compétence. 
Chapeau, René Le Cléac"h ! 

Jeudi soir, aux alentours de 21 heures : pas 
de dou te, ce car qui chante à trois cents ~ètres ... 
Les voilà à pied d'œuvre. La tente dressee pour 
la nuit lel attend, toute béante. Tenues de " ma· 
rins ,. - Partage des provisions : puissent-elles 
~rvir en haute mer 1 Mon Dieu, faites que je ne 
sois pas malade ... Beaucoup ont dO le murmurer 
tout bas ... 

Des accords de gu itare dans Je soir qui tombe : 
Jean Robin n'a rien oubli6... Pas question de 
dormir dnns cette ambiance oi• ln libert6 6cJa1e. 
Nous le regretterons, mais aprôs... Guilv inec 
c by night • est bien joli ... Calme des rues. Un 
bar projette ses cla rtés tentatrices el nous a ttire 
comme des insectes nocturnes ... Jus de fnuts et 
bi~rc, disques - quelques baby-foot. tilt... Il 
faul repartir, voir autre chose ... 

Voir les chaluliers danJ l'arrière-port. Tls sont 
tous là, bord à bord, la proue vers le large, lOU· 
jours prêts au départ. c Joël-Michel •· c Vers le 
DestLn •· c Prince d'Eckmill h •· c Albatros», 
c Feu-Foliet •, c Lotus Bleu •· < Mn Payse • ... 
Des noms li faire rSver ... Chacun repère le sien. 
avec celte précision qu'apporte la peur de le 
rater, et l'angoisse de le découvrir là-bas, en qua· 
trième ou cinquième position par rapport au 
quai. Puis nous rranchi."SSns le pont, frontière de 
Guilvinec: c'est Léchiagat, où t1·ois équipages 
embarquent ... 

Calme du soir su•· un port de pêche - poésie 
puissante des chalutiers endormis, i:nperceptible· 
ment ben:és par une houle invisible. J'imagine 
que les grincements de leurs coques amies et do 
leurs grémenu des mliwres ne son1 autre chose 
que les histoires qu'ils se racontent de leurs 
aventures et de leu rs coups du rs ... Les regarder, 
les écouter et les comprendre ... ce sont des mo· 
ments inlenses ... 

Retour à Guilvinec à une heure du mn tin : 
1111 po1·t Je c Sasse Spinec • (huit joun de me•· su•· 
les côtes d'Jr:ande) décharge sn pêche pou•· ln 
criée du matin : il en a pour des h~ures ... 

HAUTE COIFFURE 
DAMéS BIOSTHETICIEN MESSIEURS ..... 

JaloHs (?)aocJe /!..éqe'-
25, Bout• de Kerguélen, QUIMPER - Tél. 27-85 

le marbre dons Ioules 
ses opplicolions 

A. REGGI & FIL S 
34, Av. des Sporù (Zone lnduslrfeHe Kerhuel) • Ul. 11· 04 

Q U IMP E R --
Marbrerie dl ~1111e1t - Asmemenl de IISUIIS 

Deux heures 1 Deux par deux nous retournons 
au campement. Provisions. sacs. tricots de laine 
- et nous voilà sur les quois. 

Un par un, le panier de vivres au bras, le> 
pêcheurs arrivent, silencieux. Nous embarquons ; 
c'est le moment attendu de tous. Deux par cha· 
lutier, cela fait douze chalutiers. Et soudain un 
mo1eur crève la nuii de Ioule la puissunce des 
pulsations de ses trois cent.s chevaux ... Un autre 
lui répond - les pas;erelles s'allument, et là· 
ha ut, lout en haut des mâts, se balancent les 
feux... Jouant de la proue, poussant de ba bord 
el de tribord, choque bateau se dégage par une 
manœuvre précise ct savante. prend le chenal 
de sortie, cap au large ... 

Féerie sur la mer ! Tous les chalutiers sont 
là : une centaine sur l'horizon 1 Tous ceux de 
Guilvinec - et sur le tribord ceux de Saint· 
Guénol6 - ct sur le bnbord ceux de Loctudy -
Lumières partout sur l'eau sombre. De loin on 
dirait une ville flottante... Eekmülh nous balaie 
et nous aveugle de son double pinceau blanc 
visible à soixante milles... Feux blancs-rouges.: 
verts-fixes ou clignotants : autant de messages 
distincls et précis. Pour franchir la pns!e il faut 
connaître les alignements, les angles, les degrés, 
les caps. Ici, par quelques brasses de fond gît le 
c Kreis Ar Pin » que J'on voyait déjà du port 
rentra nt de sa pêche ... Uger frisson au pas!age, 
mais faisons confiance au patron à la barre sur 
sa passerelle ... 

Il (ait froid dans le petit .matin... L'étrave 
fend une mer bleu-noir, se soulève et plonge 
tout à coup... Etrange impression d'un plancher 
qui se dérobe! «La mer est belle », me dit un 
marin ... Oui, mais elle n'est pas unie. .. et ln houle, 
large, espacée. irrégulière. nous déséquilib••e. Le 

QUINCAILLERIE -:- OUTILLAGE 

Réfrigérateurs - Machines à laver 
"VENDOME n -

Jean COADOU 
13, rue du Frou! - QUIMPER 

Téléphone 4-56 

" MONAGAZ " 

l020 
Transistor de poche ·• 
2 gammes 
l'!iX: 139 F + T.l. 

11 faut manger... Curieu~e découverte pour 
beaucoup : rien ne passe ! Le ravitaillement du 
Frère Econome, après une rapide incursion dans 
l'estomac, revient par-dessus bord et va nourrir 
les poissons ... Couehenes dans le posl~ avant... 
dans le poste arrière... Quelques-uns n'auron! 
connu que ces planches de toute la journée ... 

Sur les ligneurs : peu de succès. Le maquereau 
u'est pas là ... Il n'est nulle part d'ailleurs. Par 
phonie. les patrons s'appellent, pour se signaler 
muwellemenl les bancs de poissons... c Sainte· 
Anne • elle-même n'a pris que deux maq uereaux 
à neu{ heures du matin. Solidarité des sens de 
mer ... mais rien nulle part - Quelques caisses 
seulement: au total cinquante kilos. C'est déri­
roire. Fin de saison ; demain les lîgneurs seront 
chalutiers ... 

Ceux-ci, toutes les deux ou trois heures ramè­
nent leur chalut... Curiosité des profondeur3 : 
pêle·mSJe sur le pont, poissons. crustacés - des 
monstres et des Cormes admirablement profilées 
- des boiles de conserve • des planches • des 
épaves... Le chalut est aveugle! On 1rie . on 
range - on classe - on élimine • on ét ripe, dans 
un ballet blanc de moueltes affamées qu i plon­
gent sur les en trailles fraîches... El on recom­
mence ... 

Les pêcheurs ? Des hommes rudes. Habllués 
à se battre contre les éléments. Mais aussi des 
hommes simples, sympathiques, sous un dehors 
parfois bourru... N'oubliez pas votre litre de 
rouge si vous embarquez avec eux... Premier 
verre pour le pau·on : trad ition sacr6e ... ToU$ se 
font une joie • et une fierté · de vous aider, 
de vous renseigner ... 

Quatorze heures : cap sur Le Guil vinec. ll 
faut y Stre pour la vente à la criée de seize 
heures. Relour triomphnl da ns le soleil pou•· ceux 
qui ont conscience d"ovoir été un peu marins 
aujourd'hui... ·Pour les autres la fin d'un cauche­
mar, la terre ferme. maternelle et sOre ... 

c Godaille • en main - tanguant et roulant 
encore un peu (nous le ferons jusque dans notre 
premier sommeil du soir sur l'oreille•· 1), nous 
débarquons, heureux du jour pas·é, de J'expé­
rience vécue dans Je monde si particu lier de la 
mer. de ses hommes, de ses problèmes el de ses 
richesses. 

Le même cnr revient nous prendre ... Ambiance 
d'un calme é1range au retour 1 

Robin, où est ta guitare ? 
- Elle e:t dans la grande mare ... 
Amis, oi1 sont vos chansons ? 
- Tout au fond, chez les poissons ... 

Adrien ThQ!ôl., dit c Le Marin • 

DtM ONS TRA TI()N ET VENTF. 

Wolf-Le Noan 
4, rue Aslor {Tél. 0-69) 

37, rue des Reguoires {Tél. 12-09) 

QUIMPER 
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ROME ET L'fT ALlE. à l'occasion de l'An· 
née de ln Fol. Vi>ite de Pise. Florence, A sise. 
pet•l~tre Nn11lc:s et Pompéi. et ~jouo· ù Rome:. 
Ce voynge pourrait se faire durant les vucnnt.-es 
de Pfiqtoes Ott dt•rant les grandes vucu nces. En 
principe, allco· cl retour en car. Le prix variera it 
e ntre 400 c t 500 frs. selon le nombre d e jours 
e l le proarnmme dC$ visites. 

f'A7'1MA. à l'occasion de 13 clôlttre de l'Année 
du Cinquantenaire. en mai 1968. Visi tes tradi· 
tionnelle• en cours de rou te ou duran! le séjour. 
1WCC possibilitt d'arriver jl•squ'à Lisbonne. Le 
po ix scnut de l'ordre de 400 à .SOO rrs. selon nom­
boe de JOUrs c:t kilométrage. 

Voyages culturels • • • universitaires Lé ROMAN m CATALOGNE. Grâce à ln col· 
lnboration de nos amis de Perpignan. nous vou· 
drions mettre sur pied un voyage q ui nous ferait 
mieux con noîto·c l'Art Roman Cntnlnn. tant en 
Frnncc qt•'en Espagne. Si nous retenons comme 
époque les vacances de Pâq ues. nom en p rofite· 
rions pour assisler à quelques processions de Jlé· 
nitents. soit à Perpignan, soit en Espagne, et peut· 
être aussi à que lque orrice A l'Abbaye de Mont· 
scrrnt. 

CROISIERE SUR l.E DANUBE f,T LA M /f./1 
NOIIŒ, en juillet 1968. Trnin c t oviun jusqu'li 
Comtnnzn. wr la Mer Noire. Cl oi~•ère jtosqu·~ 
1 tnmbui par le llo.>phore et remontée du Danulx: 
jusqu'il Vienne, par les Pones de Fer. avec c~· 
cursion à Bvcarest. Belgrade et ùuda~t Peul· 
étre deux ou 1rois jOUI$. libres ou at•i<k!s. it 
Vienne. Dt•l'te environ I.S-11 jator~ l>rix nppro­
~omnl ifs · de l'ordre de 1.500 fr; selon ln c:lns'<' 
du bntcnt•. Les pinces som to'è o limolées cnr les 
bateaux n'ont qu'une capacité de 140 personnes 
Cl il fOUI retenir les cabines le piUS tÔt poSSible ... 

L'AMf:.'RIQUE, ~ l'heure du Congo~ F.uchn· 
rostiquc 1 ntcrnutional de Boj!oto (Colombie) e t 

Joseph LARZUL 
PLO N€0U R -LANVE R N 

LÉOUMES • POISSONS · VIANDES 

à la bonn~ maison 
Loui.s Le G'UUtd 

7, Rue du Guèodet, QUIMPBR - Tél. 7.15 

T 
CHEII'IISERIE BONNETERIE 

LAINES DU PINGOUIN 
L I N GE DE fi'IA.I SON 

Chaussettes STEII'IM 

Machines à tricoter " PINGOUIN " 

Etablissement Horticole & Fleuriste 
(/. q~WjeMee, 
8, Pluœ La Tour d 'Auvergne 

- QUIMPER -<> Tet. 6 . 02. 

des Jeux Olympiq ues de Mc~ico. Le but de voya­
ge est de raire connaître le Mexique. avec M:S 
diverses civili a t ions : dt•réc e nviron IS-17 jours. 
Aller et retour par avoon Onte . <.le telle mani~re 
que la fin du séjour coïncide avec l'extension 
possible pour llogota. au moment du Coilgrès. 
Mnis ancmion. Oogota et Mcxoc:o ne sont pas 
à côté : voir 1~ cartes et consulter l'échelle : 
c'est t•tile. Aus i. proposerons·not•s vmisembla· 
ble ment d'autres extensions moins coü tetoses: 
pa r exemp;e : Cuba, ou Nouvelle-Orléans. uu 
New-York, ou Montréal. Avec de telles exten· 
sio ns. un voyage de 22 jours coîllern it tout de 
même dans les environ~ de... 5 000 rrs. Départ 
e n début d'noOl 1968. 

Nou> n'avons aucune idée de· prix. maos ncxos 
pell!ons qto'ils devraient se sitliCJ' aux alentours 
de 500 (rs pour une durée de 10 à 12 jot•rs. 

1 e trnn~poo t sc fer:~it évidemment en tUttocar 

D:mande de renseignements. suggestions· 

Abbé Jean RIVES 
l.c:s Voyolles C ulturels Univer•itoircs 
31 • BAZitGE - Tél. 40. 

LA CUISINE 
A L'ÉLECTRICITÉ ... 

QEels progrès depuis 10 ans! 
CUISINE ENCORE MEILLEURE 
SANT!! 
St:CURITË 

Comment faire une friture sans odeur et sans fumée ! 
- La roiture frissonne ... muf< ne fume pa;, ne 

brule pas : le. nouvcdu• robonets t lcetrique. 
à pa.itioll> mulllp~ ct le. tout récents royen 
à ttermostnt permettent un réglage simple 
et précis. Les frnèues peuv~ot rester fermées. 
La peinture de la cuosine dure deux fois plus 
lon&temps. A•ec: t'llectrieit~. vous pouvez ut .. 
lo>Cr. e·e~t t peone croyftble. la même mao~re 
~~~~ pour raire des poisson<, puis des bei 
guet<, 

- Ln t'uisine tlec:triqu~ c'eM te pro~rès ! Pro­
pretê : t>lttlS et cusserolo5 ne noircissent pa~: 
ils peuvent pn,..er <llrccoconent du foyer sur la 

tlble Eflkncité : toute ln chaleur vn dons 
lu busslne ~ frire (contact direct). 

- Tronquolhté d'esprn ! Plus d'allumenes il 

oc:nt.lntes pour le. enfnnts : juste un bouton 
à tourner ! Les ro~B ne risquent pas de 
<étc:ondrc:. m~me il t'allure de chauffe la plu• 
ha~ Vou• pou-.z partir tmnqudle. Quelle 
sécurllt" 

Cuisinez à l'éle c:tric.lté ... C'est moins 
ch e r que vous ne le p e nsez. 

Quont aux po ix des appareils, ils vous Mll'prcn· 
drooll QJr~:oblcmonl . 

LE SPÉCIALISTE Maison 

DE L'IMPERMÉABLE VINCENSINI 
POUR HOMME, DAME, ENFANT PLOE 

Quimper-Imper ";;~:;:·" 
Tet. 6-80 
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Frire Jea11 Guernic. Le Frère Directeur lAurertl 
Le Guellec tirait ainsi les conclusions de ces 
rates : 

c Le souveni•· de cette apolh~. de ce c:ontnc:t 
avec ln sa inteté surtout, restera pr·ofondément 
marqu~ dans les âmes, ainsi qu'une vision de 
l'au-delli dans l'lime du voyant. Un aspect nou­
veau, des virtualités inattendues. une sublimation 
possible de l'humble vie quotidienne, se sont ré· 
vélés, comme sous la magie de ln mU&iquc les 
simples phrases de la Cantate se gonDaient de 
sens, de sève et de puissance d'émotion. 

UN NOUVEAU SAINT 

c Le secret de cette merveilleuse transforma­
tion. M. le chanoine Aubert nous l'a montré 
dans le Bienheureux Bénilde : une loyauté et une 
logique implacables dans toute la vie. Pour lui, 
D ieu est Cr~ateur : l'adoration est l'attitude n~· 
cessai re de l'être raisonnable; D ieu est le Maî­
tre : l'obéissance à sa loi, la fidélité nu devoir 
ne se discutent pas ; mais Dieu est Père au$$i et 
il est doux de vivre en sn compagnie tout au 
long du jour; Jésus-Hostie est un Dieu aimé don t 
la conversation est tonifiante et suave. N ous pos· 
sédoos le secret ; pow·quoi nos journées ne sont­
elles pas illuminées et baussées ror un plan supé­
rieur ? 11 nous manque cette pers6vérancc du 
Frère Bénilde qui ne fut ni un violent, ni un 
exalti, mais un obstiné laboureur dont le sillon 
jamais ne Oéchit, jamais ne se ralentit, mal&ré 
les di({icultéJ, malgré les lassitudes ; il nous man· 
que cette foi qui va droit au succès parce Q.u'elle 
y crort et compte sur D ieu. L'aviateur expénmen­
t~, s(lr de soi, décolle avec aisance, 6volue avec 
souplesse ; le novice multiplie les gestes mala· 
droits, reste au sol ou c casse du bois • · Auprès 
des $llints. nous sommes ce novice timide et aau· 
che qui manque surtout de confiance. Quelle 
brume épaisse, il est vrai , trouble notre vi<ion 
du monde; que d'influences malsaines et fasci­
nan tes sollicitent nos démarches, affolent notre 
sensibilité; que de blessures affaiblissent et ren­
dent hésitants nos progrès. Mais si. ù l'instar du 
Frm B~nilde, nous savons penévércr et recom· 
mencer sans cesse, notre course cahoteuse aucin· 
dra de jour en jour des régions phts sereines et 
plus lumineuses. Croire li la po<_sîbilité d'une belle 
vie, la vouloir avec ténacité, se confier à Dieu 
dans l'humble prière. c'est la cl~ de l'ascension 
du Frère Bénilde vers la sainteté ; ce sera ln 
nôtre. si nous le voulons •· 

Pierre Rummtçon, en religion le l~r~r~ BOni/de, 
des Ecoles Chrttiennes, mort en 1862, sera caner 
nisé à Rome le 29 octobre 1967. Cet acte de 
l'Eglise manifestera à la conscience des catho­
liques. de manière solennelle, l'importance qu'eUe 
donne à l'ensciancment chrétien, en menant sur 
lcJ nuteb un humble instiluteur français de milieu 
rural, le directeur de rEcole Communale de 
Saugues, en Haute-Loire. 

lo mou• d'action de grôc~ • n lo C·ath4dro .. 4 e Qw1mpor .. 
a t'Mco•lon de lo Bôotlflcotlon du f1ère llônUde en 1941. 

Si la canonisation du Frère Bérulde est une 
joie pour la chrétienté entière, elle est un hon­
neur et une arâce particulière non seulement 
pour les Frères des Ecoles Chrétiennes, mois 
aussi pour leurs anciens tt~ves, leurs él~vcs, les 
parents de leurs élèves et tous les amis de leur 
Institut. Nombre d'entre eux assisteront aux céré­
monies de la canonisation dans la Basilique Snint­
Pieno de Rome ; notre école y sera représentée 
pnr son directeur le Fr~re François Kt~rdom;uf, 
M. Jea11 l)amlart, }>résident de l'Amicale, e t Mn· 
dame, un groupe d'élèves de tous les niveuux de 
l'école, une délégation de l'APEL et de l'Amicale 

des Anciens. Nul doute que l'un ou l'autre de ces 
lleureux pèlerins ne nous transmette, avec ses 
impressions, des échos de la cérémonie triom­
phale qui se prépare à Rome: c Le L ikès ,. sera 
heureux de les publier. Rappelons simplement 
aujourd'hui ce qui fut fait chez nous, voici bien­
tôt vingt ans, pour solenniser ln Béatification du 
Frère Bénilde par S. S. Pie Xli. 

A Quimper, sur l'initiative du Frère Directeur 
Lourent Le Guellec, un triduum préparatoire 
rassembla chaque soir l ln call~Mrale Saint-Co­
rentin les 1 000 LikéJiens d'alors et les amis des 
Frères. Le panégyrique du nouveau bienlleureux 
fut conti~ à la voix éloquente du Chanoine 
Aubert, curé de Landerneau, ancien aumônier de 
!"Ecole Navale. Un immense tableau du Frère 
Bénilde, dO ~ M. VIllard, D i•·ecteur de l'Ecole 
des Beaux-Arts de Cornoua ille, placé nu fond de 
l'abside, présidait aux céMbrations. S. E. Mgr 
Auguste Cogneau, ancien 61ève du Likès, assistait 
au trône à la Mes!e Solennelle du 2 mai 1948 ; 
au soir de ce jour, S. E. Mgr A11dré Fon11cl pré­
sida à la clôture de ces f6tes devant ln foule qui 
remplissait la cntbédrale. Les oraues puissantes, 
ln haute ne! permirent l ln chorale du Likès. 
que dirigeait le Frlr<1 Joseph E.vairt. d'interpréter 
de façon magistrale la Cantate de la Béatification. 
Les Lik.ésiens ct les fidèles chantèrent la gloire 
du Frère Bénilde dans deux cantiques dont les 
paroles étaient dues au Fr~re Paul $/billot et au 

US ETAPES D' U NE CANONISATION 

Lo proùs informotlf otdinojre sur lo sointotô do vfo du Frbrc Bén;tde s'est tenu ou Puy, 
d'octobf'O 1896 a février 1899 : c'é.ta-it le: lolntofn pn1h•de oux fêtes d"odobra 1967. 

MARCHÉ NATIONAL DE L'OCCASION 
Toutu marques VÉHICULES GARANTIS Tous modèles 

Sté des GARAGES DE L'ODET 
69, rou te de B é nodet - QUIMPER 

Tét. -10 8 
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Naissances. 

- Flort•nu, fille de Alain Cumune/, dl! Tré· 
aourez, ancien ~l~ve 19S6, li Quimper, le 19 
juillet 1966. - y,,,, fils de Gilbl!rt Le Fort, de Plouay, 
ancien élève 1958, à lannion (Côtes-du-Nord), 
le 16 février. 

- Anrre·Catht!rirrc-Georgette, fille de J~ml· 
Pierra J.c Roux, ancien ~l~ve 1963, il llrc:st, le 
19 février. 

- Cm!lerine, fi lle de ll!.tllt·Picrrt: Maté, de 
Henvic, ancien élève 1956, à Saint-Nazaire (Loire· 
AtlnntiqliC), le 20 février. 

- Anna·Prtmroise, troisième enfont de l.fml.• 
FI/y, de Vannes. ancien ~l~ve 1946. il Nontcs 
(Loire·Allnntiquc), le 3 mars. 

- Jean·l'•·es, fils de M. hum Col•e: (Pro(cs· 
seur au Li~ès et nncien élève 1955) et petit-fils 
de Mr ~t Mme Coh•a., employés au Llkès, à 
Quimper, le 7 mnrs. 

- Glldo.r, fils de Edmond Carodo, de Vannes. 
ancien ~~~ve 1958, à Loudéac (Côtes-du-Nord), 
en mars. 

- Gnl!lle, troisième enfant de /Zti~mne PtJro· 
deau. de Quimpc1•, ancien ~l~vc 1!146, 11 Quim· 
perM, Je 1 1 mars. 

- Erwtm·Jo.!ep/1, second enfant de M. K/nu.r 
Spelc:!lcr, professeu1· au Likès, à Quimper, le 
14 murs. 

- Ronan, second enfant de A/ni11 Douguet. 
ancien ~lève 1959, à Quimper, le 16 mors. 

- Fnhrlu, second enfant de M. Maurice Sou· 
chu, professeur au Likès, à Quimper, le l" 
avril. 

- Cnthtrine, fille de Robert Dourlllfllll!ll, 
ancien ~lève 1960, à Quimper, le l avril 

- FrMlric, second enfant de M. Mnrt:tl Le 
Moui/lour, professeur au L ikès, à Quimper, le 
7 avril. 

- Emmnlllll!/, fils de Alt1il1 Tymen, de Plo· 
gnstei·Saint·Germnin, ancien élève 19S9, à Van· 
nes (Morbihan), le 9 avril. 

- Clnire. second enfant de Yves Le Tclulre, 
ancien élève L957, à Concarneau, le 12 avril. 

- lsnballe, second enfant de Hervl Le Brns, 
de Logonna·D~ou lns, ancien ~lève 19S2, n Mnri· 
anone (Bouches-du-Rhône). le i :l avril 

- IV/1/inm, fils de P01rick Lecerf, dl! Quim· 
per, ancien élève 1957, à Paris, Je 20 avril. 

- Alain. troisième enfant de Mielle/ Hbw/f. 
ancien élève 1951. il Pouldreuzic, le 2S avril. 

- Catherine, second enfant de Jean Bourry, 
ancien élève 195S, à Quimper, le 10 mai. 

R. NÉDÉLEC 
Magasin spécialiste pour pieds sensibles 

18, rue de la Providence, QUIMPER -Tél. 20-67 

2, rue du Chapeau-Rouge - Tél. 36· 76 

LE PLUS GRAND CHOIX 
DANS LES MEILLEURES MARQUES 

pour HOMMES • DAMES • ENFANTS 

LE LIK~S 

- Françoise, troisième enfant de leau Lt 
Floc'h, de Guengat, ancien élève 1949, à Quim· 
per, le 12 mai. 

- Jean-Pierre, fils de Mnrcel Pe11uec, de l>lo· 
gastel, ancien surveillant l95S, à Quimper, le 
12 mai. 

- Eric, fils de 1/ervi Kernutret, de Lander­
neau, ancien élève 1958, li Ore~t. le 12 mai. 

- Corinne, troisième cnfont de Ro11au Le 
Nonc'll, de Plogonnec. ancien élève 1955, à 
L'Hay-Les-Roses (Val-de-Marne), le 22 mai. 

- Sophie, troisième enfant de Her1·~ 8/aiu, 
de Lorient. ancien ~lève 1959, à Porspoder, le 
22 mai. 

- Claire, troisième enfant de M. n Mme 
Alnù1 Gérard, professeurs au Likès, à Quimper, 
Je 3 juin. 

- Servllne, troisième enfant de Jenu de Bot­
miliOit, de Lan tic, ancien élève 19S7. à Suint· 
Oricuc (Côtes·du-N ord), le 8 juin. 

- Isabelle, second enfant de Jean Guellec, 
de Peumerit, ancien él~ve 19S 1, à Saint-Brieuc 
(Côtes-du-Nord), le 10 juin. 

- Philfppe, second enfan t de Adrie11 Ker­
velltl, de Plougastci·Daoulns, nncien él~ve 1960, 
à Kerlouan, le 13 juin. 

- Anllie, troisième enfant de Corentill Daniel. 
de Plomem, ancien ~lève 19SO, à Concarneau, 
le 20 juin. 

- Ollll'ier, fils de Pmnc/ Carree, de Saint· 
Evanec, ancien él~ve 19S3, li Quimper, le 21 
juin. 

- Sylvain, fi ls de leau-Noë/ Che .. alier, de 
Plomodiern, ancien él~ve 1959. li Toulouse 
(Hau te-Garonne), le 27 juin. 

- J>ntriek, fils de Mie/ta/ DI!JSnnx, de Saint· 
Elier, ancien élève 1961. à Evreux (Eure), le 
7 juillet. 

- Claude, second enfant de Emmnnuel Doaré, 
ancien élève 1951, à Douarnenez, le 11 juiUet 

- Sylv1e, second enfant de Georgts Malrl. 
de Carnx, ancien élève 19S8. à Pointe-à-Pitre 
(Guadeloupe), le 17 juillet. 

- Flol'l!nt:l!, fiUe de Joseph Grou/te/, de Ca· 
maret, ancien élève 19S6, à Marseille (Boucbes­
du-Rbône), tc 24 juillet. 

- St~pltaM, second enfant de Rnymoru/ Har­
teretw, ancien élève 1954, à Landerneau. le 12 
aoOt. 

- Jenn-Mnrc, [ils de Günrd Berrou, ancien 
élève 1964 ct J>résident du Groupe Nanta is de 
l'Amica le, li Penmnre'h, le 13 noOt. 

- R o11an, u·oisième enfan t de Corentin fléuafl, 
de Plonévez-Porzay, ancien élève 1951, à Bourg· 
La-Reine (Hauts-de-Seine), le 14 août. 

- Pntrlcln, fille de Roger Gorge1t, de Qujm. 
per, ancien ~l~vc 1961, à Villejuif (Val-de-Marne), 
le 14 aoOt. 

- Domenge, troisième enfant de Lo~tis Foue>· 
na11t, de Quimper. ancien ~lève 1948. à Bagnères­
de-Bigorre, le l septembre. 

- Nathalie, fille de Atlr/tn Le Formol, de 
Plouhinec. ancien ~l~vc 1962, ~ Lorient (Mor· 
bihan), le 18 septembre. 

- Christophe, second enfant de Rogu Go· 
rlomtn, de Plomelin, ancien élève 19S8, Il Tano· 
uarive (Modogascar), le 27 septembre. 

- Kate//, fil le de Vincent Le F/oc'lt, de Plo­
bannalec, ancien élève 1959 et ancien professeur, 
li Dinan (Côtes-du-Nord), le 30 septembre. 

- Cntherimt, ftlle tle Gnillmnue JUnot, de 
Plon61s, ancien élève 1960, à La Roche-sur· Yon 
(Ven~). le 30 septembre. 

- Fridiric, fils de Alain Az.é, ancien c!l~•e 
1963, li Fougères (lUe-et· Vilaine), le 4 octobre. 

Ordination. 

Ala111 I>ormio11, de Quimper, ancien ~lève 
1952, Missionnaire de la Congrégation de Picpus, 
a été ordonn~ te dimanche 2 juillet. en l'église 
paroissiale de Sarzeau, par Mgr Boussurd, Evê· 
que de Van nes. Il n cél6bro sa première Me«;e 
il Quimper, le dimanche 9 juillet 

Profession Re ligie u se. 

- Le Frère ëdout~rd Lé SaZe. de Lorient, 
nncien él~ve L95S-S1, fils de Comuin (1930) et 
frère de Dominique (Troisième B 2), s'est eng;:~ct 
par la Profession Perpétuelle de Frère des Ecoles 
Chrétiennes. en l'église paroissiale Notre·Dame 
de Lourdes de ~sablnnca (Maroc), le dimanche 
4 jllln. 

- Le Fr~re Audri Jof!4, de Henvic, ancien 
élève l9S4-S1, s'est eogag~ par la Profession 
Perpétuelle de Frère des Ecoles Chrétiennes, au 
Séminaire de Saint-Brieuc (Côtes-du-Nord), le 2t 
jt1illet. 

- Mlle Maryi'OIInc Ct<lvcz. Cille de Mr et 
M mc Ca/vct (employés au L.ilcès) ct sœur de 
M. Jea11 Calvet (1955), professeur au Likès, n 
pris le voile ct a émis ses vœux perpétuels en la 
Chapelle du Carmel de Morlaix , le 16 juillet. 

- Le 24 noOt, les Frères Jeo11 Atttrct (profc:s. 
seur nu Likès). Jean Le Doarl (ancien profes. 
seur) et VIncent Con·ec ont f~té leur jubilé de 
cinquante années do: vie religieuse, en renouve· 
lant solennellement leurs vœux dans ln chapelle 
du Likb. Egalement jubilaù"e, le Frère Louis 
l'ur~ue, ancien professeur, 6tait retenu à Sikll$$0 
(Mali). 

Mor:ages. 

- Maurice Oaut/tier, de Locml~, nncien élève 
l9S9, et Mlle Marie-Fra11çoise De.vbordu, en 
l'église Snint-Snuveur de Locminé (Morbihan), le 
25 février. 

- JeDII·François Hervé, de Concarneau, ancien 
élève 1952 et fils de Gustave (1925), cl Mlle An11e· 
Marie 01/ivlu·flenry, en l'église Saint-Mathieu 
de Quimper, le 28 mars. 

- Georges Nidilec, de Bénodet. ancien élève. 
ct Mlle Mnde/eine Desc/wmps, en l'égli!e Sainte­
Thérèse de Quimper, le 28 mars. 

- Roger Tnnguy, de Châteaulin, ancien élève 
1960, et 111111! Mo11ique Roux. en ln chapelle 
Notre-Dame de Châteaulin, le 28 mars. 
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- Jacques Le R oux, de Saint-N azaire, ancien 
61ève 1960, et Mlle Nicole Verbecq, en l'église 
de Vi lle-sur-Illon (Vosges), le 29 mars. 

- Yvo11 Hen•é, de Vannes, ancien él~ve 1957, 
et Mlle Adèle Corbel, en l'église de P lumelin 
(Morbihan), le 1~' avril. 

- Mt1rce/ Poudcr, de Saint-Yvi, ancien élève 
1962, ct Mlle Br/gille umrent, en l'église Notre­
Dame de Locmaria, Quimper, le 1 .. avril. 

- Ren4 Mt1lt<i, de Carnac, ancien élève 1961 
et frère de Georges (1958) e t Mie/tel [froisième 
Moderne 4), et Mlle Annick Morogues, en l'église 
du Sncré-~ur du Moustoir, Lorient (Morbihun), 
le l " avril. 

- M. Gb'ord PondoVtm, professeur au Likès, 
ct Mlle Louise Le Corre, en la chapelle de Saint­
Tromeur, en Guilvinec, le 6 avril. 

- Mlle Bri'gille Roue/la, sœur de Rogu (1967). 
et M. Mit/le/ C/~rnem:eau, en l'église Notre-Dame· 
de-Victoire de Lorient (Morbihan), le 8 avril. 

- Pierre-Morle Le Moigne, de Loctudy, ancien 
élève 1964, et Mlle Marie-Noëlle R eynaud, en la 
chapelle Saint-Guido de Lnrvor-Loctudy, le 29 
avril. 

- Jean-Pierre Pi~·ord, de Sa in t-Servan, ancien 
élève 1963, et Mlle Arielle Rousseau, en l'église 
Saint-Jean de Fontenay-le-Comte (Vendée), le 29 
avril. 

- Jean Boss~t. de Carnac, ancien élève 1962, 
et Mlle Denise Le Curlf, en l'église Snint·Cor· 
nély de Carnac (Morbihan), le 29 avril. 

- Mlle Yveline Gui/lou, sœur de Georges 
(1967) et de Jean-Noë/ (1959), et M. Daniel Gloa­
nec, en l'église paroi:siale de Saint-Y vi, le 29 avril. 

- .lean-Paul Le Grtmd, de Pont-Aven. ancien 
élève 1962. et Mlle Sarine Kong, en 1 église 
Saint-Léon de Paris (15"), le 29 avril. 

- Michel Le Guay, de Quimper, ancien élève. 
et Mlle Mary••o11ne Texier, en l'église Saint-C lair 
de Nantes (Loire-Atlantique), le 29 mai. 

- Corelllin Dougu6t, de Lnngolen, ancien élève 
196 1, e l Mlle Arme-Marie Osmond, en l"ég.lise de 
Canisy (Manche), le 3 juin. 

- firtmci.t Joncoux, de Cesson-Sévigné, ancien 
élève 1958. et Mlle Hélène Jlcillard, en l'église 
de Rotbéneuf (Ille-et-Vilaine). le 12 juin. 

- Jacquts K.t!rttutret, de Landerneau. ancien 
élève 1959, et Mlle Marie-France Orlaclt, en 
J'égl ise de Pencran, Je 24 juin. 

- Louis-Marie Furet, de Lorient, ancien élève 
1963, et Mlle Jocelyne Deuiuud, en l'église de Ln 
Chapelle-sur-Erdre (Loire-Atlnntique), le 26 juin. 

- Lucien Pac!Jeu, de Honfleur, ancien élève 
1960, et Mlle Marie-Fronce Hélaine, en l'église 
Sainte-Catherine de Honfleur (Calvados), le l " 
juillet. 

- Jean Duvlll, de Caro, ancien élève 1962. ct 
Mlle Nl,·ole Dubreuil, en l'église de Chaurrailles 
!SaOne-et-Loire), le t" juillet. 

- Jean-François l ouomtetw.r, de Pont-de-Buis. 
ancien élève 1957. et Mlle Michèle C.e Bi/t(ln, en 
l'église paroissiale d'Ergu6-Armel. le l" juillet. 

- Yvon Bosc/ter, de Saint-Nicolas-du-Pélcm. 
ancien t lève 1963, e t Mlle Yvonne Régnier, en 
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l'église de Mur-de-Bretagne (Côtes-du-Nord), le 
3 juillet. 

- A ndr~ Pcn~ec, de Querrien, ancien élève 
1963, et Mlle D tmiè/e Hure/, en l'église Notre­
Dame-de-Toutes-Aides de Nantes (Loire-Atlanti­
que), le 7 jui llet. 

- A/cime Thomas, de Locoal-Mendon. ancien 
élève 1960, et Mlle Evelyne Roubert, de Casa­
blanca, en l'tglisc de Mendon (Morbihan), le 8 
juillet. 

- Michel Le Boru, d'Auray, ancien élève 1955, 
et Mlle Joëlle L'A /e.xondre, en la cbapelle de 
Béquerel en Plougoumelen (Morbihan), le 8 juillet. 

- Denis M(lr/on, d'Etables-sur-Mer, ancien 
élève 1963, e t Mlle C/lrisliane Burnot, en l'égiise 
de Publier, Evian (Haute-Savoie), le 8 juillet. 

- Jeon•Yves CC/riou, de Quimper, ancien élève 
1962, et Mlle Marie-Annie Gu6ve/, en l'église 
paroissiale de Plomelin, le 12 juillet. 

- Michel Corbin, de Fougères, ancien élève 
1962, et Mlle Andrée Lenwrchond, en l'église 
de Val-d'Azé (flle-et-Vilaine), le 15 juillet. 

- M. Jellll·Yvu Bot, de Boulogne, et Mlle 
M<trie.José Esc/use, en l'église Notre-Dame de 
Lorette de Paris (9'), le 18 juillet. 

- Jean-Jacques Fovennec, de Briec, ancien 
élève 1964, et Mlle Marie-France Le Bastard, 
en l'église Saint-Pierre de Retiers (Ille-et-Vilaine). 
Je 19 juillet. 

- Serge Gomud, de Quimper. ancien élève 
1964, et Mlle M Ciryvonne Juan, en 1'6glise de 
Kerfeunteun, Quimper, le 24 juillet. 

- /eon-Yves L e Moing, de Pleugriffet. ancien 
élève 1963, et Mlle Hugueuc Gueyota, en l'église 
de Crédin (Morbihan), le 26 juilleL 

- /eon-René H ergoualc'lt, de Lopérec, ancien 
élève 1962 e t fi ls de Yves (1929), et Mlle M ttrie­
Hélène Le Du/f, en la chapelle Sainte-Marie du 
Ménez-Hom, le 27 juillet 

- André Sovbw, de Soini-Gu6nolé, ancien 
élève 1959, e t Mlle Martine Biot, en l'église 
Saint-Ferdinand de Paris, le 29 juillet. 

- Pierre Gubtvorc'lt, de Laz, ancien élève 
1962, et Mlle Tltér~se l.omberdière, en l'église 
Saint-Martin de Cond6-sur-Noirenu (Calvados), 
le 29 juillet. 

- Georges Col/her, de Quimper, ancien élève 
1962 et fils d'Adolphe (Membre du Conseil 
d'Administration de l'Amicale), et Mlle Jacque­
line Costric, en la chapelle Sainte-Marine de 
Combrit, le 4 août. 

- Jacques Le Dr4nu, de Pcnmare'h, ancien 
élève 1961, et Mlle Bugue/le Carree, en l'église 
paroissiale de S~ini-Guénolé, le 5 août. 

- Jemt-Ciaude Struillou, de Saint-Jean-Troli· 
mon, ancien élève 1957. ct Mlle Mnrlc-Pierre 
Rmw, en l'église Notre-Dame de l'Assomption 
de Quimperlé, le 5 août. 

- Pierre Feunteun, de Landrévarzec., ancien 
élève 1959, et Mlle Pau/eue Blouët, en l'église 
paroissiale de Lothey. le 9 aoOt. 

- A/but Pigucller, d'Aa·zano, ancien élève 
1957, et Mlle Marie-Hélène Ferrand, fille de 
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Jean (ancien élève 1930), en l'église paroissiale 
de Rédéoé, le 10 août. 

- Reni M 6uogcr, de Quimpe.r, ancien !!lève 
1964, et Mlle Françoise Le Guillonton, en la 
cathédrale de Vannes (Morbihan), le 11 aol1t. 

- Yves Morillon, de Saint-Thois, ancieo élève 
1964 et surveillant nu Likès, et Mlle Jacqueline 
Jn/fré, en l'église paroissiale de Langonnet (Mor­
bihan), le 12 aoOt. 

- Mlle Renée Grcmchec, de Quimper, sœur 
d'André ll966), et M . Yves Raoul, en l'église 
St-Matbieu de Quimper, le 14 août 

- Yvc.t Le Bourdonnee, de Ln Roche-Der­
den, ancien élève 1962, e l Mlle Morl/uc Gilles, 
en l'église Sa inte-Thérèse de Rennes, le !9 août. 

- M lle Anne-Marie Gui/lo, sœur du Frère 
Gilbert (professeur au Likès) et de Jean-Claude 
(1966). et M. Joseph Rusquet, en l'église d"Arra­
don (Morbihan), le 24 aoCit. 

- /~on-Pierre Poupo11, du Juch, ancien !!lève 
1964, et Mlle Marie-Titér~se Le Borgne. en 
l'église paroissiale de Cast, le 26 août. 

- Mlle M onique Lamour, sœur du Fr~re 
Jean (professeur au Likès), et M . Alaitt Cltouvi­
neou, en l'église Saint-Sauveur de locminé (Mor­
bihan), le 26 août. 

- Jean-Yves Le Lnm1, de Le Boupère, ancien 
élève 1953, et Mlle Evelyne Chic/tc, à Gençay 
(Vienne), le 28 août. 

- M . Jean-Pierre Blin, de Brest, el Mlle Bri· 
Rille Toue/te, en l'église de Muzillac (Morbihan), 
le 2 septembre. 

- Jenn-M<irc Le Gars, de Quimper, ancien 
él~ve 1966. e t Mlle Morle-Jas~ Pensee, en l'église 
Sainte-Bernadette de Quimper, le 2 septembre. 

- Yves Cosquéric, de Ln Forêt-Fouesnant, 
ancien élève 1962, et Mlle Annick Le Bihan, en 
l'église Saint-Gennain de Dourdan (Es!onne). le 
2 septembre. 

- Poul A /lioux, de Lorient, ancien élève 1961. 
e t Mlle Marle-Fronce Quelfé/4anl, en ln chapeUe 
Sainte-Anne-des-Bois de Berné (Morbihan), le -1 
reptembre. 

- Mlle Marie-Madeleine Meingo11, fille de 
Joseph (1925) et sœur de Michel (1954) et Yves 
(1!>52). et M. Andri H4•'ellne, en l'église Saint· 
Mathieu de Quimper, le 15 septembre. 

- Jenn-Cioude Le Viol, de Quimper, ancien 
élève 1960, e t Mlle Christiane Even, en l'église 
paroissiale de Kerfcunteun, le 16 septembre. 

- M ichel Le Roux, d'Brgué..011béric, nneien 
élève 1963, et Mlle Jacqueline Dec/Ut'lftl, en 
l'église paroissiale de Camaret, le 16 septembre. 

- Armel Mandart, tle Locmiqllélic, ancien 
élève 1965, et Mlle Joëlle Danigo, en l'église 
paroissiale de Locmiquélic {Morbihan), le 26 
septembre. 

- Michel Monfort, de Querrien, ancien élève 
1963 et secréta ire du Groupe Nantais de l'Ami­
cale, et Mlle Mireille Roussel, en l'église de 
Fercé (Loire-Atlantique), le 30 septembre. 

- /<Ml Nuz, de Saint-Malo, ancien élève 1958, 
e t Mlle Dnnialle Doreou, en l'église de Forges­
La-Fo.rêt (Ille-et-Vilaine), le 7 octobre. 
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Distinctions. 

- M . Gabriel Autrou, ancien élève 1902- 1906, 
ancien maire de Quimper, a reçu le 12 mars, 
des mains de M. Pocbet, président d'honneur 
de l'Amicale des Coloniaux, la Médaille Com· 
mtmoralive de la Somme, l'une des plus dures 
batailles de ln première guerre mondiale. Ce fut 
l'occasion de rappeler les nombreuses autres dis­
tinctions qu'a valu au colonel Autrou une bril­
lante ca rrière militaire : Commandeur de la Lé­
gion d'Honneur; Commandeur du Ouissam 
Alaou ite: Croix de Guen·c 1914-18, des T.O.E., 
1939·45 ; MédaiUc Coloniale agrafe Maroc 1925-
26; Médaille Espagnole 1926; Médaille Inter· 
Alliés ; Croix du Combattant ; Médaille de 
Bronze de l'Education Physique. 

- Louis Borhoral ( 1942), de Plouvien, a été 
élu Président des Anciens Elèves de l'Ecole 
Catholique d'Arts et Métiers de Lyon. 

- JC(ln Golliffès (1928), Président d'Honneur 
de l'Amicale des Anciens, a été élu en 1967 
Vice-Président de la F~dérntion Nationale de ln 
Snlnison ct Conserves de Vinndcs. 

- Président de l'Amicale des Anciens du 
Likès, Jean Damian (1927) a été réélu, à l'As­
semblée Générale 1967 tenue à Lorient, Prési· 
dent de la Fédération Bretonne des Anciens des 
Frères. 

- Professeur d 'Education Physique, Cltrisrlan 
Chanier (1954), de Saint-Malo, a reçu la Mé-

Clicné • Oucst .. ·Fronce • 

daille de 13ronze de ln Ville de Bordeaux, à titre 
sportif. 

- Le mm « Boo vent, bonne route "' de R oltaJI 
Quém~r; (1953), de Quimper, a été primé au 
XIX• Congrès des Clubs de Cinéastes Amateurs 
de l'Ouest, Je 2 avril. 

- Sculpteur ct peintre verrier, Picrrt Toul­
holll, de Quimper, ancien élève 1929-39, a obtenu 
une Médaille d'Argent au Salon des A rtistes 
Français 1967. 

- M. François Bégot, de Quimper, père de 
Jc(JII (1953), a été élevé, le 2 juillet, à ln dignité 
de Chevalier dans l'Ordre National du Mérite 
au titre du Ministère de l'Economie et des Fi­
nances. Cette distinction, qui lui a été remise 
par M. Edmol1d Micbclct, M inistre d'Etat, ré­
compense à La fois les mérites professionnels de 
M. François Bégot et l'nctivit6 déployée comme 
}>résident du Comité des Fêtes de Cornouaille 
ott iJ succéda au Président-Fondateur M. Louis 
Bouthis, pèré dé Louis (1943). 

- l\•1. Joseph Perramnnt, de Quimper, père 
de Micltl!l (1967), n reçu le 14 septembre, dos 
mains de M. Edmond Michelet, Ministre d'Etat, 
la Médaille d'Argent de l'Ordre National du 
Mérite à litre de secrétaire général du syndicat 
des transporteurs-routiers du Finistère depuis 
1963. 

- / t(ln Ficltonx, maire d'AI7.ano, ancien 
élève 1931, et le Docrettr Louis / acquin, maire 
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de Crozon, père de Yves (1954), ont été réélus 
conseillers généraux du Fin istère. le 24 septem­
bre. 

Décès. 

- Serge Guùti!OII, 19 ans, ancien élève, dé­
cédé à Dinard (JIIe-et-Vilnine), nu cours de l'ét~ 
1966. 

De 1957 à J 961, Serge avait fréquenté les 
Sixième, Cinquième et Quatrième Classiques du 
Likès. après avoir été élève de l'Ecole Ste-Marie 
de Dinard. Ses camarades ont conservé de lui 
le souvenit· d'un adolescent au commerce agréa· 
ble dont les t•ésultats scolaires, sons Circ bt·iUants, 
donnaient néanmoins sa tisfaction à ses éduca­
teurs. Une grave maladie, la leucémie, devait 
interrompt·e ses études. 

- Madame Monragner, 66 ans, grand-mère 
de Plltrick Le M t ntec (Quatrième B 2). à Lorient, 
Je 16 février. 

- Madame François Raoul, 56 ans, mère de 
M. Albert Raoul, mait(e d 'internat au Likès, 3 
Pleyben, le 22 février. 

- Madame Pierre Le Reste, 27 ans, sœur de 
Xnviu Le Grand (Terminale), à Briec-de-l'Odet, 
le 22 f~vrier. 

- Moda1111J Flochlay, 86 ans, mère du Frère 
A.lbcrt F/odr/ay, ancien protesseur ct ancien di­
recteur des sports du Likès, à Plogastel-Saint­
Germain, le 26 février. 

- M. René Le Du, père de Robor1 U! Du, 
de Quimper, ancien élève 1945, à Langolen, Je 
t tlt mars. 

- Pierre Le Bot, 35 ans, de Quimper, ancien 
~lève, décédé accidentellement à Mnrona (Came­
roun), le 11 mal'$. 
Ain~ de Jea11-Yves ct Claude, également an­

ciens élèves, Pierre ava it suivi toutes les clas­
ses secondaires classiques du Likès de 1942 à 
1949. Après son baccalauréat, il avait poursuivi 
ses études ù la Faculté de Renoes ; iJ y obtint 
la licence de Droit. Il 'wait fait son set·vice mili· 
taire à l'Etat-Major de J'Armée de: l'Air en Algé· 
l'ie. Aupa t·avant, il nvait réussi un concours 
d 'administration de la France d'Outre-Mer. li 
exerça ses fonctions aux Iles Comores, près 
Madagascar, puis il f ut nomm~ Secrét.~ire-Cbef 
de Cabinet du PrHet de la Creuse l1 Guéret. 
Délégué lt Ja Mission d'Aide et de CoopérnLion 
Technique à Bangui (République Centrafricaine), 
il y a organisé J'Ecole Nationale d'Administra· 
tion de ce pays : pendant deux ans, il eut la 
charge des cours de Législation Financière. Puis, 
pendant deux nouvelles années, il (u t affecté à 
Yaoundé, à la Direction do la Mission d'Aide 
et de Coopération Technique et Economique du 
Cameroun. Ses fonctions en Afriqtte prenaient 
fin le J" juillet 1967 et il avait d~jà retenu son 
avion pour la France, ott il devait exercer à 
Paris, au Ministère de la Coopération. C'est le 
Il mnrs, vers 16 heures, tandis qu' il était en 
mission avec un collègue et ami dans Je Nord­
Cameroun, qu'il fut victime d'un accident d'au­
tomobile. 

Marié depuis 1955, Pierre avait deux enfants, 
une fille de 8 ans ct un garçon de 7 ans. 

Ses obsèques ont eu lieu en l'église St-Mathieu 
de Quimper, Je 29 avril. 
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- Mme LA Grand, 84 ans, épouse d'Etie~~nc 
u Grand (1898); mère d'Etienne u Grnntl 
(193 1), Vice-Président de l'Amicale, et grnnd· 
mè1·e de Paul (1954) et Etie1111~ (1958), 11 Quim· 
per, le 20 mars. 

- Mat/ame V11e Pierre Caniw!t, 87 ans, 
grnnd-mè1·c de J<ém>• (1962), de Roger ( 1963), 
d'Emile (1967) el de Jtum.C/aude Can6vtu (Sc­
conde), à Plonéour·Lanvern, le 23 mars. 

- Mme u Breton, ~re du Fr~rc Victor 
(Ecole St·MJcbel d'Ouessant), à Plouguerneau, 
le 27 mars. 

- Mme Henri Nld8ec, mère de G11y, ancien 
élève 1941, et belle-~re de Mme NMI/cc, pro­
f~ur liU illès, à Quimper, le 28 mars. 

- Mme Glé>•orec, mère du Frère Jean-Ptml 
(Etudia nt à Lyon), à Vannes (Morbihan), le 31 
mars. 

- M. Gabriel Scotet, 7 1 an1, oncle de f/en •f, 
ancien élève 1938. 1\ Quimper, le 10 avril. 

- Frère Jean Philippe, 62 nns, de Plogonnec, 
ancien professeur du Likès, à Paimpol (Côtes-du· 
Nord), le 10 avril. 

Il débuta h Amidon en 1924, après p forma· 
lion religieuse il Guernesey. Le Likès, de 1927 
à 1932, puis l'Ecole Nicolaric de Vannes béné­
ficièrent ensuile de son dévouement. Pendant 
quinze ans, il fut directeur: à Saint-Evarzec 
(1935 à 1947) ct il Ouessant (1937). 

Sa santé ne fut jamais forte. A son arnnd 
regret, elle l'avait obligé, depuis quelqueJ années 
5unoul, à réduire ses activités d'cnseianement : 
Tinténiac en 1950 et Le Faouët en 1951. Mais 
quel empressement à multiplier les menus ser· 
vices, il s'offrir pour les suppléances ingrates ! 
Oepuib 1960. simple et modeste, il apportait 
nin•i su p1~ieuse collaboration h l'Ecole Snint· 
Joseph de Paimpol. 

Son infiuence sur les élèves, pour n'avoir· rien 
de spectaculaire, était cependan t profonde. Mai· 
tre consciencieux e t bon, il éta it gai et serviable 
en communaut6, émuillant sn conversation de 
trolls plai5aflts. Vis-li-vis de !es d irecteurs, il étnit 
d'une humilité et d'une confiance cmprcmte de 
l'esprit de foi propre à son Institut ; ce qui ne 
l'cmp&hait nuUement de relever, à l'occnsion. 
cennines carences dont il était témoin. 

Ln mon, qu'il n'a jamais redoutée, s'est pré­
sentée il lui dons sn 62' année. Depuis troib ans, 
une décalcification des os le génait ; sn bonne 
humeur babitueUe n'en fut ntùlement infiuencée. 
Une forte hémorragie le surprit début ovril. 
Trnnspo1·té d'urgence l\ Saint-Brieuc, cette hémor­
rngie In terne fut reconnue lntllrable. C'est en 
pleine conscience, snns émotion npparento, que 
cet excellent religieux rendit son âme il Dieu. 

Ses ob~qucs ont eu lieu à Plogonnec, sa com· 
munc natale. 

- Pdre Rog~r Soll•ert, Pr~tre de ln Misbion 
de Frnnce, oncle de Dominique (191il) et Prnll· 
çoù Sn/vm (1958), à Paris (14'), le 10 nvril. 

- Constom Guyomard, 88 ans, de Pontivy, 
ancien élève, à Pontivy (Morbihan), le 20 avril. 

N atif de Camors, notre camarade fut élève 
111 Likès de 1900 11 1906, de la 7' cluse li la 
Première Industrielle. La majeure par1ie de sn 
carrière professionnelle se dé rou la à Pontivy où 
il devint directeur de la Caisse d'Epargne. Sa 
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compétence et ses grandes qualités morales lui 
valurent la Médaille d 'Aracnt du Travail ct le 
arade de Chevalier du Mérite Social. Quand il 
prit sn retraite, il fut nu cours d'une fête solen­
nelle nommé Directeur Honoraire de la Caisse 
d'Epargne de Pon tivy. Depuis 1963, sn santé avait 
baissé ct sn vue é tait deven ue particulièrement 
faible: il fut alors soiané ù ln RetJ·aite du Grand 
Parc, chez les relig1euses de la Providence, il 
cent mètres de son domicile de la rue de Lour· 
mel. n y passa les dernières années de sa vic, 
dans le recueillement et la prière. Le 20 déccm· 
bre 196.5, il nous écrivait : 

c Mes so11ltaits les m~lllt:ltrS tt lt:s plus chr~­
titns pour la 1101/Vt://t: OIIIIÜ, Q11e Notre-Dame 
b~nisse ce vie11x L1/..b, /11/ nSJurc sant~ pour mai· 
tres et i/èl•es ct qu'elle gnrnmissc d tous les suc­
cès les plus féconds, oprts 1111e annie scolaire tk 
toute efficoclti. 

c M" jomb~ 110 ml~ux; tnti/Ût a1·ec 1111, ptus 
deux batotrs, je ptm:ours le couloir de /{1 Retraite. 
L" som.! normale subit parfois rtustmt tutrisr~ 
de l'âge. J'auends l'appel d'En-Hom, qui ne sau­
rait désormais trop se faire nlltmdre: foi 86 OTIS 
el demi ! D{ligne Saillie Marle dn Lik~.r ne pas 
m'oublier 1 A lu fin de mo vit, commt: raut jeu11e 
je le faisais au soir du mois de mai sur ln cour 
centrait! du l..lUs, je II'OIIIt!IS pas l'appel nu cœur 
mm erne/ tk /{1 Vierge Tllliloirt! •· 

ConHant Guyomard (ut aussi un Amicaliste 
très fidèle. Certes, sa santé nu cours des derniè­
res années ne lui pernlCllait pas d'assister aux 
Assemblées Générales Mais, 11 toutes occasions 
e t en paniculier lors du courrier du Nouvel An, 
il nous redisait son auacbement 11 son ancienne 
école; à chaque fois. il accompagnait son mot, 
non pas d'une simple cotisa i ion annuelle. mait 
d'u n ve=ment d 'insiane bienfaiteur. 

- M . Hervé 0/nm:/wrd, 82 ans, grnnd-père 
de Rémy (1957) et Jean 8/all(;/tnrd (1960), à 
L isieux (Calvados), le 22 avril. 

- M . Alpltonsc Quinio, père de Jean-Luc 
(Première), au Faouët (Morbihan). le 8 mai. 

- M. Yves Attlr~t. 68 nns. frère du Frèr~ 
Jean Amr~t (professeur au Likè5) et grand-père 
de Patrick H énnlf (Troisième B 2), à Quimper, 
le 9 mai. 

- Morre/ Hc11ry, .SS ans, père de Jacques 
(Première), c t ancien élève, li Quimper, le 2 juin. 

De 1935 il. 1939, nOire camarade avait ét~ 
élève du Likès dans les classes de l'Enseignement 
Primaire Supérieur, jusqu'en Quatrième Année 
du Brevet Elémcntaire. Très tôt, il fit partie de 
la JOC ol1 il reçut le complément de sa formation 
morale ct apostolique. Depuis 19SO, îl militait 
dans l'Action Catholiqtle Ouvrière de Quimper. 

Agent commercial, il étuit tout aussi apprécié 
dans les milieux professionnels qu' il l'était dans 
ses activités de dévouement cl d'a(X>MolaL Sur· 
vem1c en pleine maturité, sn mon n'a pas man­
qué de surprendre ses nombreux amis de Quim· 
per et de J'Amicale auxquels elle laisse des re­
grets profonds. 

- M. Eugè11e Hubert, arand-père de Loïc Le 
Po/otee (1967), à Sainte-Brigitte (Morbihan), le 
2 juin. 

- M . leon SaloOn, 17 ans, de Quimper, frère 
de Relli (1966), décédé accidentellement à Plou­
gastel-Daoulas, le 4 juin. 
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- Mme Maria Martinez, 69 ans, belle-mère 
de Jo.replt flnmon, ancie n élève 1943, li Quim· 
perlé, le 4 juillet. 

- M. Jacques Mousser, frère de M . Jean­
Pierre Moussel (surveillant au Likès), à Vannes 
(Morbihan), début juillet. 

- M. letm-Marlt: Po1i11, 87 ans, père du 
Fr~rt: M"·ltcl (ancien profes5Cur du Likès), à 
Tré"onou, le 30 juillet. 

- M. Jean-Mark Moa/ic, 56 ans, père de 
Jeon-Y••es (1967), à Plouhinec, le 4 août. 

- Mme F/icher, mère de Jacqnes (lncicn 
élè~-e) et arand-mère de Chrisrio11 (Seconde), ô 
Riec-sur-Belon, le 6 août. 

- M. Joseph Garo, 61 ans, père de Georges, 
ancien élève 1949, à Châteaulin, le 13 août. 

- Mmt! Joseph umonnier, 83 ans, à Plougas­
tel-Daoulas, le 14 août (Familles Louis Fonts. 
11n111 (1948), Claude Poste (1944), de Quimper, 
/arques Brmrollcc (19.50), de Brest, Pierre-Marle 
l,c M oigne (1964), de Loctudy). 

- M . Pierre u Pautrenrat, 83 ans, pè1·e du 
Fr~re Jostplt et de M . Pierre Le Parttremnt (an­
ciens professe11rs du Likès), grand-père de Pierre 
u Pntllrcmttl (1956) et de Jca11·Picrre Bervas 
(Troisième Moderne), à Questembert (Morb1ban), 
le 20 août. 

-Mme Rose u Sousse, belle-mère de M. 
Mnrcd u Mouillour (professeur du U kès), à 
Lochrist (Morbihan), le 20 aotit. 

- M . Jules umosso11, 59 ans, ~re de JeDtl· 
Luc (1961) et de Jacques (1962), anciens élèves, 
à Quimper, le 7 septembre. 

- Mme Guyem<'t, 39 ans, nièce du Frire l tn11 
A utrct (professeur au Likès) , à Snntiago (Chili), 
le 8 septem brc. 

- M . Ala/11 Kira1•ec, père de Jo.rcplt, ancien 
élève 1966 ct surveillant au Likès, décédé ncel­
dentellement i\ Pouldreuzic, le 17 septembre. 

- M . l..o11/.r Rubcus, 54 an!, père de Jean 
(1966), 11 Plounéva-Moédec (Côtes-du-Nord), le 
l" octobre. 

- He1rri Mollier. 59 ans. du Mans, ancien 
élève, i Telgruc, le l3 octobre. 

Elève du Likès à la réooverture de 1919, il était 
entli par la suite nu Crédit Nantais. Il avait 
vu •a carrière compromise par une longue ct arave 
malod1e. Pendant plusieurs années, il Cut un cor· 
rcspondant d' c Ouest-France • à Douarnenez. 
Lors de l'annexion des communes périphériques 
en ma" 1959, il fut élu maire de celle commune. 
En dépit d'une santé dcmettrée délicate, il assuma. 
jusqu'en mnrs 1965, les lourdes charges de son 
mondat nvee conscience ct probité et un ~ouci 
constant du bien commun. n avait é té longtem()> 
le président général du patronage La Stell a-Maris 
él l'animateur de la section théâtrale, manifes­
tant dans ce.~ fonctions une extrême compétence, 
ninsi qu'une abnégation et un dévouement de tou~ 
les 1nstants, donnant le meilleur de lui-mbne 
pour le rayonnement d'une société li laquelle il 
était particulièrement attaché. 

Affaibli par de multiples inlerVentions cbirur· 
gicalcs, il s'était retiré, voici quelques mois, au 
boura de Telaruc, chc1. ses neveux. C'est dans 
celle commune, en pré5ence d 'une foule consi· 
dérable d'amis, que sc sont déroulées ses obsèques 
le 16 octobre. 
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- Jean-Marle Mnzo (1956). do Henvic, est pro· 
loueur d'êducallon physique chez los orphelins· 
apprentis d'Auteua du château des Vaux à Belho· 
mert (28) et, durant cet été, il a mis sa compétence 
au service des )uvénisles likésiens du camp de 
Plélaurr (22) Mais le pédagogue salt aussi se dou· 
bler d'un ortlste, oomma en témoigna ~~ extrail 
de presse concernent sa dernière exposition : 

• Apl'èS des journl!es pa.ssées sur lt!s turt1ius tltJ 
sport, sp'acieJuement ius.tallb /ace à faJrcie.tme tle­
meure pi'Ùlcil.re des J>omt!r~n.<f~Aligra - olt M. M ati 
tlltralne si bieu ses jeunes athlitas qu'ils ~troisson­
nelll /e.r victoire, - le pro/tsstur a /usol11 de calme 
~~ tic repo1. Et tt/1•1 calme ne /llfii·IJ pas p011r 
rioliser ce:r sor/tU cie mosn1que..J. romrJosle.t de m/Lilers 
de ptlrcelles de coquilles d'amis 1 Une fois le dessin 
ralqué .mr tm boLY bicu plat, les coqnillu lnvécs et 
stklu!cs J<JIII pt/mes aux co11lew•s dont le tableau 
nGce$sllcra i~1 nuancc.t. U bols qui va los recouvrit' 
•~t pn.ud au •·~mis, pour que ces parcelles, elles 
aus.ti ,,ernles~ op-r(:s la peüuure, JJUis.!enJ Etre plu.v 
nisémeut pru~s pal' 1111 petit tournevis et posées à 
/'em/m/1 dbiré. Cltnque pourtour des tU.ss;,ts est 
pr~cis6 par la poi11te d' tm ûtSirlllllél>ll lie pl•togravallr. 

«M. Ma>J ll 'exlclll~ pal ll'lmporttt Quel tlMSIII, n 
faut lJit'll lui plalstJ ttt, même en couts de rravall, .ri 
lu Ct)u/enr ob1tm1e 11e dom•~ pas les c//ets recltercltês, 
ti 11'/tl.rile pas tl rrîcler d 'tm coup de spalttle plusieurs 
htllt'•s <l'une application cie B~m!cllctlll. Et il recom­
IIIDIICe, aldd pat sn femme, do11t les tnl~nts de pelnlrt 
JOIII tld{ll 11/llrm6s. CombiM tl• tomps fam-11 pour 
obtenir ces tobleott<? Suiwu11 leur gmndeur, Ils n6-
cessitent de ISO .1 400 ltenres d'1111 labeur combtcn 
minutieux. 

cOn fiOUrrail CtQite que ;\tf. Maz.é recherche :m 
but lucratif. Nullem ent ; Il ede /JO/Ir soli plaisir ct 
pour le di•lr de ·'" pur/enlon~~er 1!/ICOre, si c'e.rr 
fJOS.tlble. To11te/ols, Il acceptemlt volomius de ven· 
,fre quelques-wzes de su œuvres, 011 même d'en 
nécllter sur cnmnztmdo, ,fi du moins le dessiu lu{ 
cotcventtlt, 1/ va même plus loin ; il montrerai/ 
I'OI(JJII/qr·s s11 m6tltotla il c~ux ~~ cl celles qui voutlralcm 
s·c.s.ta)'"' tl ce travt~tl lie patience. TermirtoJrs eu fJrt· 
risant tfllt! deux tles œul'rt!'J remarq1tables de celle 
exposition teprodrusaknt c lA Dame à la Licorne • 
li « Les lUc/ta Her11·es dù D11c de Bérry •· telles 
qu'elles ont pt>ru SIIJ' les timbres tl~ 1 P. des postes 
Jtançals•s. • 

- Lot'ck Henry (1966) lait partie de l 'a.ssooiallon 
sportive des P.T.T. de Bordeaux qui compte déjà 
deux sélectionnés o lympiques. Il a participé en 
1966-67 à de nombreuses compétitions de la calé· 
goele Minime, notamment en cross-country el en 
deml·fond. Son entrnlnemont avait été interrompu 
par uno op6ratlon de l'appendicite. Ayant désor· 
mais retrouvé la pleine lorme, Il espère attaquer le 
1 000 mètres à fond, montrant ainsi que, même loin 
de Quimper, l'initiation sportive llkésienne continue 
à porter ses fruits. 

- Ne recevant p lus •Le Llkès •, Jean· Yves Lo 
Molng l1963), de Pleugrillel, nous a exprimé sa 
crain\e d'avoir été radié de l 'Amicale. Nous le 
remercions de ses bons sentiments, mais qu' il se 
rassure : des parutions vraiment très espacées sont 
la seule explicotion do celte apparente coupure du 
LI kils . 

- Après son service militaire, Gilbert Bouguen· 
nec ('t964), d'Elliant, a fait un stage de contrôleur 
des P.T.T. à Chalons et se trouve présentement 
affeoto aux postes de Beauvais. Il espère rancon· 
trer dans cette villa dea anciens du Llkès, en par· 
tlculler lea élèves de l'Ecole Supérieure d'Agrlcul· 
ture. Il nous a rendu visite quelques semaines avant 
ses deux frères Patrice (encore collégien) et Mar· 
liai (militaire dans les transmissions à Laon). 

- 1 nspoctaur stagiaire d 'assuronces, Herv6 Geta· 
lin (t958), de Quimper, partage son temps entre 
Paris et Bordeaux, en attendant de se tlxer à 
Orléans. En visite au Likès, Il nous a donné des 
nouvelles de camarades rencontrés récemment : 
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Jean Laurec (Ingénieur â Saclay), Michel Gaslln 
(professeur ou Lycée do Kérichen à Brest), Ren6 
Loussouam (professeur â l'Ecole d'Agriculture du 
Nivol), Paul Larvot (dans l'industrie automobile, en 
Allemagne) et Pierre-Yves Barré (tapissier à Quim· 
~er) . 

- Elllve depuis son départ du Llklls au Lycée 
Technique de Reims. Plerre Pétition (1964), de 
Coray. entre Il l 'Ecole Centrale de Paris, couron· 
nement normal de ses brillantes études mathêma· 
11ques et :echniques. 

- Pierre Lannuzel (1966), de Landudal, nous a 
trnn~mls son bonjour du pèlorlnage militaire de 
Lourdes. Il est affecté ~ la Base Aérienne 705 de 
Tours, en compagnie de René Riou (1966), d'Ergué· 
Gabéric. 

- Michel Corrlgnan (1962), de Lanester, nous 
signale une erreur d'Information le concernant, 
parue dans • Le Llkès • 130, à la page 18 : qu'li 
veuil le bien nous en excuser 1 

« Il a fallu cel/~ erreur de vfJtJ·e journal pour que 
je vuus écri•·~ ... VouJ' avez fiancé Mie/tel Corrignru1 
cn·ec tmt' Jemoi.rclle Anne Borcot. Or je ne suf.s ni 
fland, ni muriJ 1 C'est ma smur. A11111 Corrlgnon. qui 
s'aj•f /itmcét ct (fit/ t'.tl mttfrttetwnt mnrllc avec A-1. 
Mlcltel Berrot, et cela dtpu/s juillet 1966. Tout cee/ 
n'est pas gra, .. e et mént~ plutôt cmtusmrt. 

«Quant ti mes ûtudt!S# ellt!s se poursuivent à l'Uui­
vcr.rir6 Carlrolique d'AJifCTS ot) j'al suivi m 196~7 
lu pnmui!re ntlllll! till pr(!mkt.r C)'CIIJ: fe prdpm'tl mte 
1/cerrce de $0Ciologle : mon IJ111, mols /<! ne .ra/3 •1 
i'l' ftrri• •erai, est de /<lire etlmolog/t> •· 

- Jean Kéromnès (1947), de L'HOpilai·Camfrout. 
est premier maitre mécanicien il la Base Aéronavale 
d 'Hyères. 

- Capitaine de la Marine Marchande, ancien corn· 
mandant à ta Société Navale Caenneise, Arsène 
Marree (1942), de Névez, est présentement pi lote au 
port de Caen. Il oJxprime son meilleur souvenir à 
sos anciens professeurs qui pour la plupart ont 
qultt4 lo Llkès 

- Avec 130 autres militaires de l'armée de torre, 
de l 'air et de la marine, Jean-Paul Even (1963), de 
Camac. a suivi ~o~endant deux mois à Angoulême 
un stagr: d'animateur culturel. Il s'agissait d'abord 
d'une courte Information dans les divers Olubs pro­
posés : ciné-club, oam6ra-club, photographie, clubs 
de lecture, arts dôcoretlls, peinture, livre vivan!, 
découverte, théâtre, bois. fer, radio, électricité ; puis 
venait la spécialisation. Les moyens mis à 1 a dis­
posillon des stagiaires étaient considérables : ainsi, 
les cours étaient retransmis dans les dlllérentes 
salles par la télévision intérieure. Une fols rentrtls 
dans leur corps, ces animateurs ont pour mission 
de recruter et de consellter des militaires orientés 
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vers ces difrérentes techniques. Jean-Paul ne regret· 
tora cet1alnomont pas son service pass\1 dan5 de 
tolles conditions dana la Mnl'lno. d'autant plus que, 
éducateur spécialisé, Il était déjà plus que sensi· 
bilisé aux problèmes des loisirs et de la promotion 
sociale. 

- En visite au Likès, la commandant Eugène 
Gulllerme (1932), de Larmor-Plage, a été heureux 
d'y retrouver son ancien pro lesseur le Frère Fran· 
<;ois Le Bail . Il ost oflicler d'artillerie au Groupe 
Géographique de Joigny (Yonne). 

- Ingénieur E.C.A.M., Guy Rousselet (1949), de 
Quimper, travaille depuis de nombreuses années aux 
Usines Berllet de Vénissieux (Ah6ne). l in passage 
au Llkôs tul a donné l 'occasion d 'avoir avec plu· 
sieurs professeurs une Intéressante conversation sur 
les perspectives d'emploi dans l'lnduslrie automo­
bile en 1967. 

- Jean·Ciaude Gulllen>ol (1958), de Lorlont, est 
lr.génleur de recherche en physique à Lillo oo Il 
prépare lo doctoral ès sciences. 

- Yves Hervé (1964), de Bannalec, a obtenu au 
Lycée Technique de Caen le Brevet de Technicien 
Supérieur du Bâlimonl. 

- A la suite de son stage au centra do rocher· 
che nucléaire de Fontenay-aux-Roses, l'lngén1eur 
François Da Kéroulas (1960), du Juch, a été allecté, 
au Utre do la coopération culturelle, au Collège 
IJnrvorsiraire de Rouyn au Canada, province de 
Québec, où Il enseignera pendant deux années. Il 
nous e rendu plusieurs visites avant son départ. 

- Ingénieur dos T P.E.. Dominique Cellérier 
(1965), de Pluvigner, travaille aux Antilles depuis 
quatre ans. dans le service des Ponts et Chauss~es 
de Ille Saint-Barthélémy. Il s'y est marié en 1966. 

- Christian Aubert (1966), de Belz, navigue com­
me novice au commerce. il bord du " VIlle de 
Rouen •, de la Nouvelle Compagnie Havraise Pénln· 
su laire. 

- Jean Buzlt (1966), de Plonévez-du-Faou, a 
obtenu le Baccalauréat Sciences·Expérlmentalell au 
Collège St•Yves de Quimper. Etudian t à Brest, Il 
va préparer le C.P.E.M an vue des professions 
dentaires. 

- Bernard Pichavant (1965), de Plouhinec, a re­
trouvé le Grand Séminaire de Quimper le 18 sep­
tembre. un peu plus t6l que l'an passé. En juillet· 
aoot, Il a lait un stage de travail d'un mols et demi 
il bord d'un chalutier du Guilvinec, le • Raou llc •. 

« Expérience enrichissante, elle m'a permis de con· 
nallre davanrnge ln vie tie marin et spécialement la 
péche nu cira/ut qui est tr•s dl/lieUe; cc travail 
fatlllaJII est à la /ols trds tfur et rowlrrier. Mes 
wrcnnus s• .roll/ temtlnies par q111dques /OIIrt de 
.rwg~ apo"ollquc h la paroisse de NJvet •· 

- André Savina (1959), de Penmarc'h, envoie à 
ses anciens professeurs et à ses camarades un 
g rend bonjour de Paris où Il est Ingénieur civil des 
mines. 

- L'abbé Gustave Hervé (1 951), de Concarneau, 
a étt! nommé en septembre aumônier du Lycée de 
l<érichen à Brest. Il était étudiant à Paris. 

- Comme chaque été, nous avons reçu te 29 
juillet la sympathique visite de Jean-François Mon­
fort (1950), de Bannalec. électricien de laboratoire 
d 'essars à I'E.D.F. de la région parisienne. Il nous 
donne de bonnes nouvelles de son frère Yves 
(1950), technicien ajusteur à Sérémange (Moselle) 

- Caporal au 1" R.l. Ma. de Granville. Jean­
Jacques Favennoc (1964) , de Briec. lait son service 
militaire ; après quoi, en lévrier 1968, Il commencera 
d'exercer sa prolession d'opticien-lunetier au 58. 
place SI-Corentin à Q\Jimper. 

- Amédée Provos! (1946), de Sizun, est capitaine 
d'arltllene de marine. D'octobre au 31 aoOt, il o 
suivi la cycle normal dos é lèves de l'Ecole Natlo· 
nale des Sciences Géographiques, en vue de son 
allectation à la Section Géographique de l'Armée. 
Durée des études, :leux ans : notions théoriques 
d 'octobre a mai à St-Mandé ; application sur le 
terrain de mal il fin aoOt chaque année. Cette der· 
nière a·est déroulée à Goult, dans le Vaucluse : 
topographie, levé sur te terrain. déterminations astro· 
nomiques, géodésie. 

- Jean-Pierre Cosquéric (1966), de Quimper, fait 
actu&llemenr son service militaire au 16' Groupe de 
Chasseurs Portés, à Neusiedl. en Allemagne. Avec 
ses lor6ts, ses vfgnes, ses amandiers en fleur, le 
Palalinat est magnifique. 

- An juillet. Yves Miniou (1962), de Guiscrllf. 
o fini son apprentissage d'horloger rhabilleur qu1 



s'est déroulé è Monlgeton (Essonne). Après cos 
quelques enr!Hs dans la région parlalenne. Il a 
retrouvé la Bretagne avec un grand plaisir. 

- Loure de Joseph Cuell (1966), de Rochefort, 
3 ln date du 10 j uillel : 

«J'tt/ Jn joie de VOliS /ttirt! ptu·J tfe 111011 SIICC~.f 014 
fH•ccaltmrént phllosotJhie. Aprè.r ovolt subi lu 19 el 
20 tnlu Jrs lprt!u••r• écrlt.-s d Ltr Roclr•lle, fora/ J'6sl 
dlrould le 8 Juillet toufortrs dans celle >Ille. Je voru 
tr'·ouerni tn"'IT '"' bcaucoJJP de chauce. En n/outant 
oux cttl/ pomu de flcril (juste f), les épreuvu orales, 
1• tora/ >'llablit tl 232 poilus, nralgrt 1111 7 en moths 
U. ne dors , .,, prendre qrld nroi-mlme car /'tllttll· 
dis ptrrlrr /lOlif ln premllrt! /oû tle paroi/au). 1/eu­
II!IIJMI<'III. lu 13 m philo, 16 eu hutoltt-tloJraphie 
et 14 e11 o11gla•s me petmlrml de me rochtttr. Qua111 
tl Nr·rlt, 1111 7 en philo (m1qud je m'attvrdols), lm 

14 •11 fronrou, 1111 12 or sciences 11al11tellts cl e11 
tJhysitJIItN:IIim•e •iwblirtlll flquilibrt 1111 mlninwm 
req11/.r. 

• Je 1/t~~s Il f6/iclter m~• Cllmnrtllle.r du Ltkès tJOtu 
l111rJ s11ccès 011 boe. Scimces-Expérimemales et Mn­
t!rlmotlques. J'ai en el/el "" la jolt! de reconnoltre 
bttll de.• IIOIIIJ sur • Le T6/(grammc • qui por·atl d 
I<OCIII/IJI/ . Jo colome bre101111e )' /!JI IUJtt 110111• 

lire me. 
c A pri-s tltx vacances bien rng11te.~·, /'tlllte en Fa· 

cultl tle Droit tl /Jonleowr. • 

- Jean-Y"" l.autoul (1965), de Kérien, a ter· 
mrné eon nrvlee milita•ra. Spécialisé dans la brtt>­
c.ha de teçhnlclan frigoriste, il était en mal Il 11 
-hercha d'un emploi. 

- Ouolla joie pour M. l'abbé Joseph Trévldlc 
(1894), de Quimper, d'avoir participé è ta fête de 
Première Communion 67 au Likès 1 Le 4 mel 1967 
on eifel, Il y a eu exac:ei!Mlnl 74 ons qua lul·mêmo 
•t111t ou nombre des jeunes communiants llkéaleno .. 
Ca 4 mnl 1m. on solennisait le Bienheureux Jean­
Beptlsto da la Salle, béatifié peu d'années aupara· 
vant par L6on Xlii ; et c'est le Frère Cyrion (le 
Pieux) qur avait préparé les communiants Il ce grand 
jour eon zèle n'a pas 6té oublié 1 

- Françoit Seznec (1966). do Douarnenez, penaa 
avotr trouY6 .) l'Ecole de Navigation da Ploubazla­
nec (221 une merlleure orientation qua cella qui était 
la srenne au Ukès. Il a appris avec plaisir que les 
Llkéalen& commencent è utiliser la laboratoire 
audro-corractrf pour !'6tude des la"llu• vivantes. 

- Claude Llntantf (1954), de SquiHlK. ofliclet de 
;•armée de l 'air à Toulouse, étal! en mission ill 
Oslo la 21 mai, jour de l'Assemblée Générale de 
l'Amicale : il lui était dilficile d'y partlclpet autre­
ment que per la pensée ... 

- Lo Fr6ra François Droval (1939), da Douarnenez. 
e dO quitter t'enseignement en raison de en santé. 
A la Maison de Retraite de Saint-Avé, Il n'oublie 
pas son ancrenne école, oü il a pass6 cinq bonnes 
années dans une amblanœ de piété et de travail. 
Par deux foi* cette année, Il a eu l'occulon ds 
constator r•volutlon malérlelle el p6dagoglque du 
L•kès. 

- La re>o'l.le • Maisons de I'Ouesl •. n• 23 de mal 
1967, a publié un article iilustré de nombreuses 
pholographies concernant I'H6tet Richemont, 28, ave­
nua Favre! et Lincy è Vannes. dont le p•opr161alre 
n'ett autre que noue camarade GeorgH Baug6 
(1928). 

c 1./H(Htl Rtehtmom, iJ Vannes, ce n'ut pas scu­
ltmeut rune des meilleures labies tlt ln ririott mals 
c'est encore 11n tllcor, une atmosplrirc de fln du 
.\4oyeu-Ag• q11l r6pond tl ttotru bcso/11 tl• t/6pfi~Se· 
meut. Co n'es/ t'ns tm pastiche, t/6nui rlu tome 
orlglnnllt6, uu rt/us du co11/ort , c'cll uue t~daplailoll 
heureuse, du slyle /idèlemmt respeclé d'une époque, 
aux /ollctio•rs prie/su d'une vaste snllt dt rtslaurattl 
de plus dt ISO corn·erls. Ctrles, pttll de particuliers 
tJOUIInl<lll l'offrir 11n dlcor d'mtc si Jr<mde 6tm· 
d11c, mals la dlmnrclle /aile pour y abo11tlr 1101, 
imlrcsse d plw d'u11 lhre er compone du enseigne· 
menil. Cel ensemble monrre, ou cache, bon 11ombre 
de lroln•ai/Tes qui auraiml pu /or/ b~n l'appliquer 
d """ habitat/olt, L'wutl ts1 11le d'1111 1ravoll d'Jqulpe 
soir11eustment coordonnl, lquip• compM/t tlu pro­
pr/4/Dir• dt rllabllssomenl, M. Bn11gl (qui par cel 
lnvestlsr•mtJII /ail ltonnellr d I'H6telletlc /rtmçolu), 
d'un teclmteien du bâlilntnl, M. Pa11helewr. tle V an· 
litS (car. 011 ne le soupço11ne pas, mals il fnl/111 /aire 
/Dr/{OiriC/11 OpfH/ OU bÜOII polir lrOIIS/Oflllff Ot COI/St>-
1/t/cr l•.t /roll ou (J IIOFI'e Immeubles v4tus/fs composfml 
cet cnsomble) el d'wr archuecte-dlcorntfw•, M. 
l'a1rltk Gulrltt, de Vonnos, dont les multiples plru1s 
tt dessins l'ittspirère/11 d'IDII! ét11tle pria/able, pom­
culièrtmenl /o111llle, ~ltr la vie et la t:/nlolog/e d'tm 
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m6m• ptrSOIIliiiJ/.0: le du( de Wcl•cmont, Arthur /JI, 
qui couromtl il RtlllleS le 30 octobre 14S7, /Ill diiC 
de Bretagne er tJlrssa mnlutes fols 110r lionnes oloiS 
qu•;; se r~1ulair à son chlltcau dt Suscinio. C'est 
•n/ill J n11 scu/pla!tr ol peintre, Joseph Pignon, de 
QucSiembut, do111 a11C111r fJJIIDiellr d'ar/ de la rlglon 
11'/gnore pl•u les qllallrh, q11e /ul co11/il le so/11 de 
JCulpter le• corh<!111<: de vle11x ch2ne soutemml lu 
/JOu/ru, ou de /lllrt revhrt sur la Mlle lombris#e 
de frme des dtll.< grandes clremi11hs (fwtt r~Nrooie 
tt la r6tissene, fau/re IJI<X /tu> dt joie) le per.<onntiJe 
''" D11c. Au total, c. 11'est pas moltu dt 20 Mire­
prises tt Jrtlsn11s q11/ npportèrem toul leur so/11 cl 
cel en~mble. 

Il /011drait aussi sig11aler les vflrawc rta/isb selon 
lu plmu du dtcoraleur par le Nantois Deliais, la 
/me mosaïque murale reprlsclllmrt le d11c da Riche. 
mont sur so11 clre•·al tlrnp6, dcvmrt S•uclnlo. d11e d 
M. Girnr<l, d~ Vmrnes, lts 6ft111tll lustres cl app/lauu, 
/orgb /lOT M. Kcrrotrall/1 il 1'6nule. 11 la lis te n'esl 
pas dose. ' 

Celle partie dt /'lr6ttl '' compou: d'une t6titu­
rl~ ; d'•me piêc~·tampoll ou olflc~. 1111111ic de deux 
porlet d Sf!IU unique, r~llo111 les cuisines et comnum­
tM~s par ce/111/u phort>-lltcirlquct; ptds de Jo 1rond~ 
.rn/Je de testOIITOIIt, laqud/c pe11t ltre dM.sie til IToU 
piècu p/JJ.s imilnes rr6ce iJ d'nmplu clolsons-<Jeeor­
tléoll asmrr,rt une excelltme isolation phonique. 

UN UVRE D'HISTOIRE. - Un tel dicor 
n'otrrnll pu lire conçu .rur le tlrimc d'un uul tl 
mime ptf>OIIIIald SOIIS que fon COtlllni!IIÇtll /Xlf 
1lrmir les illmellls dt ln b/ograpMe de ce demltr. 
Ceci fui fair, aussi lnvraisrmblablt qlte cela p11/sst 
paraître. Ne prenons qu'tm exemple: les quelques 
200 leu' sculptAs dntu le bols ou dn11s ln pierre 
qui parttut lu 111111'1, 011 b/111 fiJJ IIront sur les lt.slres, 
u't>lll ltl 1l~.r.rlnds qu'nprls '"'' Jai>Orleuse recl•crcltc 
/uchuwt /'Jinbllsscmeut tic la [lintaloglc complbtt 
de fillt.strc Connltable cie Franre. Qui était cet 
Arllmr III de Rlchcmom1 Un VO)'Qgeur, cnr il 11'est 

fJttèrt de pro••iiiCI! Il ne fa•·olr ••u passer. U11 r•ur­
rltr: il fui bleui d ln bmnllle d'Acinco11rt, partlcitHZ 
n11x campaJnts d'lle-de-Frnttce, de Normmrdle, 
d'Aquitaillt, 11 la fm de /a JUCTrt dt cent ans. Pour­
Ill/li il ne doit fXJS n.• ti/res d<~ 1loin qu'à son 
génie mililDire. ma,.s encor~ d deJ lemmes comme 
}' olnnde d' Arngo11, don/ Il est par/ols prisomr.ù:r. JI 
s<!rn marli trois /ols : IIVItC MarJilirlte de Bou,o­
Bne, Jeanne d'Albret et Cntlrerlllc de C.wumrbour1 
q11i lui survivra. JI mour111 tl Nanlrrs durant fhi••er 
1458, fut uhwrré en 1192, en p/11/ne rivo/11/ion. Ses 
resrrs lluent r4enltrrls dam Je mausolée de Frall­
t;ois 11, n11.tsl ilnll-11 de bou 10 11 d'tllrployer la mtme 
pierre blanc/te (de T•rcl, V/tune) qui scrvlt tl ldl/ler 
lo cailrldrale de Nomes, pour hnbl/ler les nlltr4 ~~ 
les c:h~mi11ùs da l'h"ial. 

Le plo./ond, de biron, esl re••ilu de toile de jute 
peinte ., rrls-blell. I.u tilts grotesques, .rculpllu 

1~ 

dans le~ corbeaux. por Joseph Pignon, avec fhumour 
pnr/ots obscilnc que fou rotrou•~ tlous 110s ~n­
ilrlth nits, IIIIIIOIICtnl Robe/11/s. Qmmr tl ce /<'ullt 
homme sorti tl' 11ne vieille poutre tl lnveutl pour 
lronorer 8ncchus, Ct'rloins l~nbimls font tlt!ftl bap­
tisé c Saim-Piguon •· Que dire de ct pttssc·tJint OIIX 
porles de clreue ù /em,es, de cu hol.series d ml· 
hautrur avec lcmrt SI!TVitlfcs ca rc/14/ 011 tftt cttt Dt'Ctt· 

tlts r.u fond lr/1Ji1i, dont les prerrr•.r, uumlrotles, 
ont ~~~ toillies tl 300 kllomiitres dt ft} el qui /olll 
snitt tl un grand vi/rail til forme de tymp11111 I.u 
nrmoirin de Froru:t, d'Anjou, de Bretagne, d'A~t,tlc-­
ltrrt, d:: BourgoJIIt' som là. Sur la hollt de ln plus 
11rande drtmintt, en bos-relie/, le D11c, tqucstu, 
111/Jt;m/lque reSSIISCI/t d Jo lumiire des St>OII. lA lu· 
mlère 11~ Iomb• fXJS q11e du /luttes. D'lpnisses plon­
~hts de clréue ligùemenl dlstanles tlts polllres 
cttcl~nt des tube1 fiuortscellts. Ali mur, lm ctlpi 
ti ln coloration grue tr~s érudite, lais.ur ame vieux 
bols rCirnw•lllls la 1/berié de challltr. • 

- Membre do la Commission Juridique de I'ASliC· 
olatlon Nationale des Promoleurs de Construction, 
Jean Le Gall (1943), de Logonna-Daoulas, esl chel 
comptable il la Promotion Immobilière do Lorient 
(13, rue Merl!chai·Foch). En juin, Il nous 6crlv811 : 

« J'm ~~~ l'orcaslou de ,.~,"·outrer de ,ombrtwt 
lul'ltiiJ tl Fo11•snun1 tl il Lorit1ll, D0111 celle derniire 

wll•. Je rcste le voisin de Henri Colmou (1942), rwa 
dt tnts COIIdiscipiU du Ollllies ttrribles de fOCCU· 
tiOIIon allemn11dt. No•u foisolls parrie tlu mbnt 
J(roupe tl' A C.G JI tl /tlqlltmmeiFI 110111 boquom 
/~ '""'''"''r d• nolrtt v~ux C..k~s. Jt ntis en re/a/ion 
tl'olf•uts ovcc Fr:mçois Huon (1924), 1ra11d mol/re 
dt Jo Promo1io11 lmmobilitre ù Quimperlé. Je Colls­
tau O\"t'C plaisir t!rte tl~ nombreux Groupt:l Locaux 
tic r AtrrtC<I/11 0111 'u /~ jour tl qu'Ils /olll tJIIISitllrl 
rrmrlom nmruoller : ù quoutl la cr4otlon tl' un Gro11pc 
Mo•blhammls (tl Lorle111 0 11 il Vannu) qui, tll1 Stl 
unlssnuC'C1. lit! mnuquernlt /UU d' ltr~ blou vlvnm 1 • 

- LoTe Barreau (1954), de Quimper, est dôcora­
tour·desslnateu r en installations de magasins è Ran· 
nes depuis six ans. Employé dans une affaira lm­
I'Or~nte Il cal encore pour deux ans •oua conuat. 
A l'ôch .. nce, Il d01t en principe se mettre 6 son 
compte 

• Ce prOftJI qui m*~t cirer~ IIDIU prkise .. t-il, lléces­
Ne une mise 011 poinl lrès lon,ue cl laquellt! fe /ra. 
wdl/e IN'IIttllemcul et que je peltX riS()uc/r• ~n ma 
lfiiDIII# ri• reclrm~o-comrnerclnl. St~~l•menl, Il t~t 
mlpD1-nblc tilt t•Dmmencer .uul, celle bronche r.ci,ea/11 
"" lra•arl tl'oqwpt:. Des Anciens d11 Llk~., de fo,... 
motkm I«IU1iquc que cette profession lttt~rUMralt 
p•m't'lll sc uMIIre e11 rapport Dl't'C moi. (/.1'écrir• ou 
10, Passngc tic la Croix·Cnrrie, 3S - Remrcs). C•st 
1111 mllltr cnJHI•wll, cor il tst 1111 t'"" celui d'ure/tl· 
trCie (tlllltJ/1//4) t't qu'li lldCcllfle 11111! C(IIIIIOiSSIIItCC 
tlu travo// des corps d'Etat r/11 bâllmerll, J'aimerais 
tlo11~ trouver dell.'< Anciens avec lesquels je ferais 
Il! poim co,sclcnunellt et qui pourraient durnnt les 
deux anlll'·' il courir ~" per/ecllonner par t/1\.,rs stn· 
lll'l tl COtiiS ndopi/J ,' 1/ /Difl 0\'dtll /OUI dt bons 
dessmateurt qui om, comme l'on dit, le compas 
tla11s l'œil, el 1111 upril rapide pour preudre des 
tlkt.Pottr tcclmiquu: uci ,.a ivü/~'"'"~"' tn--ec un 
ni>·ea11 de culturt ,mirait qui /~17/le ln discussion. 
Vu connt•lssnncC's artutlqut.< préalnbk:t ne uralenl 
1>01 reqwses tic ces col/oborott~lfl : (ass11me ctllt 
tespmuobllltl ct le JOÛI :re (ormun tl ftuate. • 

L'an dernier, Loïc avait organisé une exposillon 
de peintures, dessins et céramiques ill Dinard, du 
G au 11 aoot. Cet élé, devant te suocèa de cene 
première monlfestallon, M. Clémant, soua·pr6fel d~ 
Salni·Mato, usMt de son lnlluence el do aee reto• 
Ilona, a déc ldé qu'une seconde exposition ae tien· 
dralt au casino de Saint-Mato : le vernissage a eu 
lieu le 1" j uillet. 

- René Eudelina (1906), en retraita au 20, rua 
des Champs 6 Aanitres (92), aurait almé rentrer 
en contac1 avec deux de ses anciens eemarados 
du Uk .. donl l'Amicale a perdu la trace: AJben 
OOIJCET, d'Orléans, el un nommé COADOU, de 
Locronan. Il a été heureux de lire la plaquette 
6cht41a per l'Amicale de l'Ecole St..Joseph da Caen, 
è la m6molre du Frère Cyprien-Eloi (M. Yves LE 
GALL), sous-dlrecttKJr du Likès en 11106. 

c So photographie me l'a fait rttrouver /tl qu'il 
éutit, 1• regard plllélronl , d~tme survel/lance san3 
arr61, soft dnm ln co1us orl il appnr11ls.rai1 subllfl'o 
llltut, soit tlmu lrs dortoirs où le soir Il fniSfllt la 
l'Onde. /Ill a/,f IFifiOIIt pour 1111 pel fi /lT011/J6 dOII/ /1 
folsols pnrlle, Il liait l'anlmtJ/ellr de.t e11/an11 d• 
Morle, ~~ nous flous ré11nl:sslons dans llltc peill• 
clwpellc slt11le nwr hages suplrleurs. A. son su/cl, 
il y a•'OJt """ certaine animosir~ awc le Frire C6me, 



Ill 

poèit! i't ses lteure.r, qni éc:rivtlit dmu lt! bnll~liJI mcm· 
sud till Lik~s ~~ qui s'occupait dtt tllé4tr~ (j'érals 
<IOIIS .tt> lrOIIptJ {). Le FrdrtJ Cyprian /Jrlumda/r qu~ 
l<:$ /tourc.r pas>ies attx r6plt/rlons n~tlsalolll llux pro­
grès de IIIOJ ltudes. J'étals en classe !Jidmrrie/lc et 
je prép(lrau 1~ concours d'ilève·mécanicie.n de la 
,llflrine ,· quel tu! /nt J}rtS le lltom,Jite tlu Frire Côm e 
qttontl jd }Ils t·~çu tn·em lu d Ncrlrl M als l'oral /Ill 
tme Mcatombc : IIOIIS 6rlo11s t!ll 1906 ; rous, 110us 
tOmes {r<IJ>pds pltr l'lnrrtuui8CtiiiCI1 et la mauvol.rt 
loi des exwnluateurs ... 

c )'avals eu l'occasion de passer à Quimper en 
1952 er ma v/sire au Llki!s m'avait fait lfTUTld plai­
.dt ,· mals Qmtl clumgtmenl dttpuls, quand on cons/· 
Jirc /tt 1>11< alr/cmw lirdtJ M 1966 / lA pOp/1/ll/1011 
S<'O/n/re Cl la rlfom.- t/e rerutJ/gl/tJIIICI/1 0/11 de te/lts 
rxige11ccs. U11 dêta/1 m'a frappé : c'est d'apercvcir 
la ligue de clt<mùt de /dr Brest-Quimper qui passe 
sous l'établissement. je me souviens que le lrtlln 
Ji/liait ,) /'e/1/rée du llltmel d 20 heures; tl<llt.s 6/lons 
<'Olle/tés dd)ii, cor on .re leWJ/1 de Jro.r bo1111< ltcnr~. 
rt /'t)Jl n~ latdalt pns d s'etldormlr commt ou sail 
le jaire quand ott t st 10111 j4wze. • 

- Louis·Marle Furet (1963), de Lorient. a obtenu 
le diplOme d'Ingénieur E.N.S.I. à l 'Ecole Supérieure 
de Méoanlque de Nantes. 

- Rencontré à Lorlen~ lors de 1 'Assemblée Gé­
nérale de la Fédération Bretonne des Amicales de 
Freres. Ernest A!l\lS, de Landivisiau. est responsable 
de l'Amicale et de !'A.P.E.L de l'Ecole St·Joseph 
de celle ville. 

- Jean Rubeus (1968), de Plounévet·Moédeo. est 
pour six mols encore militaire en Allemagne, au 
S. P. 69.390. région de Rastatt. Il vient d'avoir la 
douleur de perdre son père : 

c Je p~nre sotnrt!nl au Llk;s et oux Frlr~s. HOIII 
b:r/J./1; c 'est dons ces 4prel/ves /ami/la/er q11• l'on 
s• l'~ittl compte tl• 111 valcnr lnc.tllmnble d'une (Jro­
Joudt! jormntion d~r61iomt~-., 

- Secrétaire du Groupe Nantais de l 'Amicale, 
Michel Montfort (1963), de Querrien. commence sa 
ltolsième année de licence de Sciences Economl· 
ques. 

- Le Frêre Dominique Josse (1964), de Vannes. 
étudiant de lettres au Scolastica! d'Hêrouvllle, a 
prêté son concours de moniteur à la Colonie de 
Vacances des Frères de Saint-Evarzec. Autres soo­
lasllques, les Ftères Huberl Daniel (1965), Jean­
Fr~~nçols Mondeguer (1957), de Quimper. se sont 
transformés en bouquinistes à la rentrée de sep­
tembre. complétant au Likês les achats de la • foire 
aux livres • ; quant au Frère Jol!l Guéguen (1961), de 
Pouldreuzic, il a partagé les mille aspects de son 
dévouement d'éhl entre diverses 6oolu. sans 
oublier le Llkès, bien en1endu. 

- A Bresl Jean Bézivln (1963), d'Elliant, a réussi 
les Certificats de Mathématiques 1 et de Mathéma· 
tiques Générales, et Jacques Barré (1964), de 
Quimper. les Certificats de Thermodynamique et de 
Mécanique. 

- Ancien élève 1896-1900, Fabien Le Teurnlor, 
de Plufur, est en retraHe à Vichy : 151. boulevard 
des Etats-Unis. Ingénieur de Marine. Commandant 
honoraire, il cumule les décomtions : Officier de la 
L6glcn d'Honneur, Médaillé Militaire. Croix de 
Guerre 14·18 avec palme. Médaille du Maroc, Mé­
daille des Dardanelles, Médaille de la Croix-Rouge. 
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Agé maintenant d~ 85 ans. éloigné de la Bretagne. 
li t'e11relle d 'avoir perdu loul contact av6c ses an­
ciens camsredes : 

« Nons dtlon.:r Cl!ptmdatJI, d I'Ecolt des M6canlc.iMs 
de lu Marme à Tou/ou (Promorlon de 1900), 18 Ll­
késicms sur 86 élèves recrutés dans la France emière. 
Je sul.f rull cu rl latioll.s épistolair~s avec Je Frère 
C6me-L6on. pt·ojustcllr de frnuçnls nu Llk~.r du 1897 
<l 1900, dlcUI cl l rsy-lu·Mou/1/leamt. J'al 1111 jl/s 
ttCille/iemem directe/Ir illdtutrlel à Paris • .. 

- Jean-Ronan Lautrou (1982), de Locronan. a 
terminé ses études à la Faculté de Brest avec le 
Certificat de Chimie Organique et la licence com­
plète de Sciences Physiques. Depuis septembre. il 
enseigne <Jans les Troisièmes et Secondes du 
Likès, ainsi que Jean-Jacques Burel (1961), de 
Pont-Aven. autre licencié de sciences. précédem­
ment professeur à l'Ecole de la Croix-Rouge de 
Brest. Tout en poursuivant la préparation de sa 
licence à Rennes. Alain Floch (1984) , de Pont-CrolK. 
donne des couts de sctences économiques en Pre· 
mlère el en Terminale. Pierre Thomas (1964), de Lan­
derneau, a réussi deux certificats d 'anglais à la 
Faculté d'Angers : i l a prèté au Likés son précieux 
concouts pour des remplacements en début d'année 
~co/sire. ainsi que Raymond CabHllc (1963), de 
Quimper : ce dernier a réussi à Breal les Cer1lrl · 
cats d'Optique et d'Electronique. 

- Alain Delamarche (1955), de Fougères. et 
Michol Le Beux (1965), de Rospo1den. ont obtenu 
à Saumur le Brevet de Technicien Supérieur des 
Moteurs il combustion Interne. 

- A Rennes. succès de Jacques Guillon (1964), 
de Brest, a l'examen de seconde année de Droit 

- Luthier à Quimper, Ca!l\ille Moreau (1895) vient 
l'égulièrement revo •r les pianos du Llkés. Il lui est 
même arrové de trouver la marque d 'une de ses 
réparations datan t de 1912.. Oua de bons souvenirs 
lui reviennent en mémoire lorsqu'Il 1/averse notre 
cour Ste-Marie 1 Et quelle fierté de constate/ qu'Il 
se classe avec son frère François (1897) parmi les 
vétérans de notre Amicale l 

- An printemps, Eric Jean-Claude Moanner 
(1954), de Quimper. a fait une Inoubliable randon· 
née au Maroc. 
1:: pu·"'-'' LJUx mflle l'isage.s mais dotJI /~ pius grand, 
conslant dn nord mt sud, est iuctJntcstablttmtmf celui 
tle lu fol. Quel cxcmpb: ti snlvre par lrs chréiiCIIs 
tiàtl•.r d~ 1101re tln}'S 1 .. 

- Le Frère René Le Betre, ancien profeueur du 
Ukès, dirige en Algérie l 'Ecole Saint-Paul de Skikda 
(ex-Philippeville). dans une situation touristique pri· 
vilégiée, sur une crète de ta ville, dominant mer et 
pol'!. Les Frères y ont conquis depuis des décen­
nies la sympath ie de toute la population. La femme 
du consul de France. Mme Forget. est une ancienne 
i nterne de l'Ecole Ste-Anne de Quimper. 

- Lê $0ldai Joan.Jacquè$ Muzelleo (1965), de 
Logonna-Daoulas, a d 'abord passé quatre mois à 
Angoulême. Depuis le 2 mel. Il se 1/ouve en Alle­
magna, à Baden-Oos oû il ttavaille dans te bureau 
de dessin de la d irection de l'intendance. Ce n'est 
pas une caserne, mais un bâtiment d'administration 
se situant dans un quartier français parmi d'autres 
immeubles ; on peut donc se mettre en civil le soir 
après le travail. c'est-à-dire après 18 heures et du 
vendredi 18 h ou lundi malin 8 h., car Ici le samedi 
on chOme. 
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(Anciens E" Armand BERNARD) 

c Pour la solde, nous souwt/JJ' au même tari/ que 
/e.r civils cl lt.t gt•adt. q11i trnva/llell/ tc/. N otre lm­
maublc est liStez proche de la rlsldetrce t/11 Gé11trnl 
Mns.tu, commandant en ciro} lu FotctJs Fra11çn.ises 
ti'Alll!lllilglle. Eu d~/Jors de• re.rpol!sabililés de bu­
reauJ j(' ~11is opétatt-ur projectionniste, après avoit 
sul•·i onrc .w,·,·ès pt:udant 15 jours 1111 stagq sur l~t 
appareils dt proJ~ctiOII l6 mm , sur tles 6pitllasco­
I'CS, des clu~·rlrs, des magndloplt0/1/!S k i 25, 3S 11t 
S T 10 el sur dos ttpparells Prado. A.i11si, fe me trou•" 
ch ttrgé de passer des films nux camarades. l-a rigiou 
d'Allemagne ot'î je sms ailee t l me pla1t énormémeu1 
et les poysuges de la Forêt Noire som iuonbliablts. 
Que ces 1/0ttveii<S ttccompague/11 mo11 merci tf mes 
tm cle11s pro/e.vscurs du LJk~.r. Cl/ pnrtlcullet· nu PIY1e 
Stéplta11, nu Fr~t·e Ni<:olas, tl M. Mens cl tl la mu!­
trlse der atellers. • 

- Edouard Le Saêc (1957), de Lorient, a pro· 
noncé ses vœux perpétuels de Frère des Ecoles 
Chtétlennes en l'église Notre-Dame de Lourdes da 
Casablanca, le d imanche 4 juin. Un ancien chef de 
division du Llkés. le Frère Pierre Baron, actuel 
Visiteur des Ecoles d'Afrique du Nord, nous écrit 
à ce sujet: 

c 11oiliJ. qui pord11rn sans tiO,Jie nouwtmt, q11m•t 
till lltu ~~ quant d la dale. Ici Olf llJ, c~p~ntlnnt, :f' 
Joue/ tl~r cougrégotlons religituutu dt! ml~ux c com· 
111/tnler tl !tt ,.,. dt r Eglise • (Per/ectae Cflrltat/s, 2) 
a susci!i de semblables itritlatives. La profusion 
religieuse esr 1111 ucte posd por u11 bopllsé, membre 
<'0111/lle les IIUir<• du Pe11pie de Dieu. Apr~s les 
uriolllntlons d~ Vt<tlca11 Il, quoi de plm normal que 
c<:l engagcmrtt111 se preJJJttf tlevaJrl Ioule la commu· 
ntwtè ciJTitiemw, ,., que tous les chr~ticns, thnoins 
d'wttt ocliviJé aposroltque qui Seurce quotidien.n~ 
ment parmi eux, et ~~~ coJiaborU.IÎOII avec eux, lt 
.tolrm mus/ ti1

UII <Jete- <Jill engager d6/lttilfvt:mcmt ou 
url'ice dl! Dieu "1 de l'Eglise. 

c C'est le sM.< qu'a vou/11 domtu d sa proje$$1on 
Ir Fr~re Edouard. Il a souhaité ~ consacrer au 
Seigm!llr le Jour méme où., tl la paroisse Nolt'IJ·Dame 
de Lourdts, les m/ants renonvelaiurt les promuse.s 
d~ leur lmptOme, marqnatlf uncore mieux rmr Id le 
lien mtrl! 1101rc vocatlo11 catdcMtlque er la m lssfou 
de l'Eglise. D'emblée, le c/erg6 "1 ln com11Htnnm4 
chrétienne sont emrh da1ts ce.ue pe.rspecllve. Et /~ 
Fr•re Supérieur (iénbal Clwrles-Hror,v y a tloMI 
:-mn accord smts té.lk~nc~. • 

- Corenlin SaloOn (1906), frère du Frère Direc­
teur Joseph SaleOn. avait dO quitter provisoirement 
Quimper pour soigner sa santé. Revenu à Penhars, 
ii nous écrrt : 

t J~ pense que le métleci11 s·rn inquiélé 1111 peu 
tro1> v/te. Ce Qu'il m'a trouvé provlofl/ d'mie v/ollie 
ltlstolre 1!/ dt<IO /)rOboblemd/11 de /a guure 14-18. 
Mols mou séjour tm c11re m'a farlgu6. Il jma croire 
que tiJwclion n'es/ pas pow· moi "" remArie tr~s 
ln<liqllt. Pel// cl pelit, lrs forces revumnell/ : tvidrm· 
meut, dans 10111 ceci, l'lige joue S()rl rate>. 

- Après avoir enseigné pendant quelques années 
dans une Institution cathollquo de Leval, M. Jean 
Fouilleut, Ingénieur chimiste, ancien professeur du 
Lrkès, a pris sa retraite dans cette ville (15. rue 
Crossardière). l i profite de ses loisirs pour voyager. 
C'es! ainsi que se rendant en mal à l 'Assemblée 
Générale de notre Amicale, il n'a pas manqué de 
s'arrêter Il Landivisiau pour rencontrer le Frère 
Ditecteur Henri LE OU. Au Llkès également, ce tui 
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fut un plaisir da retrouver nombre de coff•gues 
dans une école en totale expansion et modernisa· 
tron If envole son meilleur bonjour è MS anclons 
élèves. 

- Elllve·oflfcrer de 1 a Marine Marchande, Roland 
le Taffoc (1965), de Quiberon, participe à une 
rotation da cinq mols dans l'Océan Indien, t. bord 
du ~troffer • Klrkouk •. 

- Au Contrt' Agricole de Kerplou~. sur la rivière 
d'Auray, le Frl:rr• Paul Sébffiot, ancien directeur de 
cette revue. a retrouvé une autre • vieille figure 
hkésrenno • en la personne du Frllre Auguste Le 
Penon • dans ce cadre champêtre, que da savou· 
reuses anecdot• que de noms peuvent 6tre 6vo· 
qu6s 1 ~slo des landes et des bols, poésie du 
souvenir 1 

- Georges Colléter (1962), de Quimper, vient de 
termrner ses études techniques 1:1 Lyon avec la 
diplôme d'Ingénieur E.C.A.M. Au titre de la coop6-
rotlon culturelle, Il onse!gne au Coff èi)e St.Joseph 
tenu par les Frl:rres Maristes à Antsirabé. Sa femme, 
qui ra suivi à Madagascar. y est maftresse de classe 
maternelle. 

- Chirurgien-dentiste è Quimper, Ronan Qu6mér6 
(11153) o partoelpé au XtX• Congrès des Club• dit 
Crnéastos Amaleurs de l'Ouest qui s'est tenu • 
Quimper début avriL Son film • Bon vent. bonne 
routa •. présenté dans la catégorie repona9e, a 
obtenu le premier prix en seconde division et la 
trol116me en première. M. F041rni6, pr .. ldant du 
1ury, dialoguant avec tes lauréatS, tira les leçon• 
de ce• trois Jours de congrès : • L'abondance des 
films - 67 pour 17 départements - et, d'autre part, 
le niveau d'ensemble assez bon permettent d'espé· 
rer des places tm satisfaisantes au concours natlo· 
nal. Le d6faut qui mérite d'être ~ignalé est l'absence 
oe gros pions, at de très gros plans, ainsi que le 
rnnque de montage rythmé. Ainsi, pour • Bon 
vent. bonne route •. si les images sont belles et 
font découvrir la navigation à voile de grande 
croisière en éveillan t l'amour du bateau, Il manque 
dot vueo p8i'mettant de pénétrer à l'Intérieur dai 
personnages : des gros plans montrant l 'alfort da 
1'6Qurpage et sa lutte avec les éléments et les 
autres bateaux en course ... • Le 11 juin. il fu1 donné 
aux Llkésiens de constater que ces ctitlques de 
détail ne diminuent pas essentiellement l' ont4r6t du 
f•lm primé Répondant t. l'invitation du ClUb-Photo 
du llkés, notre camarade vint le présenter au nouvel 
aUd1torfum qui faisait salle comble de volontaires 
du Second Cycle. M. Roger POUMET, Président du 
Club de Cinéastes Amateurs de Comouallle, ouvrit 
cene dance en Invitant les Jeunes à maltrlser les 
nouvelles toohnlques d'oxpr8$Sion, photo et cinéma • 
il ne pouvait nous donner un meilleur exemple de 
réussi te que son film • Penhors • , qui oblfnt une 
seconde mention au palmarès de Quimper, calégo· 
rie reportage Autres films projetés : • Tunisie •. de 
M. BLOCH (reportage exotique) et • En un clin 
d'œil •, de M lE OU (comique). 

- Oulfe ses activités d'industriel conserveur li 
I'Eau·Bianche en Ergué-Gabêt"ic, Jean Goulttk (1828), 
Pr6sodent d'Honneur de notre Amicale, dirige un 
magasin d 'alimentation au 4, avenue de la Gare 1\ 
Quimper O'rmportants travaux viennent de dote< ce 
magasin d'un 6qufpement répondant aux exigences 
du monde moderne ; agencés d'616gante manl6ra, 
tous les élémentS sont réunis pour permettre à la 
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clientèle d'effectuer un choix rapide et complet. Une 
grand~ vent•réolamo a eu heu pour la réouverture, 
le 8 juillet .. 

- Etienne Pochai (lt45), du Gullvmec, a été 
nommé ce: été adjoint au Directeur du Centra Ad· 
ministratlf des Affaires Maritimes à Salnt·Servan 
(llle-et·Vrlame). Il était entré dans cette administra· 
tlon en 1949 et fut &ffecl6 dans aa commune natale 
comme auxiliaire. Deux ans plus tard, Il reJoignait 
DunKerque comme secrétaire administratif. En 1953, 
li revenait au Guilvinec avec le même titre. En 
1958, il passait un an • Nante1 1\ la direction des 
Affaires Mariumes, purs Il ê!Airt nommê officrer d'ad· 
ministratron t. Paimpol, pendant dl~·hurt mols. C'est 
le 31 )ufllet 1961 qu'il trriVall aux Affaires Maritimes 
de Concarneau, où Il allan so trouver pleinement 
dans son é!êmen•. étant lui-même fils de marin­
pêcheur. En s'établissant a Saint-Servan, Il retrou­
ver!\ un pays et une villa qu'li oonnalt bien, puis· 
qu'il y suivit les cours de l'Ecole d'Officier d'Admi· 
nlstralion. 

- Ancien professeur et ancien économe du Likès, 
le Frère Henri Salailn a profilé du mois d'août pour 
aller revoir ses amis de Paimpol, de Brest et de 
Quimper. En visitant la lrk61, Il noua exprimait son 
désir da reprendre quelque actlvltê au service de 
l'une ou de l'autre de nos kolas. Mals ceue am6-
lioralion de sa santé na devait pas durer. En sep­
tembre, Il a été victime d'une nouvelle attaque de 
pararysie qui le maintient aillé • la Maison de 
Retralie de Kl:rroter, an Saini·Avé Un autre ancien 
professeur du Ukès, le Fr.,a Ruaud, tm Agé, est 
sérieusement malade dans celte maison. 

-- Yves Mary (1952), de Kerfeunteun, est ill9é­
nieur chimiste aux Ets Péchiney·Saint-Gcbain de 
Peris. 

- Etudiant t. Rennoa. Vlnctnl Le Floc'h (1959), d11 
Plobannalec, y a réussi le C.A.P.E.S. d'histoiro et 
géographie. Il est professeur stagiaire au Lycée de 
Jeunes Filles de Dinan (C6tes·du-Nord), puis il sera 
affecté au Centre P6dagogique Régional de Rouen. 

- Comme tous lea membree du Groupe Parisien, 
Marcel Louboutln (1941) a appris avec regret le 
retour définiuf en Bretagne du Fr.,• Coronat·Y .. s. 
Pendant 36 ans, que de Bretons, Frl:rres ou anciens 
élèves, se sont rendus au 78, rue de Sèvres, sOrs 
d'y trouver un compatriOte aux mille dévouements, 
dont la débrouillardrla 6tall presque proverbiale. 
Outre ces services rendus • l'un ou a l'autre, le 
Frère Coronat organisait sur le plan matériel les 
rencontres périodiques du Groupe Parisien dans un 
salon de la Procure Nationale des Frères. Marcel 
e'est feil l'Interprète do tous en remerciant le Frère 
Corona! sur le quoi de la gare. tandis qu'il gagnait 
se nouvelle aHectnllon, l'Ecole Si.Joseph de Loc· 
miné (Morbihan). La proohlllne réunion dU Groupe 
Parisien est prévue pour début novembre. une fois 
la rentrée universitaire effectuée et les adresses en 
partie stabilisées. 

- Jean.,Marle S6vére (18>41), de Plonêis. est tech­
nicien supérieur de la Navigation Aérienne au Centre 
de Réception de l'Aéronautique Civile de Fleury· 
Mérogis, â Saini·Michel·sur.Qrge (91}. C'est seule­
ment au mois d'aoot 1987 qu'Il a eu connaissance 
de la brochure éditée a la Ubêrat!on 6 la mémoire 
de son compatriote le Frtre Olrecleur Joseph S. 
taOn ; voici, intégralemen~ la longue lettre qu'il nous 
a écrite à la suite de cene lecture : 
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• J'al ltl trèl touchl d• /o dllic4tr ai/CIItlon qru 
vous m•tc '"tt tltt m'e~n·oy«r la pttitc broclrur< f*ln· 
10111 brli•·•mtllf la vie du Fr~re Joseplr Sn/allt1, d'au· 
11t111 (/lit /'tll'flls tlvtc lu/ du llm1 al/tctl/s, drtr d 
1101re origine, clcs llc11s d'admiration pour le Frbre 
tlirt!Cidllt tmselgntmlt et. j~ tlirais mlme, tl11s 11~11$ 
tle comp/lclt4 putrlotlque cln11s trotre r4sl.rtauce d 
l'occupant, 

u t>trlt Jost[J io Snlann lwil, cu el/tt, le 17' eu/mil 
et d<tmkr orrll•4 au mouUn de Kel'l'tll, <1 PlOIII/s. 
C'ltait d 2 km tle Coal· Burel, ma mahon 11arale. Ma 
tJrnlld-mm, cousine de Mme Sa/afin, y tmait une 
iprcu1e awc quelques l<rru d• labour. Madame 
Snlallll ''<lltlil ry appro•·roiJntr 1011/U lu llllltaiJrn. 
U11 four qu'•ll• liait DCcompatnü de so" d•mlu, 
- qui a•·a•r a/on S ou 6 alfs, - afw.c/ lclrappa d 
sa sun:tll/aJu:c et alla r&kr du côté de la btlumse 
'' ti• $0/J mandge iJ chewuo: (c'érair au mois d'®ût). 
Qu~lq11~1 instt11rrs p/u.s tard, le romps qr1e lu f•m· 
mes pnpowot tl~r•ant le cali trodltl<mnol OfJr~s lu 
umpltii«S, le JlCtlt Joseph revlm d la malso11 a•ec 
une mam l/OJanglantt!e ct~chée dans $011 tablier, sam 
1111 pleur ul woe plainte, d la grande colère de Mme 
Snlann. Jos•1>l1 a••ait ro111 simplement Introduit 1111 

doll(r dmos 1111 augnllafe. •t il "" rl.rulta ... 1111 do/fi 
.uuourd. J'Irais loin d'lrre ul d cet/1 lpoquNd, 
mals combl<'n tlt /ols n'oi-1• flOS •mmdu ma erand­
mè~ rtlppeler cet DCcideroJ au Pr~te Salann lon dt 
us ruu~s <l Coar-Bunl. 

lt r:onnowols donc le Fûre Sa/oQn depuis mon 
p/11s ~11111 6ft, el, sons mt/ doute, depuis celle lpo. 
fJil•, Il "'"'' IOWt ma sympatlr/e. 

J'eus l'occasiOII dt ml~ux le ~onna1tre tm COIUS 
dt ma plulo tn 194G-41, ln seztle rmnée fJue /11/e 
passle 01~ L•kè3. ToUl ~n ltaut directeur, Il â3SIIIIUJit 
les /allt:llotiS da pro/useru d'anglais au.t classu de 
l'lu/a tl Mnth. El6m. C'4Uiit 1111 /10111111• nssel /rord 
tl'tdJard, poiiCfllrl, d la cllmnrche raJ1Me, l'œil ••1/, 
la parole IIS>Ct .r~cloe. Ses pilrmu ltnlent co11rtu, 
<"OIIt:lses, tol/fl!ts tl fimage de l'homme lui-m6me. 
C ilaq11e mot avoir $On sens sur lcq11el p<IISOIInt "" 
1'0'"""' se mlpreudre : lu réprimantltl t llcs-mlmts 
ne umblartut pas IOrtlr tle so11 compart~m~111 llabl· 
tuc/: et p<ollflallt... Il $011 pt·emier rtfard s•mb/a/1 
d'u11 gris d'acier, combie11 11'y awiit-U pal de mali" 
datu su )'~/IX JliiÏllants ~~ son sourire ironique !._ 
Et, au /oud ... Si tolU cela n'était pas seultmcll/ woe 
/tlçude, tl ,. avait bearwoup plou en cet llommt, q11l 
(ttllt 110/rw dll'f'Cteur «1 IIOirl! malfrl!: .r'/1 a.•a/t quel· 
qutJ mou bow nu pour la r6pr/ma11de, Il compre· 
llflit 110/re /e1111e.ue et rl participait lui-meme d la 
ripararlon de la foute. Par quelles rron~s ne /'avor<r· 
IIOU.t pas /lill pas.r<r, SIITIOIII el/ celle pirfode Ol) IIOIU 

c:olmbltloru tzvec nos • peusiotmairu vert de gris • 1 
No11e cla.tse de Philo Irait colltltllll tl IIM i>l«ot 

J'trvanl de uwga.rltt nux A llemands; uous n f Illon, 
•~tuu·l1 que par uue porte verrouillée. Le clwmbrau/e 
tle cttre parte m•ait ;oui "' laissait voir de l'autre 
cOti 1111 drD/xwu tricolore. Un fil de /er recour/H 
II<JUI Sll//11 /iOIIr UOIIS fapprO/}f/tr, et, b/cut,r, a•·e.: 
l'flccord de M . Salan11, Il trima en class~ d~ Matir. 
Elém nu-<ltssus du chef dtl Fr~r« CharltJ D~am, 

Vue la plmrrle dt charbou, le choulfafl bali plu­
'"' riduit. Nos •oisim passidonJ la mari~re premi~n. 
Il fu/lou la mellrt: cl conribmlon. Leur charbon, du 
toke, bali mrrepoN entre les attllrrs et le /oa11zat 
de rrmtuut/qlle, camou/li seulement par """ Ionie 
de jruauu, et... rardl par une seml11elle 1111/t et 
/n11r. Au cortrs de Fl11tde du soir, la 11ulr tonrbie, 
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uous sort;ons d trois philosophes ov~c wte cal.tse. 
l·~mltmr qu~ fw1 /ai.l'lllr ft g11tr, /Nwch4m~llr /ttce à 
ln sanrl11ell~, q11/ na pouvait l'lcnorer (c'iwlr 11111 

toncrioll), lu d<11.< 1mrres emplls.rtlfanl la caisse. Ct! 
charbon t!ralt eusuire emrcpau sous /'u1rode du p10· 
fes.smr c11 classe de pllilo. Clwq11e MJir l'opéMrieou 
érail reuout'~lée, et IJO/re poile était conslammellt 
OPfJrovi!:IQuut ••• 

C•pallllauJ, une virrc Ol'tllt it; cttss6e sur le 11111/lll· 
sin ullcmaud. et tle 1101111 larcins comml.r d flnl/riour 
J~ ce magasin. Craignant uoe joui/le, nous avOJM 

aussitôt prévenu < Joz », e-1, mis au courant tle IIOJ 

sorties Hoctuntes et de notre stock dtt cok~. le Frère 
Sallllm n'eut (IDS /11 moindre lrisllarlon: tn•ec quc/qu•.• 
sacs tle jut11, tJou.s avrms rmneu6 Id coke. ~" pnntml 
par la rampe d•sccndtmr .,,. les aborroirs el le 
dwmp dt! foire~ aux cui.rlnt.s tlu I .. tkb, et /cl uort.f 
a\!OUS t!dtangé ce coke allemttud t'On/re l'allihracitc 
du Li/cils, .<Ous fœil Clmtl.<é du Frère Sttlaiill. 

Sous /o motlltuw, uous hYOns sorti rm journal : 
c Lt PhtlfJ Zl!iwng • · 1111 cnuartl Jwmori:ttlttue ttgti· ,.,,u tic croqui.1 dus nu tn/e/11 tic Pierre To11tlwnr; 
je ctols que, s•lf est collser,•ateur, le Pr~re François 
ùr Bail dou e11core posséder daiiS ses archives quel· 
f/IIU$•UIIS dt! C~S CTO(jiiÎS q1li/ IIOIIS 0\10ÎI Sllbfi/isds, 

1elatant, ('ntr• autN!S# l'histoire d'zm p~tlt cocfloll 
d~ lai/ n6 d Prancforr. 

Bcaucnu,, de ces petllt lvluomeuts n'ltnl~nl que 
des eu/antill.ages, mais ce n'était pas 101~ siuécure 
pour un tlirecteur : la suite Je prouva. Cepeml.flm, 
c'~ltlll une amorce tl• rlstsro11co, 61 le fond "" /!Olt· 
••air tlrJp/alrc <Ill Fr~re Sttlafln. 

l'eul·8t•·e est-ce de ces en/lint/liages cl du compor· 
tt'mcmt du FrértJ Salaii11 qu'est née mon acllvlté 
future dmtt la rlsistauce 1 C1est 1mc histoire évi· 
demmcm bt!OII.COll/1 trop longue à t-aconl~r ici, el 
<'e 11'osr t>as mo11 bm. Parti '"' A.F.N. "" 1942, Je 
suis I'CVMu en m41rot>Oic le 1" septembre 1943 pllf 
IOIIS•ntnr!lt, comme ratf(o d'un rt!.rctm de r6!lStau~ll 
~~ tle cortfrtH:spiowwge dans ln région mar$ellfflise. 
A. /a Sllife Je farrestalÎOn d'lin grant/ ll()Dlbre de ntC.S 
OJnis, je me suis trouvé tm vert en Bretagne au mois 
d'avril 1944. Aprè.• Dl•olr passé l]u~lques /Our.r cl 
rtnnbre <1 Plonil.t, j'ni tlicldi d'allt!r faire """ 
••Ittre tl mon ancien tllrtctcur, tlonr /« n'lguortlis t>as 
lt!S senrlmMU. Il /ur très heureu.• de me revob·. Il 
Sôvtlil c]ue fétais parti en Algérie, puisqu'il était 
l'tmu en 42 clt~z. mes par~1US denumdar si je! ue tJour­
tois pa.r /atr~ roul·crturf! d~ l'nnnde scolaire comme 
pro/cs.tour de la/Ill lW Llkès, en 6' Cl s•. Sn surprlro 
/Ill tiOIIC /lrtJIIdc tfe lM SIJVO/r dtriiS fa cftrlldtt.llfnl/é, 
d•mutoll qu~ nous a:uvr1ous pour la nr.émt cmtse. 
Pemlo111 uue heure nous avons parlé des sujets qui 
nous pr~occupaitml: la nf.sistance er1 Frauce, l'Afd­
que tlu Nord el te cou{lir Glroud.(/e Gaulle. - Nous 
recevions, /1/Squ'tl cos dentiers remps, du joumnux 
ti,/I.F.N. et drs injm·matl01u st!ritJttstfs wut cm thune 
fois par moi.t par awo11 011 sou.s~marin. Nous nous 

S()IIWIUS deC()U\'eiiS mêmt lille (1/j/C/IIIC C()lfltn iii!C ô 
111011 tllni Y1•es Le H4nafl (LI de vaisseau), de L udlt· 
(iris, 6/n/1 clltll'fl d'organiser spicialomtlll lu diparl.f 
par bnrMux peur /'Augl~tcrre; 1101/S 11viotu 3ulvl la 
m6me .trage de paraclrmlstts des commandos Inter· 
al/Ms. Hélas 1 au cours tfu11e opéralio11 (le bateau 
c Jouer des Flots •· parti des abords du Guilvinec, 
avec à son boni Botlcu:.rt, Pierre 8r=leue er 111w 
virtglalno de persommlires el d'amis), Il tomba do11s 
tm snor.Qpeus. Il mourut itou/16 ou cours cl« s011 
tram/err ett A.l/emagnc. 

Joseph Salaf111 me lMrla de ses probl~mes, de.r 
tours ioués à Poccupalll, mois ll pressentait une 
ls.s11e iarale pour lui·méme: crainre tfrme délation 7 
prlmolliiiOit' Je rat trou>-1 follgud, pe/1/~rre m eme 
1111 peu tltsttbriSI. DCtJIIis qu'il fouair co r61o tlange­
Ull.~, en plus de rous les devoirs tle sa clrarge, Il lui 
mtoft vraiment fallu un tempérament d'acier et de 
lmrcur, srrrtout q11e son comba/ durair depuis les 
premld•·c.r heures da l'occuparion. 

Notre cm revue /ul vralmenr tnulcale; nous éllous 
tltiiiS /t1 mlmc commu~tiOit tl'ltMes, er /t! suis ccrraiu 
tfovolr fJIJis4 tm vrai ricon/ort dtws ct!lle r~IICOntr~, 
cor Ill barmlle durait, de plus t11 plus ûpr~. 

LE LIKI:S 

I l {leme huit jours plus tarti, j:J r(Wevois une /eure 
tla mes pa~YIIIs. ct qut-1/e Ill! fut fl(l.f ma siUfJé/ac/lon 
d'llfJfJr<lldrt /'tlrra.rrotlo11 du Frère tllrecttur du Llk~s : 
/'érfli.< /ron.:ilrmenr Ullt'rri. Pensant dlfd rw cal••olrt 
qu'li oii:J/1 /prouver, jt crois que J'ai 1111 peu oubl/1 
l'estime que je lui portais pom· tm autre sentimenz 
,,,; n'était qu'af/ecrion. 

Je1 ne sui:~ pus tm lirtlmirtt, mllfs /11 ttmais, ~~~ vous 
t't.'JHOrC/0111 tmCOI'tt d~ /11 ptriiJ'ée fl/16 VOliS ave: tfllt 

/)Dur mol, d écr/rl! toul slmplemtmt ctts queltllltts 
lig11es e11 ltomuwge d 1111 HOMME qui étair mon 
ami.» 

Amlcolcmettl v(/tre. J. SilvilRE. 
- Jean-Yvu Lo Den (1966), de Lannilis, el Michel 

Trenchard (1966), do Crozon, terminent le 1" no· 
vembre leur année de Noviciat de Frère des Ecoles 
Chrétiennes au Aancher·Tèlochê (Sarthe). Le pr&­
mier entre au Scolaslicat d'Annapes (Nord) où se 
trouvent déjà res Frères Hubert Daniel, Jacques Le 
Gall et Lofe Maz6. Le second poursuit sn formation 
ou nouveau Scolastlcat d'Angers (Maine·et·Lolre) en 
compagnie des Frères Jean-Claude L'Hôtelller, Guy 
Le Gouic, Francis Ricousse et Guy Tournellec. 

- Préparant le diplOme de slaiisticien, Vincent 
8çcquey (1964), de Quimper, a quitté Brest pour 
Paris. Adresse : 71, rue de Rome (8"). 

- Après son service dans la Marine à 81·est. sur 
• Le Richelieu •, Jean-Michel Monforl (1959), de 
Scaër, ingénieur de l'Ecole Nationale Supérieure 
d'Eiectromëcanique de Nancy, enseigne à l 'Ecole 
Technique Saint-Joseph do Lorient. 

- Quelques visites de l'été : 

• Le commandan; pilote Jean-Claude Le Guen 
(1951), de Brest. ancien de la Patrouille de France. 
AprGs une affectation en Allemagne, il se trouve 
maintenant muté à l'Ecole de l 'Air de Salon·dO· 
Provence. 11 se propose, au cours de la présente 
année scolaire, de venir au Llkès raire un exposé 
sur les perspectives et spécialités de l'aviation mi­
litaire : il n'exclut même pas la possibilité d'une 
visit~ guidée ê l'Ecole de Salon. avec voyage gra­
tull on avion pour les Intéressés ... qui risquent d'être 
nombreux l 

• L'olflcier de police Jean Jacq (1955), de Paris. 
accompagné de sa famille. 

e Henri Montfort (1958), de Trégunc, étudiant il 
Brest. 

• Jean Ansolol (1950), de Quimper. ancien lieu· 
tenant d'artillerie. Ayant quitté I'R1mée pour l'Edu· 
c;etion Nalionale, Il se déclare très salislail de son 
poste d'attaché d'intendance au Lycée Mixte de 
Quimperlé. 

• Jean·Louls MarUn (1962), de Til Mollll, Ingé­
nieur E.C.A.M. depuis 1966. tl s'a" spécialisé à 
Paris el v1ent d'obtenir le diplOme d'Ingénieur de 
l'Ecole Supérieure du Pétrole el des Moteurs. A ls 
laveur de la coopération technique. il a retrouvé le 
Maroc. son pays d'adoption : i l enseigne à Casa· 
blanca. donc non loin de chaz lui. 

• Alain Tymon (1959), de PlogasteHlt·Germain, 
autre ingénieur E.C.A.M. Ayant terminé son temrs 
de coopération en A!gério. Il travaille à I'Enlreprise 
Groleau de Vannes. 

e Jean·Ciaude Le Pemp (1965), de Plobannalec, 
étudiant à Brest : succès 1907 aux certificats de ther­
modynamoque, Eleotrlcilé et T.M.P. 

• Louis Daniel (1956), de Huelgoat, technicien 
d'aéronaulique dans la région parisienne, accompa­
gné de ses deux enfants. 

e Gulllaume Carlou (1930), de Nantes, responsa­
ble de l'Enseignement du Dessin Industriel à lo 
Chambre des Métiers de cotte ville. 

e Roger Guillemet (1963) . originaire du Guilvi­
nec mais résidant désormais dans la Drôme, à Saint· 
Paui·Trois-Chàteaux. En classe de Mathématiques 
Supérieures du Prylanée de La Flèche, Il a réussi 
le concours d'entrée Il l'Ecole de l'Air de Salon-de· 
PI'Ovence et ligure sur la !Isle complémentaire des 
admis è l'Ecole Navale : certainement. la Marine lui 
plairait davantage. 

e Aimé Guollas (1963), de Plussulien, coopérant 
l)u Génoe Aurai d'Oran, heureux d'une permission. 

• Jean.-Vves Penn (1962), de Quimper, étudiant 
â l 'Ecole Centrale d'Ingénieurs de Paris. 

e Pierre Nlcou (1953), de Saint-Malo, technicien 
sur ordinateurs IBM dans la région parisienne, et 
Madame. 

• Jean,.Louis Cotten (1946), do Pleuven, agont 
techn1que de contrOle à l 'aéroport du Bourget, ol 
route sa ramil le. 

e Roland Soulfez (1953), de Riec-sur-Belon. mai­
tre mécanicien à Toulon, et Madame. 

• Rogor Gadonna (1958), c1e Plomelin, professeur 
de malMmutlques au Lycée de Tamalave, et Ma· 
dame. 

• Adrien Le Formai (1962) , de Plouhinec. éduce· 
teur ~péclalisé, el Jacques Sor (1963), da Dinard, 
tous deux dans la Marine à. Lorient. 

• Yves Pôllllon (1966), de Briec. Après une année 
préparatoire au Lycée Chateaubriand de Rennes, Il 
est admos Il I'Ec.-.le Vétérinaire de Toulouse. Mêmr;r 
$UCcès pour son camarade étudiant Pierre Le Séac'h 
(1966), d 'Edern. 

e Rola.nd Philippe (1955), de Quimper, revenu 
assez fatigué d'une saison de galas en Italie oû 
Il accompagnait le chanteur Antoine à titre de tech· 
nlcien de gcène. 

• Gérarc1 8errou (1964), de Penmarc'h, qui entre 
en troisième année de médecine à la faculté de 
Nantes, ainsi que Jean-Lauren! Callo (1964), da 
Ou imper. 

e Laurent Daniel (1947), mareyeur au Guilvinec, 
venu Inscrire son fi'' en Cinquième Moderne, ce 
qui lui e rappelé ses premières classes au llkès 
duran! les années 1942-44 : en cette époque de­
guerre, on était loin cnmaginer le confort d'au· 
jourd'hull 

• Y~ton Echelard (1966), de Quimper, reporter 
occasionnel d'• Ouest-France·· Après son succès 
au baccalauréat Philosophie, Il enlre à la FaCtJ!té 
de Lettres de Rennes. 

- Quelques orlenlatlons des jeunes de la Promo· 
tlon 1967: 

e Pierre-Yves SoUin, de Quimper : entrée au Col· 
lège Naval de Bresl 

e Henri Scouarnec, du Gui lvi nec : préparation du 
D.U.E.S .. série M.P. Adresse: chez Mme Heas. 1 
impasse. Lacordaire, 29 N • Brest. 

• Jacques Le Meur, de Saint-Renan : étudiant à 
la Faculté de Sciences de Brest. 

• Piel'l'e-Yves Balut, de Belle-Isle· études médl· 
cales à Nantes. 

o Armand Hascol!t. de Plonéour-Lanvern : élu­
diant de chimie. Admsse : Facult6 des Sciences, 
avenue Victor·Le Gorgeu, 29 N • Brest. 

• Albert Floc'hlay, de Plo9astei..St·Germain : élu· 
dianl en classa de Mathématiques Supérieures. 
Adresse : Lycée de Kérichen, rue Prince de Join­
ville. 29 N • Brest. 

• Michel P1mament, de Quimper : études médi· 
cales !\dresse : chez M. Huart, 6 . rue Michei-Ogê, 
29 N • Brest. 

e Jean·Pierre Quémerc'h, de Plounéour-Mênez : 
cours de technicien supérieur des moteurs à com· 
busllon interne à Saumur. 

• Jean.Joseph Le Gall, de Douarnenez : stage 
de contrôleur des Installations électro-mécaniques 
des P.T.T. Adresse : chez M. Crible. 39, rue Piat. 
Paris (20'). 

• Joseph·René Le Gall, de Douarnenez : étudiant 
D.U.T. 

• Jean· Phlllppe Lucas : en 3' Mode10e de l'Ecole 
Ste·Eulalie de Bordeaux. Son frère Jean-François est 
en classe de Seconde dans cette même ville. 

• Jean· Y vu le Fur, de Quimperlé : au service 
militaire. 

• Paul Le Quéré, de Plouhinec : en classe de 
Technicien Supérieur de l'Ecole du Bâtiment el 
Travaux Publics de Vincennes (18, rue de Belfort). 

La Caisse d'Epargne de Quimper 
JJ 1 DEUX LIVRETS 
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iEcole~ chrétienne 
et méthodes nouvelles 

JI paraît que certains &luca teurs, parents et 
pasteurs, se montrent inquiets des tendances qui 
se ma nifestent dnns la catéchèse jusque dans nos 
~oies chrétiennes. Quelques r~unions de parents, 
r~emment, ont été houleuses ct des articles pré· 
disent des jours sombres :.i la route suivie actuel· 
lement ne s'infléchi t pas rapidemenL D'autres. 
qui ne vont pas jusqu'à condamner ou à criti· 
quer, se montrent néanmoins surpris: pourquoi 
m1'1liplier tous ces Instruments de travail en for· 
mc de fiches semblnnt inspirés beaocol'P plus 
de c Salut les copains» que d'un ouvrage de 
cat~hisme ? 

Les livres d'antan ~taient-ils si mauvais qu'il 
faille ninsi les répudier 7 Est·ce sérieu~t de faire 
entendre des disque;, de Brel, de Brassens. en 
des temps et des lieux qui ne devraient résonner 
que de la proclamation du message de Jésus· 
Cbrist 7 

Est-on toujours dans ln bonne ligne en multi· 
pliant ces discussions en petits groupes, ces 
• tables rondes », nu lieu d'avoir I'CCOurs. comme 
jadis, à des leçons magistra les seules capables 
d'exposer avec dignité ce que la pensée de I'Egli· 
se a élaboré au cours des siècles ? 

Est·i l bien n~essuire d'envoyer ses enfants à 
l'école chrétienne pour que ln cat~chèse les invite 
i\ réOéchir dans les grande' classes sur les films 
de Godard ou les émissions de J.-C. Averty 7 

Qui sont donc les nouveaux Pèces de l'Eglise 
des catécbètes contemporains ? 

I'OI<TI~A/1 OU CAIUCATURE? 

L'ennui est qu'on ne se contente pas de poser 
ces questions en sollicitant une réponse de ln 
pan des inléressés. On la formule à leur pince. 
on les dEpeint tels qu'on les voit. Celui qui es t 
cbnrg6 de la catéchèse d'adolescents se sentirait 
débordé par sa t!che. Trop peu doué pour inté· 
cesser spontanment son auditoire, trop peu cou­
rageux pour compenser par le travail et la pré­
pnrntion ce que ne lui livre pas l'inspiration. il 
c:berchcrait quand même à donner le chnnge, 
vou lant obtenir dos rtsultnts sans sc montrer bien 
scrupuleux sur les procédés. Au fond, sa psycho· 
lngie serait ceUe du traître ... 

Désespüant de pouvoir lutter contre les nou­
veaux moyens de communic:ation que sont les 
instruments audiovisuels, ~~ aptes à retenir l'nt· 
tention des jeunes, il tenterait de les utiliser à 
son profiL D s'installerait dans le camp de l'enne· 
mi; puis, il inviterait J'ennemi lui-même à venir 
s'installer dans la place et voilà pourquoi les sai· 
les de catéchèse retentissent des chants de Jean 
Ferrnt beaucoup plus souvent <1ue des p!ltlllmes ; 
voila pourquoi, pour empnanter nous.meme Je 
laneage biblique, la cn~èse s'effiloche comme 
une étoffe usée. 

Paradoxalement, je dirais volontiers que ces 
explications, même si elles étaient les seules, me 
sembleraient avoir déjà un certain poids. Car je 
défie 90 'lf> de ceu~t qui tiennent ces raisonpe. 
ments de pouvoir faine la catéchèse telle qu'il~ 
la rêvent un mois seulement dans une c:Jasse de 
40 élèves de Seconde. Je sais bien qu'ils pour· 
raient me répondre que ce n'est pas leur m~tier. 
Mais dans ce ens, le vieil ndage reste toujours 
vrai : c Ne sutor supro crepldnm » (que le cor­
donnier ne regarde pas au-dessus de sa cbaus· 
sune). Ne sont-ils pas portés d'ailleurs à idéaliser 
le passé? 

LE LIK~S 

Dë MON TI:.MPS ... 

Sans doute, les élèves présents ne discutent pas 
de sujets hautement théologiques. Mais ils dis. 
culent. ils prennent part : ils sont actifs. Nous 
avons tous souvenance de classes fort s~rieu• es. 
do ns lesquelles certains t lèves se liv1·aient ù 
d'ardentes batAilles navales pendant que le pro­
fesseur exposait les différentes manières de rom­
pre le jeûne eucharistique. Nos garçons actuels 
écoutent le P. Duval chanter • Se.igneur, Tu m'as 
pris la main » ; ce n'est déj11 pas si mal, avouons· 
le. De mon temps on ne tombait pas dans cette 
facilité, maiS mon voisin de clas;e de 4' s'obsll· 
naît par jeu à déformer les paroles des cantiques 
d'une manière que j'aurais scrupule à retranscrire 
1ci (il n'est pas n~saire d'ailleurs de les Irons· 
crire paree que je vous soupçonne (OI't de les 
avoir entendues vous-memes). 

Je m'en voudruis d'insister sur ces urguments 
assez faciles bien que fort importants dans la 
pratique. J'aimerais faire comprendre surtout 
qu'une certaine forme de cat~c~se rend vrai· 
ment service b nos jeunes, même sous sn forme 
apparemment offodie, car elle est la seule struc­
ture de leur existence qui pennene le dialogue. 
Que les familles et les écoles qui la cri tiquent 
fassent leur propne examen et battent au besoin 
leur coulpe. 

Près du Seigneur Usus, Maître de Vie, q11i 
n'avait que trois ons pour délivrer son mes,nge, 
les apôtres ava ient la possibilité de dire: « Fai­
sons ceci, faisons cela ; pourquoi ceci, pourquoi 
cela? » Três souvent, les jeunes n'ont même pas 
cette possibilité avec nous. Eh oui ! je sois bien: 
ln cat~se. entre 13 et 16 ans, parle des ear· 
çons et des filles. du bal, du flirt, du métier, des 
relations avec les panents. Mais les jeunes peu· 
vent·ils vivre sans que soient abordés ces pro­
blèmes? Et qui les aborde avec eux en toute 
loyauté. sans les rebuter. sans sourire, sans im· 
pAtience, sans idte pr~conçue? La Famille 7 En 
êtes-vous sOrs? L'Ecole? Je puis vous assurer 
que non. Alors, comme il faut bien que les jeu­
nes parlent la cattchèse les écoute ... 

SAVOIR ECOUTER 

Jésus a d'abord écouté la faim des bommes 
avant de leur annoncer l'Eucharistie. c JI ne s'est 
pas limité à cela », diront certains. U est passé 
à l'annonce du meunge. J'entends bien 1 Et je 
su is persuadé que les cnttchètcs agissent nlnsi, 
sans plus de succès que Jésus d 'ailleurs, pu isque 
sur 3 000 personnes qu'il avait écoutées, plus de 
2 980 ont décroché dès qu'il a commenct 11 par· 
1er sérieU$Cmcnt 1 Jésus a regardé la (emme tirer 
l'eau du puiu et l'a écoutée se plaindre de 1a 
fatigue avant de lui annoncer l'eau qui ne tarit 
pas. Et quand il a commencé, il l'a fait d'une 
voix simple, d'un ton si voilé, que la !emme s'y 
est méprise et n'a pas eu tout de suite cons· 
cience do message : elle est demeurée sur le ter­
ra in de ses intér~ts humains. Plutôt que de cri· 
tiquer, il vaudrn it beaucoup mieux asir. chacun 
dans son secteur, pour que la catéchèse prenne 
!On essor. 

Disons que la catéchèse n'aurait pas à sc muer 
en précatécMse si celle-ci était assurée cons. 
tamment par tous les ~ducateurs chrétiens qui 
entourent les jeunes. Que les parents et les mai· 
tres fas•eot leur métier, la ca~ pourra se 
consacree à nouveau à sa tâche propre et aban· 
donner ses fonctions de suppl~ance ! 

LE LANGAGE DE L'lt.JIJ1NEMENT 

Mais sont-ce bien des fonctions de suppléance ? 
N'y aurait-il pas danger à ainsi vouloir séparer 
l'annonce de la Parole de Vie de la vie quoti· 
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dienne ? Le message est· il si indépendant de ce 
qui fait nujourd'hui la vie des jeunes baptisés 
qu'ils puissent l'ignorer complètement 1 les pro­
phètes. parlant au nom du Seigneur, ont tou· 
jours usé du langage de J'événement . Jésus s' in· 
téressait à la vie des bergers de Palestine, man· 
geant et buvant avec eux: c'est meme ce qui 
excitait la rancœur d'une certaine race d'hom· 
mes, à savoir les pharisiens. 

U n'est pus indiirérent donc que les jeunes dis· 
cutent par petits groupes : ces peti tes cellules 
sont des s tructures familières, naturelles, que 
l'école commence de plus en plus à (econnaitre 
alors que ln clnsse n'a souvent qu'une unit~ fic:.. 
tive sur le papier ou dans la conscience de celui 
qui s'en dit le maitre. 

0 n"est pas indifférent qu'ils prennent la parole 
et soient questionnés pas seulement pour savoir 
s'ils sont capables de redonner ce que l'ensei· 
gnant aura dit. 

Souvenons·nous de ce dialogue : c Qui, dit-on, 
est le Fi ls de l'homme? · Les uns disent qu'il est 
Jean ; d'autres, Moïse; d'autres, Elie». On ne 
saurait trouver meiUeur exemple et meilleure 
justification de l'enquate. c Et vous, qui dites. 
vous que je suis? • Tu es le Christ, le Fils du 
Dieu vivant. • Tu es bienheureux, Simon, fils de 
Jonas, parce que ce n'est ni la chair ni le sang 
qui ont dit cela en toi • . 

Voilà la vraie, la seule confession de foi que 
les cat~b~tes veulent provoquer chet leurs dis­
ciples. Car il ne (3ut pas oublier que ln catéchèse, 
finalement, est o1·donnée à la foi, c'est·n-dire à 
l'adhésion ~ lu Personne du Sauveur Jésus. Cene 
adhésion peu t revêtir des formes multiples. JI n'y 
a pas lieu de s'en formaliser. 

Frère Didier PIVe:rPAU, 
Directeur d'• Orientations». 

la petite lucarne 

c Ln télévision ~111 de••enir 1111 

lnstrumem providl'lltiel. » 
Pie Xli. 

Souvent, uu cours des réunions de l'arents. le 
problème de ln télévision est abord~, effleuré. 
jamais résolu . Manque de temps, positions 
trop trancMes, libené de décision ... Nous avons 
pensé pr~senter un ensemble des faits c pour et 
contre Jt ... et nous laissons au lecteur le soin de 
conclure ! 

A SON PASSIP 

J• Lu troubles d" la vue. - Ceux-ci peuvent 
être produits par l'insuffisante c définition de 
l'image », mnis surtout par la détesta ble ha bi· 
tude qu'ont certains enfants de s'asseoir trop près 
du poste ct par ln non moins d~testnblc manie 
de regarder ln télévision en c salle obscure ». 
La luminosité d'un téléviseur est, en e(fet, intense 
et susceptible, par ses contrastes violents, de fati· 
guer notre œil. 

2" Lo claustration des en/otlls. - Nous ne 
dirons jamais trop qu'une sortie au arand air est 
préférable à la meilleure des tmissions. 

3 • L'lmmobilit6 du téléspectateur qui est géné­
ratrice de raideur, de tension ct de crispation. 

4• Les troubles de la digestion, surtout si le 
poste est lnstnllé dons ln salle à manger ct fonc­
tionne pendant les repas. 

s• ûs troubles du sommeil, lorsque l'enfant 
se coucbe trop tard ou se couche immédiatement 
après avoir vu ln demiène image qu'il vient d'en· 
registrer. 

6• Lu troubles de la se11sibilir~. lorsque celle­
ci a ét~ trop vivement sollicitée (fréquent !). 

7" Lu troubles lk finttlligenu, lorsqu'un jeu· 
ne esprit, peu ou mal informé, est amen6 Il em­
magasiner des connaissances ~parscs cL multiples, 
présentés sommniremènt avec toute ln superfi· 
cialit6 du c (ligest ». 

s• Lu troubles de la vololllé, lorsque ln télé­
vision abord~e massivement f.,nit pnr créer un 
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BRETAGNE, INSPIRATRICE DES ARTS 
Exposé de M. Henri Queffé/u 

aux Cadres Bretons de la Région Parisienne. 

Mesdames, Messieurs, 
Une seule remarque pr~limi n airc. Je vous de 

mande de bien vouloir accepter que les « arts » 
don nent l'hospitalité à la littérature. 

c. Les lézards aiment les Muses. Et les Muses 
aiment les arts,. d it Raymond Quencnu. Les 
premiers ~tes fu rent 10\IS des musiciens ct les 
écrivains, de tout temps, ont fra tern~ avec les 
artistes. 

La terre bretonne est rœuvre commune de la 
nature - ou de son Créateur • et des hom mes. 
Volontiers on reprendrait à son propos la devise 
inscrite sur l'~glise de Sein : Stat virtutc Dei ct 

état de passivité o tl risque de sombrer le carac­
tère de l'enfant. 

A SON ACTIF 

1" Sur le pla11 de l'iii/Ormation: 
a) La télévision est un instrument de connais· 

sance irrcmplnçnble. l~lle est une véritable ouver· 
turc sur le monde dont nucu nc pn1'1ie ni nucun 
aspect ne lui sont interdits. 

b) Elle peut nous faire voir l'événement au 
moment même oll il se produit et son caractère 
dïnstautanéité joint à son un iversnlité provoque 
chez le téléspecta teur de profondes répercussions. 

c) Rn paniculler, elle sollicite son adhésion. 
On le voit sur le plan politique où la cbose -
il faut bien le dire - n'est pas sans danger. 

2• Sur le pl<m de la formation: 
a) Ln télévision est un mcrvei llcu~e instrument 

d 'éducation, si nous savons nous en servir. Elle 
pose constamment des problèmes en nous invi­
tant à les résoudre en commun, c'est-à-dire en 
ramille. 

b) La télévision peut ~Ire lille source de con­
versa tions fécondes, si nous savons la laire tnlre. 

c) Elle permet, en particulier , aux enfants de 
réagi r et aux parents d'enregistrer et d'étudier 
ces réactions pour mieux connaître leurs enfants. 

3" Sm· le pltm de la cult11re: 
a) Elle est un merveilleux véhicule de la plu· 

part des arts: théâtre, musique, danse, cinéma. 
etc. 

b) f!llc est, elle-même, un art autonome, grâce 
à ses créations orisinnles et à so technique du 
gros plan, qui permet de passionnnntes recherches 
vers l'intériorité des œuvres. 

c) Elle ouvre les esprits, éla rgit les horizons 
et augmente le nombre des individus susceptibles 
d'accéder nux outres fonncs d'art. 

E n conclusion, il semblerait que l'on puisse 
donc prêcher la MOD eRATION (télévision con­
sommée à petite dose) et la VOLONTb (a pp ren­
dre il tourner le bouton ~ temps ... ct approfondir 
les connaissances t1·op suec!ncies par la lecture 
et le dialogue avec quelqu'u n de compétent ; 
s'informer à temps des programmes pour choisir 
les émissions à bon escient et réserver éventuel­
lement les soirées.) 

sudore plebis. «Elle est debout par la grâce de 
Dieu ct par la sueur du peuple ». La ben ut~ 
qu'elle irradie e.~t d'ordre cosmique en même 
temps que spiri tuel. Des éiémentS naturels lui 
donnent un soubassement: ils n'auraient pu lui 
obtenir ou lui conserver celle majesté ni cette 
grâce sans l'amitié des hommes. Les chefs des 
peuples et ln plus grande pun ie de ceux qu'ils 
gouvernaient eurent d'instinct, pendant des siè­
cles et des siècles, le sentiment très vif de la 
beauté du monde. Ils modifièrent l'aspect des 
lieux, mais en en respectant les lignes essentiel· 
les. Ils ont aidé la Brell\gne. sans s'en douter, à 
devenir inspiratrice. 

Honneur d'abord à la me r et à la cOte! 
0((crl$ aux regard$ de J'homme nvcc cette 

profusion et ce lle minutie joaillière, nulle part 
ai lleurs qu'en Bretagne je n'r1i rencontré de tels 
paysages de marée basse. (Quelquefois peut-être, 
en lrlandes, aux Hébrides . c'était alors dans des 
lumières moins clémentes). Les abords de Saint· 
Mnlo. l.'estua ire du Trieux. Ln côte des Pagans. 
Ln baie de Quiberon... Sans arrêt, sans arrêt, 
au long du flux et du reflux viennent Ali jour 
ou disparaissent les étonnants royaumes amphi· 
bies de l'estran avec leurs palais de rocs, d 'al· 
gues, d"esplanadcs sable11ses, de pièces cl'cnu, de 
lnby.-inthcs. Dans un mouvcmcnl de souple len­
teur que rytbmc le gazouillis ou le tam-tnm des 
vagues, tOurnent sur leurs gonds les énormes por· 
tes des grèves et des plages, ouvrant et refermant 
les salles du plus beau musée océanographique 
du monde. Nous revenons à la Genèse : l'humide 
ct le sec définis!cnt de nouveau leurs royaumes. 
Cru· tout le Paradis Terrestre n 'n pns été aboli. 
Au pied des récifs assagis en tlots goémoneux 
vous allez pouvoir contempler les vivantes vitri­
nes d'algues, de coquillages eL de petite faune 
marine que caressèrent les yeux brillants d'Adam 
c t d'Eve. 

C'est ici le lieu de don ner un autre sens au 
vers de Paul Valéry : 

• La mer, la mer toujours recommencée ... • 
qui vise à décrire l'impression de plénitude mo· 
nolonc et illimitée offene par les étendues ma­
rines • sur les rivages bretons tout .le plntenu 
d'avant-sœne se transforme sans cesse, la « mn· 
rine » cosmique renaît ct « recommence ~ vrai­
ment. 

L'exemple d'un très srnnd écrivain f•·ançaü, 
de Madame Colette, illustre à quel point ces 
jeux de ln mer el de la ten-e inspirent une âme 
éprise du beau. E n collaboration avec Mathurin 
Méhem, n'écrivit-elle pas un petit livre «Re­
garde " où elle a célébré en termes d'une sensi­
bilité toute fra nciscaine les paysages bretons de 
marée basse. Elle était venue, elle avait vu, elle 
avnit aimé. 

« La belle flaque, poche de roc, à cbaque ma· 
rée remplie. vers l'heure de midi, par une grande 
épée de soleil qui plonge, verticale, jusqu '~ son 
fond de granit violâtre tapissé de zostères !. .. Un 
auvent de rochers l'abrite du vent. Elle est pure, 
immobile, faiblement azurée comme la gemme 
qu'on nomme Aigue-marine. Un bouquet de la­
minaires fuse d'une paroi, à mi-profondeur, et 

balance ses sangles vertes, godronnées. Un rang 
de bigorneaux marque en grosses perles le niveau 
des hautes marées, - des tribus de pa telles 10u· 
lèvent un peu, pour 1·espircr ou boire, leurs 
cbapenux tonkinois, · un recoin se comble de 
moules bleues et longues comme des figues fr:û­
cbcs. Je ne distingue pas tout de suite la valve 
conique de l'ormeau mimétique, tout pareil au 
rocher, oreille de titun pétrifié, enseveli, qui 
écoute encore les bruits de ce monde... Mon 
regard fouille la vallée sous-marine et les arbo­
rescences qu'agite lentement toute une vie secrè­
te. Un vol de crevettes s'élance, fuit l'ombre 
palmée des zostères. Je compte S ou 6 grosses 
c1·evclles d'agate trnnsparcnte, élégantes, cheve­
lues de pattes délicates, de longues barbes : cha· 
cune porte en son centre l'herbe qu'elle digère. 
comme un précieux joyau de jade ... • 

Naturellement, il faudrait aussi chanter les 
fnlaises, les strates. les abrupts, tes patines de ln 
pierre. les caps. les plage.~ de toul groin ct de 
toute blondem , les retournemenn infinis des 
échancrures, les isthmes, les baies cl les golfes, 
les rades miroitantes, les îles du large ct les iles 
des mers intérieures, la réserve ex traordinaire 
de ligne3 et de volumes que mettent les côtes à 
la disposition des marées ... 

Et il faudrai t encore chanter les glauques, les 
émeraudes, les opales et les turquoises, les gris­
perle et les vert-bouteille, les bordeaux et le~ 
bleu de lin, la garde-robe innombrable de ln mer 
souverninc ... 

Un autre écrivain étranger à la Bretasne a 
senti cela et tandis qu'un Ernest Renan deman­
dait à l'Acropole et à ses ruines de marbre un 
complément de vitamines pour son sens esthé­
tique. un des plus méditcrmnécns parmi nos poè· 
tes visitait les Côtes-du-Nord et subissa it l'ébloui~· 
sement de leurs rivage.~ : Pnul Valéry, que nous 
citons pour la seconde fois. C'est ici peut-être 
que tel pa&-'l8ge de la Jeune Parque a été entrevu 
et dessiné. On lit : 

«Salut, divinités par la rose et le sel el le 
premier jouet de ln jeune lumière, îles ! " 

et J'on pense tout de suite que le poète en avait 
aux Sporades, aux Cyclades, au Dodécanèse, 
alors qu'il exaltait ainsi les Tringo7., les Sept· 
Tics. tout le chaos des peti rcs terre> pnrsemont la 
mer généreuse devant l'embouchure du Trieux. 
Il regardait Bréhat contl·c le soleil, e lle lui était 
à la fois Délos, Lesbos et Mirylène. e t plus que 
cela encore .. 

Bréhat dans le soleil, Bréhat contre le soleiL 
Car nous sommes un pays de lumière · ct le soleil 
visite constamment notre ciel. Accom pagné sou­
vent d'une cour de nuages. des clameurs ct des 
sif(lcmcnts du noroît • quelquefois même d'une 
averse et d'une tempête • en tout ca~ présent, 
loyal, efficace. «Les soleils mouillés ~ d.it-on pour 
sc moquer de lui à l'abri d'une citation de Bau­
delaire ct l'on n tort : tou t mouillés qu'ils soient 
ou justement parce qu'ils sont mouillés, ces 
soleils-là frappent des coups terribles et que les 
brumes se révèlent impuissantes à reten ir. L'ex· 
périence prouve que l'insensilé lumineuse est au 
moins d'un tiers plus forte par exêmple sur la 
cOte nord du Finistbrc qu'au milieu de ln baie 
de Naples. Celo ne sc sait guère. ma is cela est. 

Loin de nous de nier qu'il pleuve en Bretagne ; 
disons même qu'il pleut... « assez souven t ~ : elle 
n"en re..<te pas moins le pays d"une des plus bel· 
les lumières qui existent, comparable à celle 
d'lialie ou de Grèce, de P1·ovencc ou du Vnl-dc· 
Loire, d'Ile-de-France ou d'Espagne. Certains tY· 
pes de violences lui manquent, mais pour la 
nacre, la velouté, la finesse, elle est petit-être la 
première. Pour la diversité, aussi, domaine où 
elle le dispu te nux Pays-BAs. A perte de vue on 
discutera de ces détails ; sauf paradoxe, en tou t 
cas, nul véritable artiste ne mettrnil aujourd'hui 
en doute la valeur pictu rale des ciels et des lu­
mières de Bretagne. 

D n'était pas breton précisément ct on ne sau­
rait l'accuser de chauvinisme, l'homme qui a 
jou6 ici le rôle de découvreur: Paul Ga uguin. 

Mais avec Gauguin nous touchons à un troi· 
sième enchantement. Il défie le vocabulaire, celui­
là, et volontiers on aurait recours, pour le cerner, 
à des expressions vagues ou à des tautologies. Il 
s'agit d'un quant-à-soi des formes et des choses, 
d'une spéeifi té bretonne. .. On peut sourire, cru 
il existe une trentaine, une cinquantaine, une 
centaine de sous-régions bretonnes, cbacune avec 
des traits précis, et cependant, chers amis, si je 



vous demandais à tous de vous interroger dans 
le secret de vos êtres, n'admettriez-vous pas qu'il 
poisse exister dans le relie{ et les paysages un 
air de Bretagne, une manière et une ambiance 
de Bretagne? Cela tient à la lumière, bien sOc, 
mais encore à d 'autres éléments. Je serais porté 
pour ma pan à les résumer, tant bien que mal, 
dan1 un aspect de c primilivité adoucie •· de 
c sauvagerie tempérée », comme si l'on pouvait 
enclore un charme tellement subtil. Un vieux, 
uo très vieux relief, mais dont il ne faudrait 
compter l'âge qu'en printemps, comme pour une 
belle jeune fille, car c'est la saison qui lui sied 
le mieux et qu'il prépare à longueur de jours, à 
oupposer CJU'ellc le quille parfois. Les oiseaux. 
les fleurs, les eaux courantes, chantent partout 
dans la campagne, même pendant des c mois 
noirs • qui ne sont plutôt que des mois pluvieux 
ct gris sombre, fréquemment égayés par des 
éclaircies toniques... Un climat de simplicité 
franciscaine, de tendresse mystique. La formule 
de Lacordaire : c Les chênes comme les moines 
sont étemels • sent la Bretagne avec force. Lacor­
daire, l'ami intime du grand Lamennais, con­
naissait bien notre province. A la chênaie, nu 
fond du grand pnrc nux futaies confuses, il y 
avait de l'éternité dans l'air - il y en a aussi 
bien souvent à Locronan, à Châteaulin, à Diri­
non, à Kermaria-an l~quiL.. Dans la Brière et 
à Guérande. 

L'école de Pont-Aven a senti et traduit ces 
impressions que leur caractère difficilement sai­
sissable ne doit pas suffire à récuser. Ou nous 
tomberions dans un scientisme abandonné des 
savants eux-mêmes. Avec son très riche apparat 
verbal, soyons certains que ln médecine reconnaît 
comme valables, dans le domaine physique, des 
notions aussi vagues, elle qui peut prescrire à bon 
droit en Bretagne des cures c bélio-anécno-mari­
nes ». Ce qui sous-entend que l'air de nos riva­
ges est bon pour la santé ... Poru·quoi ne pas dire 
de même que l'air breton est artistique? Ce n'est 
pas un Mruc Jacob ni un Saint-Pol-Roux qui 
l'eussent démenti, ni un Paul Gauguin, l'homme 
auquel il faut revenir. Dès sa première marche 
à même le vieux sol de l'Armorique, il éprouvait 
qu'il avait gagné le pays de sa peinture, la Terre 
Promise aux artistes qui vont au-delà des appa­
rences. 

La destruction des talus entraîne, avec ln dis­
parition de beaucoup d 'oiseaux, la supp•·ession 
de nombreuses parcelles qui étaient autan t de 
cellules de paysage, d'enclos de solitude. Sur 
certains plateaux où les terres sont désormais 
d'un seul tenant, ln cnmpagne prend l'aspect d'111Je 
femme chlorotique aux sourcils épilés... Mals 
nous vivons encore sur la lancée d'une autre 
Bretagne et, dans l'ensemble, les sites demeurent 
fidèles aux images que nous avons dans le cœur. 

C'est l'homme breton - j'espère que vous ne 
m'en voudre:t. pas de généraliser, malgré l'extra­
ordinaire éventail des types locaux • c'est l'hom­
me breton qui a donné son efficacité merveil­
leuse, en matière d'inspiration, à la géograpbie 
physique de sa province. Pur ses mllllières de 
rire, de cbnnter, de rêver, par ses nostalgies, ses 
n1aisons, ses villages et ses villes, par ses costu­
mes, ses cimetières, ses bateaux, pur toute sa 
douce rudesse et tout le réseau de ses us et cou­
tumes, simple et compliqué comme des entrelacs 
de fils de la Vierge. 

Nous ulloll$ y revenir. Dès à présent, il faut 
affirmer qu'une expression comme « ln Bretagne 
inspiratrice » ne doit pas s'entendre seulement 
des chaos du Huelgoat, des falaises du cap Fré­
hel, des remous du Fromveor ui des crêtes des 
monts d 'Arrée. La Bretagne, ce sont des hom­
mes et des groupes d'bommes autant que des 
eaux littorales et des terres. 

Il y a eu ici - comme dans d 'autres provinces 
françaises, mais rarement avec un tel bonheur, 
accommodement, adaptation de la pré$ence hu· 
maine, il un relief. Admirable, enchanteresse éco­
logie. 

Le sentiment de rencontrer une sorte de beau­
té absolue, de beauté qui tienne indissolublement 
de l'homme et des choses, ne devait-il pas nou r­
rir le bonheur d'André Breton, celui qu'on a 
nomm6 le pape du sutTéalisme, alors qu'il sé­
journait à l'Ile de Sein ? Le cin~astc Georges 
Sadoul, qui l'accompagnait, le romancier Julien 
Gracq, qui en reçut des cartes postales, m'ont 
confié tous deux l'enthousiasme du poète. Un 
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haillon, une rognure, un ramassis de glèbe, de 
sable et de galets, chose di!Cormc, déchirée, te­
nue profond dans la gueule de la mer, et qui 
s'obstine à vivre comme une terre, à créer de 
l'berbe, des fleurs, des chants d'alouettes. Bt là­
dessus des habitants qui aient la taille de l'em­
ploi. bomi'IMlS-anguilles, bommes-récifs, bommes· 
coqu illages, pleinement des bommes quand me­
me, logés dans le péril comme dnns la chaleur 
amica le d'un êu·e et secrétaot 11 longueur d'année 
du bonheur et de l'union. 

L'exemple d'Bmile Zola permettrait une con­
tre-épreuve. II sc trouve qu'il accepta un jour 
de vcnjr écrire en Bretagne lill roman sur la 
Bretagne. U voyait cela de loin : une province 
pluvieuse, arriérée, alcoolique, où le sentiment 
religietlX ne fllt qu·un élément de décadence ... 
Aussi bien, des camarades qu'il avait dans un 
ministère lui ouvraient-ils uo tas de dossiers ré­
vélAteurs... Le romancier débarque en Bretagne 
et très vite, comme dans une histoire d'intersi­
gne, il éprouve 00 malaim. n apprend beaucoup 
de choses intéressantes et ses mentors lui eo pro­
mettent bien d'autres, mais l'œuvre sc dérobe. 
La vraie Bretagne, il scot qu'il n'arrive pas 11 
l'atteindre. Elle ne sc résume pas dans des fait$ 
ni des apparences... Il ne saurait parler d'une 
âme, cependant il n'en est pas loin ... Loyalement, 
il sc reconnaît vaincu. Il s'en va, regagne des 
lieux plus faciles à décri.rc. 

On ne se promène pas en Bretagne comme dans 
un décor... La terre bretonne babitéc par des 
hommes bretons appuyés sur leur terre, c'est 
tout cela qui inspire écrivains et artistes. 

Je ne vais pas me lancer dans une analyse de 
l'âme bretonne. li faudrait faire place à des réa­
lités contradictoires. Pnr des correspondants qui 
ne signaient pas toujours leurs lettres, je me suis 
fai t reprocher de donner trop d'importance au 
rêve dans cette âme TI est au moins des traits 
sur lesql!els on semble s'accorder, ingénuité -
qui n'exclut pas toujours une roublardise, - gé­
nérosité, cournge. André Breton prétendait que 
Bretagne 6galnit poésie et dans le mot Bretagne, 
encore une fois, il englobait des bommes et une 
ten·e ... Bretagne égale en même temps simplicité, 
une simplicit6 à l'image de ce relief sans mon­
tugnes et qui se djversifie et se nuance d'une 
façon prodiGieuse. Quoi de plus simple qu'un 
coquill age! Mais, si nous l'exanûnons avec un 
microscope, quels mondes vont nous apparaître ! 
L'âme bretonne a la grancliose simplicité de ces 
objets d'art que la nature crée comme par jeu et 
qui passeraient facilement inaperçus. Daos leur 
calme, leur bonhomie gnucbe ct silencieuse, ils 
ne laissent pas de contenir l'infini. 

Sur la coque ct les superstructures du gros 
nnvi••e Bretagne lancé par les chantiers du COS· 
mos, bommes, familles, clans et peuples ont tra­
vaillé avec leurs ounls et leurs rêves pour le 
décorer et le gréer, l'armer et l'habiter en beau 
vaisseau défiant les mers et les siècles. 

Bretagne inspiratrice des arts - l'expression 
est à deux temps. 

Une Bretagne élémentaire, où les êtres humains 
se présentent, comme dans la pièce de Claudel, 
c nouveaux devant les choses inconnues "• a ins­
pir~ d'abord une floraison des arts. Puis une 
Bretagne vivifiée par l'art mals sur le visage de 
laquelle, comme sur un visage d'enfant les traits 
d'un ancêtre, ou sur un rocher un signe secret de 
reconnaissance. continue de se lire l'innocence 
de la Bretagne élémentaire, cette seconde Bre­
tagne telle qu'en elle-même enfin des artistes la 
changent, ébranle de nouveau les âmes. 

L'exemple le plus caractéristique de cette filia­
tion ne serait-il pas Je Christ Jaune? 

Pour une chapelle cornouaillaise un artisan au 
grand ca:ur, plein de la naïvet6 générale de ln terre 
bretonne. sculpte un grand Christ sur bois. Œu­
vre obéissant à un métier. a:uvrc cependant bir­
S\lte, peinte et taillée à la grosse... Gauguin la 
découvre au milieu d 'une promenade. n a un 
choc. Voici de l'authentique, voici le corps et le 
sang d'une province étonnante, il faut absolu­
ment meure cela sor une toile... Ainsi 1!1 mde 
statue villageoise qui sentait l'ajonc ct le cuir 
aW'a-t-elle un peu plus tard son portrait dans le 
tableau d'un maître, un qui n 'était pas du pays, 
mais que l'ange 'de l'inspiration, un familier des 
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petites routes bretonnes et de leurs courbes, y 
avait rencontré un jour. 

La réputation de maladresse, de grossièreté 
artistique faite si souvent aux premiers artisans 
de Bretagne doit ètre revue à la luntière des 
tentatives les plus barclies ou les plus désespé­
rées de notre époque. Si J'enseignement des beaux­
arts a progressé, du moins s'il a pris des fonnes 
officielles et relatJvement su·ictes, on peut se de­
mander si, pour l'habileté personnelle, tous les 
artistes de toutes les époques ne se trO\IVeni pas 
au départ avec des chances égales et si l'on n'a 
pns sous-estimé la valeur de l'humilité devant 
l'œuvre. De lous ces gens conscients qui discu­
tent ton sur ton, spontanéisme, équilibration des 
masses, exbwnation et transcendance du sous­
jacent sans aucun recours à l'anecdote, que res­
tera-t-il si d'abord ce ne sont pas des gens de 
bonne volonté el qui aiment leur trava il et cher­
chent à le servir'! Entre un mobile de Calder 
et un menhir ou un do.lmen viven1ent planté sur 
la crête d'un pl ateau ou dlllls le secret d 'un bois, 
quelle est, en dépit des dissertations philosophi­
ques saluant dans le mobile une définitive ex­
pression de l'inquiétude humaine, quelle est en 
vérité l'œuvre la plus habile 7 Depuis des millé­
naires, ces grands rustauds qui n'avaien t jamais 
prétendu éblouir le ncgard s'impo~ent par leur 
dignité monu mentale. Tandis que ces fils de fer 
et ces tôles qui se contorsioooeot comme des 
pendus dans un vent de sable sont voués à une 
destruction rupide. 

Entre la d1tnse macabre de Kermaria-an Jsquit 
et certaines toiles « tachistes • composées au petit 
bonheur, où est l'amour du beau le plus sincère, 
ol• la meilleu re aptitude à Je traduire? 

La litt6rature a bien mérité des artistes et de 
la 13ret.agne en fixant depuis long1emps d'une 
manière symbolique et pourtant sans ambiguité 
les règles de chevalerie que tout homme, donc 
tout artiste, doit respecter dans les forêts de la 
vie. Avant que les romans du cycle arturien fus­
sent écrit$ et diffusés, il y avait eu en Bretagne 
des écrivains et des artistes (et par exemple cene 
floraison de mégalithes qui expriment Je désir 
du beau à travers le désir du sacré peut passer 
pour la merveilleuse manifestation d'une école 
de sculpture), mais cc ~ont les romaos arturiens 
qui ont révél6 la Bretagne à elle-même cl, snns 
la jeter dans l'orQUeil ni ln ratiocination, ont re­
nouvelé son enthousiasme créateur. 

Rappelons-nous ces vieilles hU.toires. Dans uo 
langage ct à travers des figures qu'on croirait 11 
demi païens, elles chantent les plus bautes e:ti­
gences chrétiennes ct la coll abo.111tion des bom­
mes avec un cosmos créé par Dieu. 

Ce n'est pas le romantisme qui a inventé 
l'amour de la nature, il éclate dans le cœur des 
chevaliers arturiens, dont les prouesses morales 
et les fautes s'accomplissent en symbiose avec 
les manifestations du monde extérieur. Le che­
valier obéit-il à sa parole, traite-t-il avec cour­
toisie son ennemi, a-t-il pitié de la veuve et de 
l'orpbelin, autour de lui les oiseaux chantent, le 
soleil prolonge sa clarté dans des nuits toutes 
chargées d'étoiles, tout est en fruit e t en fleur 
au milieu des bois et des jardins. Mrus parjure-t­
il, trahit-il un secret, cède-t-il à la cruauté, aban­
donne-t-il dans les plaisirs la quête du Graal, il 
fait nuit en plein jour, les arbres se dépouillent, 
les vents sifflent, un froid lugubre gèle le sol 
et les ruisseaux... Jamais n'avait-on mieux dit 
qu'un paysage ~tait un état de l'âme ni que 
l'homme se trouvait chez lui, dans sa propre 
demeure, pariou t où il allait sur les terres et les 
mers. 

Poésie courtoise, poésie brillante, poésie je le 
crois également dans le droit fil de cette naïveté 
bretonne, qui n'est aucunement bêtise mais capa­
cité d'émerveillement et de lecture de signes, sou­
mission au vrai, au beau, au mystérieux. 

Poésie qui se lovait dans l'âme de l'artisan tan­
dis qu'il façonnait Je Christ Jaune... Parce que 
j'ai eu pitié du Christ et des souffrances de mes 
frères, les ajoncs embaument, les bergeronneues 
jouent devant mes pas et dans un ciel tout clair 
j'entends les cloches d'une église qui est à qua­
tre lieues. 

Cbez. un grand sociologue contemporain. célé­
bré ou critiqué avec une force égale comme un 
cberch.eur, un fouilleur du monde, Claude Lévi­
Strauss, il est étrangement réconfortant de .lire 
un éloge de cette naïveté artistique: c J'attendrai 
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plus pour un renouveau des arts graphiques de 
ce qu 'on appelle aujourd'hui la peinture naïve, 
que de toutes les recherches savantes des cubis­
tes Oll des abstraits •· 

Le très grand poète Léopold Senghor se meut 
à son aise dans l'arturisme, qu'il c.oncilie harmo­
nieusement avec une fervente admiration pour 
Teilhard de Chardin el S:tint John Perse. Senghor 
est un nmi de la for& de Pa impont, où il voi t 
Broœllande, où il voit Lancelot du Lac, Gau­
v:tin, Guenièvre el Merlin l'enchanteur, et le 
commencement des routes nécessaires qui mè­
nent au château du Graal. Atlssi bien qu'en plei­
ne terre d'Afrique, l'apôtre de la négritude re­
trouve ses sources dans le merveilleux chr6tien 
du celtisme que nous pouvons nous représenter 
id6alemcnt comme le grand plateau central où 
mille fleuves de poésie ont eu leur origine. 

Capacité de foi, d'émerveiUement, d'extase .. . 
Il était spiriwellcment breton, le petit enfant 

qui jouait sur une plage, avec tout son cœu1', li 
prendre la mer, à l'enfermer, seau après seau, 
dans un trou de sable. Il fut interrogé, nous d it­
on, e t Joué par un saint. 

Les manifestations de l'es pli t arturien dans les 
arts sont !~gion. Nous ne pouvons les re leve1 
toutes. 

Une au moins doit être située en pleine lumière, 
encore que par son principe elle soit aus ;i hum­
ble qu'éclatante : la conception et la construc­
tion des enclos paroissiaux de ces petites villes 
saintes logées dans les villages, e t qui représen­
tent au point de vue religieux comme nu point 
de vue esthétique une merveilleuse réponse de 
la psychologie bretonne à un relief. A des cou­
leurs, à des teintes, à des textures de pierre, d'ar­
bre e t de ciel. L'église des viva nts et des morts, 
des vivants qui rejoindront les morts et des mortl 
qui con tinuent de vivre, ainsi que le proclament 
toutes ces croix non pas lugubres. mais digne­
ment exullames, qui sont autant d 'affirmations 
de la vérité de P âques. Le Christ est ressuscité ! 
Vous pouvez toujours boire son sang, celui que 
recueillent aux bras de granit dtJ Calvaire des 
angelots irradi6s par les lichens. cor il est celui 
d'un D ieu fidèle à sa promesse. c Je rersuscite­
rai avant le troisième jour :t. E t le coq du clocher, 
dans La fin des siècles, sera transfiguré par la 
joie et il poussern un grand cri lorsque, sur les 
hautes ntlées joufflues du norol1 celtique, il re­
verra le Christ. 

E nclos nich6s au creux du monde et qui par­
lent de vérité hors du monde. Enclos qui app ren­
nent à saluer, dans toutes choses, un ra meau 
brisé, une feuille de cam~lia, un caillou. un hen­
nissement de cbcvnl, une goutte de rosée qui 
tremble dans les herbes, un sens, une v6rité supé­
rieurs. A partir de tout ce qui existe commence 
un itinémire merveilleux vers le beau et le sacré. 
T ous les chemins, toutes les vies, tous les ê tres 
m~nent au Graal. 

Aucun panthéisme. La communion des saints 
qui trouve un secours dans les formes du monde. 
La coquille saint-J acques, insigne du pèlerin, peut 
devenir l'insigne des vivants provisoirement appe-
16s des morts et qui dormen t sous les petit, 
mamelons de terre. brune. N'est-elle pas non plus 
objet de beauté ? Autant que les brins de corail 
et les galets blancs pétris par les grandes main~ 
des vagues. ou les primevères multicolores, ma­
nécantel'ie spontanée du printemps. 

On voit comme tout fait ici boule de neige ; 
et combien les populations qui ont dépierré, dé­
(riché, emparceUé la vieille Bretagne hercynienne 
dont ils sentaient dans la mœlle de leurs os la 
profonde beauté innocente, ont contribué par 
eux-mêmes et par tout ce qui leur servait à expri­
mer leur sens du beau, à enrichif ln $éduction. 
le pouvoir inspirateur de ce finisterre. 

Entre le menhir et une sta tue de la Vierge ou 
de Saint-Roch apparemment il y a un monde -
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mais cc c monde », expression qui n'effraie pas 
le celtisme car il sait udrnirer et utiliser Les mon­
des, ce c monde» n'empeche pas qu'existe une 
continuité. Rarement sculptures autant que les 
s ta tues bretonnes de granit e t de bois auront­
eUes confié, avec une dignité discrète, leur maté­
riau d'origine. Les statues de granit les premières. 
L'atelier de carrière, la coUine, le plissement 
rocbeux, chantent en eUes comme tout l'océan 
dans la longue forme d'un poisson. 

Et puisque nous revenons à la mer, les riva­
ges aussi peuvent illustrer la magistrale contri­
bu tion humaine à la beau té des sites na turels. 
On pourrait disserter lonBtJCment ici, n bon droit, 
sur les chapelles et les églises, mais le temps 
nous manque et mieux vaut alléguer des exem­
ples plus rares el meure en jeu des ~poques plus 
récentes. 

A mon avis les ports de pecbe de Bretagne 
sont des Cl!uvres d'art collectives. Le resteront­
ils? C'est un problème. En tout cas, jusqll'à ces 
dernières années, je pense qu'ils l'étaient tous et 
qu'on pouvait y admirer une merveilteu:e colla­
boration arturienne entre d'une pan les forces 
et les lignes du monde naturel, et les pierres et 
les bateaux des hommes. P lus beaux et gmcieux 
étaient-ils parfois que pratiques, on doit le re­
connattre ; c'est aussi qu'ils étaient si nombreux 
e t qu'on ne pouvait leur a::surer à tous, par 
exemple, des quais en eau profonde. Mais queUe 
splendeur de tein tes ! Quel suspens continuel le 
jeu des marées entretenait dans les appa•·ences 
et les ccrurs ! Quelle harmonie entre les visages 
e t les costumes des born mes, entre les bommes 
e t les bateaux, entl'e les bateaux et la mer ... Gou­
vain, Lancelot, vivaient toujours, devenus ou plu­
tôt redevenus pêcheurs de poissons comme Pierre 
el Jacques des Douarnenez de Tib6riade, les yeux 
chargés de bonheur et de fièvre ainsi qu'il sied 
à des chevaliers de la Table Ronde et aux dé­
tenteurs des lourds secrets océaniques. 

Eugène Boudin, qui fut peu t-être le plus gl'and 
peintre de marines ayant jamais v6cu, a subi 
comme par un élan naturel l'attrait de lu 8re­
t.,gne. De Honfleur, Trouv ille, Houlgate, il a 
glissé peu à peu vers Dinard, Camaret, Morgat, 
Brest, Quiberon. Il était N ormand. JI peignait 
pour obéir à la beauté des rivages de la mer et 
Il l'i nstinct de son âme, pas un instant il s'en 
faisait accroire, n'aurait song6 à trnnlmettre ce 
que nous appelons un message... Tl le transmet­
tait malgré lui. Ce Viking était de la descendance 
d 'Artur. D trouvait ou retrouvait dans les porls 
de Bretagne, à foison, la mulliplicité de formes 
et de teintes que réclamaient son pinceau et sa 
palette. Ici, sous un ciel que modi(ia ient sans 
cesse les projecteurs et les fllu·es des soleils, d:s 
plu ies, des orages, des bommes au cœur droit 
a rmaient les flottes ou des flotilles. disposaient 
des jetées, des quais, des chantiers, des maga­
sins, débarquaient des Coules de poissons, discu­
taient, revalent, marchaient, créant ainsi dans 
l'espace de ma nière inlassable des valeu rs, des 
tons, des volumes, qui assu raient aux éléments 
cosmiques le contrepoint le plus heureux. 

De tous le; ports de Bretagne on peut s'en 
aller pour chasser le Graal... « Tout est g r8ce • 
éc rit le cur~ de campagne de Bernanos 11 la der­
nière ligne de son journal • volontiers repre ndrait· 
on le mol, en en infléchissant un peu la signifi­
cation, comme devise de La Bretagne inspiratrice. 
Depuis peut-être des dizaines de siècles. des hom­
mes fidèles à l'esprit de leur sol, de leur mer et 
de leur ciel, enseignent ici que le monde est 
beau et que l'objet le pi\IS simple ou soi-disant 
tel est matière à J'infini d'ru·t et d'enchantement. 
Un coquill.age, un œil, une main, une pierre qu'on 
dresse, un bouton de fleltr... Heureux les sim­
ples en esprit, dès cette vie leur sera ouverte 
la route du Graal. 

••• 
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ù: grand tableau q11'en bonne logiqlle je de­
vrais maintenant présenter - mais qu ·e.t-ce que 
la logique pour un Celte '/ • ne pourra être 
qu'une esquisse. Je demande pardon à ceux den­
u·e vous qui auraient à me J'cp rocher telle ou 
telle omission. 

Bretagne inspiratrice des arts ... Avec votre per­
mission je commencerai par ln liu6rnture ct pour 
louer au plus haut point l'action qu'y a exerc~e 
notre chère province. Non seulement elle secrète 
nombre de g rands 6crivains, romanciers ou poè­
te:, mais elle en a influencé de manière considé­
rable une foule d'autres, originaires de Paris ou 
de dif[érentes provinces françaises ou de pays 
~trangers, et dont cennins lui ont demand6 une 
sone d'adoption. Je pense à un Roger Vercel . JI 
ne renia jam ais, et il eut raison, le pays de ses 
ancêtres, e t il opta dans son cœur pou r une dou­
ble appartenance. Mais il s'était établi en Bre­
tagne, dema ndait à ln Bre tagne la matière de 
beaucoup de ses livre!, ct ceux qui le connaissent 
mal le prennent facilement aujourd'hui pour un 
Breton. 

Jour et nuit, tandis que la péninsule bretonne 
boit le soleil ou écoute ln chanson du crachin et 
des bourrasques, s'~vei lle à ln brume ou lance 
dans le noir le pinceau, la secousse luisante de 
ses phares de mer, tandis que des cbaluLiers re­
gagnent Concarneau ou sortent de Lorient et 
qu'un langoustier épais comme une langouste 
armoricaine et chargé de la Cnune du banc d'Ar· 
guin mouille devant Douarnenez. nlors que le 
•·éacteur de Brennilis travaille et qu'un banc de 
lançons remonte la Teignouse et que sonnent 
les cloches de N antes et du Folgoë1 e t que des 
étudiants de Rennes acclament ou chahutent une 
idole de la chanson et que les comités d'entre­
pri e de Saint-Nazaire se réunissent et qu'un émi­
grant met lu clef sous sa porte • jour et nuit il 
y a continuellement de pa r le monde un ou plu­
sieurs écrivains qui ne sont ni du sol de Breta­
gne ni du sol de France et qui pensen t à la Bre­
tagne et on t besoin de savoir qu'eUe existe, com­
me Venise ou Florence ou ln beauté de Beetho­
ven Ou de Prokofie{f, pour etre heureux Cl pour 
continuer d'écr ire. Je songe à tels poètes belges, 
anglais, irlandais, dont j'a i recueilli le1 confiden­
ces. A cette poétesse autl'ichienne, amie de Mo­
zart et des grands mystiques. et qui espère de 
tout cœur, comme dans une l~gende armoricaine, 
qu'un ange emportera son Ame à l'beure de la 
mort et lui fera revoir la Bretagne. «sa • Bre­
tagne. Au romancier allemand Kellerman qui 
,·enconrra l'inspiration de son livre c La Mer ,. 
à Ouessant, non à H~igol and . A ce jeune poète 
su6dois P87. Wistrand, ébloui par Belle-lie et qui 
vient de m'envoyer un long recueil de ven inti­
tulé KER-MEN. Je songe à Léopold Senghor. 
A un critique néo·zélandais. 

Il va de soi que cette c audience lilléJ·aire in­
temalionale • (pour employer une expression 11 
la mode) n'aurait pas cet éclnt si différents écri­
vains français. bretons ou non-bretons, n'avaient 
proclamé par des textes spéciaux 0\1 par leur 
exemple la mission inspiratrice de la Bretagne. 

Toul le monde sail <tue, longtemps après Tris­
ta n e t Yseult et le cycle des romans urturiens, 
la Bretagne, à l'aube du J9• siècle, joue encore 
pour la littéra ture française le rôle d'une éveil­
leuse. C'est Chateaubriand le malouin qu i, dans 
la tempête de ses c orages désirés • . a secoué et 
abattu le cocotier du prosaïsme n~o-classique. Le 
celtisme, par lui, a revivifi6 nos le11ros. S'il n'a 
pas exactement rouvert les portes de la grande 
nature fennée, selon la formule que doivent dis­
cuter les élèves de Première, car déjà il y avait 
eu le grand Jean-Jacques Rousseau, il les a tenues 
ouvertes avec une énerl!ic virile, et la lillémture 
a redécouvert par lui le merveilleux cosmique. 
n annonce quelque•-unes des plus belles médi­
tations d'un Teilhard de Chardin. 

Après Chateaubriand, Félicit~ de Lamennais. 
Ernest Renan. sont encore des maîtres à penser 
Cl à krire. ris vont (rnpper les ames .. 

Comme en aura frappé beaucoup le Barsnz­
Breiz où, à des contemporai ns affolés d'exotisme. 
la Villemarq\Jé révéla un Thesaurus merveiUeu­
sement dépaysant de vieux textes celtiques. Eh 
quoi. Mes•ieurs, vous nlliez chercher si loin ce qui 
fleurit dnns une de vos prov inces ! Pour les chant.s 
d'amour et de mort, pou1· le sens du merveiUeux 
et du sacré, la Bretagne vous attend. Elle s'est 
levée avant l'aube. 



Si des puristes ont discuté sévèrement Je tra­
vail d 'adaptation fait par La Viilemarqué, la lit­
térature de langue bret.onne n'en a pas moins 
profité au plus hau t point de celle exhumation. 
Elle a vite compté d 'excellents auteurs. Pressé 
par le temps, je ne pujs mieux faire que nommer 
trois d'entre eux, Le Calloc'h, Tanguy Malman­
chc e t Jakès Riou · ils méritcJ·aienL, autant que 
les meilleurs félibres. d'être connus par le grand 
public français. 

En langue française la moi . son est évidem­
ment beaucoup plus ric.he, je dirajs volontiers 
extraordinairement riche, encore qu'après les 
Trois Grands du J!)• siècle ln tâche ait été rude 
pou1· les auteurs bretons. 

Je considère Villiers de l'Isle Adam comme 
un génial poète en prose, Tristan Corbière com­
me un génial poète en vers. Je ne veux pas 
oublier 13rizeux ni Le Goffic et je pense d'autre 
part que Jules Veme mérite un coup de chapeau 
et qu'il appartient lui aussi à la lignée de Merlin 
J'encha nteur. Le capitaine Nemo ne serait-il pas 
un Cbevalier de la Table Ronde qui aurait mal 
tourné... Pierre Loti, Souvcstre. 

Reconnaissance pour Anatole Le Brn:t qul n 
subi la profonde influence de sa terre ct l'a fidè­
lement transmise. J 'évoque en particulier le re­
cueil magistral qu'il a consacré à la Légende de 
la Mort. 

Reconnaissance pour les Brestot.. Louis Hémon 
et Victor ~galcn, pour Chevrillon. pour le 
Quimpérois Max Jacob et Saint-Pol Roux le Ca­
marétois, pour René-Guy Cadou, pour René Hu­
guenin. 

Reconnaissance pou r les critiques Léon Tou­
Jemont, Charles Cbassé. 

Dresser une liste exhaustive des écrivains con­
temporains inspirés par la Bretagne et dont l'œu­
vre mérite admiJ·ation ou grande estime, est 
impossible. 

Je m'étais essayé à une énumération, fni dù 
y renoncer. 

Je découvrirais sans eesse des oubli • lamenta­
bles ... pour ne pas commettre d'injustices, je me 
permets de vous recommander tm livre qui pro­
cède t.l 'une 1iRexioo attentive. c Le Panorama 
de la Uttérature Bretonne des Origines li nos 
Jours ~ par l'ami Yves-Marie RUDEL, o1'fèvJ-c 
en la matière. 

Pourquoi la Bretagne, province belle et ori­
ginale entre toutes, animée par les grand; cou­
rants spirituels du celtisme. n' n-t-elle pas possédé 
plus tôt une école de peinture? Le feu naïf qui 
a inspiré tellement cie staiUes, pourquoi n'a-t-il 
pas brillé davantage dans des panneaux ou dans 
des IOiles? On imagine a$Sez volontiers les reta­
bles préromans. tendres et barbares, qui auraient 
pu naitrc sous les doigts des art isans de POIII­
Iaouen, du Fnouët, de Guiscriff, de Fougè1·cs. 
Ne connaissaient-i ls pas déjà l'emploi des cou­
leurs ? Ne savaient-ils pas voir ? 

Si la Bretagne n'a pas eu besoin de poètes allo­
gènes pour découvrir les chemins du lyrisme, ce 
sont des artistes nés et (ormés bors de Bretagne 
qui, assez tard dans Je 19" siècle, lui ont révélé 
avec l'étonnante ma tière picturale de ses eaux 
marines. de son ciel, de ses pierres, des visages 
de ses habitants, la grandeur et les charmes de 
la peinture. JI y avait eu sans dot1te. nuparavant, 
quelq ues dcssinntcUI's et peintres bretons, ne 
serait-ce que dans les bureaux de la Marine. 
mais il revenait à des bommes tels que le nor­
mand Eugène Boudin, ou à des groupes comme 
la belle équipe hétéroclite et enthousiaste dite 
l'Ecole de Pont-Aven, de vraiment donner 11 la 
peinture des lieux, des c valeurs • d'herbes, de 
soleil, de sable, de pierre et de costume, de flot 
et de nuage, de gestes retenus et de chairs s ilen­
cieuses, qui attenda ient depuis des siècles. Un 
mariage d'amour. 

On sait que Paul Gauguin fut conduit au dl­
vo,·ce par les exigences inquiètes de son cœur 
et de son art. Ln Brctasne sauvage et tendre 
qui lui avait d'abord répondu oui et dont il sen­
tait avec une telle fièvre le pouls lui battre sous 
les doigts, brusquement hû communiquait le désir 
d'une 'Bretagne plus vraie que nature, d'une sur­
Bretagne à la découverte de laquelle il fa llait 
naviguer même si elle n'existait pas. Quelque 
peu nu delà de l'tic aux Moutons et des Glénan 
il gagna les arcbjpels océaniens, Oll il allait s'en-
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têter et mourir un jour comme un corsaire déchu 
- sa dernière toile, pri~re brumettse montée du 
fond de l'être, serait cependant un paysage de 
Bretagne, dernière interrogation à la tendresse 
celtique ... 

La c11use de la province était entendue. De 
nom breux pei ntros aU aient désormais y nurtre, 
d 'autres venir s'y installer - iJ serait combien 
difficile de choisir dans une foule où les purs 
enfants du pays côtoient Français de l'intérieur 
largement bretonoisés, Italiens éblouis par la 
lumière. Américains gagnés par le naturel des 
gens et des choses, Suédois, Hollandail, Autri· 
cbicns ... 

Merlin aussi a embrouillé ln situation. Les 
peintres de la vieille province ne sc confondent 
pas obligatoirement avec ceux qui la représen­
ten t. La crainte de verser dons le folklore anec­
dotique a encouragé tels artistes breton ; ù gagner 
les délices difficiles de l'nrt nbstrait, du tachisme 
etc. en quoi, à leur insu, ils demeurent cent pour 
cent les descendants de leurs ancêtres. de tous 
les assoiffés d'un au-delà. El puis. comme rien 
ne se (ait de rien. une Brcutgne engloutie cnriJ­
Ionnc parfois dans le fond de leu!'$ œuvres. 
Ecou tez plutOt Jour de Lenteur. un tableau 
d'Yves Tanguy qu'expose le Musée d 'Art Con­
temporain. Le soi-disant irréalisme des fo1mes 
qu'il propose est li la base de réali•me, non 
moins que les fulgurantes fantnisics d'un Jules 
Veme. Tandis qu'il rompt avec les écoles el pré­
tend suivre ses voies. Je peintre ccllique ne 
s'éloigne pas du cosmo;. 

La Bretagne originelle, autant que la vieille 
Russie ou la vieille Autriche, était le pays du 
chant. Avec tou te ln foule des soniott e t des 
gwerz;iou dont nous poss~dons le texte, mille 
manifestations populaires le prouvent encore où, 
en pleine ~econde moitié du dix-neuvième siècle. 
semble surgir comme de la profondeur d'une 
fontaine le grand visage fa.rouche et fidèle de 
ln province. Repus de noces. Equipage5 qui char­
ment leur ennui dans une auberge. Pardons ... 
Aux grand-messes de Ouessant, de Sein, de Bol­
die, les communautés iliennes forment naturel­
lement des chœurs. Depuis des siècles elles ont 
adapté les mélodies à leurs gosiers et leurs voix 
s'y promènent par cort~ges enthousiastes. 

Qui n'n pas entendu dans une vieiHe chapelle 
ou sur des dunes de la Bretagne bretonnante, 
monter lentement et onduler la mélopée sensi­
ble d'un cantique en langue bretonne, celtli-là 
ne saurait dire qu'il connaisse ln province ... 

D1tns les ville,~ et villages de Bretagne, com­
me dans les groupes de la c diaspora •, n'ont 
cessé de se développer au fu1· et à mesure que 
le> danses bretonnes disparaissaient des bals or­
dinaires. des Cercles Cel tiques dont J'un des 
principaux objectifs ~tait précisément leur reflo­
ra ison. A J'occasion des fêtes flokloriques, et 
celles-ci se multiplient ! le visiteur ne peu t man­
quel· d'en voir se produire. 11 est Je plus souvent 
!éduit par leur grâce. De tels spectacles. dans 
presque tous les pays du monde. offrent évidem­
ment quelque chose de plus ou moins ltrtificiel, 
mais comment aWrmer que la vieille p1·ovincc 
n'ira pas un jour jusqu'à revivifier ses trad itions ? 
Elles donnent plus de garanties de beauté que 
les panics de stock-cars ou les courses de hors­
bords qui polluent les vieux étangs. 

Sur c biniou • a ét~ créé le mot c biniou~e­
rie •· Pour beaucoup d'oreilles l'instrument sem­
ble criard... L'adjonction de tambours, dans !cs 
bagads, aux binious et aux bombardes, a eu 
cependant un très heureux effet. Sur la gravité 
de ce fond sonore Je chnnt a pris tout de 5\litc 
une belle mélancolie, une belle allégresse inat­
tendues. 

La Bretagne, depuis plus d 'un siècle, inspire 
énergiquement les compositeurs. Sur le tbeme 

de la cathédra le engloutie un Debussy n fait cou· 
tir son rêve pour le bonheu r d 'limes inombrab­
bles. Comme sur celui des Bruyères ou des vi­
sions du Vent d'Ouest... Avec la joyeuse per­
mission d'un enchanteur Merlin qtù sait goûter 
la J)OOsie d'Jie·de-France ... JI fut un temps où 
une amitié qui communiait à la fois dans la mu­
~ique et dans la Bretagne unit un certain nombre 
de chefs d'orchestre, critiques musicn ux, ex6cu­
tants et composit.eurs parisiens. La beauté de la 
vieille province n'était pas une affaire locale : 
elle appartenait au monde. 

L'amiral Jean Cras le savnit lui-même quand, 
sur son ermitage des boules de la petite île Kel­
ler qui jouxte Ouessant et qui se trouve dans le 
lit de~ noroîts les plus terribles, il méditait sur 
ses motifs et promenait son inspiration sur l'uni­
vers des ondes comme un Teilhard de Chardin. 

Guy 'Ropnr~. Paul Le Flem ont donné des 
te:UVI'CS puissantes c ba bitées "· 

On peut attendre aussi beaucoup des généra­
tions qui montent. Par exemple d'un Piérick 
Houdy, qui a reçu le$ dons du lyrisme et acquis 
ceux de la technique. 

La Bretagne a produit ou inspiré en d'autres 
lieux de grands sculpteurs sur bois ou sur pierre, 
ils ont dans les jeunes générations de très nom­
breux disciples, elle a inspiré des architectes, 
de, w·banistes... La maison bretonne d'aut refois, 
cel le d 'aujourd'hui, sont des réalités... Ce pays 
ai me la grâce. 

La céramique, la faïence, les dentelles, les lin­
ges de table originaires de Bretagne ont acquis 
dans l'ensemble, quand il ne s'agit pas d'une cer­
taine pacotille, une très grande ct savoureuse 
bon ut~. 

Parlerai-je de l'art de la cuisine ? Pourquoi 
pas 1 El de l'art de la voile. qu'ont magnifié 
tant des nôtres, depuis les Vénètes. injttstement 
vaincus par les Romains. jusqu'à Eric Tabarly ? 

li faut au moins pour terminer que je dise un 
mot de l'art des arts, qui est celui de vivre. Dans 
ce domaine encore. la Bretagne a été, la Bre­
tagne dememe, une source fraîche et puissante. 
n est vrai que sa sentimentalité, qui peut deve­
~~ir excessive, dés~quilibrer des caractères, a be­
soin de quelques injections de cnrtés.innisme; il 
est non moins vrai que ce dernier. de temps en 
temps. doit faire sa cure de cehisme pour ne pas 
se dessécher. Admirable échange de services. 

La vi~ion d'une terre qui abonde en beautés, 
une foi tenace ou dans un au-delà el dans Jo 
bonté de Diou ou dans un humanisme .idéaliste, 
procurent dès le départ aux Bretons et à leurs 
amis que la Bretagne insP ire un goût de l'éner­
gie qui aide à la joie, au bonheur simple, à la 
cbnrité. L'arl de vivre n'est pas ici un hédonis­
me, il est ben uc:oup plus exigeant. 

Nous protégerons la Bretagne et sa miuion 
inspiratrice en veillant sw· ses monuments et ses 
paysages. Mais aussi en essayant de garder à 
travers vents et marées, en dépit de toutes les 
chutes et de toutes les douleurs. l'ingénuité. la 
simplicité, la gallé, qui pe•·mettcnt de découvrir 
sans cesse de la beauté dans le monde ct d 'en 
faire profiter tous ceux qui n'ont pl us le cœur 
à la contemplation, ou ceux-là même qui préten· 
dent ne voir que de J'absurde. La Bretagne est 
une terre où souffle J'esprit. li y en a d'autres, 
par le va•tc globe, mais de l'avenir de celle-ci 
chacun d 'entre nous aura un peu à répondre. 
N'oublions pas l'artlrrismc et notre vocation pour 
le bonheur. Bloavez mad! chers amis, et ne m'en 
veuillez pas d'avoir pru·lé au~-si longtemps et en 
en ayant dit, somme toute, aussi peu. 

Paris. janvier 1967. 

Conférence reproduite avec autorisation . 
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L'Assemblée Générale 1967 
Elle s'est dérou lée au Lik~ le dimanche 21 moi. 

Tandis que l'Assemblée Générale des Parents 
d'Eièves avait pris, quelques semaines auparavant, 
la forme d'une matinée d'études sur le thème 
• Le Likésien et la foi reJjgieuse >, la journée 
des Am icalistes a conscNé sa formule lradltion­
nelte, qu'elle fera alterner désormais avec une 
Assemblée Générale bors des murs de J'école. 
Quand on sait que le nombre des excusés dépas­
sait largement celui des participants, pouvait pa­
raître bien modeste le groupe des Anciens qui 
répondirent au~ quelque 3.000 invitations tancées: 
c'est dire combien il est di!ficîle de fixer une date 
qui convienne à la majorité des Amicalistes, dont 
beaucoup résident hors de Bretagne. Au demeu­
rant, l'attachement des Anciens du Likès à leur 
école ne saurait être mis en doute, même si la 
rorm ulc d'un banquet annuel semble périmée à 
certa ins; en témoignent surtout les sympathiques 
visites que nous rendent nu cours des congés 
d'été les Amicnlistes éloignés, souvent accompa­
gnés de leur famille. 

Accueillis sur ta cour d'hon neur par le Frère 
François Kcrdoncuf, Directeur du Likès, le Pré­
sident Jean Damian et le Frère Gabriel Le Meur, 
assesseur de l'Anlicale, les Anciens sc ré1mirent 11 
JO heures i1 la chapelle o\1 ln messe était célébrée 
par le Père Louis Quîllien, O. P., de Guengat., 
qui prononça l'homêlie. Dnns le nouvel audito­
rium sc déroula ensuite la réunion statutaire. Au 
bureau avaient pris place, autour du Frère DiJ·ec­
teur el du Président, M. Etienne Le Grand, 
Vice-Président de l'Amicale, MM. Yves Le Clecb, 
Corentin Le Uri$, Joseph Marchalot et Léon Loi-

M. Jeon-Louia TANGUY (1 906) 
doy~n de l' Anombl6e Génorolo 1 967 

Clichb c Ouest-France,. 

seau, membres du Conseil d'administTation. Apr~ 
le mot de bicnveJ1lle de M. Jean Damian, te 
Frère Gabriel rappela le souvenir des défunts de 
l'année amicaliste, cita quelques noms parmi les 
très nombreux excusés et, surtout, permit aux 

participunts de sc présenter. Le doyen de ta jour­
née, M. Jean-Louis ·ranguy, d'Ergué-Gabéric, an­
cien élève 1898-1906, recueillit des applaudisse­
menis. 

M . Joseph Mnrchalot, Sec•·étaire de l'Amicale, 
lut alors le rapport moral : 

Depuis fAssemblée Générale du 15 mai 1966, 
u11cun événement exceptionnel n'a marqué notre 
llssoc:iation. Les dunion.s périodiques du Bureau 
.1e sont diroulde.s nu Llk~s, parme/tant 1111 con­
tact a11~11ti/ avec u11e ü ole en pleine évolwion 
pédagogique er matérielle. Le S mai dernier -
comme le veulent nes statms qui fixem le ma11dar 
du Présidem de l'Amicale tl trois OTIS - le Caii­
Jeil tl' Admilli.!lrntion a rtmouve/4 sn confia nell à 
M. Jeo11 Dm11i1111 pour fexerclce 1967-70. Nous 
sommer llmre11.r en Clllle Assemblée Générale 
1967 th lui exprimer les jélicitatiai!S de tous les 
anciens élèves, avec leurs remerciemems pour les 
tesponsnbl/iris asmmées depuis 1963, auxquelles 
.<'njout~/11 celles de Présidetll de la F 6dérario11 
Hrctontle des Amicales Lnsnllicrmes. 

Présidés respccrivemllrll par MM. Lucien Mor­
van, Louis Guéguen et Gérard Berrou, les Grou­
pes Locaux de Paris. Rcn~res et Na11tc.• ont 
nraimeuu leurs nctivitb qui ca11sistenl prillcipn­
l~melll en rcocomrcs amicc1les ro!gumrcs: M. le 
Pré.<ide/11 Jea11 Dnmiau, le F. Directeur ct plu· 
.<ieurs professeurs se fout 1111 devoir d'y pllrticiper, 
nw/gré la longueur de ces déplncemems. De plllS, 
les étudiullls /ik4sicns de ICI région parisienne 
so~r.t m1s e" rttpport par les circulaires de I'Ami­
''lllc du Lkès avec le Groupe d'Accueil cl Paris 
lies .launes A nci~IIS des Frères: ce dcrmer organi.r<! 
der visites commeur~cs. des matches, des saute­
ries, des excursions er participe arrx fêtes et 
kermesses des Ecoles de Frères de Paris. 

Au C'allrs des vrrccmces de Poques, le 29 mar.<, 
l~s dtudinms cullicllllsrcs alli eu leur RI!IICOillrc 
Gé11lrale nu Lik~s. Plus d'uue cemaine de jeunes 
ont participi à certe sympmhique joumée présidü 
par MM. Jeun Damian et Joseph Marcbalot. 

Notre bullet ill «Le Likès • n'a fXJru qua deux 
fois depuis la dernière AssembUt G6n4rnle. 
llel/ucotrp d'Il mlccdlstu le regrertem, mime si cet 
hat de cltosts contribue il assllinir les finatlC~s 
de /'Association. Le fait est qrre le Frère Gabriel 
- qui en est responsable depuis septembre 1951 
- a consrience que uotre bulletin, pour vivre er 
.<urrom pour se r11nouvelcr, aurllit besoin de rorrre 
rrne équipe de rt!dactio11 œuvra/li sous l'autorité 
d' 1111 nouveau direc/1!111'. Trop seul, et en nuen­
dmll que ce directeur et cefle équipe se ré1•èlenr, 
tl fait face à ses cmcil!mles responsabilités dans lu 
mesurt! at) son horaire d'cnsc/gnn~rr et d'mt/res 
dévoueme~~ts le lu/ permet/en/. Ce malaise réel 
de notr11 bulletin existl! et la11grave deprris 1962 ; 
aucrme solwion ne lui a été trouvée jusqu'à pré­
sent. 

Une des cumctéristiques sociologiques de 1iJ 
rrance ac/11~1/a 1111 pl«l11e mutotla11 économique 
est l'insicurité de l'emploi qui s'njowe au.Y difli· 
cuités rradiriallllllliement éprouvées pur les jeu­
nes à leur emrée da11s le monde de la profession. 
Fic/ide à son esprit et à ses statuts, l'Amicale 
le/force, mais avec des mqye11s assez limités, 
d'nssumu so11 devoir d'emralde professionnelle 
en trallsme/lalll aux intlressés les offres d'emploi 
qui lui pCirvlennent. Un souhait maintes fols u­
primé par les élèves des classes terminales: que 
des A uciem Elèves l'iennenl au Likès leur parler 

de leur profession, des satisfactions qu'ils y éprou­
vent comme dos difficulré.r qu'elle présente ; cela 
donnerait aux finlssonts des perspectives plus 
réa/isres clans les clloi.t il faire après le baccalau­
réat. Nous dlsposo11s dbormllis avec cet audito­
rium tl'u11 cadre idéal pour de tels exposés ou 
éc/1onges de vues: les Amlcalisres volontaires 
pourraitmt se faire cormnltr11 au Sccréturior de 
l'Ecole ou nu Secrémrint de f Amicale. 

Au temte de ce compte-rendu annuel, M . Léon 
Loiseau invitait les Anciens qui en auraient la 
possibilité l• participer au quatrième coogrès mon­
dial de ln Confédération des Amicales des Frères 
à Montréa l, du 17 au 28 aoOt. Puis M. Etienne 
Le Grand présenta le rapport financier 1966-67 -

DtôPENSES 

Frai~ d'édition et de routage de ln 
revue c Le Lik~ » (2 numéros). . . . 11.673,25 
Ainsi répartis : 
c Le Likès,. N• lU 
lmaj 1966) - 24 pages.... 3.667,80 
«Le Likès » N" 129-30 
(!"' trimestre 67) - 40 poses 8.005,45 
Frais de circulaire~ et de correspon-
dance ____ .. ___ . ___ ...... __ . _ .. - _ 850,00 

TOTAL DES DSPENSES.. !2.523,25 

RECETTES 
Cotisations et dons des Amicalistes. 
Participation des des élèves aux frais 
d'édition de la revue « Le Likès > __ 
Pub licHé dans ln revue «Le Likès > -

'fOTAL DES RECETTES .. 

BILAN POSlTJF 1966-67 3.739,85 F. 

4.416,00 

3.000,00 
8.847,10 

16.263,10 

Pour le renouveUement partiel du Conseil 
d'adminis1ration de l'Amicnle, un bulletin de 
vote par con espondancc avait permis aux excu­
$éS comme aux participants d'indiqtler leur 
choix. Furent réélus: MM. Etienne Le Grand, 
Jctm GouifNs, Hippolyte 1'6rodtau et .Tea11 86-
IWf/, tous de Qmmpcr; furent élus: MM. Adol­
phe Col/ber cl Alhtrr Caramaro, de Quimper; 
Pierre Penlaé, de Douarnenez, et Alai11 Floc'h, de 
l'ont-Croix: ce dernier est le représentant et le 
porte-parole des ~unes Amicalistes. 

Le Frère Directeur, en conclusion, parla des 
problèmes spirituels, pédagogiques ct matériels 
qui sc posent aujourd'hui à un grand établissement 
comme le Likès: dans une société en rapide 
mutation, à l'beure de la mise en place de la 
Réforme de l'Enseignement, les meilleures solu­
tion, seront-elles trouvées ? Par lclU' expérience 
humaine et pi'Ofcssionnellc, les Anciens ont des 
devoirs d'.\ppui et de conseil à ceux qui leur ont 
succédé comme éducateurs ou comme élèves dans 
cette école. 

Le Frère Pro-Directeur Fronr,;ois Le Bail 
ajouta à ces divers exposés une note scientifique 
documcntarre. Il projeta devant les Amicalistes 
les diapositives géologiques qui avaient illustré 
sa con[ércnce du 2 février sur • L'Uranium en 
Bretagne». 

Et cc fut l'heure de l'amitié, des souvenirs ct 
des retrouvailles ou cour$ du déjeuner excellem­
ment prépa•·é par les soins du Frère Econome 
Louis Le Guem. 

A la L,blc d'honneur, on remarquait, entourant 
te Frère Directeur et tc Président de l'Amicale, 
les mcmb1es du Bureau de l'Amicale, M. le Di­
recteur de l'Ecole Saint-Charles, MM. les abbés 
HeNé Loaëc et Louis Raoul, aumôniers du 
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DANS . LES JARDINS . DU . LIKIS, UN GROUPE DE PARTICIPANTS A L'ASSEMBLtE Gt NiRALE DE L'AMICALE 

Likès, M. Hervé Nader. ancien député du F inis­
tère, et M. Gnbt·icl Autrou. nncicn maire de 
Quimp~r. Ces dcu" personnalités devaient dire à 
la fln du repas. en termes bien sen tis, leur attn· 
chement il leurs premiers éduca teurs; ils rappe­
lèrent le chemin pa rcouru dep uis Je; sombres 
jours politiques de 1906 où. iniq ue spoliation 
parmi tant d'au tres, ils virent lo gouvernement 
ftrmcr le Likès. , 

Dans l'arrès-midi, chacun put, suivant ses goûts, 
soit suivre les péripé ties de la fi nale Je la Coupe 
de France de Footb<~ ll d:~ns les !alles de t~lévision 
de l'école. soit retrouver ses souvenirs ou cons· 
taLer tll1e heureuse évolution en visitant les lo­
caux d'enseignement ou de loisirs. 

Une très intéressa nte visite du Musée Océano­
graphiq ue de l'Odet, due à l'amabilité de M . 
Gwéna~l Bolloré. terminait ce tte journée, qui. 
par • a pat·faite organisation. cOl mérité un succès 
d'affl uence plus marq ué. 

Foute d~ citer tous les participants, nous men· 
tionnnnt néanmoins q uelques convives reconnus 
au hasard des tables : 

Frères L,ouis Quillct·é e t Josoph Moalic. nnciens 
com ptob1es. 

Frères Joseph Gourvenn.:c, G uill aume Stévant. 
Herv6 Le Guen. Ga~ton Martin, Joseph Da­
niel. M. Jeun Fouillet~. nr.ciens professeurs. 

Ill M. Mnuric.: Au~:té et Ramon Gnsa. professeurs 
du Llk~s. 

Les anciens élèves : 
Joseph Barach (1928) ; Jean-Paul Bourhis ( 1957) ; 

Frnnçois Cupitninc (1954) ; Albert Carnmnro 
(1944); Adolphe Colléter (1945); Jean·Marc 
Daniel (1954); Laurent Daniel (1947); Jean 
Dréano (1932); Bernard Gaiffas (1955): Jean 
Le Goc (1938): Lou is Groppa ( 1948): Joseph 
Hamon 11943); René Hnscoët (1935): Jean 
1-lénaff ( 1929); Fronçoi l Hostio u ( 1959); Hcnl'i 
Léostic (1931): Jean Léostic (1928); Gui llaume 
Mout' l'nin (1937); Pierre Nudan (1963); Yves 
Ollivier ( 1932); Jean Queffurus ( 1951); Alexis 
Savary (1939): Jean-Louis Tanguy (1906). 

La re ncontre annuelle 

Une nouvelle fots, les jeunes Amical istes du 
Li kès ont choisi Je mercredi de Pâques pour se 
rencontrer dans leur ancienne école. Aux prcmiè· 
res heures de la matinée, une centaine d'étudiants 
venus de tous le.• dépnrtcments bretons redon­
naient une certaine animation aux ::ours et aux 
couloir~ momentanément désertés par les é lèves. 
Toutes les options de l'enseignement supérict~r, 
la plupart des villes universitaires de F rance 
ua vient leurs rcpt•éscntanLS: c'est dire la richesse 
des échnnge.s quî se mêlaient à la joie de se revoir. 
Pt-ogre sion des études, oppot·tunilé de certains 
choix, difficulté de tel exa men. de tel cours. 
p~r~pectives d'aven tr. succès espérés, alimentaient 
les conversations au hasard des groupes d'amis 
rencontrés. 

A 1 1 heures. ut\ carrefour ntsbembla le groupe 
tleJ Amicalistcs dans le nouve l auditorium de 
l'école. M. Jean DAMJAN. Président de l'Ami­
cale, ouvrit la séance par un mot de bienvenue. 
Le Frère Gabriel LE MEUR fil ensuite un rapide 
rapport sur J'organisation de l'Amicale des Anciens 
du Llkès el parla de son insCI'Iion dans les struc· 
tures régionales. nationales el internationa les de 
ia Confédération Mondiale des Amicales de l'En· 
ooignement Catholique qui doit être cré..."e à Rome 
c:ue année. au cours du Congr~ Mondia l de 
l'Apostolat des Lnïcs. M. Alnin FLOC'H, de 
Pon t·Croix. étud iant en Sciences Economiques, 
d t·es~a le bilan du Groupe Rennais de l'Amicale 
dont il est Je secré taire ; les nouvelles du G roupe 
Parisien furent données par M. Jean-Yves PENN. 
de Quimper. é ltl (ltant il l'Ecole Centrale : le 
Groupe Nuntois eut également son porte-paro le. 
mais on déploru l'absence d'organi.sntion du 
Groupe Brestois dont la première réunion, en 
1966, n'a guère connu de lendemain. 

S'élevant nu-dessus de ces rnpports d'activités, 
touiOUI'$ d'une certaine stchercsse, le Frère Direc· 
teur d 11 Likès apporta ln note spilituclle en d isant 
l'émotion ressentie à la lecture de la nouvelle 
encyclique du Pape Paul Vl consacrée au déve­
loppement. l i analysa à l'intention des jeunes ce 

des Jeunes Amicalistes 

rloctmlent appelé à une profonde répercussion et 
leur indiqua ce qu'il leur <' tait possible de réaliser 
dès ;, prércn t dans le sens d'une meilleure entraide 
entre les peuples: participation au service natio­
nu l de coopét·ntion technique ct culturell e dans 
les pays d'outre-mer. animation de groupes de 
recherches dans les villes universitaires, 1·ayonne· 
ment de leur fotmation intellectuelle et de le11~ 
compétences d iverses, culture chrétienne appro­
folldic et ~oucieuse d'apostolat. c Les jeunes cons· 
lituenl le monde de l'espoir cl de ln générosité : 
l'appel solennellement lancé par Je Pape devant 
la détresse du Tiers Monde doit susciter en eux 
le germe des meilleurs dévouements; p lus que 
<l'autre«. ils doivent sc convaincre que l'avarice 
pt·olongée des peuples riches provOque le juge­
ment de Dieu et ln colère <le~ pauvr..:s. • 

Ensu1te, le Frère Directeur parla particulière­
ment du Likès, des modern isations récentes et du 
projet désormais le plus immédiat: la refonte 
totale et la nouvelle implunto lion des a tel iers. 11 
d it son touci de voir les a?nés de l'école ajouter 
il leur prépa t·ation aux exnmens un ~veil aux res­
pons:~bilité l sociales ct un désir de cu lture. A 
pt·opos de la loi Debré de 1959. il expl'i ma rcs­
poir que. forts de cette coopération de plusieurs 
années. les enseignants puolics et privés arrivent 
l1 un clima t de compréhension mutuelle qui les 
libète tles séquelles de luttes d'un uutre temp<. 
Le Likès. dans ~es c.l<!vcloppe.nents à venir. aura 
hesoin de cadres jeunes ct dynamiques : il espère 
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les trouver en partie dans se:~ belle ; promotions 
des dem1è1-cs années. Le Frère Directeur term ina 
en snluant d'nutres jeunes qui, da ns les noviciats, 
les sco;asticatll, les ~éminaires. préparent égale­
ment la relève. 

Un repas amical vint conclu re cette rencon tre 
dans la meilleure des ambiances. Entourant le 
Frère François Kerdoncuf, Directeur du Likès, 
et M. Jean Damia n, Prtsident de l'Amicale, on 
rema rqu ait à la table d'honneur M. l'abbé Loaëc, 
aumônier Ju Likès, M . Joseph Marchalot, secré­
taire de l'Amicale, M . G='rard Berrou, Président 
du Groupe Nantais, et son secré taire M. Michel 
Montfon ; M. Alai n Floc'h, secré taire du Oroupe 
Rennais; le Frère Jean Le Fl~her, sous-d irec­
teur d u Lil<ès; le F rère Jean Kerjean, che( de 
division des Terminales; les Frères Le F loc 'h, 
T rel lu. T réhen, Le Meur et MM. Mens et Gé· 
1 ard, professeurs ; le Fr~ re Louis Le Guem, éco­
nome, que des app laudissements nourris vi nrent 
remercier de la pnrruite organisation matérielle 
de ln jo urnée. 

Assistnient ~ ln rencontre : 

Promotion 19$8 : Jenn·Cinude Guillemot. 

Promotion 1962 : Michel Corrignnn; Je.an-Ronan Lau­
trou : René Mondeguer : Jean­
Yves l'enn. 

Promotion 1963 : Jean-Ren6 Even ; Denis Gk!mo1'CC ; 
Michel Gulnvnrc'h. 

Promotion 1964 : Jacques Barré : Oérnrd Ben·ou ; 
Jean-Laurent Catto; Alain Floc'h ; 
Yves Hervé : Marcel Hollécou ; 
Pierre P~t~lon ; Jean-Pierre Pou­
pon : Michel Le Tendre ; Gnbl'icl 
Verjus. 

Promotion 1965 : Michel Le Beux ; Joël Colin ; Ber­
nard Coëfiic ; Francis Cnmdec ; 
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JeaJl Daniel; Aloin Delnmorche: 
Jenn· Yves Derrie11 : Jean· Yves Le 
Corr : J~ Grévellee : Chlistiu 
Guénal : Mo reel Guilloux ; Louis 
Hémery ; Rémy Kerdranvat ; Cr.ris 
tian Le Leoch : Louis Mahé : 
Jean-René Nnbnt ; Christian Ne­
veu : Alain Ronnou ; Claude RI­
chard; Jean-Pierre Rolland; André 
Le Roy : Jetm·l'ferre Sl lnUn ; leon­
Yves SaloOn : Yves Le Saux ; René 
Thomas : Georges Tymen. 

Promotion 1966 : Jean-Fronçais Bernard ; Michel Le 
Bihan ; Jean-Puul Bronsoulo; Mt­
che! Breut ; Jncques Brignnt ; Ro­
ger Bronneo ; Jean-Marie Bondu ; 
Arm~nd Botborel ; André Bouric ; 
Henri Chevalier : Louis D.1niel ; 
Jenn Dénie! ; François Even ; Ro­
ge.r Fitamant : René Le Floc'h ; 
Jenn-René Gouri1en : Jacques Gour­
vénec ; Hervé Guie!"oux : Francis 
Guyomar ; Guénhzël Hollécou ; 
Jean-Yves Jaffrennou : Pierre Jan· 
cour~ Pierre Pennarun : Yves Pr1

-

ll0111 ; GCOIQes Quilliec ; Louis Rnn­
nou ; René Rivier : Ren~ Roudaut ; 
Joseph le Roy ; Charles Ségalen ; 
Jean-Yves Tanguy: Alain Le Ten­
dre. 

P1·omotion 1967 : A loin H~mon. 

Se sont excusés: Je:ln Berthelot ; Yvon Bosc'~er ; 
Christophe Cnmus : Jacques Guit­
ton ; Guy Hoscoët ; JeJn-luc Lnr­
ljenton : Georges LoussouJrn ; 
Lou is Moullec; Arnaud de Mont­
fort : Bernard Pichovan ; Pierre 
Thomas : Guy Rannou ; Jean-Yves 
T i rilly. 
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La seconde rencontre 1966-67 a débuté à ln 
Procure des F rères, 78, rue de Sèvres, le samedi 
28 janvier, à 18 b. 30. Après le d iscours de 
bienvenue de notre Président M. Lucien Morva11, 
le Fr~r~ Hervé Daui~/ou, nncien élève e t ancien 
profe seur du Likès. prit lu parole pou1' présent.er 
les excuse~ du Frère Directeur du Likès et du 
Frère Gabriel, assesseur de l'Amicale, relenus !1 
Quimper ; ii exposa ensuite les raisons de sa 
présence à Athis-Mons o(1 il :c prépare à prendre 
ln direction du Centre de Pastorale Scolaire. Le 
f'rh e Laurent Le Guellec, uncien ~l~vo et ancien 
directeur du Likès, se dit heureux de reprendre 
contact avec les Amical istes après une longue 
période de repos que lui avai t imposée sa santé 
en 1966 ; il détailla certaines cnract~ristiques des 
éco:e; de F1·ères des Ecoles Chrétiennes de Bre­
tagne e t psrln de la dive1·si t6 de recrutement des 
~lèves. Dernier orateur. Luuis Bor/tore/, Président 
des Anciens E!lèves de l'Ecole Catholique d'Arts 
et Métiers de Lyon. fit un court el(])osé sur la 
nécessité et le rôle de5 Amicales. 

L'heure du dtner était venue. Ln soin!e se ter· 
111ina dans l'ambiance trè l cordiale du restaurant 
• Les Mille Colonnes • · l' lie de la Gaité. 

Assistaient à la réunion: 
1921·26 • M. Luc:Jcn Morvan, Président. 
1921·24 • M. Yves Avan. Vice-Président. 
Anciens professeurs: F rère Lautent Le Guellec 

(égaiement ancien élève 191 9-21); F rère Hervé 
Daniélou (également ancien élève 1 934-39)); 
Frèro: Joseph Le Pautrcmat (également :mcien 
élève 1939·40); M. Piert·e Le Paulremat. 

Frère Coro n at· Yves et Frère Jean Le C lénc'h. 
1921-23 - Yves Corre. 
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1934-4 1 • Marcel Louboutin. 
1941-42 - Louis Bo thorel. 
1938-45 - Patrick Parquer. 
194ï-5 1 · .'\b~ Yves Le Clech. 
1953-56 • Frère André Jacq. 
1953-57 · Jean-Yves Lagalle. 
1958-60 - François De Kérou los et Mme. 
1953-61 - Jean Le Carre. 
1955-62 • Jenn-Louis Martin ; Jean-Yves Penn. 
1954-63 - Yves Fiche et Mlle Françoise Le Gall. 
1955-64 • François Friant ; 1959-64 - Alexandre 

Kermorvant; 1962-64 • Jean-Luc Largenton ; 
1963-64 - Thoma~ Pham Van Doan; 1957-64 • 
René Plouhinec ; 1956-64 - Louis Scordia. 

1957-65 • Jean-Yves Le Goff; 1958-65 • Marcel 
Gu illoux ; 1958-65 - André Le Roy; 1958-65 
Yves Thébaud. 

Se ~·ont excusés: 
Mme Henri Kéravec; MM. Lucien Jacob, Jeun 

léostlc, Jean Phi lippe, Gabriel Lagadec, P ien·e 
Le Tantcr, Roger Tanguy, Claude Lintanff. 

Le 1 !> mars. nu Restaurant des 1'ransporteurs. 
avenue du Mail ù Renne~. la réunion générale 
du groupe a connu un plein succès. Un grand 
merci 11 Alain Floc'h qui, comme toujours, s'est 
montré secrétaire acti f et dévoué. 

Assis taient à la rencontre : 

M. Jean Damian (1920.27), Po·és ident de l'Ami· 
cale, ct Mme. 

M. Louis Guéguen (1920-25), Président du Grou­
pe Rennais, e t Mme 

Frère Jean Le Flécher. Sous-Directeur du Likès ; 
Frère Gabriel Le Meur. assesseur de l'Amicale ; 
Frère Jenn·Mtorie rretlu (1948-54): Fr~re Fran­
çoi, GalHnd, Ingénieur E.C.A.M. 

1937-39 - Ale~is Savary. 
1936-41 - Jacques Larzul. 
195 1-54 • André Savary. et Mme. 
1950-Sï • Jacques Le Meur. 
1956-63 • Henri G uillemot. 
1959-64 • Alain F loc'h ; 1956-64 - Michel Le 

T endre. 
1957-65 - Jean Abautret; 196 1-65 • Bruno Ca­

riou; 1958-65 • )~an-Yves Derrien ; 1957-65 -
Michel Leuy; l958-fi5 • l~ené Fily: 1960-65 -
Jncc1ues Le Lumer; 1957-65 • Gérard Le Pape: 
1957-65 - Jean-Pierre Sulaün; 1960-65 • Jean­
Yves Le Tirrand. 

1963-66 • René 'Le Bigot: 1958-66 - André Bou­
rie; 1958-66 • Jean Dénie! ; 1957-66 - Jean­
Marc Le Gars; 1960-66 • Aloin Le Tendre. 

S'était excusé: A ndré Le Menn. 
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M. le Président Jean DAMIAN 
réélu Président du Groupement Breton des Amicales d'Anciens Elèves 

des Frères 

Le 2 juillet a eu lieu à Lorient, dons l'audi· 
torium de l'école St-Joseph. l'assemblée générale 
du Groupement Breton des amicales d'anciens 
élèves. 

C réé depuis 1958, ce grou pement réun it tou­
tes les amicales cle Bretagne et une centaine de 
délégués assistaient Il celle importante réunion. 
repré entant sept à huit mille anciens. 

M. Joan DAMIAN, 
PrôJidont du Groupement Régional d es Amlcofe• 

do Bretogno. 

Sur l'estrade avaient pris place: M. Machat. 
président de la Fédération nationale: M. Damian. 
de l'Amicale elu Lik~. président du Groupement 
Breton, ain i quo M. Le Ludec, de Vannes. secré­
ta ire, et M . Guillevic. de Sa int-Brieuc, trésorier. 
Le Frère Visiteur Bernard Mérian présidait cette 
séance de trava il. 

L'expos~ du Frère Visiteu r, sur la can e 5Co­
lnire el ses difficultés d'application par ln Con­
grégation dans les diocè'e.~ respectifs, inté ressa 
au plus haut point les délégués. Ora teuo· précis 
el distingué, le F rère Bernard Mérian sul tenir 
son auditoire sous le charme, pendant une heure 
entière. 

Le président Damian retraça le rôle de l'umi­
caliste dans la vic publique et préconisa une 

action directe par lB bnse pour relancer. avec te 
concours des Frères directeurs, l'espdt nmicaliste 
dans les é tablissementS dont les amicales sont en 
sommeil ou n'existent pas encore. 

Du compte-rendu du trésorier G uillevic, de 
Saint-Brieuc, il résulte que le prochain bureau 
doit étudier lo remise en ordre des cotisations 
po ur que la trésorerie puisse subvenir aux nom­
breux frais nécessités par les réunions au som­
met dans le cadre de la Fédération Nationale. 

Le président national M acbat rappela aux 
délégués présents la structure de la Fédération 
française et sut donner des précisions sur le rôle 
des amicales catholiques dans la vie publique. 

Alsacien d'origine, Parisien par ses occupa_tions, 
Lorientais et Breton de cœur, le président Ma­
chat dans un long exposé lint à rappeler le rôle 
de notre Bretagne dnns la défense de l'Enseigne­
ment catholique, constituant avec l'Alsace-Lor­
ra ine, ainsi qu'avec nos voisins \'endéens, un 
banion imprenable. 

Le secréta ire Le Ludec, de Vannes, ouvrit le 
débat sur lo structure des amicales : discussion 
fort serrée où tous les délégués présents surent 
donner leur point de vue sur ce sujet délicat, 
chargeant le nouveau bureau du Groupement 
Breton de réveiller dans les endroits o ù il le faut 
l'action amica li•te. 

Les élec tions, effectuées en fin de s~ance, con­
firmèrent la confiance totale à l'ancien bureau 
et nommèrent deux membres supplémentaires: 
1~ Frère Jh Le Ban, de Saint-Brieuc, e t M. Guy 
Mourrnin, de Lorient. l'un ancien professeur, 
l'uutre ancien é lève du .Likès. 

M. l'abbé Gauthier, inspecteur de l'Enseigne­
ment libre du diocèse de Vannes. célébra devant 
une nombreuse assistance, la messe à l'intention 
des amicalistes, dans la chapelle provisoire de 
l'école. Il su t rappeler dans son sermon le rôle 
de l'amicalîstc dans l'école et dans la vic chré· 
tienne moderne. 

Le banquet, excellemment servi par Mme Le 
Darz à Kerpape, réuni t tous les congressistes. 
Maitre Yvon, sénateur du Morbihan, présidait 
cc repas qui se déroula dan' une ambiance ex­
ceptionnellement sympathique, clôturant ai nsi une 
magnifique journée. 

Nous soutenons "LE LJKÈS " par notre publicité. 
A votre tour, 
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Mise à jour 1967 du fichier de l'Amicale 
Anné<!s de séjour au Llkès. 
Nom. Prénoms. Année de Naissance. 
Adresse permanente. - Numéro de téléphone. 
Profession. 
Adresse professionnelle. - Numéro de 161éphone. 
Foncllons électives "' sociales. 
Responsabilités d "Aclion Catholique. 
DistincUons. 

1941·1945 ABARNOU Armand (1929). 
21, rue Emile-Lacoste 
19 • BRIVE Tél. 24·14·26 
Ingénieur E.E.I.P. 
E.D.F. Centre Régional des MoU\Iemen:s 

d'Energie du Massif-Central 
18, avenue Raymond-Poincaré 
19 • BRIVE Tél. 24·2D-13 

19S1-1957 ABGRALL Jean (1939) 
39, rue Georges-Clemenceau 
29 N • LANDIVISIAU 
Docteur Vétérinaire 
38, •venue de Coat Meur 
29 N • LANDIVISIAU 

1955-1963 ALLOT Jean-Pierre (1944) 
7, rue Maréchal-Foch 
56 · LORIENT 
Reporter photographe milliaire 
G.A.L.o .r.v . 8 
60 • COMPIËGNE 

1936-1941 ARHURO Jean-Joseph (192S) 
Bourg 
56 • PLOUHARNEL 
Militaire de carrière 

Tél. 369 

Tél. 328 

Sous-Officier 118• Rêglmenl de Dragons 
57 • MORHANGE 

1957-1966 ARZUL Jean-Noël (1946) 
Coalsalé 
29 S - PLOMEL:N 
Aviation milliaire 
Elève pilole 
BA 745 
63 • AULNAT 

193&-1944 AUDREN Lomer (1927) 
Bourg 
29 S • LE TRËVOUX 
Boulanger et commerçant 
(Produits du sol) 

1927-1929 AUFFRET Pierre (1912) 
24. rue des Algues 
Le Ter 
58· LORIENT 
Gendarme en rellalte 

1903-1906 IMI.UOVS Yvn (1e92) 
1, allée de Kernisy 
29 S • QUIMPER 
Ecc16slaalfque 
(Official du diocèse de Oui mper) 
Médalllr Millluirt 

1952·1959 LE BAUT Jean (1938) 
1. rue Frédéric-Le Guynder 
29 S • QUIMPER 
Contr61eur de I'Enreglstremenl 
Bureau de l'Enregistrement 
Quai Jean-Moulin 
29 S - CHATEAULIN 

Tél. 107 

Tél.24·63 

1960-1964 BERNARD Roger (1947) 
19, ancienne route de Rosporden 
29 S - QUIMPER Tél. 18-82 
Couvreur-Zingueur 

1959-1965 BERTHELOT Jean (1947) 
Bourg - Place de l'Eglise 
22 ·CORLAY 
Dessinateur industriel 
Circulation rou:iêre 
Ponts el Chaussées 
22 • ST·BRIEUC Tél. 33·1D-94 Poste 59 

1944-1950 LE BERRE Jean (1933) 
Rue François-Merrien 
29 S - PENMARC'H 
Horloger-Bijouller 

1942·1949 BLOC'H Roger (1933) 
22, avenue d'Alfortville 
94 - CHOISY-LE-ROI 
Agent de I'E.D.F. 
(Essayeur de laboratoire) 
Gaz de France • Cokerie Paris-Sud 
30. quai de la Révolution 
94 • AL.FOATVILLE Tél. ENT. 38-45 

Postes 291-29$ 
1967-1958 BONNET Jean-Marc (1945) 

30, rue des Fontaines 
B. P. 26 
56 • LORIENT Tél. 64-17..()8 
Repr~bentanl de commerce 
(Comptoir de Papiers Peinls) 

1931-1937 BORDIEC René (1920) 
3, Villa Lecœur 
92 • 801$-COLOMBES Tél. 782·66-83 
Ingénieur (Allmentallon) 
Salaisons-Conserves OLIDA 
10. rue VIctor-Hugo 
92- NEUILLY..SUR..SEINE Tél. SAB. lS-00 

1951-1959 BORTEYRU Jean-Pierre (1939) 
18, avenue de la Close 
44 • NANTES Tél. 74·59-30 
Docteur en Médecine 

1941-1942 BOTHOREL Louis-Gabriel [1925) 
7, rue d'Argenteuil 
75 • PARIS 1" 
Ingénieur E.C.A.M. 
Société L'AIR UOUIDE 
75, quai d'Orsay 
75- PARIS 7" 
Prbiri111t du Anclms El/ives ri• l'Ecole 

Catlrol/qu~ d'Arts et Mit/us cir L."ou 

1948·1957 BOURHIS Jean·Roger (1938) 
10, rue Ph. Nordmann 
35 - RENNES 
Ingénieur chimiste E.N.S.C.R. 
Cenlre Nalionol de la Recherche Scien-

tifique 
Laboratoire d'Anthropologie préhistorique 
B. P. 831 - Service G, 6 
35 • RENNES Tél. 40·91·30 • Poste 20·97 

1956-1964 BOUGUENNEC Gilbert (1944) 
Pen-Ouêz 
29 S • ELLIANT 
Contr61eur dea P.T.T. 
P.T.T. 
60 - BEAUVAIS Tél. 445·00·68 

a 
0 
1 
s 

COURTAGE 

NËGOCE 
.Jean LE GARS a. Cie 
Route de Coray QUIMPER 

...... . . 0.9'7 

DU NORD 

I K1./J~ Tél. 2-44 

Co1JW~e 
7, Rue des Geotil.shOCIIlDCII, QUIMPER 

IMPORTATION 
el VENTE DIRECTES 

TOUS IMPRIMÉS TYPO -OFFSET 
FOURNITURI!:S DE BUREAU 
POUR MACHINES A ~CRIRE 
= DUPLICATEURS = 
REGISTRES ET CLASSEMENT 

1955-1967 LE BOURDONNEC Yves (1944) 
Bo~reuo 
22 - LA ROCHE·DERRIEN 
Masseur kinésithérapeute 

1941-1948 LE BRAS Paul (1930) 
8, rue Marcellin-Duval 
29 N • BREST 
Agc:nl comp:able 
C&lssc Primaire de Sécurité Sociale 
29 N - BREST Tél. 44·57·90 

1932-1939 BRI!:NI!:OL Alain (1921) 
3, rue Alphonse-de Lamarline 
29 S • AUDIERNE 
Horloger-Bijoutier 
Bijouterie 
9. quai Je~aurès 
29 S - AUDIERNE 
Cowu!ll/cr municipal d'Audl~me 

1944·1949 LE BRIS Marcel (1933) 
141, route de Pont-l'Abbé 
29 S - QUIMPER 
Ingénieur E.T.P. 
Directeur d'Entreprise 

Tél. 2-68 

Tél. D-27 

Chau ffage Central-Plomberie-Sanitaire 
141, route de Pont-l'Abbé 
29 S ·QUIMPER 

1948-1953 BURBAN Hl.laire (1936) 
10, quai de Tréguier 
29 N • MORLAIX Tél. 10·16 
Expert en Automobiles 
Bureau Commun Automobile 
Expertise des véhicules accidentés pour 

un groupement de Compagnies d'As­
surances 

1925-1930 CARIOU Ciel {1913) 
199 T, rue Gadeau-cle Kervi lle 
76 • SOTTEVILLE-LES-ROUEN 
Officier de Port 
Capitainerie du Port 
Terre Plein, quai du Havre 
78 • ROUEN Tél. 1'1·74-71 
Mie/ollie Militaire 

1936-1942 CHAPEL Yves (1 923) 
38, rue Léonard-Sourcier 
54 • NANCY Tél. 53~1-œ 
ln•pectour Centra l des P.T.T. 
Les Quatre-Vents 
54 • LAXOU-NANCY Tél. S3·29-68 
Ancien professeur dt1 L ikis 

19S3·1955 CHARTIER Christian (1940) 
n. ruo de la Pelouse de Dou!lt 
33 • BORDEAUX-SAINT-AUGUSTIN 
Professeur d 'Education Physique .,, Spor-

llve 
Miclaiflq de Bronze à titre st>orti/ de la 

ville de Bonl•aux 

1952·1959 CHEVALIER Jean-Noël (1940) 
Rue H. Desbats - Tour 4 - Appt 28 
La Faouretle 
31 • TOULOUSE 
Alllalion milliaire (Pilote) 
Sergont-Chel 
ClET. 340 - B. A. 101 
31 ·TOULOUSE-FRANCAZAL 

1941-1943 LE CŒUR Roger (1925) 
37, rue de Quimper 
29 S • POULDREUZIC Tél. 15 
Enlrepr~neur de llansports et commerçanl 
(Produlls pétroliers) 
Transports-Garage d'entretien el répara· 

lions (Autocars - Camions·Citernes) 
35. rue de Quimper 
29 S • POULDREUZIC 
PnmitJr adjoim otl maire d~ Ponlclteut.lc 

19S9-1963 COLINEAUX Yvon (1943) 
11, rue Vincent-Rouillé 
56 · VANNES 
Technicien Sup,rleur Electronicien 
Centre d'Etudes Nucléaires 
Chemin des Martyrs 
38 - GRENOBLE Tél. 87·59·11 

Postes 22-47 
1931-1937 COLLUER Jun (1918) 

Directeur 
Scoiastlcal Unlversilaire Saint-Michel 
1~ • HEROUVILLE-SAINT-CLAIR Tél. 12 
Frëre des Ecoles Chrétiennes 
Anci•n proj~ssttlr du l.ikls 



1956-1959 CORRE Jean-Claude (1941) 
~. Cours de Chazelles 
56· LORIENT 
A6ronavalo (Navigateur aérien) 
Maitre 
4' Flolille - B.A.N. Lann-Bihoué 
56· LORIENT 

1$58·1862 COSQUéRIC Yves (1943) 
101. rue d'Ermont 
95 • SAINT-GRATIEN 
Au il tant Technique des T .P.E. 
Ponts et Chaussée$ 
Chef de Bureau 
Arron<lrssemenl d'Aménagement et d'Urba· 

nlsme du Vat~'Orse 
Centte Administratif 
Rue du Général Schmitt 
95 • PONTOISE Tél. 1159-03·32 

Polle 213 
1944- t946 COTTEN Jean-Louis (1929) 

65, rue Camiii&-Pelletan 
93 • AULNAY·SOU$-90 1$ 
Ago.nt Technique de Contrôla 
S.E.CA. 
Aéroport du Bourget 

1958-1984 U: COZ André (1947) 
11. rue Croas-T alud 
29 S • DOUARNENEZ 
Techn icien Frivoriste 
FP.A 
93 - MONTREUL-soi.IS..BOIS 

1944-1947 COZIAN Yves (1931) 
36, avenue de la Ubération 
44 • R~IO-LES-NANTES 
Cadre d 'entreprise commorclale 
(Alimentation) 
Famrliatère-Oocks de l 'Ouest 
Quai Dumont-d'Urville 
44 • NANTES Tél. 71·35·50 • Poste 274 

1952·195& CUMUNEL Alain (1936) 
Impasse Jolala. Ergué-Armol 
29 S • QUIMPER 
Agenl de lancem.nt 
Ateliers Mailler et Platt 
.<e<vrlou. Ergué-Arm.l 
29 S • QUIMPER 

11159-19&5 CUZON Ren• (t948) 
53. route de Pont-l'Abbé 
29 S • QUIMPER 
Avent d'oxplollalion auxlllaire det PTT 
PTT 
29 S • QUIMPER-ENTREPOT 

Ttll. s-a2 et 0·26 
1920-1927 DAMIAN Jean (1909) 

13. route de Concarneau 
29 S • QUIMPER Tél. 15·57 
lng'"leur E.C.A.M. - Garagiste 
Quimper Polda-Lourds 
V6hlcule5 Industriels 2 1. au 35 t 
Route de Coray 
29 S • QUIMPER 
Prisld~trt d~ r Amiule des Ancr~tu t:ilivr; 

d" Uk~s 
Ptbldttrt tle la Fidlmtion Or~/0111" tlt; 
A.rtcktu Elêvts tf~ Frlrts 

Pt>Wl-~ Vc-1 1 

ASS-URANCES ~ 1 

~ ~ 

André JOUVIN 
Cie LA FONCIEAE • 

1, Placè S'-Mafuieu . 
QUIMPER 

• · ~- Tth 3-37 

. Toujours à votre disj;ositlàn ·~··' ·., j ... 

LE LIKES 

195C>-1956 DANIEL Loui t (1936) 
12, rue Vincent-Van Gogh 
95 • GARGES..LES..GONESSE 
Agent Technique de Laboratoire 
Agent de 3" échelon 
Département Aéronautique 
Ets Jaeger 
1 bos. rue Baudin 
92 • LEVALLOIS..PERRET Tél. 737·71·20 

Poste 467 
t962-1966 DANIEL Amtldie (1947) 

Pelit·Samedy 
56· PRIZIAC 

Ttt 07 Abbaye de Langonnet 
Instituteur (Ensergnement Catholique) 
Ecole Notre-Dame de la Clarté 
56 · BAUD Tél. 235 

1934-1939 OANII!LOU He<v6 (1922) 
Directeur 
Centre d a Pastorale Scolaire 
1, rue Pau 1-Valllant·Couturler 
91 • ATHIS-MONS 
Frère de• Ecoles ChrétlenneG 
A11cleu prof<~~'" tlu l.lkis 

1953-1956 DERVOUT Jean-Louit (19~) 
4, Square La Bourdonnaye 
Lavement 3 
S6 ·VANNES 
lnttl:uteur (Enseignement catholique) 
Ecole Bienheureux Pierr•Rogue 
Rue de la Brise • Trussac 
56· VANNES 

1958-1961 OOUGUET Corentin (1946) 
Bourg 
29 S • LANGOLEN 
Mllltnlre de carrltlre 
C.C.R. 224 
Caserne Bellevue 
50 • SAINT-LO 

1958· t860 DOUGUET Ren' (t946) 
Bourg 
29 S - LANGOLEN 
Militaire de carrière 
C.C.R. 224 
caserne Bellevue 
50 • SAINT·LO 

t960-1964 DRÊAU Jean-François (1947) 
3. rue du Crmetoère 
29 S • CONCARNEAU 
Avlallon Militaire (Eieclronicren) 
Sergen t 
Base Aérlanno dt 9romgarten 
S. P. 69.680/L T 

1934-1939 DROVAL Françolt (1922) 
Kérozer 
SAINT-AVE 
56· VANNES 
F,.re dea Ecolee Chrèllennes 

1939-1946 U: DU Robert (1927) 
12. rue Vieillard 
33 - BORDEAUX 
Directeur-Adjoint • la Cal- R~lonale 

de Cr tldlt Agricole Mutuel de la GI­
ronde 

Entreprise Générale 

195t-19&1 DURAND Jean (1941) 
7, rue Michelet 
29 S • PONT·L'ABBË 
Chaulfagl• t•·Piombler 

Tél 2·27 

1903·1906 EUDELINE René (1887) 
20, rue des Champs 
92 • ASNIERES Ttl. GRE. 39--82 
En ralralle 

1962·1964 FAVENNEC Jean-Jacques (1943) 
94, rue Nationale 
29 S • BRIEC.OE-L'OOET 
Technicien Sup6rleur d'Optique-Lunetterie 
sa. place Sarni·Corenlln 
29 S • QUIMPER T6t. 37·27 

192S-1931 FICHOUX Jean (1914) 
Steng·Ar·C'Ham 
29 S ·ARZANO 
lng6nleur l .A.B. - Administrateur dt le 

Fédérallon Régionale du Créd it Mu­
tuel Agricole de Landerneau - Res­
ponsable de l 'implanlation de celle 
caisse dans le Morbihan 

Mlllro ti'Arvmo 
Prds/t/~111 de ln Coumri#IO<r d' Agrku/1111~ 

au Consd/ Glnbol du Fmlsr~re 
Ancien dnllt~tr 

t924·1t2a LE FLOC'H Hervé (1912) 
Bourg 
29 S • PLOGONNEC 
Boulanger 

Maire de Ploxumrec 

TOI 107 

Prbitleul du Symlicor lnrucommrmal tlts 
E:11111< rie Ptrt-<lr·GO)'~II. Plogo.ff•I-SIIIIIf• 
GC1rmui11 

Vict·l'rlsidem drr Symllctrt lm,rcomuumnr 
cie Vaine tl• Quimper 

Croix d• Guerre 1939-J94S 

1935-1e3i FLOCH Jean-Emile (1921) 
3. ruo Alfred-de-Musset 
56· LORIENT 
Commerçant (Jus de lruots) 
Concentrés de jus de fruit JUOOR 
15, rue Poissonnière 
56 • LORIEHT T61 64-5&-38 

1943-1950 LE FLOC'H Louis (193t) 
35, rue de la Rangée 
92 ·GARCHES Tél. 970.17.01 
Ingénieur ECAM et ENSPM 
USIFROIO 
9, ruo Moreau-vauthier 
92 • BOULOGNE 

Tél. MOL. 64-25 

1954·1862 U: FLOC'H Yves (1944) 
Bourg 
29 S • PLOGONNEC Tél 107 
lnv6nleur Chimiste ENSCR 

1934·1e35 FRIANT Pol (1916) 
Aél Laudonnec 

de 

29 S • LOCnJOY T61 226 Larvor 
Industriel (Alimentation) 
Let C..êpet du Moulin d'Aacoêt 
29 S • PONT·L'ABB€ 

Bâtiment 0 • 

\ 

BETON ARMÉ IIOOlflUE tiiTTO 
1 20, roule de Brest - QUIMPER 

TRAVAUX INDUSTRIELS ET PARTICULIERS Tél. 4-88 

.H~ E#--. QOlJRfOlJ Pour vos. Lune(tes : 
15, Rue S'•-Thèrèse, QUIMPER 

Prè.s de lo J>loce de to R•al&lonu 

llltOUEf lE BIHIJN .. ... ~ •••. 1.52 

~INGE ,DE MAISON OPTtqtEN 
,. 

'· 1 
TROUSSEAUX •. COUVERTURES 8, boult'lard de Ketgllélen • QUIMI'El - T61. 11.14 ., 
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1926-1929 GALANT Joan (1913) 
3, rue Jean-Jaurès 
29 S • SCAER 
Commerçant Tél. 1.73 

1949-1955 LE GALL Henri (1937) 
Bâtiment 1 • Appartement 10 
Résidence du Château de Courcelles 
91 • GIF·SUR·YVETIE 
Ingénieur Electronicien ISEP de Recherche 
Centre National de la Recherche Sclen· 

tirique 
1, place Aristide-Briand 
92 • BELLEVUE Tél. 626·07·50 

1942·1950 LE GALL Joan (1932) 
Pharmacie 
Aue de Quimper 
29 S • PONT-DE-BUIS 
Pharmacien 

1955·1959 LE GAL.l Marcel (1939) 
Venelle do Kerydreulf 
29 S • AUDIERNE 
Marine Marchande (Officier) 
Lieutenant au Long Cours 

Tél. 1.20 

Compagnie Maritime des Chargeurs Réunis 

1949-1953 GAAAEC Primel (1937) 
Magasin UNA 
rue Alphonse-de-Lamartine 
Ergué-Armel 
29 S • QUIMPER Tél. 36.05 
Commerçant (Alimentation) 

195&-1961 GAUTHIER Yves (1942) 
La Croix-Neuve 
56 • QUESTEMBERT 
Agent d'Assurances 

1954-1958 GENTRIC Michel (1939) 
1, rue de Lourmel 
75 · PARIS 15' 
Contrôleur des Pn 

Tél. 26.11 .58 

Bureau de la Gare Paris-Austerlitz 
26, boulevard de la Gare 
75 • PARIS 13" 

195&-1962 LE GLEUHER Louis (1947) 
Route de Baud 
56 • GRAND-CHAMP 
Plombier-Chauffagiste 

1933-1938 LE GOC Jeen (1921) 
11 bis, rue Thiers 
29 S • QUIMPERLË Tél. 2.95 
Commerça.nt (Machines Agricoles) 

1957·1964 LE GOFF Michel (1945) 
Villeneuve· Troloc 
56 • GUIDEL 
Ajusteur 
Usine CITROEN de la Bilrre Thomll~ 
Route de Lorient 
35 • RENNES 

1946-1954 GOUéROU Pierre (1934) 
7, rue des Trois-Plages 
Saint-laurent 
22 · PLËAIN 
lnginfeur Agricole E.S.A. 

Tél. 33.3!;.71 

Directeur da la F.N.S.E.A. des C6tes·du· 
Nord 

17, boulevard Georges-Ciémeneeau 
22 · SAINT-BRIEUC Tél. 33.32.57 

1919-1928 GOUIFF~S Jean (1912) 
Le Coulflly 
ERGUt:·GABËRIC Tél. 5.08 et 18.95 
Industriel (Salaisons-Conserves) Quimper 
Alimentation 
4 , avenue de la Gare 
29 S • QUIMPER 
Prtsldtnt ti'Honn•ur dt I'Amlr:nle des An· 

cl~ns Elèv"s du Llk~s 
Yic.,·Pr~sitlent tl• /o FttidratiOII Nationale 

tk /o sa/oison et de /o cons<rve de 
viande 

Croix tl" G utrre 1939-40 
Cltevnil<lr du Mlrlt• Conlln«rr:lal et du 
M blte Agricole 
Mldail/e des Sy11dlcou J>ro/.,sswllnels 
Médaille d'Hon11eur de !tt Jetmesse et des 

SpOT/S 

1919-1921 GRANNEC Gilles (1906) 
Directeur de l'Ecole Pie X 
Boulevard Joffre 
56 • LORIENT Tél. 64.36.82 
Frère des Ecoles Chrétiennes 

LE LIKI':S 

1941-1943 GROPPA Louis (1929) 
S.P.O.E.M. • Boite Postale 573 
FORT·DE·FRANCE (Martinique) Tél . 83.35 
Ingénieur ECAM 
Société d e Production et de Otstrfbulion 

d'Eiectricité de ta Martinique 
FORT-DE-FRANCE (Martinique) Tél. 68.90 

1949-1956 GROUHEL Joseph (1937) 
12, rue Madon 
13 • MARSEILLE 5' 
Ingénieur ECAM et ENSPM 
Société des Moteurs Baudouin 
165, boulevard de Pont de Vivaux 
13 • MARSEILLE 10' Tél. 47.58.13 

1947·1952 GRUBER Jean (1933) 
31, avenue de Seine 

1929· 1943 

1944-1951 

92 • AUE:L-MALMAISON Tél. 967.43.43 
Rédacteur de banque et attaché au Se-

crétariat Général 
Crédit Foncier de France 
19. rue des Capucines 
75 · PARIS 1., 

GUËGUEN Robert (1 923) 
50, avenue de Paris 
94 · VINCENNES Tél. 80844.10 et 11 
Programmeur IBM Itinérant 
Ancien f>rO/tssenr tccltn/que du Lik~.r 
Mit/aille du Miritt Colonial 
LE GUEN Jean-Claude (1933) 
1, rue Professeur Langavin 
29 N • BREST 
Aviation militaire (Offic ier pilote) 
Commandant 
Ecole de l'Air 
13 · SALON-DE-PROVENCE 
Cltt'voller de lo Ugion d'liotm<'Llr 
Croix dt la Valeur Ml/ltalre. 4 t'ltotlons 
Mldol/1• de r A6ronautfque 
A11citn de la Patrouille dt l"Tlmt·e 

1920-1924 LE GUERNE Andrt~ (1908) 
9, rue Jean.Jaurès 
29 S • QUIMPER 
Employé de Banque (Sous-Chef de Bureau) 

1951·1953 GUILLOTIN Charlet (1935) 
• Albairos • 
29, rue Fêlix-Faure 
76 • LE HAVRE 
Marino Marchande (Officier Mécanicien) 
Remorq uage et Sauvetage • Les Abeilles. 
76 • LE HAVRE 

1926-1929 LE GUYADER Mathurin (1911) 
Au bourg 
56 · MESLAN 
Commerçant doltantant (Tissus) 
Stcrltalrt d• la Cai.Jsc Rurolt dt ffi Mu· 
rual/ri Soc/ole Agricole 
M édaille d'Encourageme111 Pubfic ou Bien 
Chevalier du Mirire Agricole 
Mldol/le de bronr.e <le la Muttmlité So­

ciale Agricole 
Mldaille de bronu de la u,,., de l'Ouest 

de Football 
1947-1952 GUYADER Yvon (1934) 

19. rue Aristide-Briand 
29 S • QUIMPER Tél. 21 .11 
Frigoriste 
Directeur 
Installations lrlgorlliques Electro·Ména-

ger Guyader 
Vieille Route de Rosporden 
29 S • QUIMPER Tél. 21 .24 

Industriels, Commerçants, 

1926-1929 GUYOMAR Etienne (1912) 
Le Resto 
56 • PLŒMEUR 
Agrlculleur 
Chevalier du Mir/te A!lrico/e 

1937·1941 HAMON Jean (1 924) 
Aenanguipp • KERNeVEL 
29 S • ROSPORDEN Tél. 2. 17 
Comptable agrol<l 

1940.1943 HAMON Joseph (1927) 
3, rue Jacques-Cartier 
29 S • QUIMPERLÉ Têt. 5.14 
Masseur Klnéslthérapeu:e 
Cabinet de Oulmperlé, 3, rue J.·Cartler 
Cabinet de Lorient. 'f6, boulevard Léon· 

Blum Tél. 64.31.43 

1950-1 954 HAATEREAU Raymond (1937) 
25, roule de Brest 
29 N • LANDERNEAU Tél . 3.58 
Dh~cleur Technique do Mécanlquo G' né-

ralo 
S.A. des Anciens Ets Hartereau 
Fourn itures Industrielles 
Route de Brest 
29 N • LANDERNEAU Tél. 1.22 

1941 ·1947 HASCOET Jean·Ron6 (1929) 
Ker jacob 
29 S • PLOGONNEC Tél. 5.17 St·Aibm 
Agriculteur 
Membre du Conseil d' Admin;strlltion de 

rAmlcolc rios AIICII!IIS du Llkèt 
1955-1960 HASCOET Joan· Yves (1943) 

3. rue Jean-Jaurès 
29 S • QUIMPER 
Marine Marchande 

19G3·1935 HASCOET René (1920) 
Le Croêzou 
29 S • PLOGONNEC 
Menuisier 

1957-1959 HEMEAY Jean (1939) 
51. rue Théodore-Botrel 
22 • SAINT-BRIEUC 
lngénl~ur Agrlcoto ESA 
Directeur 
Comité Economique Régional de la Vo­

lai lle de l'Ouest 
FédéraHon Nationale des Comités Eoono­

mlques Régionaux de la volaille (Di­
recteur Adjoint) 

17, boulevard Georges·Ciémenceau 
22 · SAINT-BRIEUC Tél. 33.32.57 

1945·1951 HENAFF Corentin (1932) 
55. rue Jean-Roger Thorelle 
92 • BOURG·LA·REINE 
Ingénieur ECAM 
Compagnie des Compteurs 
12, place des E"tats-Unis 
92 • MONTROUGE 

1947-1951 HENRIOT Michel (1930) 
2, rue du Docteur Rochard 
22 • SAINT-BRIEUC 

Tél. 350.42.93 

Tél. 253.58.70 
Poslo 2.480 

Tél. 33 22.95 
Agent commercial (Vins et Spiritueux • 

Epicerie) 

1961-1964 HERVE Yves (1946) 
22. rue de Rosporden 
29 S • BANNALEC 
Aide Conducteur de Travaux Publics 
Entreprises Campenon·Bemard 
9, rue Massenet 
35 · RENNES (A suivre) 

na laine~ pa. perdTe Ju. •omme1 q"Ui aont citale• 
poar la bonne marche J.e. atelier• Je récole. 

A IDEZ LE: LIKÈS par le uenemen l de 

1 

LA TAXE D'APPRENTISSAGE 
Les versements au titre de l'exercice 1967 doivent être effectués AVANT LE 1" MARS 

1968 et les demandes d 'exonération, accompagnées d'un reçu de l'école, produites avant le 31 mars. 
Aucune corrélation n'étant exigée entre le profession do l 'assujetu el l 'enseignement dis· 

ponsé (C. M. du 14· 10-Q), vous pouvez noua veraer la fraction de la taxe lmputéo 6 la lormation 

du OUVRIERS QUAUFitS ct de• CADRES M OYENS 
SI le montant de la taxe est Inférieur à 100 Francs, Il peut être versé Intégralement à l'Ecole. 
Pour rous renseignements, s;•odre.ue.r ou Se rvt<e de Comptabilité du likè.s - tél 0 8d, 

Les versements peuvent se laire : 
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A 1/ocmlon du L'rère Clrarle~·-H enry, 
Supérieur Général des Frères 

des ecoles Clrrhitm1es 
à Trois-Rivières, le 20 aotll. 

Dans la joie de celte r~unioo, sunout dans la 
joie de cette occasion de saluer affectucusemen t 
et de féliciler les Anciens Elèves des Trois-Ri· 
vières, je demande votre induiJ!ence pendant que 
je parle du Frère des Ecoles Chrétiennes comme 
d 'un homme qui est merveilleusement symbolisé 
par le nom de votre belle ville, un homme qui 
est lul·même le confluent de trois rivières de la 
civilisation chrétienne: l'enseignement, le mi nis· 
Ière de la Parole de Dieu, la vie religieuse : le 
Frè.re est un enseignant comme ses collègues de 
tous niveaux cl do toul système d'enseignement 1 

le frère est un npô1re comme tout autre envoyé 
par le Sauveur pour proclamer à toul le monde 
ln parole vivante el sanctifianle de Dieu ; le Frère 
est religieux comme tous ceux qui sont invités 
par le Christ à vivre ses vertus, ses idéaux, de· 
vant le monde comme ses témoins. Etre Frère 
veut dire llire tous les trois : un enseignant, un 
pr~dicnteur de ln Parole de Dieu, un religieux. 

On ne peul pas la réduire ni à une ni à deux 
des dimensions que cette vocation suppose ; on 
n'obtiendrait plus un Frère des Ecoles chrétien­
nes, mais seulement un religieux caléchi.ste, ou 
un enseignant chrétien, ou un professeur mem· 
bre d'un Tnstitut séculier. Ces trois types sont 
excellents, mais ils ne silbouettent pas la figure 
du Frère des Ecoles chrétiennes qui se précise 
par la rencontre des trois, par le confluent de 
la civilisation chrétienne. 

• Quand je dis que Jo Frère est un en oignant, 
je dis aussi que le champ principal de son tra­
vail est l'école et la classe. Pour être F rère, on 
doit être dédié à l'enseignement des jeunes com­
me un professionnel dans le domaine de l'édu­
cation, par sa préparation, par sa culture, par 
sa compé1ence professionnelle, pa1· ses qunlifica· 
lions, - ê tre il ln hauteur de sn proCession d'édu­
cateu r, parmi les enseignants les plus capables 
de n'importe quel système scolaire. Un Frère ne 
peut pas ê1rc. ne doit pas être un enseignant 
inf~rieu r ! 

• Quand je dis que le Frère cu un prédica 
teur de la Parole, je dis qu' il est un s~cinl iste 

de la catéchèse, l'art de la scie n~ de communi· 
quer aux jeunes le message révélé par Dieu en 
Jésus-Christ, et confié par le Christ â son Eglise, 
de laquelle nous sommes les membres e t ies 
dispensateurs de la Parole. Pour cette œuvre 
apostolique, le Frère a besoin d'une préparation 
supér ieure en théologie ct en catéchèse. C'est 
une Jourde charge pour les Supérieurs de l'lns· 
litut, d'assurer à c.haque F rère une préparation 
soignée en ce domaine, parce que un Frère ne 
peut pas être, ne doit pas être un catéchiste mé· 
diocrc, s'il dwre être un vrai Frère de . Ecoles 
chr6tiennes. 

• Quand je dis que Le Frère est un religieux, 
je d is qu'il est un enseignant, un catéchiste qui 
est lié par les vo:ux de religion à sa mission de 
professeur, à son apostolat catéchétique. Celte 
consécra tion religieu.c a une valeur générale 
comme pour tou l autre religieux et religieuse, 
celle de convers ion ; mais pour les F rères, les 
vœux possèdent une signification spéciale •·ela· 
live aux enfants el aux jeunes gens qu'i l ensei· 
gne: 

- par la palJVreté, le Frère s'esl instruit non 
seulement à convertir ~on regard. mais à aper· 
cevoi r Je pauvre, celui qui est frustré, celu i à qui 
manque la richesse, l'intelligence, l'affection. la 
compréhension. En ce sens, tous les enfants sont 
des pauvres : ils ont tous à recevoir. 

- par ln chasteté, le Frère ost conduit à voir 
en chaque élève une image vivante du Dieu créa­
teur, telle qu'elle a é té r~alisée à la perfection 
en JéJus·Christ. La chasteté invite le Frère à ne 
plus s'arrêler aux agréments ou aux désagré· 
monts que peuvent pr~nter les élèves, à rejeter 
tout cc qui en eux e.,t accidentel pour retrouver 
le meilleur d'eux-memes : la personne humain:, 
l'être original, unique, fait d'intériorité libre, fait 
pou r vivre en relations avec les autres, destiné 
à s'insérer dans une communauté. 

- par l'obéissance, la communauté se cons· 
truit : c'est l'obéissance qui don ne à chaque indi· 
vid u la pratiquant son épnnouissement suprême, 
car l'homme est fait pour vivre en communauté, 
non juxtaposé aux autres, mais coordonné avec 
eux dans le respect de ses dons personnels et au 
re•·vice de l'uni té. Voilà cc que signifie pour Je 
Frères des Ecoles chr~tienncs le vœu d'obéis­
sance. 

Garage E. Trébooy 
Concessionnaire exclusif 

11, rue A.-Briand, QUIMPER - Tél. O. 6 4 
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Chers Congressistes des Trois-Rivières, en ces 
quelques mots je vous ai présenté c le Frère " 
que vous avez connu comme élèves dans vos ~ 
les, le confluent de trois rivières : l'enseignant, 
Je ca1échiste, le religieux. 

Le nouveau Conseil Général 
de la 

Confédération Mondiale 
élu à rAssemblée Générale de Montréal, 

le 22 aoOt. 

Président : 
M . Paul-Emile L anglois, 88 voix 
P résident de la Fédération Canadienne. 

Conseil : 
M. Armand Mnchat, 
Président de la Fédération Française. 

88 voix 

M. Henri Deryckère, 83 voix 
Ex-Président de la Fédération Française, 
Vice-Président de la Confédération mon· 

d iale, de 1964-67. 
M. Jorge Bnrgn ll o, 
Président de la Fédération d'Espagne. 
M. Pedro Lame! (E: pagne). 
M. Franci • Mathiews, 
Président de ln Fédération d 'Irlande. 

88 voix 

82 voix 
88 voix 

M. Miguel B. Medina, 87 voix 
Président de la Féd~ration de la Colombie. 
M. René L. Kan, 86 voix 
Président de la Fédération des Philippines. 
M. Yvo C. Compagnioni. 77 voix 
Président de Fédératjon du Brésil. 
M. Ugo Morgnntini . 74 voix 
Président de la Féd~ration Tlaliennc. 
M. Giorgio Bcllagarda (Ttalie). 46 voix 

5 1 voix 
Vénézuéla. 

M. Luis A. Rivas, 
Président de la Fédération du 

Présentation 
de la Fédération Française 

des Anciens Elèves des Frères 
des Ecoles Chrétiennes 

R apporr au Congrès de Montréal 1967 

HLSTORJQUB 
Une première F~d~ration nationale des An­

ciens Elèves des Frères des Bcoles chrétiennes 
fut créée en France en 1904 (Paris, salle Wagram, 
18 àvril 1904, et Lyon, septembre 1904), pour 
lutter contre les lois laïques du moment et dé­
rendre les écoles des Frères. Cette Fédérntion 
devait s'~largir rapidement à toutes les Amicn. 
les d'anciens e t d 'anciennes des écoles ealholi­
q ues. Elle est devenue récemment Confédération 
nationale des Amicales catholiques (1966). 

Lorsque, au Chapitre Général des Frères, en 
1956, et au Congrès pour l'apostolat des laïcs, 
à Rome, en 1957, l'idée se fit jour d'une Confb­
dér ation mondiale des Anciens Elèves des Frè-
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res, lancée d'abord par Monsieur Maurice Sineux 
(Paris J 951), puis reprise par Monsieur Na poli 
(Rome 1956), appuyée par le Frère Niœt-Joseph , 
Supérieur Général. et par le Saint·Siègc. il appa­
rut en France qu'on devait recréer une Fédéra­
tion nationale propre aux Anciens Elèves des 
F rères des Ecoles chrétiennes, support national 
de la Confédération mondiale. 

Le principe en (ut voté le l" mai 1958 à Pa­
ris, lors d 'une réunion groupant une trentaine de 
Présidents d'Amicales diverses, avec plusieun> 
Frères Visiteurs et le Frère Secrétaire National. 
La nouvelle Fédération serait le membre fran­
çais de la Confédération mondiale envisagée. 
s'articulerait avec les autres F6<1érations d'Ins­
tituts religieux ou nationales existantes, favorise­
rait une meilleur travail commun entre to utes 
les Amicales des écoles des Frères en France. 

STRUCTURES PROPRES 
La Fédération française groupe environ 250 

Amicales de base: Anciens Elèves d'écoles pri­
maires, secondaires, techniques ou supérieu res 
diverses. 

Elle les regroupe iout d'abord en 14 Groupe­
ments régionaux, correspondant aux divisions 
d 'alors des dis tricts français de l'Institut, mais 
avec des appellations originales: 

Groupement parisien. 
Groupement méditerranéen. 
Groupement lyonnais. 
Groupement languedocien. 
Groupement Lorraine-C hampagne. 
Groupement Bourgogne-Franche-Comté. 
Groupement Normandie-Val de Loire. 
Groupement Auvergne-Bourbonnais. 
Groupement de Bretagne. 
Groupement de Savoie. 
Groupement de Nantes. 
Groupement de Bordeau.x. 
Groupement de Lille. 
Groupement du P uy. 

Chacun de ces groupement; rossemble les Ami­
cales ;Je sa région e t comporte liD Comité régio­
nal, animant le travail commun e t faisant ln liai­
son avec Je Conseil naùonal de la Fédération. 

Un quinûème uroupemem est constitué par les 
étudiants, anciens des écoles des Frères. qui rési­
dent à Paris. Ils o rganisent plmieurs renco ntres 
annuelles entre eu.x, spirituelles, culturelles ou de 
déten te, ct ont un service de recherche de cham­
bres, notamment au début de chaque année uni­
versitaire. 

Au nio•eou 1/(ltionctl existent trois organismes 
d'action : 

- l'Assemblée générale des représentants de1 
15 groupements et de leurs délégués. Elle se réu­
nit une fois l'an (automne). 

- Je Conseil fédéral composé des Présidents 
des J S groupements ct du Bureaü national Elu. Il 
se réunit aussi une fois l'on (printemps). 

- le Bureau nali.onal (Président, Vice-Prési­
dent, Secrétaire, T résorier, Chargé de )'Informa­
tion, Responsable des jeunes, Assesseur de l' Ins­
titut). li se réunit chaque mois environ. 

Font pnrtie aussi du Conseil fédéral cinq Vice­
Présidents représentnnt plus directement les préoc­
cupations des anciens élèves de chaque type d'en-

BRIOUETERŒ 
S. A. 

Fis ~. Joncowr. 
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décoration 
style et moderne 

scignement : primaire. se<:ondaire, technique. agri­
cole, supérieur. 

Ccue formule de liaison au rait voulu aboutir à 
une entraide des Anciens Elèves nu plan natio­
nal pour chaque type d'écoles et peut-être à des 
conseils de perfectionnement. Le projet n'a pas 
donné tous ses fruits. 

ACTlVJTIOS 

Les Amicnles de bas~ ont leur vie propre : 
rencontres annuelles ou plu ri-annuelles, bulletin 
de nouvelles. activités d'entraide auprès de leur 
école ou collège, dons et visi tes à leurs anciens 
maîtres dans les maisons de retraite. bourses 
d'études à des é lèves. conférences d'orienta tion 
aux grands élèves. aides o u défenses diverses. 
conseils de gestion, etc ... , etc. 

Telle d'entre elles a pris en mains la rccons· 
truction ct modern iJ>ation entiè re de l'école et ln 
respon abilité de son financement. 

Telle autre a un Bulletin spécialisé pour Ingé­
nieurs et des sessions d'information technique. 

Une troisième a créé une Mutuelle d'assis­
tanc.e pour assurer la poursuite de ses é tudes à 
tout élève de l'école en ca$ de décès du cbef de 
famille et de manque de ressources. e tc ... , etc. 

- Outre l'animaùon généraie des Amicales 
de base et les liaisollS avec Je Conseil fédéral 
ou le Bureau national, les Groupement.•· régio­
naux se préoccupent de plus des anciens é lèves 
dispe••séJ ou de g•·oupes d'anciens n'aya nt p;us 
le support d'une école de Frères... Quelques·uns 
pensent aux é tudiants de leurs villes universitai 
res proches. 

- L~ Bureau 11atimwl essaie d 'orienter grou­
pementS ct amicales vers un travail d 'ensemtlc 
plu3 collectif sur le plan na tional . plus large­
menl apostolique dans ln ligne même de l'apos­
tolat des laïcs, plus adapté aux besoillS actuels 
de l'enseignement et de la formation conrp:ète 
des jeunes. 

Il essnie de développer ses moyens d'ento·aide 
auprès des jeune' entrant d!lns les professions 
o u dans les Facultés. 11 soutient le groupement 

des jeunes étudiants à Paris. Tl a pris en mains 
un projet de construction important en pleine 
capitale pour créer des chambres d 'accuei l l\ bon 
marché et un Foyer de rencomres, à la fois 
pour jeunes anciellS des écoles des Frères en 
France e t pour anciens des écoles des Frères à 
l'étranger vena nt étudier en France. 

Le Bureau national diffuse un bulletin intitulé 
• Signum Fidei • : cinq o u six numéros par an. 

Il organise des journées d'études diverses. 
Il a tenu depuis la fondation de la Fédéra­

tion en 1958, deux Congrès nationaux : J'un ;. 
Reims. l'autre à Lyon. Un compte-rendu impor· 
tant de ce dernier a été publié. 

- Les dirigeants son t volont iers présents aux 
assemblées annuelles des groupements o u aux fê­
tes les plus importantes des Amicales locales. 

l'LACE DANS LA NATION 
La Fédération nationale des Anciens Elèves 

des Frères des Ecole3 chré tiennes en France se 
tient en liaison constante avec les au tres Fédé­
rations d'AnciellS Elèves d'autres lo.slituts reli­
gieux. n s'agit notamment de : 

- la Fédéra tion des Anciens Elèvcs des Frè­
res M aristes ; 

- la Fédération des Anciens E!èves des Sa­
lésiens; 

- la Fédération des Anciens Elèves des Pères 
Jésuites. 

JI exis te également quelques Fédéra tions fémi­
nines de même type : A nciennes des Ursulines. 
des Domin icaines, des Religieuses du Sacré-Cœur. 
de Sainte-Clotilde ... 

Au delà de toutes ces Fédérations particuliè­
res et regroupant elle-même, en plus, toutes au­
tres Amicales d'Anciens ou d'Ancien nes Elèves 
des écoles catholiques (d 'autre'l instituts n'ayant 
pas constitué de Fédération propre o u diocésai­
nes diverses), il existe en France une Confédé­
ration nationale des Amicales catholiques. 

La Confédéo·ation nationale a comme mem­
bres. d 'une pan les Fédéra tions d'l nstituts dites 
ci-dessus, masculines ct féminines, et, d'autre part. 
une douzaine d'Unions régionales de caractère 
géographique à travers la France. Ces unions 
régionales rassemblent toutes les Amicales ca­
tholiques de leur zone:. 

Ainsi les statutS de ce1 divers orgnnismes ont­
ils voulu ménager à la fois beaucoup de sou­
plesse pour permettre le développement des affi­
nités SPirituelles, et cependant une inter~tructure 
véritable qui assure leur unité et lem efficacité 
de repr6sen tntion au sein de la nation. 

C'est la Confédération naùonale qui a· sure 
les diverses représentations utiles au Comité na­
tional de l'enseignement libre ou près des pou­
voi rs publics et religieux. 

Le Secrétariat 
de ln Fédération fra nçaise 

des Anciem Elèvcs 
des Frères des Ecoles chrétiennes. 
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Du nouveau au Likès 
La fin du Chapitre Général de l'Institut 

des Frères des Ecoles Chrétiennes a eu des 
retentissements immédiats sur le Lik~s. 

On peut parler à leur sujet de promo. 
tion : disons plutôt qu'il s'agit d'appels à 
servir les jeunes et l'Eglise. 

frèro ltrnord MCRIAN 

Tout a commencé, vers la fin de novem­
bre par l'annonce de 1'6iection du Frère 
Bernard M2RJAN comme Assistant du 
Frère Supérieur Général spécialement char­
gé des Missions dans les pays d'expression 
française. 

Frère Mérian n'est pas un inconnu poUl 
le Likès. JI y travailla, en effet, pendant 
six années, de 1952 à 1958. Les anciens 
qui l'ont connu comme professeur de Let­
tres ont apprécié les talents d'un maitre 
brillant mais surtout les qualités profondes 
d'un éducateur averti et dévoué. 

En 1958, il assure la direction de l'Ecole 
Saint-Joseph de Vannes jusqu'en 1961. A 
cette date, il redevient étudiant à l'Institu t 
Supérieur de Catéchélique de Paris. Au ter­
me de trois années d'études il est nommé 
auxiliaire du Frère Provincial de Bretagne 

avant de se voir confié la fonction de Pro­
vincial en 1966. Il l'occupe un peu pl us 
d'un an ... 

Le 12 décembre a.rrivait de Rome la 
confirmation officielle de cc qui était atten­
du par les Frères de Bretagne : la nomina­
tion du Frère KERDONCUF, Directeur du 
Lilcès, comme Provincial en remplacement 
du Frère Bernard Mérian. 

Frère Kerdoncuf aura donc passé trois 
ans à la tête du Likès. Mais, ainsi que le 
rappelait le quotidien Ouest-France c trois 
années de directorat efficace • ; dans le 
domaine de la construction d'abord, rap­
pelons, notamment le bloc culturel avec 
l'auditorium, le laboratoire des langues, le 
rajeunissement ct l'embellissement de l'as­
pect extérieur de l'Ecole, le lancement d'un 
nouveau chantier qui comprend la future 
salle omnisports et l'extensioo des ateliers. 

Il y a encore l'action du Frère Kcrdon­
cu( dans le domaioe de la pédagogie : ren-

Frire Fronç:oiJ KUOOHCUF 

Le • Likès ,. exprime sa gratitude à 
Monseigneur FAUVEL 

pour les multiples témoignages de 
sympathie et d'encouragement que 
son Excellence lui a manifestés au 
long de ses 21 a nnées d'épiscopat. 

Dimanche 24 Mars 
Rencontre du groupe rennais 

Dimanche 31 Mars 
Rencontre du groupe nantais 

Mez·credi 10 Avril 
Rencontre a nnuelle des Jeunes 
Amicalistes au Likès 

Dimanche 19 Mai 
Fête des Pa rents 
Assemblée générale de l'Amicale 
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contres entre les professeurs, appel à l'ini­
tiative ct à la collaboration des élèves tant 
dans le domaine de l'enseignement que dans 
celui des loisirs. 

TI faut enfin souligner que le Frère Ker· 
doncuf a suscité le développement du se­
cond cycle en créant des sections nouvel­
les : section économique notamment, et en 
organisant le second cycle court industriel 
et commercial. 

Ainsi, dans l'exercice de sa charge, le 
Frère Kcrdoncuf a su manifester, outre ses 
talents d'administrateur, un véritable sens 
pastoral et le souci de l'animation spiri­
tuelle et pédagogique. 

Nomination attendue, elle aussi, ct donc 
sans surprise, que celle du Frère Jean LE 
FL:ËCHER comme Directeur du Likès. 
Déjà depuis septembre 1967, il remplis­
sait la fonction par intérim. 

Frôre Joan LE FLICH ER 

Professeur, Chef de Division, Sous-Di­
recteur, sa longue expérience de la réalité 
likésienne le préparait tout naturellement à 
en assumer la direction. Dans ce nouveau 
poste, il continuera à faire preuve des mê­
mes qualités qui l'ont fait unanimement 
apprécier des élèves, de leurs parents et de 
ses collègues dans l'exercice de ses charges 
précédentes. 

Aux Frères Mérian, Kerdoncuf et Le 
Flécher, nos compliments ct nos vœux pour 
un fécond travail. 

p(WI). ~ V.o1 

ASSURANCES 
~ 
André JOUVIN 
Cie LA FONCIEAE 

l , Place S'-Mathieu 
QUIMPER ... Tél. 3-37 

Toujours à votre disposition 

LE LIKËS 

Départ du C. F. Kerdoncuf 
Quelques jours nvant la Un du prenûec trimestre 

la nouvelle devint officielle. Le Fr~re François Ker­
doncuf de,-cno.ll Visiteur Provincial Aussi, nvnnt de 
$C disperser pour les vacances. la Communauté cnsc:i­
annnte du Likès tlnt.eJic li se réunir pour dire au­
revoir à son düecteur. 

Av~nt que Madame Gérard lui remette un modeste 
cadeau-souvenir offen par les collègtles, M. l.equeux. 
en quelques mots, présenta, au nom de la commu· 
nouté likésiennc, les remerciements et le< vœux A 
celui que $CS $Upéricurs appelni.cnt à un outre poste. 
Ils résumeront aussi, certainement les pensées de ln 
grande famille likésienne. ceUe des anciens, comme 
celle des élèves actuels. 

• Cher Frère Direct••"· 

Ce n'est pM à a fin d'un trimestre nil chacun sent 
Jo poids de la fatigue. qu"il raut faire de longs dis­
cours. Aun~ si je VOUJ adresse eoeorc cc tit re en 
commcnçnnt. ee sem pour vou$ odrwcr d"oboo·d des 
remcrcicmenl$. Chacun snit le trnvuil trés sérieux 
que vous avez accompli ici au cours d'un direcLOJ1lt 
que nous aurions souhailé plus long. Sans doute, 
vous ave1. cherché à rendre le Ukès plus accue.iUanl : 
vous ovœ multipl ié les salles de réunion$. les royers. 
les biblio!Mques, votre directornt restero celui de la 
consu·uctjon de l'auditorium. M'ais surtout, vous avez 
cherché à créer un esprit d'équ ipe, umt au plan de 
lo recherche pédagogique que dans le domaine de 
l'animation spirituelle. Je n'attrai garde d'oublier non 
plus les multiple$ démurches que vous ave'L nocom­
plics ouprès des lnstonces nc11d6miques pour défen­
dre les droit$ de vos collègues. Ln confinnce qu'ils 
vous faisaient ne pouvait être mieux plac~c. Brel, 
vous nous avez donné, au sens le plus fon et le 
plus noble du tcnne, le témoignage d'un • Jeune 
Pntrt'ln • toujours sur lo br~che. snchanl écoutor et 
ncccpter les ren~nr<IUCS, rcspecltleux du temps pnr 
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volre sens de J'organisation, sachant aussi prendre 
les décisÏOO$ qui s'imposaient. el en acceptant les 
responsabilités. 

C'est donc pour concr6tisoo· notre reconnaissance 
que nous avons voulu vous offrir ce modeste souve­
nir. U est toujours difficile de choisir pour un autre. 
E t il peul paraître paradoxal d'offrir 11 un scienlilique 
un ouvrage d'on Cl d'humanisme. il un jeune • chef • 
qui va assumer d"outres responsabilités, un livre 
d'llistoire dont le titre e$1 • Adolescence de ln Chrt­
tienté occidcntnlo •· surtout peut-être 3près Vutlcllll U 
où, plus que jamais les notions de • Chrétienté • et 
d"• Occidenl» ont tendance à s'estomper dans les 
lointains •.. 

Ce se1'11il oublier un peu vite qu·aucun Educ.•teur 
ne peut l'être véritnblement s'il n'est pas en quete 
d•un Humanisme qui ne peUL, t.n aucun cas, être 
l'apanage d'une seule époque. Ce serail oublier qu"un 
Religieux ne peut assumer totalement sa vocation 
snns 13 m~ditation ; ce serail oublier que ~eux qui. 
dnns ln vlc ou dans l'histoire ont été des • déraci­
nés • ont, en sénérnl. été des • ratés • ··· 

Vous nlle2: donc partir, cher Frère Visiteur, et 
soyez..en assuré, si nous voyons ce «.départ • - et 
l'ancien Routier que vous avez été sera sensible à ce 
mol si lourd de SCO$ - avec regret, nos vœux aUS$1 
vous accompagnent. Je voudrais les résumer en ' '011$ 
souhaitant d'être c un pionnier •· 

Enraciné dans ceue Eglise qui a pour elle l'expé­
rience des s iècles mais aussi l'éternelle jeunesse de 
son Fondnetur ; entnciné dans cet Institut lasnlicn 
dont le vicolre du Christ vient de proposer 11 !"imi­
tation des fid~les. l'ndmirnble Instituteur de Snuaues. 
vous nurez, cher Fr~re Visiteur. l"audnoe des pion­
niers, ceUe des renouveaux, vous rnppelanl aussi selon 
le mot de Bernanos, l"illuminé, que • l'Eglise de 
Jésus-Christ n'a pas besoin de rHormoteur. mais 
qu"elle a besoin de sn lots •.. • 

Bonne Route donc Fr~re 1 

Bonne Année aussi 1 • 

••• 
Bn quelques mots, le Frère François remercie. Il 

offre 1t chacun et ~ux ramilles ses vœux pour 1968. 
Il dit que e'esl avec joie qu'il repassera au Likès. 
Il dit sa confiance dans la marche en aV<ml, au ser­
vice du pays tl de I"EQlise. de I'Enstilllltmcnt libre .• 

Et pendnnl que chacun bavarde en particlpnnt nu 
vin d'honneur, les urn; el les autres apposent leur 
signature sur l'ouvrage offeoi au Frère Directeur ..• 

Faut-il ajouter une note d'humour? Sa collecte 
pour l"ouvroge nynnt mppon6 plus d'araenl qu·U n'en 
fullnit. M. Philippe suu6rn d"employcr le surplus A 
fnire dire des messes • pour obtenir un bon Direc­
œur » ... 

La nomination du Fr. Paul à lo tête du Likès 
oyant précédé. il sul:firn de changer l'intention : 
Me.~scs ... en net ion de ar5ce 1 

M. L EQUEUX. 
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Homélie du Saint-Père 
à la Messe de canonisation 
de Saint Bénilde 

V~n6rables Ftèrcs ct chers Fals, 

Un Saint, un nouveau Saint, Nous venons da le 
d6clarcr solennellement, appartient à l'Eglise du Ciel ; 
c'est 1~ que Notre esprit doit le chercher, c'est Ill 
qu'il fn ut l'honorer, associé à la alolrc du Christ. Un 
ktltfmcnt de )Oie envahit à bon droit nos Ornes, corn· 
me pOur l'acquisition d'une parcnt6 bonne ct puis· 
sante. C'est UDC joie authentique, c'est une joie !~ai­
lime; il nous est bon d'en jouir et de nous en scr­
vtr pOur renforcer le sens, si souvent affaibli chez 
nous, de la communion des Saints ; de celle cent­
tude que nous sommes, comme dit S. Paul • conci­
toyens dca Saints et membres de la !~mille de Dieu • 
(Epb. 2, 19). 

La joie de cette canonisation se chanaera ainsi, 
dans nos espnts, d'abord en un l tonncmcnt sw· notre 
destin es<:hatolosi<tuc, appclés, com me noUJ le som­
mes, à • nvolr part, nous aussi, à l'héa·ilnac des Solnts 
dons la lumière • (Co l. 1, 12); elle se ehnn~tcru en­
suite en une admiration pOur le « ph~nomènc •, le 
prodi&o que représente Frère B6nilde, qui non seule­
ment a r6ussi Il conquérir cet c béritaae des Saints • 
(Act. 26, 18), otrcrt A tout Cid~le cln~ticn, mois n su 
l'atteindre avec un tel dear6 de aplendcur, une teUo 
force d'exemple, qu'il s'est !nit procllmer Saint par 
I'Eal ise de Dieu. 

Eh oui, chers Fils et Fùlcs : vous reprdez mainte­
nant Fr~re ~nilde comme une fi&ure CJ<tr'aordtnnire ; 
et snchnnt qu'eUe a ~~~. durant so vie mortelle, en­
tou~e d'humilit~. de silence, de slmplicl~. rapetl<S6e 
en quelque sorte par le cadre social où il se trouva, 
vous vous demandez tous, avec N ous quelles sont les 
valeurs qui donnèrent du relief à son CJ<jstcnce ca­
ch~. quel est I.e litre 11 la arnndeua· de sa petitesse, 
quel est le secret de son exnhntion; ln r~pon~o e~t 
facile; ln l!llintet6. Mais une autre question alors, et 
plus ua·gcnt~, sollicite notre curiosité : et qu'est-cc 
donc qu~ la saimçté? 

Oh. quel tMme nttrayant et mystErieux, ln snintct6 1 
Il semble devoir maintenant occuper notre esprit, 
d&ireux de satiJ!alre ln eurioslt6 qui le pOU510 : 
voyons maintenant. enfin, ce que cela siani!ie d'~tre 
saint. Mais nous ne referons pas ici la recherche sub­
tile. tent~e par les sages (Socrate, l'laton. Eutyphrone). 
de sn sianificatlon e;1Cb6e e't npparamment obvie: 
recherche qui amènerait l Caire convercer sur un 
seul terme absolu, Dieu, c juste et justiOnnt • (Rom. 
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J, 26), certains coneeptJ fondamenu•ux de ln vic hu­
maine consid6rle sous aon aspect le plus t lev6 ct le 
plus vra~ l 'aspect moral : tels les conceptS de puret~ 
et de !ermet6 (cf. S. Th. llo liac (81, 8), d'exempla­
rit~ et d'instobnit6, ou, comme dit S. Ambroise, de 
c typic:ité •· le concc.pt abstrait, qui résume tout. d( 
perfection, et celui, concret et existentiel, de ebaritl. 

Un regard )Clé, !Ot-ee rapadement ct superficicUc­
ment, sur la figure du Saint qui est devant nous, 
nous lai:ssera entrevoir que la sainteté est une forme 
de vic tout cnt~re rappOrtée à DICU ; S. TI>omas 
fait coïncider essentiellement l:t rclipon et ln sain­
tet6 (ibid.) : de Dieu nous vient notre première et 
eUeeù,·e samtcté, la &riec ; de lui vient b règle qui 
nous rend justes et bons : sa volonté ; de lui. dans le 
Christ J6sus, l'exemple l contempler et à im iter; de 
(uj, toute aide pOur conserver et pour d6velopper le 
don de la v.e nouvelle; de lui, l'invitation ou collo­
que spirituel qui, dans 1~ pri~a·c, alimente ln vie lntb­
rleure ; de lui, l'amour, qui nous rend capables de 
l'aimer et de tend re il l'union nvee lui, union perfec­
tible en Celte vie, consommœ en pMnitude, Dieu le 
veuille, dans la vie futuro. Et cette forme de vie, 
toute tourn6e vers Dieu, toute suspendue Il ln rtpoo­
ae Il son appel, toute absor~e dons l'oraison et dans 
l'observance des actes propres à la religion, toute 
occupée i faire passe.- les plus hautes vérités religjeu.. 
ses, dans les Ornes innocentes des jeunes é~ves. toute 
pénétr~ de simple et spOnton~e conversation av..c: 
Dieu, avec Je Christ présent dans I'Eueh:tristie, nvce 
la Vierae, Saint Joseph, les Saints : n'est-ce pns la 
forme de vie qui a 6t~ celle de notre nouveau Saint. 
de notre Bénilde? Sa bÎOIJ'\lphie, Vén6rés Frères et 
chers Fils. est en tre vos mains; s i vous voulez en 
parcoul'ir les pngcs, vous versez qut> ceu.c référence 
à Dieu est le pOint cc.ntrol de sn psychologie comme 
de son nctivit6. Un témoianoço souvent ~pété, nous 
dit : • n priait toujours, SI\ mn in ne quittait pas son 
chapelet• (Fr. Nicodème). 

Mois ln sainteté pr&ente d'autres aspects. Nous 
pOurrions dire qu'elle est une forme de vie forte­
ment stylisée par un jeu smaulier de deux principes 
d'opération, qui ln eoraettri:sent jusqu'à lui donner 
une certaine éyjdenec; fun, int~rieur, par lequel la 
ronselcnce, la liberté, l'iniliativc, la volontl morale, 
le ternp6t'nment personnel dtplolent une incessante 
tension, un effort tranquille, moiJ sans trévc, pour 
nttclndre la c van us •. la perfection du bien aJfr, 

Trans tstot do poche • 
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jusqu'au rendement muimum. parfois m!me lllroi­
quc, dont le suiet est capable ; tandis que l'autre 
pt inc.lpe, ext~rleur : la Coi, ln r~gle, offre Il l'actjon 
venueust> une observance concrète, une discipline, qua 
veut &tre le reflet de la volonté suplrleure et saae. 
qui tire son inspiration et son effective volonté de 
l'ordre transcendant de la volonté divine. lJ en rb­
suite que le Saint est le plus libre et le plus volon­
taire des hommes, et en même temps le plus docile 
et le plus obtlssnnt ; et c'est Justement de celle com­
position ori$inole de SpOntanéité et de conformitl l 
la rq!e, que la sa.intet6 transparaît. comme un art 
de vivre, une harmonie enviable, un ~uilibre edmi­
nble, qua tronsfiaure une existcnœ, sl humble soit­
elle, en un ph6no~Mnco moral de beauté humaine. Tel 
Cut ~ilde. Impossible de ne pu voir, en ob5ervant 
le cours silencieux et modeste de sa vie, comment 
cette fusion des deux volontés, la sienne et la volonté 
divine (notifile por les pr6ceptcs qui marquent lo vic 
chaétienne ct ln vie reli&ieuse), o 616 constante et 
{id~c. t~molano nt d'une austérité, d'une fnnooenec, 
d'une "rtnlt6, d'une r6sistn.nec, qui nous rappellent 
les dons du Saint-Esprit dont paa·Je Saint l'nu l (Gal. 
S, 22; Eph. S, 9), et d'où provient la sa inteté au­
thent ique. Citons, entre tous les ~oiannacs qu'on 
pout rait appOrter ~ cc propos, une parole d~cisivc du 
Frère Blnllde lui-meme : c Je serais heuaeux si je 
pOuvais mourir en IICCOmpll<saru un point de r~cle • : 
le reli&ieux S3int transpar.ût dans celte simple d6ela­
ralion. 

DISOnS c11core eeCJ. La vision fuCJtave, que nous 
sommes en train de donner à la fiJUrc du nouveau 
Saint, s'orr~te sur un autre aspect qw ln cnract6ri:se 
et qui enveloppe toute son existence. Il fut un mai­
tre d'un Institut insigne et méritant entre tous, pour 
l'instruction et l'~dueaùon de la jeunesse. Un maitre 
humble, pauvre, de santé frogjlc, daM un poys de 
montna11e. Est-cc que ce titre suWt pour le dire 
Snint ? Nous sommes tentés de dire oui. Quel autre 
Litre revendiqua pour lui Jésus lui-même, sinon celui 
de Maitre? (cf. Mt. 23, 8; Jo. 13, 14). Nous pour­
rions appliquer à cc nom sublime 1'61oae de Saint 
Ambroile pout Sainte Aan~. • Vox amo praeconlmn 
11t. Hanc Sfll~s. lumc /IIVtnl!s, /toue pu1rl coiffant. 
Ntmo ur lnllllabmor, quom qui ab onmibuz /audarl 
pottzr; son nom seul est un ~loge. Qu'il retentisse 
sur les lèvres des vieillards, des jeunes acns et ck$ 
ealfnnts. El qui est le plus digne de louance que celm 
qui peut ~tre loul par tous • ? (De vira. 1. 6). La 
profession m~e de Mo.ttre renferme une CJ<I~nce 
de saintet6 ; elle ~e en elle-même WlC vertu qui 
engendre la sainteté. C'est un principe qui projette 
sur tout le monde enseignant une arande di$nitt, ct 
s ur toute la Famille religieuse des 'Frères des Ecola 
chr~tlennes une pr&omption fond~e do peafection 
chrttlenne. Bt voici que le titre de Mnltto, do Mai­
tre d'6eole rurnlc et tlémentairc, manifeste, soudain 
la beauté qu'il contenait dans le Saint que N ous cb­
lébrons, Fr~re Bénilde des Ecoles chretiennes, car il 
fut Mettre, et quel Mrutre 1 Sa biosraphic le montre , 
elle !oit en pnrticulier ressortir les m~rites qui font, 
n1~1ne d'un obscur cnscïanant, un vand hom01c, un 
bienfaiteur : les m~rites de ln sacesse. de l'ab~p­
tion. de l'amour. L'élo&e pOurrait difficilement pren­
dre fin si l'on voulait muwer les preuves qui le jus­
tifient : ma~ heureusement. vous lOU$, Nous le pen­
sons, vous eonnoissez suffisamment le dévouement 
parfait, lOCal, heureux que le Frère Binilde opp0rt1 
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il sn m•sston de Mntll'e, pour que Nous nous diSilen­
sions d'en dire dnvnnwge: que ln décision de l'Eglise 
qui le déclore Sailli suffise il remplir no1re esprit 
de joie, en lui permellant de voir associé ce til re 
éminent il celui d'enseignant d'école élé.mcolaire el de 
pouvoir nvcc toute l'Eglise proclnmer Bénilde: Saint 
et Mn7t i'C, 

A cetce joie, qu' il No!lll soit permis d'inviter d'une 
façon spéciale la France. 

Ln France, qui, une fois encore, montre sn prodi­
Jieusc fécondiu!, la Frnnce qui engendre toujours 
pour l'Eglise cl pour le monde de nouvelles ct orl­
aintlles ligures d'bommel!, vlvnntcs personnlticntions 
de ses vertus humnines et de ses venus chrétienn~. 
dignes d'être proposées à la vénérntion e1 il l'imita­
tion de t'Eglise universelle; la Prnnce qui, à travers 
les plus dramatiques ''icissitudes historiques et les 
plus I'Adicnlcs évolutions spirituelles, sait sauveanrder 
un pntrimoine s tnblc de valeurs religieuses et morn­
les, un trésor de traditions ancestrales. Nous dirions 
volontiers un instinct de fidéli té à elle-meme, à sa 
vocation chrétienne, à sa mission civilisatrice; la 
Fra nce, qui, dans l'exoluuion d 'un humble fils de 
I'Auverane, - CO:lll" géoaraph iquc Cl ethnique de 
ce ar·nJld pays -, voit c616brcr 1~ simples. le., sol­
nes, les authentiques venus sociales et civiles de son 
peuple. Oui, que la France exulte avec Nous, avec 
l'Eglise catholique, et qu'elle inscrive dons le livre 
d'or de ses meiUeurs fils Je nom d'un Saint, que toute 
la terre- et toute l'llistoiro future honoreront : Frère 
Bénilde des l!eoles Chrétiennes 1 

Et exuhœ vous aussi, chers, u·ès chers Frères des 
Ecoles Chrétiennes, qui, à c61é du nom glori.eux de 
Saint Jean-Baptiste de L• Salle, pouvez enfin ajouter 
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ceh1i d'un de vos confr~res: r6jouisscz-vou~ d'êue. 
comme JI l'o ét6, maitres des enfants du peuple, 
voués i1 cette houle mission, à cet nposlol.tt si digne, 
el à rien d'autre qu'à cela: toul absorbés par c;l!e 
tâche noble et délicate entre toutes ; tout t>ersuade, 
que l'Ecole, l'Ecole catholique mérite voue sacrifice 
IOIOf, mè.rite quo VOU$ lui dOnnic~ avec a6nerosité Cl 
génialité votre ministère pédagogique et d id nc1iqu: ; 
toul confiants que l'offrande de votre vie ~ lu cause 
de l'Ecole empreinte de sagesse chrétienne ne sera 
pas vaine. ne sern pas rendue strperOue pnr h diffu-

sion de ln culrure et pnr le prosr~ de l'orsonisation 
seolnire, ma is qu'elle en scrn, bien plutôt, honorée 
et vnloriséo. Oui, exultez ! Un nouveau modèle vient 
g~rantir PexceUence de votre vocation ; un nouveau 
pl otecteur vient assister du Ciel vos personnes et vos 
in~uituaions, un nou,•e;m Mnilre vient s'asseoir à vos 
c6t6s dnns les innombrobles clnsses <le vos icoles ; 
et sur toute lu jeunesse qui s'honore de votre mnais­
tëre. Snint Bénilde irradie sa merveilleuse sainteté, 
appon1n1 à tous, Ma'itres et élèves. avec la Nôtre, sa 
bénédiction. 

LE SPÉCIALISTE Maison 

DE L'IMPERMÉABLE VINCENSINI 
POUR HOMME, DAME, EN FANT PLOE 
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LE LIKES 68-69 
Enseignement Technique 
2 sections nouvelles ont été ouvertes cette 

année: 

• 1 ,., E, dom les él~ves affronteront l'examen 
du B.E.C. les 19, 20 et 21 mars prochain. L a 
suite de leur année scolaire consistera en stage 
aupr~ d'une entreprise. L'an prochain, ces élèves 
pourront continuer e t préparer le B.S.E.C. 

Créée ù partir de la 2 A' 4 à la rentrée 1966, 
celle section a pour but la préparation économi· 
que et commerciale aux procédés modernes de 
com ptabilité et de gestion des entreprises, à 
une époque où l'empirisme et la routine trndi· 
tionnelle doivent faire pince à des méthodes 
tcienûfiques et ration oelles. 

L'enseignement d ispensé corn prend : 
- Une partie technique, avec droit commer· 

cial, droit civil, initiation économique et organi· 
salion de l'entreprise, économie générale, comp­
tabilité adaptée aux entreprises commerciales ct 
industrielles. correspondance commerciale, ma thé· 
matiques financières. s tatistiques, dactylograpb.ie. 

- Une partie générale, avec f•-ançais, pb.ilo­
soph ie. histoire. géograpb.ie, langues vivantes. 

Lll section est dotée d'un bureau commercial 
avec machine.~ comptables à deux ct trois cotali· 
sateurs, calculatrices. udditionneuscs, matériel de 
classement. planning, etc... . 

Les études aclueiJes condoiseot en 1 •• au B.E.C., 
permettant l'ace~ aux cadres moyens de ln pro· 
fess-ion comptable dans l'entreprise ct l'ad minis· 
trot ion. 

En fi n de 1ermi•1ale, le B.S.B.C. donne une 
qualification professionnelle supérieure et une 
ouverture indispensable plus grande sur les pro· 
blèmes économiques. sociaux c t humains, par 
une culture généra le plus pOl•ssée (philosophie, 
français et histoire ... ). Ce diplô me permet d'exer­
cer dans le professorat, mais su rtout de préparer 
en Pacultt. soit la licence en Droit. soit celle 
de Sciences Economiques - l'une el l'autre en 
quatre ans - ouvrant ainsi les carrières de 
l'enseignement. de la magistrature ou du barreau, 
ou celles de l'économie et du commerce. notnm· 
ment clan l le cad re de J'admi nistration, de la 
statistique et de la p lanification. 

Le B.S.E.C. ouvre aussi sur les I.U.T. Onslill•ts 
Uni versitaires de Technologie) o u sur le B.T.S. 
comptable, en deux ons. L'accès est alors ouvert 
aux carrières de l'i nformatique. Tl s'ngil des 
emplo is nouveaux créés par la progression iné­
luctable de$ ordinatc\ll'$- Çes no uvelles méthodes 
nécessitent un personnel qua lifié de techn iciens 
Cinr01ma1eurs, programmeurs, spécialistes d'études 
de r~sult ats. contrôleurs et personnel des d~cis ions 
1't p•·endre ... ). La Frnnce devn1 en doubler Je 
nombre dans les deux ans à venir. C'est tou te ln 
technique de l'entreprise qui amorce une révo­
lution dans ses méthodes de gestion el de comp­
lnbilit6. 

Les débouchés sont donc nombreux. tant dans 
le~ entreprises, lo•·fqu'elles traitent elles·mêmes 
l'information. que dnns les organismes de sous· 
traitaoce. lorsque ce sont des sociétés spécialisées 
qui se chargent de ce traitement pour le compte 
notamment de petites et moyennes entrcpnses 
(les P.M .e.). 

B.E.C. et B.S.E.C. vont être supprimés: le 
premier en 1968. le second en 1969. Ils seront 
remplacés, à partir de 1970. par le Baccalat•réal 
de technicien économique. don t les options Ion· 
damcntales et les ot•vcrtures resteront identiques 
il celles offertes par le B.S.E.C. nclucl. 

• 2',. A (8 3): at• départ il s'agissait d'une 2 E. 
Des dêcisions tardives de l'Education Nationale 

ont entraîné ce c b.angement. La 2 A (B 3) conduit 
au baccalauréat de technicien (option : Techniques 
quantitatives de Gestion). 

Nous pensons qu'il est ind ispensable de pr6voir 
des sections plus abordables aux élèves venant 
<le J••. Parallèlement aux sections ind ustrielles 
menant désormais en 2 ans aux B.E.P., optioru 
mécanique el électrotechnique, nous prévoyons 
l'ouvertvre d'u ne classe de D.E.P. avec les OP· 
tions : compwbilité • mtconogrttphie ct agent ad· 
ministrati/. Ces 2 options assurenL en 2 ans, 
à des élèves moyens, la préparation aux profes· 
sions d'aide-comptables qualifiés pour les entre­
pri~es commerciales et industrieiJes, les banques, 
etc ... , ou d'employés de bureau. Ces élèves pour­
raient ~gaiement se présenter à difUrents con­
cours administra tifs: P.T.T., Mairies, Sécurit~ 
Socia le, Prefecture, etc ... 

L'ensemble de ces classes formera le coUège 
de second cycle courL 

1969 

~ l3 [3 
1968 

J·• Amnh J•• Ana!e J•• Annêe 
B. E. P. 8. E. P. 8. E P. Co11~1. ~éc. Mée. glainle Eleclroltchlque ou Agent ad11. 

Toujours da ns le bm de rendre service aux. 
jeunes et daos la mesure de nos possibilités, 
nous serions p rê ts à envisager Je fonctionnement 
d'une rection d'Education professionnelle. Celle 
structure, récemment créée, est réservée li des 
jeunes en formation dans lllle entreprise e t qui 
sont tenus à 12 heures d'Enseignement général 
dans un établissement scolaire. 

Enseignem ent Secondaire 
Un ensemble d'options assez complet existe et 

permet une orientation satisfaisante dans Je second 
cycle. Indépenda mment de tous arrangements à 
préciser avec le collège St· Yves, est enfin prévue 
l'ouverture de la TBRMLNALE A qui nous man­
quait, 

Au niveau du l" cycle, des arra ngements 
avec le C.E.G. St.Charles perme11eo1 également 
d'aider des élèves trop faibles pour les classes 
normales. Pcut·êlre y aura-t-il lieu d'envisager 
l'ouverture au Lik~ même de classes de transi· 
tion ? Nous vou lons être au service de tous et 
facil iter à chacun l'accês à une profession oll il 
sc sente heureux ct utile aux autres. Pour réali­
~cr ccl objectif. le concours actif des pa•-cnb 
nous est indispensable et déjà acquis, n'est-cc 
pas? 

Le Frère Directeur. 

ENTREPRISE DE JARDINS 
Oolloges .. Murotfns ·Arbres el arbustes d'ornement 

____ T_OUS TRAV ... UX PEllETEUSE 

Marc DORNIC & Jean BERNARD 
Monoirda Tréguer, PLUGUFFAN (Sud-Finlstèrel 

Têt. 36~35 Quimper 

ATELIERS 
Malgré la pluie et le mauvais temps qui ont 

marqué la li n de 1967 e t le début de 1968, les 
chantiers likésieos sont entrés dans la phase 
active. Le long de la me Maria Cbapdelaine -
qui doit être élargie - là oll il y a quelques mois 
seulement poussaient des poireaux et blanchis­
saient les endives, une d•·agueline creuse et pré­
parc les fondations de la nouveUe saUc omni­
sports. La grue est sur place et dans quelques 
semaines une immense d.alle de béton de quelques 
64 m~lres su r 34 aura é té coulée. Aussitôt com· 
mencera le montage de l'immense os~ature métal· 
liquc de l'ensemble d'éduca tion physique. Celui­
ci a été conçu avant toutes choses en fonction du 
travail de base. Les nouvelles normes pan1es ré­
cemment sont venue ~ confirmer el renforcer si 
possible la convicition des p•·omoteurs de la né· 
ce·silé urgente de cette réalisation. 

Parallèlement à ce chantier, les premiers bâti· 
mems du nouveau complexe techoique sortent de 
te•·•·e. L'entreprise Cano, chargée de cette pre­
mière tronche, fait diligence afin d'offrir aux 
Likésiens un nouvel espace vital... Les ateliers 
actuels n'ofl'rent plus le moindre recoin disponi­
ble. Un nouveau réaménagement au mois de sep­
tembre dernier a permis de mieux s'organiser. 
Les six rectifieuses. les tourets d'a[ûtage des 
outils de tournage. les nfffltcuscs de fraises et de 
forets ont été regroupés dans une sa lle spéciale. 
Les élèves de 1 N cl de Terminales y effectuent 
des srages réguliers. La place ainsi rendue dispo­
nible à J'atel ier de machines-outils a été bien vite 
comblée. Au cours du premier trin1cstre il a été 
possible d'améliorer le parc c.le machines-outils: 
une fraiseuse Gnmbin 1 M , 6quipée de lectem·s 
optiques micrométriques ; une rraiseusc Alcéra ; 
une fraiseuse d 'outillage T oolmasrer Cincionali 
qui offre de multiples possibilités d'usinage gr!l~ 
à sa tête orientable avec b•·oche à descente sen· 
s itive pennettant lous les perçascs el taraudages 
de position. Equipée de lecteurs optiques numé­
riques pour les déplacements longitudinaux ct 
lran•versaux, elle permettra tous les travaux de 
précision et de pointage. 

La salle de métrologie offrait pendant cc temps 
l'hospiUIIité ou laboratoire d'At•tomatiquc. Celui· 
ci permet aux élèves-technic iens d'effectue•· toutes 
les expérimentations rela tives aux commandes 
automatiques des machines-outils par fluides de 
puissance el commandes pneumatiques, éleCtri­
ques cl électron ique5. Une fraiseuse nt•tomatique 
Crou7.el PA 100, équipée de son am1oi•·c de pro­
grammation. est venue récemment complét.er 
l'équipement du laboratoire. Celte armoire permet 
la progr11mm~tion des mouvemenl$ S\•Cccssifs tt 
sim ultanés (par une matrice à diode), chaque 
séquence ne pouvant être déclenchée que lorsque 
tous les mouvement$ de ln précUente sont efTec· 
tivement t.erm inés. Les mouvements sont réali!és 
au moyen de vérins pneumatiques équipés de dis­
tributeurs à commande élecu·ique. Les avances de 
t1·avail sont obtenues par régulateurs hydratùiques 
donnant. pour chaque sens de marche. vitesse 
rapide ct vitesse de travail. Ln coordinotion de' 
mouvements est obtenue pa•· le progrnmmnteur 
universel. L'établissement du cycle s'effectue sur 
carte perforée. n s'agil d'un automatisme à J>é. 
quences en chaîne rermée apportant une sécurité 
systématique. De plus. une potence penne! la 
commande ma nuelle li d is tnnce de chnquc mou· 
vcment. L'adjo nction d'un plateau pneumatique 
permet l'amenage programmé des pièces sous les 
postes de trava il et la division verticale program­
mée. 

Gnîce ù l'apport important des taxes d'apprcn· 
tissage que veulent bien nous verser les indus· 
triels. cet équipement sera complété durant le 
premier semestre 1968 ... Mais, comme tout le 
monde est à l'étroiL.. ! 

TéL 57 et 15-57 QUIHPER POIDS LOURDS 
DAliiiAN Jean & C'e Route de Coray, QUIMPER 

PIÈCES DÉTACHÉES POUR POIDS LOURDS 

SPÉCIALISTE BERLIET 
HERCEDES-BENZ 

VÉHICULES INDUSTRIELS 2 t. au 35 t. 
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Le sport ne perd pas ses droits nu Litls et les 
premiers rEsultats obtenus t~moigncm de l'ardeur 
de tous, moniteurs et é~ves. Onns ce domaine les 
activités sont diverses et peuvent satlsraire tout le 
monde. Le sport collcctir, cependant, semble avoir 
la priorité. Vingt-neuf équipes om pris le départ 
des compétitions en A.S.S.U. et U.O.S.E.L. dès octo­
bre dc1nier. Elles ont depuis un sort plus ou moins 
heureux. Avunt de noter les diUérents r6sultnts, siQIIA· 
lon.• l'Importance de quclqUC!$ secteurs d'act ivités 
sportives : Je cross-counuy avec 8 équipes engngées, 
le tennis de table avec plus de 150 joueurs dont 24 
cogngés en compétition , la voile, le judo, l'athlétis­
me plus de 140 licenciés, et 13 gymnastique uvee 
20 nthlètcs mt.sçl6s. 

D'ores et d~jà, les premiers résullnts sont connus. 
Les foot-juniors sont en tête du championnat de 
district U.G.S.E.L. Malheureusement en Coupe de 
Fronce U.G.S.E.L., St· Louis de Châteaulin leur a 
borr6 lu route des 1/4 de finale (3 b 2). Les foot· 
endcts ehnntplons de Urctngnc U.G.S.E.L., sont en 
route pour Poris npr~s avoir 61iminé St-Genès de 
Bordeaux 5 à 2 en l /4 de finale de la Coupe de 
Frunce à Nantes. Les hund-cadets égnlement cham· 
pions de Bretoano U.G.S.E.L. o nt U'6bueh6 ~ Von­
RC$ 21 t\ 16 faeo ~ une équipe d'Oznnnm de Nun tes 
plus évolu~ techniquement. 

Les Rugbymen n'ont pas eu de nombreux ndver· 
saires en championnat U.G.S.E.L. et sont devenus 
a~ment champion~ de Bretaanc en battant ln C roix 
Rouge de Brest. 

Les Bosket·juuiors ont jout su r les deux fronts : 
U.G.S.E.L. et A.S.S.U. Leur compo11ement a été 
brillant dans les deux cas. Eliminés de justesse en 
J / 4 de fin ole de ln coupe de Frnnce U.G.S.E.L. 
par Cholet (S0-44 ), Ils viennent, sur le plon A.S.S.U. 
d'tchouer roce au Lycée technique de Brest en nnalc 
d~purtementole. 

Les BasketoClldets sont champions de d istrict 
A.S.S.U. Si le cross-country likésien dons son en· 
semble, n connu cette nnn6e une dé!nOiom:e lors du 
championnat r~ionnl U.G.S.B.L. il Loud6nc, les 
minimes ont orrnché le titre de c hampions de <lis,. 
triel A.S.S.U. par équipes. 

Lu gymnastique et le tennis de table connaissent 
actuellement UJte vigueur remarquable. Lors du chum­
pionnut dtpnnementnl U.G.S.E.I.. de gymnastique 
tous les titres ind ividuels ont été enlevés pnl' les 
likésiens: Carlo en benjamin. Nnviner en minime 
et Flécher en c;~det. 

Le tennis de toblo n aussi ses champion.s rncês. 

LE LIKËS 

FOOTBALL 

MATCH ALLER 

Bcnjomtns (1) 

Llko• • St-Gobriot PonJ.t'Abbo\ •••••••••••.. .. , 
Llkèa • St·Biaioe Oovcrnoncx .. , .. .•.. • ..... . .. 
Ukès • St· l..<>uls Chôteovltn ... .• .•.••••..•• . . . 
Likès - Pe:ht Sémtno lre Pont.Croix . .. ...... .. . 
Ukès - St-Yves Qvirn~ ... . ....... . 

Minimes (1) 

0- 1 
~..() 
0-3 
l"' 
3· t 

Llkès • St-Gob<'iol Pont·I'Abbo\ . . . • . . . . • • . . • . 3·1 
Likès ... St~81ai$e Oovornenez ........ .. . - . . . . . 1-3 
Ukès • SI-Louis Châteaulin • . . . . . . . • . • . • • • • . . . 3-3 
Ukès - Petit Séminaire Pont-Croix . . . . . . . . . . . . 2-1 
Likè$ • St-Yvas Quimper • .. . .. • .. .. .. .. • .. . .. S-1 

Cad~n Cl) 

Likès - SI -Gabriel Pont-l' Abbê . . . . . • • • • • • • • . . . 5-1 
Likès - St-Btoise Douarnenez . . . . • . . . • . . . . . . . . ~·1 
Llkès • St-U>uis Chôleoulfn .. .. . .. .. .. .. • • • .. . 3-1 
LJkè.l • Nivot • o o o o o o • o ..... .... .. o • •• o • o o •• o , 1 .. 2 

Juniors (1 ) 

LokM • St-Gabrlcl Pont-l'Abbé . . . . . . • . . . . . . . . . 6-0 
LlkôJ • St·Yvoa Qvlmper ................ , . , .. 1-1 
Likè$ • St· BiolJC Douorne.,.,z ••••• , ••••.• .. , . S.() 
Llkè$ - St-l.ouls Cnllteautin • . . . • • • . • • • . . . . . .. • 3-1 
Likès • Nivol . . . . . • . . . • . . . . . . . . • • . . . . . . • • • • 7-0 

A noter que les codets A.S.S.Uo .$Ont c:hompions de 
leur groupe ct les codc!ts (2) sont J• du chomplr>nnot 

RUGBY 

Llkès • Lyc6o Tocltn Quul'por • . • •••.•. , •.• 
Llkôs • Ecole Normclo Quimper •.••••••• .. .•• 
Likèt. . lycée de Concarneau ........ o o • • • • •• 

Likès • lycée Tedm. Quimper ......... . •... 
Llkè• - Lycëe Brénoulou .. ••.•••••••••.... . 

VOLLEY - BALL 

Junion 

L1kès - Lycie Corr~ouollle Quimper •••.••....• 
Uk~s • Lycée de Pont-l'Abbé . .• ....... .. 
Likès - Lyc:éo de Douomenez .. . ...... o •• o ••••• 

Likès • Lycie de Douarnenez .• , .. . ..... . .... . 
Ltkô• • Lya!o do Cn6tcoulln , , , , • . . • . ••.•.••• 
Llkôa • Lya!o do Cornouollto , ... , ...••.•..•• , . 

0- 3 
o-o 
8 · 0 
3-12 
0-13 

0-3 
2-3 
2·3 
1-3 
3·1 
0-3 

A nolet que IC-5 JunloN ont I'CMPOI"tt! le chomp10nn01 
U.G..S.E..l. du Fini1tère-Sud. 

Codcts 

Llkbs • Lycfo do Cornouoltlo Quimper 3·0 
Likôs • lycée de Châteaulin . . .. • . . • .. . • • • • • • • 3..0 
Likès - Lycie do Cornouaille Quimper . . . . . . . . . 3-2 
Ukès · Lycée de Dovomcncz . . . . . . . . . . . . . . . . . 3-0 
Ukès - Lycée de Chôteou1în . . . . . . . . . . . .. o. • 3-0 
likès • Lycéo do Douarnenez • . • .. . • .. • • • . • • . • 3..0 
Llkès • Lyc6o do Comovollle . . . . . .. • • . . • . • • . • 0 ·3 

Sur Jo plan dimict A.S.S.U. Je Llkès s'est toillé la 
part du lion, se çl\lS$iHlt premiel' pour ln coupe 
inter-établissements. En championnat U.G.S.E.L. tous 
les engagés restent en course et doivent sous peu 
participer oux rencontres régionales individuelles c l 
par ~quipes organisées il St· POI·de·Léon et Lnngui· 
die. l-e monogcr fonde de grnnds espeirs sur des 
joueurs il ln main sûre comme : Lnllouët Joseph, 
Merrien, Cornic ou Dérien. 

FOOTBAI.L - JUNIORS 

VETEMENTS - SPORT -
26, Place S'-Corentin, QUIMPER - Tél. 13-11 

CAMPING 
CHOIX 

PRIX 

(Cliché • Ov.,si-Fronce) 

QUALITt - RENOMMtE 



HAND-BALL 

MATCH ALLER 

8enjomin.s 

L>kès ( 1) - l ikès (2) . ..• • •••••..•.• . • • • •. -
l tkès (2) • St-Louis Chôt eoulin ... . . . . .... . 
l lkès ( 1) • St -l ouls Chdt eoulln . • .. • . • . •• • • • 

Minime! 

l d<ès ( 1) - U kès (2) .. . . ... .. ... .. ... . .. . . . 
Lik.ès (1) - St-Yves Qu imper . . .. . ... , ••. • •.• 
Llkè< (2) • St-Yv., Quimper . ... . , , , , . , , . ••• 
likè. <21 • SI-Louis Chôtooulln . ••.• , • • • • • • • 
LiU< (1) - St-Louio Chôtcoulln , , . . , • , • . . •••• 

Codets 

Llkès (1) • llkès (2) .. .... ..... . .. ....... . 
Ltkh (2) • St-Yves Qulmpc>r • • • • • • • • • • • • • • • 
Llkè. (1) • SI· Yveo Qulmpor . ........... .. .. 
Llkès (2) • Nlvot . .. .... .... . .. .. . . . . .... .. 
Llkès ( 1) • St-t.ouls Châteaulin . . . . . . .. .. .. . . 
Llkès (2) - St-Louls Chôteoulln •••. • . . .• • ... . 
Llkè< ( 1) • Nivot ...... .......... . ........ . 

Junior,: 

Ukès (1)- Likès (2) .... . .. .. .. .. .. .. ... . . 
Ukès (1) - Nlvot (2) .. ...... . .. .. ....... .. 
Ukès (2) • Nivot ( 1) .. ....... .... , .. .... .. 
Llkès ( 1) - St-LO<IIs Chdteoulln • , ... • , .•• • . • 
Likh (2) • St-Louos ChOtcoulln .• .. . .. •.•• • 
Lllt.b> ( 1) • Nlvot ( 1) .... ......... .. ..... .. 
Llkès (2) • Nlvot (2) , . ............. .. .... . 

BASKET- BALL 

A.S.S.U. 

Codoh 

Lokl:s • l yc6o TechniQue Qutmper 
Ukès • lycie Pont-I'Abœ , , •• , • , • , ••••• 
Ukès - Ecole Normale Quimper 
Ukès - Pout-BeTt Quimper . . .. .. , . . 
Ltkl:s • l ycée Cornouaille Quimper 

Junlon 

l lkès ( 1) • lyc6o Tcchn, Quimper 
Likès (2) - Lycée Concarneau • • • •.• •• .. 
Ukès ( 1) • l ycie de Cornouaille . .. ....... . 
Ukès (2) • Lycno Douarnenez .... • . , • .• • • •• 
Llkès (1) • Lycée Concar~ .. . ....... .. 
llkès (2) • Lycne TachniQuo . • . . . . .. . •• • . 
LIUs (2) • Lyc6o da Cornouaille •• . • , •. •• • 
Llkès (1) • l ycèe de Douarnene z .. ........ 

7- 1 

6· " 6- 2 

15- 3 
Il· • 
6 · 8 
3- 3 

10-

15-13 
15- 7 
22- 6 
~-13 

27- 7 
3- 6 

12· 8 

18-17 
20- 8 
16-29 
19- a 
13-10 
13- 16 
1•-1 0 

35-20 
45-33 
54- 5 
32-27 
38-70 

70- 8 
43-30 

112-15 
33-49 
86-32 
52-35 
7 1-.JO 
66--40 

LE LIKt:S 

La campagne contre 1~ faim est devenue un 
lieu commun ct, comme chacun, vous n'avez pu 
manquer d'être frappés par ces photos d'enfants 
décharnés. Mais l'information des masses et l'ap­
pel à la fraternité par le choc psychologique de 
ces photos ou affiches peuven t devenir Inefficaces 
à long terme. Or le problème du sous-dévelop­
pement est capital pour l'avenir de la planète. 

Tandis que les grands de ce monde se concer· 
taicnt à New-Delhi, le groupe c Jeunes F.A.O. • 
organisait une conférence à Quimper - plus mo­
deste bien srar mais non négligCJlble -. Celle 
conférence, présidée par M. René Dumont, pro­
fesseur à 11nstiuat national Agronomique, orienta 
le dialogue sur les problèmes économiques et 
politiques. Après un bref tour d'horizon mondial, 
les différentes solutions du problème furent ex.a­
minées, telles qtae: réforme des marchés. impôt 
international, régulation des naissances. Le dia­
logue se poursuivit ainsi sans tomber dans la dé­
magogie ou les généralités insipides. 

Celle conférences a donc permis au" jeunes et 
aux moins jeunes de se faire une idée synthéti­
que de ce probl~me qui c devra » être résolu dans 
les années à venir. Tl ne tient qu'à nous que cela 
se fasse d·une mani ère pacifique. 

O. CAlmeR (Tum. C.). 

QUINCAILLERIE -:- OUTILlAGE 

Réfrigérateurs - Machines à laver 
"VENDOME" -

Jean COADOU 
13, rue du Frout - QUIMPER 

Téléphone 4-56 

11 MONAGAZ" 

BASKET-BAU - JUNIORS 

(Cliché • Ouast· f rancc) 
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Nous sommes heureux de saluer la parution de 
notre confrère c UKENS.. (Likès ensemble). 
Chacun pourra se rendre compte du sérieux de 
ce c canard • en lisant l'éditorial du N• 1, que 
nous nous faisons un plaisir de reproduire sans 
la permission de son auteur. 

EDITORIAL 

Chers lecteurs (triees), 

A l'aube de la fin d'u n demi-trimesll·e qui va 
se terminer bientôt, après avoir commencé réœm­
ment, nous avons tenu à marquer noJJ:e passage 
dans cet établissement distingué, par la sortie d'un 
journal, (naî t des élèves du second cycle. Que 
renferme-t-il, ce journal ? 

Certes vous n'y trouverez point de politique, 
de débats, de combats, de babas (au rhum) ... 
Rien non plus sur l'actualité littéraire ct ciné· 
m atographique de l'an de grllce 1968 : trop de 
revues banales (bah !) s'y consacrent déjà pour 
le mBiheur de la renommée de Ja culture fran­
çaise au sud de Vladivostock. Aucun ru·ticle ne 
t.raite non plus de la vie aventureuse el pleine 
d'imprévus des charcutiea·s-métrcurs. 

Donc, comme vous pouvez vous en rendre 
compte, ce journal (très modeste) tient à Stre i\ 
votre portée, el à apporter une lueur d 'agrément 
dans l'ombre opaque des journées scolaires. D•ait­
leurs, comme le disait si bien Alfred Bougnat de 
Mal villiers ( l) : c D is-moi comment tu eau ses, je 
tc dirai ce que ha bafouilles • , 

L e concierge-assislanl. 

(1) Ecrivain célèbre et ntsacien du xvaw. 

Messieurs François MAURIAC. PASCAL, J.-P. 
SARTRE, FREUD. SPTNOZA. André MAL­
RAUX, J.-l. SERVAN-SCHRHTBER. Frédéric 
DARD. SAN-ANTONIO 

ne nous apporteront pas leur éminente collabora­
tion pour la rédaction de cc journal pour des 
ruisons que nous qualifierons d'obscures, qui 
échappent à notre entendement, et pour lesquelles 
nous nous perdons en conjonctures. (Sic). 

LiJ Rédaction. 

JI y a quelques mois, Quimper (ut le théâtre 
d'une invasion espaanole ! Petit régiment de 60 
paisibles ouvriers originaires de la Galicie et 
désireux de ten ter· fortune ~ Quimper avant de 
rentrer dans leur pays. Coffreurs, électriciens, 
tUécaniciens... le plus grand obstacle qu'ils ren· 
contraient était la langue. A •·ésoudre ce problème 
se sont att.,qués une vingtaine d'o!lèves des classes 
de Première et Terminale. l'our qui passe dans 
le couloir de la Seconde Division le jeudi à 
2 1 heures. s'offre le spectacle d'une classe de 8 
à 10 adultes écoutant les explications de Be mard 
( 1,. A), de Picn·e (Terminale B) ou de q ue.lque 
au tre parlant une langue assez proche do !'~-pa­
gnol mais où gl issent de temps en temps quelques 
mots français, voire anglais ou allemands ! Au 
bout de deux à trois leçons, les élèves ont ainsi 
appris - non sans difficulté - quelques éléments 
essentiels de la langue française. Nous souhaitons, 
de pan ct d'o utre, que ces réunions continuent 
et accueillerions avec joie les hispanisants qui 
voudraient se joindre à notre équipe déjà sym. 
palhique. 

G. LB HÉN AFF. 

IFIIILIEI , 
Biscuits 
fameux 1131LIElU 
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La première moitié de l'année scolaire 67-68 a 
été ma rquée, au niveau du premier cycle, par de 
petites réalisations qu'il est in tércssunt de relever. 
Signnlons d'abord. et sur un plun plus géné•·al. 
l'intérêt que portent les élèves du premier cycle 
aux activités de groupe. Certains travatL"< manuels 
rentrent dans le programme d'enseignement de 
l'école, mais bien d'autres ne s'ud ,·essent qu'aux 
volontaires. Dans les deux ens. 011 y tt·ouve 1<\ 

même joie. le même goOt et le même pluisir de 
réaliser quelque chose. Aux ateliers du Frère 
Lucien on sait (avec du temps et de la patience), 
élaborer un panier en osier, une corbeille, une 
poterie, un balenu. 1111 avion. Bien des objets de 
bon goO t •·ejoignent ninsi la ma ison familiale. ct 
vont orner quelque meuble ou garnir quelque 
table. On nous promet pour bientôt des ka rt> 
vrombissants. Ame ateliers de Kérivoal , des jeu­
nes déploient. jeudis et dimanches, une grande 
activité uut011r d'optinlists ou de knyaks. Les 
vacances d'été se préparent et la perspective de 

LE LIKËS 

faire de la voile décuple les énergies et l'enthou­
s.iasme. 

D'une façon plus précise, les mou vements 
d'action catboli<]Ue ont engagé leurs jeunes dans 
des activités de dévouement : qu'il s'agisse de 
collecte de bois pour des vieillards de Quimper, 
d'expédition vers l'Afrique de médicaments ct de 
produi ts pharmaceutiques, de confection de colis 
pour les enfams pauvres il l'occasion de Noël, 
chez tous, on 1-etrouve ce souci de penser aux 
autres et en particulier aux plus dépourvus. 

Certains aînés manifestem leur dé\'Ouemcnt en 
consacrant leurs jeudis à l'encadrement des plus 
jeunes élève-,. Ce service est fort apprécié des 
responsables. 

Les mouvements d'action catholique visent 
aussi à la formation personnelle des jeunes sur 
le plan de la volonté et de la vie spirituelle. 
Quelques initiatives dans ce sens méritem d'être 
soul ignées. Le mouvement c fou nouveau • nu 
niveau des sixièmes groupe 11n bon nombre de 
jeunes clèves et leur permet de mieux exprimer 
leu r générosité. Toutes les semaines une réunion 
pnr petits grot•pes oblige chacun des part icipants 
à re l1échir e t ~ prendre au sérieux sn vi.e de 
chrétien. Avant N oël, une récollection o•·gani'iée 
à S r-Evarzec fut très bénéfique; l'ambiance y 
fut excellente. les liens d'amitié se renforcèrent. 
l'enthousiasme fut même contagieux car il per­
mit la mise en place d'un groupe c feu nouveau • 
Il !'~cole de St-Evar:r.ec. Les animateurs du groupe 
du Likès sont à fél iciter pour leur dynamisme et 
les ré!ultats obtenus près des jeunes. 

Au niveau des cinquièmes. quatrièmes et troi­
&ièmes, les mouvements J.T .C. Ueunes témoins du 
C hrist). S.MJ. (service missionnaire des jeunes) 
ont >lussi leurs activités proprcl. Les J .T.C .. lors 
de leur réunion hebdomadaire. échangent leurs 
idées, réfléchissent sur leur façon de vivre, por­
tant remède à ce qui paraît défecttuemc et ne 
craignant pas de prendre un m(Jment pour prier. 
Les 3 et 4 février, le Grand Séminaire de Quim­
per les accueillait pour une récollection. Puis ce 
fut la rencontre de Pont·Croix groupant les J.T.C. 
de Pont-Croix, Le Likès. Douarnenez et Audierne. 
Ces rencontres ct récollections voudraient amé­
liorer et affermir la vic spirituelle des jeu ne~ et 
aussi pérpnrer le grnnd russemblement nutional 
J.T .C. à Orléans, du 3 au 7 avril prochnin. 

Les Sc011ls de la s• Quimper, en nombre réduit 
à la reprise à cause d'une forte montée à la 
Route. se son t lancés. au cou•·s du premier lri­
mcst•·c, dans la réfection ei ln modernisation de 
leur Uase: cloisons. peintures ct autres aména-

Cévennes; juille t 67 : Jo messe ou Point Soleil. 

gcments. Celle ent•-eprise fut cou~ par un week· 
end sur ln côte sauvage de .Beuzec où ils se sont 
aguerris il la technique de descente en rappcl le 
long des falaises abruptes et ventées. Entreprise 
du deuxième trimestre: l'aménagement du Foyer 
des 5" ct 6 ... Ma i~ déjà sc dessinent les grundes 
lignes du Camp de P5ques ct s'annoncent les pro­
jets alléchants du grand Camp de juillet. 

Essai de formation personnelle du garçon sur 
tous les plans, et habitudes de dévouement gra­
tuit. tels para issent être les traits e~sentiels des 
dirtérents mo11vements likésicns: êu·e fort ct mieux 
SCI' Vir. 

... et A,.;,.,At;~,. e~,ét(t,.,.e 

th"~ le ~ee~,.4 e~elt 

Cette animation est toujours difficile. li s'agit 
de répondre aux besoins de jeunes soucieux d'une 
ouvcnure à leurs camarades de classe ou de loi­
sirs et conscients qu'ain.si ils mettent en pratique 
d'authentiques valeurs chrétiennes. D s'agit moins 
de vouloir faire partie d'u n mouvement dûment 
patenté que de rélléehir avec des cnmarndes 
atl'rontés aux mêmes problèmes de classe ou aux 
mêmes interrogations. Pour chaque série de clas­
ses un responsable avait été prévu afin de pouvoir 
coordonner les efforts au niveau de la division. 
Le démarrngc n été assc7. lent, mais peu li peu 
des groupes de réllexion se sont mis en place 
des Secondes aux Terminnles. L'objectjf est 
atteint : des jeunes acceptent de réOéchir à partir 
de leur vie et sont prêts à chercher avec des 
adulte> les valeurs chrétiennes qu'ils vivent. Avec 
le Carême. ccl effort de réflexion devrait s'i nten­
siliel' ct s'i nsé•·er dans ce vaste mouvement de 
•·epl'ise et de rêsurrcction qui va marquer l'rns· 
titution SC{)I aire pendant 40 jours. 

Pour uo1 KERMESSES 
uo1 S ALLES Je S PECTACLES 

uo1 Rt..UNIONS SP ORTIVES 

IF~ ll(ljiÉ-{I~IÈ~IIE 
LE SUPER BATONNET GLAC~ 
RmeigatHDUS : 6, rue •u Cou!dic, QUIMPER - Tél. 22-11 



Trois réunions 
du Conseil d'Administration 

de l'Amicale 

Le 26 septembre, il a décidé de la représen­
tation de l'Amicale des Anciens Elèves du Likës 
aux fêtes da la canonisation du Frère Bènilde à 
Rome, dêl6gatlon conduite par M. le Président 
Jean DAMIAN et Madame. 

Le 14 novembre, Il a étudié le projet de réor­
ganisation de l'enseignement catholique mascu­
lin qulmpérols présenté par la Direction de 
l'Enseignement Catholique du Finistère. Sa mo­
tion finale demanda.it que soit préservée, dans 
tous arrangements à venir, la personnalité du 
L.ikès, base de sa réputation et garant de son 
avenir. Sous cette réserve, les Anciens élèves 
du Llkès restent ouvert• à tout proJet de colla­
boration avec les établissements catholiques 
quimpérois, masculins ou féminins. 

Le 30 décembre, en union avec la comité 
des Parente d' Eièvea, Il a pris congé du Frère 
Directeur François KERDONCUF, en lui e.xprl­
mant, avec ses félicitations, la gratitude des 
anciens du Likês pour le profond travail réalisé 
en quelques années dans l'école. Un cadeau­
souvenir, commun aux doux associations, est 
venu concrétiser ces bons sentlmenta. 

NOUVELLES ADHÉS IONS 

1961-196$ .. Abgroll Joseph, Ty-Névez, 29 N Lon-
dtYiti<lv. - 32, Ne 0\JguCKIÎO. 29 N • 
Bnsl. 

1961-1967 ... Bolut Pler-ro-Y•n, ruo de Ve rdun, ~ Po· 
lob, 56 • Ot ffo· ltC ... n·Mor. 

1960.-1966 - louché Gu6no01, 20, placo Moutfco-Mot· 
c.hol•, 56 .. Vannes. 

1959·1966 • Beb. GHdos, Bourg, Ptœmel., S6 • Auray. 
Crté UnivC!rsito...-e Be<lulieu. 20, avenue 
dos Bulles de e-n-, 35 • Rennes. 

196)- 1966 • Le Bigot R<n6-louls, Bourg, 29 S • Gull­
fitomorc(h. - Ctt• Univer$ltolre VH~Ieon, 
Gtoupe 1, ohamb<e 173. 35 - Rennes. 

1962-1966 - Le Bihan M ichel, Kerdellcc, 29 S • Rê· 
déné. - Coopé.ration Culturelle C.E.A., 
M'Roler-Oosls (At~rl<t), 

1958-1967 • 8onthonnaou Ronan, S2, quai H I"Odo.t, 
29 S - Quimper. - 78, ruo du Ou•nconco, 
•9 • Ano .... 

1964-1966 .. Bosser Ple rn., LOI·tofu, 29 S - Plozévet. 
1963-1966 - 8othorel Â""ond, Perros .. Poulfouguen, 29 S .. 

Cro.z.on. 
1958-1966 • Douric André, 20, ruo du Monolr dos Sol· 

lo•, 29 S • Qulmpor. - Clt6 Univer,ltairo 
V•lle1ecn, Gtoupe 2. ohambro 103 35 
Renne$. 

196S- 1966 .. Breut MtchaJ, Ty-Mo-rie, 29 S - lriec. 

La Caisse 
Té l. 5 -25 B. P. n• 145 

Toutes opérolions sons rrois 
Versements el remboursements en 
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1957·1966 • Bu&ll Joon, Bouchorlo, Bourt~, 29 S • Plo­
" ' ver.-du·foou. - 32, ovcnoe L'on-Bh . .m, 
29 N • 8r0$t. 

196S·l967 .. Chomb,. Mic:hel, 18, NI C-ome.ilfe, 78 • Le 
Chtsnoy. - Novielot Le Rancher, T61c>­
ché, 72 - Le Mons. 

1963-1967 Coat Louis, Bourlotot, 19 N - Ploun6Yen· 
t or. - Novi<:ial Lo Rondwr. Uloch6, 72 -
L< Mons. 

1962-1966 Collet Pierre, Bourg, 56 - Locoal-Mendon.. 
- $' Cie, Collège Novai, 29 N • Brest 

1951·1965 • Collin Joël, Metlot, 29 S - Tmllogot . -
Ctl6 Unlven.to.,. BooultN, ""'iment C, 
20, avenue da Bulles de ~. 35 
Rennes. 

1962-1966 - Cuotf Joseph, Ge ndarmerie Motftimo, 17 
Roche fort. 

196 1-1966- Oonlol Jeon, Kor<~llc-Coa, 29 S • Pont­
I' Abbf. 

1963-1967 • Ooni61ot.~ Ato1n, rue Lovi~Hêmon, 29 S -
Rosporden.. - ln~t•t\.lt de Oro1t, ovenve 
F«h, 29 N - Brosl. 

1959-1966 .. Oonnort Guy, l ' H6roult .. Soc-i6t 6 Hippique 
• LCI Gourmotto ", 44 • Solnt·Horblafn. 

1960.1967 • Ouclot G~tord, Bourg, Plumi llou, 56· Boud. 
- L.T.E. • Les Goyoulles • , boulcvO<d de 
Vn,., 35 - R""""" 

19$7 .. 1965 Fity Mlchcf, routo do Quimper'l6, 29 S -
RJoc-sur-Béfon. - Clt' Univc"ltolro, 9 .. , 
boulevard d< 56vl{ln6, 35 • Romos. 

1958·1966 Fltomont Roger, ruo de ROJiftoin, 29 S ... 
Qurmorc,h. 

1959-1966 Le floc'h René., Bourg, 29 S .. Plogon~tec. 
- 26, bouleYOid de Sévigné, J5 • Rennes. 

1963-1967 - f lochloy AlbGrt, Brle~·Bihon, 29 S • Plo­
gottoi·Solnt-G<rmoln. - Math. Svp. Lycéo 
de K~rldhen, 29 N • Brest 

1962·1966 • Le Gall Almé, Letcuz, 29 S - Gulfor-sur­
Goye•. 

1958,-1967 - Le Gotl JC!On-Jonph, 61 , rue Docte:ur 
Loi nncc, 29 S .. OouorrwRet. - Chez 
Mme Crible, 39, rue P•ot, 75 • Pori•. 20-

1964- 1966 • Le Gors J t on·Morc, t<om,vo·aACctrfountoun, 
29 S • Quimper. 

19.58·1967 • Gtoflc And~, 6.3, rue de Qont · t'Abbê, 
29 s - Qulm~r. - Cijé Univer$itoirc, Plo­
,_, dv Bououm. 29 N • ll<est. 

19$8-1966 • Goolic Potriclc, mimos adresses. 
1957·1965 .. Le Gosfo& J•on·Pklrro, 27, ovcnuo det 

(mJg r61, lêge.ftbo, S6 .. Comoc·Pioge. 
1959-1966 .. Gourlten Jron-RentS, vc ncUc de t<erhapp, 

rue Haute, 29 S .. Briec~ - Chez Mme 
l.our'loy, 40, rue HonneiO"t..C>. 49 - Angers. 

1961 · 196.5 - Gv4nal Otri.stion, l, rue d e la Tour•d'Au .. 
,..rgno, 29 S • Qulmporlf. - •2. bouiiiYOrd 
Vtlloboli-Motou•l, 35 • Renno>. 

1960 .. 1967 • c;..khoowo Jeon· Lwc, 2 , nac do Qwlm~r. 
H S • Pollldreu&lc. - Math. Svp. Tech­
niques, LT.E., 10, rue F. R~olt, 51 .. 
Rolms. 

1958-1966 • Gulchou• Hwv•. ICcrguon, 29 S • Spéz.ot. 
- ECAM, 2• Mont6o Solnt-8orth ... my, 
69 • Lyon, 5" 

1962·1965 - Le Gulllou H""''· Gore S.N.C.F., Tron•· 
ports, 29 S • (!YirnénéveD. 

19.58-1966 • Guyomor Froncis, 13, rue d:u 8ourg-Nt:uf, 
29 S • Qulmporfô. - 14 bis, ""' Zochorlo­
Roussln, JS .. Remoa. 

1961-1966 • Houoit Gvy, 2, goronno cfe K~rmobouz.c.n, 
29 S - Quimper. - 64, rue Poui-Mouon, 
29 N • Brest. 
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19.59·196.5 .. Hoscoet Yva, Tronsportt, Le Croi.dou, 
29 $ Plog;onnec. 

1959- 1966 - Hômory fronsoh, Coolbltlc, 29 S • ChA· 
tccu.o~neu f.cfu .. Foou. - lnstHut Su~Jwr 
Agnc.>le, Il, rue Nully-O'H,court. 60 
B<>ouvo-. 

1960·1967 Hêmon Alain, 2.1 biJ, ru.e du Moquit, 
29 S • Briec . - Chctz Mme Jac:ob, IS, rvo 
Lomoyn.e~Bordetrie, 29 N .. Brest. 

1957·1966 Hotrécou GuonhaOI, 1'\10 de lo Garo, $6 • 
GutScrlll.- 12, ruo Morc"')o, 29 N • Br•t. 

1960-196.5 • Joc.q Jeon.·;frons-ois, SocUté He rmine, 29 S .. 
Pont·Av-tn.. 

1959-1 966 • Jotf,.nnou Jc.an-Yvu, IM~rg, 29 H .. 
Plo•y6. - ECAM, 2•. Montêc Solnt·Bor· 
th616my, 69 • Lyon, 5', 

1 962....1966 - Joncour Pionct, Korvotot, 29 S - l e Juc.h. 
- 5, rue Pouille-Al-Lor, 29 N - Brot!. 

1960·1967 • Le: Lon Jeoa· Poul, Pcndeu• , S6 • Mnlon. 
- Cnoz Mme S<rra, 17, rue Phili,_.._ 
Girard, 75 • Parla, 1 0' 

1959·1967 l ehoc Ae.M, BJdorgutn, 29 S - Rlec.~ur• 
Bé ton. - 83, rue d'HoutevJUe, 75 .. Porl1:, 
10' . 

1964·1965 loque t Poul, rue Afoln·,Le Grand, S6 .. 
Quc:-st~mbe-rt. - Grand Sémlnoire, S6 .. 
Vannea 

1964· 1967 Luco1 Jn~t ... françob, ft.Hktonco Poi&eorf, 
120, ,.,. Moc-Corthy, ll • 8ordeoux•Cov· 
dtoron. 

1964.1967 .. Lucas Joon .. Phlllppc, m6me odrèsso. 

1962- 1966 • Moh' Louis, rue d o Cor<~y, 29 S • fltlont. 
- 5, ruo Lot O<JCh.,. Trr.ane, 29 N • Br ni 

1964·196& ... Mêor Mort.al, Net do losMode-c1 H~L.M. A 
l , 29 S .. QuimpCtr. 

1966· 1967 - Le Meur Jocqub, K'rourtt.M:·Néve~ 29 S .. 
Fouos-nont. 69, ruo Pferre-Sémord, 
29 N • Bre•l 

1965-1 966 • Lo Mour Rémy, Vorn-Coloprovost, 29 S 
Brfac. 

19SI·19ô.6 .. M' y•t Ket'W'ê, 47, ruo ) , Gougoud, S6 ... 
V annet. 

1963·1964 • De Moatfort Arnaud~ Grouay,, Pleucocf•uc, 
56 • Molc•troit. 

10S7- 1966 • Porhlrin Bomord, Bourg, 29 S • Poullan. 
19$9· 1967 • Plrlou JCOft•Yvot, rue Mourfco-Rovol, 29 S .. 

Qulmpor, - ECAM, 24, Mont~c Saint· 
Borth61émy, 69 - Lyon, 5". 

1963·1966 .. Quoffffcc Marce-l, Le:v riou-Via:n
1 

JS, N~ 
do fo Pf'Hqu'il~, 29 S .. Plon6voz·Pon.oy. 

1960 .. 1966 • Qulfllec Georges, ll, tue dos Sowrcet, 
19 S • Quimper. - Clt6 Unlverallolre 
Beauheu, 20, ovenve des 8t.Jttes de Cois­
mes, 35 - ilenne•. 

19SI· 1966 • Quiniou Je-cut·Poul, Pe.nhon, 29 S • Trio. 
got. 

1960-1966 • Ronnou Guy, Tlrlly, 29 S • Cll6toou,..uf­
du· Foou. 

1961-1966 • Rivier René, Penftot, Karn.ével, 29 S .. Ros .. 
pordoft. - Lvœ.. TodlniQoe dtt Coucriou­
ville, 8 P 21 76 • Le Havre. 

19$1·1966 .. Roudout R~, 4
1 

ovafUH de lo GoN, 
29 S • Quimper. - 51 , "'" lnketmorv•, 
29 N- ll<est. 

19$9· 1966 • Rube us Jco-n, 8cg·or-C'hro, 12 .. Ploun4-
vez .. Moëdec.. 

1964· 1966 ... SofoUn Rt"', 1, rua dn A.loncs, Porc .. Mf... 
ne~ 29 S • Quimper. 

19$7· 1966 • Sôtolca ChoriH, 151 , rv. Joon-Javrh, 
29 H - 8_.. 

1964·1967 • Sylves tre Fronçais, Saint·Moud~, 56 - Guis· 
criff. 

1961 - 1966 • Tonguy Joon-Y•••· KoriO"!!Ut, 29 S • Pto­
ncv• l.··ch•··foou. - Ctt6 Untwrsito~ro Vtl..._ 
ieon, Gr- 2. 35 • R-. 

1960· 1966 • Le Tondre Alain, 1, ploce Jeon-..Jou tès, 
29 S • Coftcomo-ou. - 35, boulevord de 
io Ll~rtf, 35 - Renne•. 

1963- 1967 .. Touille J•on-Jocquu, 9, ru.o Lovoislo•, 
19 H • , ,.,, , - Novlclot Lo Ronchor, T6-
loch6, 72 • Le Mons 

1962· 1966 • T roodec Hervé, 2, lmpone de.s Korrtgon:t, 
T~boul, 29 S • Oouomene:r... 

d'Epargne de Qui111per 
Toux de I•'Jin,.té

1r~étCt flx,.é JpJo~l11o lo; i 1 DEUX LIVRETS 
.,.,..,.,. .,~~ .:;. sur l e•quels vous pouvez déposer un totol de 30.000 f. 

UN LIVRET D' ePARGNE - LOGEMENT 
pour construire ... ocheler ... oméllorer ... réporer •.• 

espèces ou por chèques 



JO 

CHANGEMENTS D'ADRESSES 

Anciens Elèves. 
1950 .. Anselot Jeron, Attaché d' Intendance, Lycée Mixte, 

29 S • Quimperlé. 
1963 .. A%é Alain, 17, bouJevcnd de R~nnes, lS .. Fou· 

gètOs. 

1960 .. Bolut Yvon, 4, rue do Navarre, 75 - Paris S•. 
1964 .. Uccqucy Vfncont, 71 , rue de Rome, 7S - Paris, 

8•. 
1964 - l e Ber~ Auguste , 2-4, rue du Comm_.et"Ctl, 49 .. 

Angers. 
1959 .. DloiX-e Hervé, HOtel dèt Dunc-.s, 29 N .. Porspo .. 

der. 
1957 .. Bonthonnaou Joan, 14, rue Chorfcs-Lombotd, 

Cité dos Bruyère•, 39 - Dolo. 
f953 - Buxit Fronsois, 44, rue du Commerce, 92 .. Co­

lombes~ 

1963 - Cor1ou Jeon·René, Maison des Efôve.s d~ l'Ecole 
Centrale. 4, tuc de Citeoux, ?S - Paris, 12". 

'950 .. l e CoJtK Plor-r~, 48, rvo do Co striee, 08 .. Chor­
tovillo·M~ziôrcs. 

1965 - Ooniol Hube rt (Frère ), Scotostlcot, Institution 
St-Jeon, Annoppes, 59 - ASç(l. 

1966 ... Le Oe,n Jean .. Yves (Frère), mème adresse. 
1967 • Fc untrun André, L.T.E. • Lo Livet •. 16, ruo 

Du four, 44. - Nontos. 

1949 ... Foudlcr Guy, Jng6n•our HEl, 80, ruo Thiers, 
78 - Sortrouvllle. 

196ô - Le Gal Jac:qucs {Frère}, Scolostioot, Institution 
St-Jeon, Annoppe.s,J 59 - A$çq. 

1947 .. Gooncc Alain (Frère), Eeole Sa1nt .. .Jcan, 56 • 
Guidel. 

1961 - Gorgeu Roge r, 152, rue de Chovllly, 94 .. Vlllo­
lulf. 

1965 - Le Gouic Guy (Frère), Scolosticot La Baronncric, 
49 • St-Sylvain·d'Anj:x.. 

1962 - Le Gland Jéan .. Paut, 31 , rue David d' Angers, 
49 - Segr6, 

1952 - Grubor Mlchal, 26, ruo LomortlnCo', 69 ... Lyon, 3". 
1963 - GulHomet Roger, 17, ovetnuo kc.qucrel, Le 

Plolon, 26 - Soint-PouJ-Trols-Ch6toaux. 

1957 - Hervé Yvon, l, rue des Lutins, 56 - Vonne$. 
1966 - L' Hotelfier Jean-Claude (Frère), ScoJoS'flcot Lo 

Boronnerie, 49 - SI-Sylvain-d' Anjou. 

1965 ... Korrlon Pion o (Frl:ro), Scolost icot Soint .. Mic:hol , 
Ho!rouvilie-Sofnt..Cioi<, 14 • Caon. 

196$ - l<oi'Xuol More, Soldat, S.P. 88.99. 
196 t - Moxé l.oic (Frère), Sco1osticot St-Jeon, An nap­

pes, 59 - A!eq. 
1967 - Moofic: Joon .. Yvt's, Cité Unlvt~l'litalro Booullcu, 

Pavillon 8, 35 - R<nMs. 
1957 .. Mondrgua r Jean-Fronsola {Frè re), C..P.A., 1, ruet 

de lo libération, 69 ... Colulre. 

1967 .. Nédé tec DonieJ, 2, rue Condorcet, 29 N - Brest. 
1954 - Penn Guy, 118, rue de Pont·I'Abb-é, 29 S -

Quimper. 
1961 ... Ponn Jeon-Yvos, lng6rtlour ECP, .C8, rua Lo· 

<ol.lrbc, 75 - Porls, 15'. 
1966 - Pcnnorun Pierre, 5, rue Comtesse de Ségur. 

29 N - Brest. 
1967 - Pcrromont Michel, chez M. Huart, 6 , ru~ Mïchci ­

Oo", 29 N · B.reot. 
1964 - Pétlllon Plorro, Mailon d•• El~es de I'Eeolo 

Centrale, ~. rue do Citeoux, 75 ... Porb, 12•. 
1966 .. Pé tillon Yvos, Ecolo Na·tlonolo V6thrinoira, 23, 

chemin des Capelles, 31 - Toulouse. 
1967 - rierre PhUippc, Cité: Univorsito ire Beaulieu, 20, 

ovenue des Buttes de Coësmes, 35 - Rennes. 
1964 - Pfouhfncc René, Maison des Elèves de 1•Ecol~ 

Cen1role, -1, rua de Citeou.x, 75 - Pod.s, l2.t, 

1967 • Qu6mcrc'h Joon·Pien •, Cours T S., Cité Tocn­
niquo, nlc Morc:eou, .c9 • Saumur. 

R. NÉDÉLEC 
Magasin spécialiste pour pieds sensibles 

18, rue de la Providence, QUIMPER -Tél. 20-67 

CA _~1 L 
2, rue du Chapeau-Rouge - Tél. 36-76 

LE PLUS GRAND CHOIX 
DANS LES MEILLEURES MARQUES 

pour HOMMES - DAMES - ENFANTS 

LE LtK~S 

Le m ot du t r ésorier 

NOUVELLES ADHilSJONS • C01'1SATIONS 

tes jeunes des promotions récentes font acte 
d'adhésion en versant la cotisation de S F. Il leur 
est recomman<k! de çommuni<l\101' éventuellement nu 
Secrét~riat de l'Amicale leur nouvelle adresse. Ceci 
permet de renseigner des et~marndes ct de lancer 
les .invitations aux activités des Groupes Locaux : 
Paris - Rennes - Nnnles - Angers. 

l.'nnnée nmicalistc coïncide désormu is uvee l'année 
16gule. Le Tmoricr remercie les nnc:icns 61èvcs qu1 
ont déja song6 1t. ré&ler leur cotisntion 1968. Il Invite 
les oublieux à ne pas tarder à les imiter. 

Attention! Depuis le 1 .. janvier 1968, le compte 
chèque postnl de l'Am icale est distinct de celui de 
l'école. 

Membre bienfaiteur : 1 S Fo·nncs ct plus 
Jeune ;unicnliste S l~runcs 
Membre actif 10 Ftancs 

C.C.P. Bulletin ~LE UIŒ:S », QUIMPER 
NANTES 2 729 41 A 

Alnin I'LOC'J 1, nouveau trésorier. 

1967 - Le Qu~ré Poul, Erole B.T.P., 18t rue de Be lfort, 
9.t - Vlnconn~•-

1966 ... Ro-n"cw Louis, che'Z M. Polllcr, 43, rue Julos­
Ferry, 29 N • Brest. 

1965 • Ricousse Froncis ( Frè re), Sc::otos-ticot Lo Boron~ 
ne<ie, 49 - St-Sylvoôn-d' Anjou. 

1965 - l e Roy AndrO, B. 309~ Résidenu Un iversitaire, 
92 - Antony. 

1967 .. Lo Roy Yvca, chu M Londurô. Il, I'UCI de 
Kort>toos, 29 N • BrMt. 

1967 .. Sofoiln Froncis, 27, n.Je Tovrot, 29 N - Brcsl. 
1965 - l e Soux Yves, Lo Croix·.Roug~, 94, rua Robes­

pierte, 29 N .. Brest. 
1967 - S<ouomec Piorre -HC!nri, chez. Mm~ H~s. 1, lm· 

pouo Loeordolro, 29 N - BreJI. 
1967 • Sollin Plorro-Y vos, Collègo Naval, 29 N - Brest. 
1957 - Soudc!o Gérord (F~~), C.P.S., 1, ""' Poui.Vail· 

!ont-Couturier, 91 - Athis·Mom. 

1966 - Tronchord Michel (Frère), SGolœricat La Bo­
ronnorie, 49 - Soint-Sylvoin-d'Anjou. 

1953 - Vorllton Guy, 80, ov~nuo Foch, 9• • Moisons· 
Alfort. 

Ancie ns Frè res Visit e urs de Bretogne. 
F. Ucrnord McSrlon, Assistant, 476, Vfo Awn!Uo, 00100 -

Romo (Iloilo). 
F. Yves Le Golllc, Ecole l'rmmocuféo·C~nc~ptfon, 32, ruo 

de Toulouse, 35 .. Solnt-Molo. 

Anciens Frè res Directe u rs du Likès. 
F. François k c rdoncuf, V1sitC!ur, Ké roz.a r, 56 ... St-Av6. 
f. Louit Bcngloon, Kôrou r, 56 .. So1nt-.Avô. 
F. Eug~ne L& Vlovont, lnSp~tour, K~rour, 56 - St-Avê. 
F. Y~·e~ l.e Galtic. Ecole l' fmmoc·ulée-ConcEption, 35 -

Soint·MoJo. 
f . Loure nt Le Guellec, Directe ur, Inst itut Sup6rieur 

Agrlcolo, 60 • Beauvois. 
F. François l e BoU, , ro-Directour, Lo Ukès, 29 S • 

Quimper. 

Anciens professeurs d u Likès. 

F. August• Abhcrvt\...Gul gucn, Scolostlc.o t Sa1ntMMichcl, 
H6rouv1Ue .. Solnt-Cfoir, 14 ... Coe.n. 

F. Georges Aubcrnon, Juvénat de Kérox.e r, S6 - St .. Avé. 
F, GuiUaume Le Bors:, Ecole Saint-Joseph, 56 ... Lo Roche­

Bcmord. 
F, Jean Le Bctzic, k~roxcr, 56 .. So.int·Av,. 
M. Ren i Colloc1h, l9 bh, rue Blolsc·Potcol, 78· HouU· 

los. 
M. l.ouls Charpentier, 88

1 
avenue Gollihti, 93 - Epinoy· 

sur...$eine. 

f. Jo1ep.h Ooniol, Ec.ole Technique St-Jose-ph, 56 • Von­

""'· F. Jean Lo Doo•·6, Oirodou r G6n6rot, Kôrotor1 56 ... $oint-
Avé, 

M. WUflom Faulkner, 7, ruo frôdêrfc..Ch opin, 92 ... Ba .. 
gneux .. 

F. Guillaume Lo Flocb, Pensionnat St~eon .. Soptisto, 
56 .. Anodon. 

M. Oonftol John Fludo, 8, Quoon'J Woy, Cottlnghom (E. 
Yortcs), Grondo .. erctogno. 

M. l'abbé Maurice Goa noc"h , Aumbnior, Bosc Aé ronn· 
vole, 29 N - Landivisiau. 

F. Fronçais Le Glanee, Via Aurelio
1 

476 ... Arc,hives, 
00100 - Romo (ltolio). 

,.-, Jean-Paul Gl6vorcc, 1, rua d o la Lib6rotlon, 69 ... 
C.aluiro. 

r:. Luden Guennoc, Directeur, Ecolo Trc:hnlquc du Socrè· 
Cœur, rue de Ge~ve, 12 ... Saint·Brieue-. 

f· f(o:ncis Le Guern, Scolosticot St~Jchel, Hérouville· 
Saint-Gioit, 14 - Caen. 

F. Christophe Joff'rO, PQn slonnot St -Jcton-Boptlato, 56 -
Arro don. 

F. Robert J ouon, C.P.S., t, rua Poui-VoUiont .. cou'turicr, 
91 • Athis-Mons. 

F, Jean Ké rouonton., le Croix-Rougo, 94, rue Robes­
pierre:, 29 N· Btcs1. 

F. J~on Konuol, Ecolo Soint .. Joroptt_ Kcrflchont, 56 ... 
Lorient. 

F. Jean loé, Ecole Saintt:--Marle, 35 .. D1nord. 
F. Jean Léost, 78, rue de Sèvres, 75 ... Paris, 1•. 
t:. Josepil lorgeoux, Lo Crojx-Rouge, 94, rue Robespierre, 

29 N • Brest. 
M. Pie rre Marque r, Directeur, 1l4, rue Saint .. Mortin, 

01 - Belloy. 
F. Joseph Morvan1 Dl redeur, Ec.ole St~Borbe, S6 .. le 

Fooë t. 
F, Aloin Mourra in, Eccle l'Immaculée-Conception, 35 

Soint-MoJo. 

F. PiOr'ro L1> Noir, Ecolo l'lmlnoc.uléc..Conccption, JS -
Saint -Malo, 

F. Michel Orgcbin, 7"8, rue do Shvre-s, 75 ... Ports, 7•. 

F. Jouph Le Poutremot , Ecole Techn.ique du Soc-ré­
Cœ.vr, rue de Genéve, 22 .. Saint-Brieuc. 

M. Picrr., Le Pautre,mo·t , 61, avenue de Rosny, 9l • 
N OIJY·I~>-So<. 

F. Joseph Pollen, Ecole Tochnlquo du Socré-Ccaur, ruo 
do Gonèvo, 11 ... Saint·-Brlouc. 

F. Auguste Penon, C~ntre Agrlc:oto de Kerplouz-, 56 -
Auray. 

F. Jean-Pie rre SoloYn, Ecolo St-Aiol n, 7 , ruo J . Coré , 
29 s - Scoot. 

F. Poul Ubillot, C.cntl'O Agricole de Ke rplou:t, 56 ... Awf'Oy. 

Ancien Permanent du Groupe Parisie n 
de l'Amicale. 

F, Yvot Le Montognt:r, fcofo St .. Joso-ph, 33, ru o do lo 
Malri~, 56 • Locmlné~ 

MATÉR IAUX DE CONSTRUCTION - APPAREILS SANITA IRES 

Socié té Q·uimpéroise de Matériaux 
Kerv!r- lzella, en ERGUÉ-ARMEL, QUIMPER - Tél. :13.69 et 15 .69 

Route du Gouesnou, BREST - Tél. 44- X2•20 

AGIHCtS 1 

CONCARNEAU DOUARNENEZ 
Rue d•• Jardin> - Til. 3~6 R"" Jcon-Darre • T<l. S-27 

Blanchisserie de l'Odet BOUCHERIE - CHARCUTERIE 

Hervé Hénaff 5, rue de l'Hippodrome, QUIMPER - Tôl. 0.19 

·-··· 7, rue de Kerfeunteuo, QUlMPER - Tel. 8.S3 

Confie:t Je linge de vos e nfants 
à la blanchisserie de l'établissement. 

---
Viandes de 1" qualité - VolaUies 

Vous ferez des économies. Cufoulet • Tripes • Toatu lu iiiiDIIIIS de plûe 
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LA RWNION DU 25 NOVEMBRE 

Circonstance imprévue. cette rencontre ne fut 
pas présidée cette fois par M. Lucieu Morvau. 11 
était en voyage. ma is se proposait d'~tre n~an· 
moins tid~le au rendez-vous du 78, rue de ~vrcs; 
les ~vénements en dis~rent autrement : p ris sur 
la route par le brouiUard et le verglas. il dut 
abandonner sa voiture en province et regagner 
Paris par le train. 

Ce fut donc le Vice-Présodent y,,...,. A•·on qui 
accuei llit les amicallstes, tandis que notre d6vou~ 
•ecréta irc Moree/ Loubomln veillait à tous les 
détails de l'organisfltlon matérielle. Le mot do 
bienvenue souligna la présence parmi nous de 
Mme Heuri K~rovcc, épouse du regretté Prési· 
dent-Fondateur de cc Groupe, et du Fr~re Loure/li 
Le Guelltc, ancien directeur du Likh; actuel 
directeur de l1nstitut Supérieur Agricole de Beau· 
vais, il venait de recevoir, Jo ce titre, la médaille 
du Mérite Agricole ; tout Je monde applaudit celle 
récompense méritée en pensant au bel ~eelisme 
du Frèo•e Le Guellec : au Lik~s. n'avait-il pns 
apporté toutes ses compétences 11u service de 
l'Enseignement Tech nique et, h Kcrsa, au service 
de la Marine Marchande? 

Assesseur de l'Amicale. le Frère Gabriel LI' 
Mtur présenta d'abord les excuses du F~re Fran­
çoos Kerdoncuf, directeur du lik~. dél~gu6 au 
Chapitre G6néral des !-~res à Rome, et de M. le 
Président Jean Damian. retenu à Quimper par ses 
activités professionnelles. Il rappela ensuite le 
•ouvenir du grand absent de cette rencontre: 
nprh 36 ans de dévouement inlassable dans cette 
maison de la rue de ~vres, le Frère Coronat· 
Yves se trouvait depuis quelques mois affecté b 
l'Ecole SaintrJosepb de Locminé ; c'est seu lement 
par in pensée qu'il pouvait assister à la présente 
rencontre. La gratitude de tous allait à cdui qui 
fot tant pour accueillir les Bretons Il Paris et pour 
maintenir la cohésion de ce Groupe Parisien. 

Le Frère Gabriel dit quelques mots du Chapi tre 
Général de Rome. d"oil venait de parvenir la veille 
une grande nouvelle : la nomination du Frère 
Bernard Mérian. ancien du Groupe 'Parisien, 
comme Assistant d u F~re SupérieUJ' Gén6rol 
pour les Missions Frnncophones ; la vacance du 
poste de provincial des F~res de Bretagne luis· 
sait entrevoir au l ikès une cascade de promotions 
qu'il était toutefois prématuré de préciser. P ar la 
bouche du Frère Assesseur. le Frère Jean Le Fl6· 
cher. directeur intérimaire. et le Frère François 
Le Bail, pro-directeur, assuraient les amiealist~ 
parisiens de leur meilleur souvenir ; les jeunes 
furent également sensibles au bonjour du Frère 
Louis Le Guern. le sympath ique économe. 
L'école Le Lillh. avec ses I.SOO élèves, poursu i· 
voit son adaptation pédngogique c t matérielle h 
ln r6forme de l'enseignement ; un écho fut donné 
du problème de la carte scolaire des établissements 
catholiques de Quimper et de la pœition prise 
pnr l'Amicale à ce sujet : les membres du Groupe 
Parisien approuvèrent la motion du Bureau de 
J'Association demandant le respect de la person· 
nalit6 des écoles et des traditions représentées 
par les anciens élèves. 
Aprè~ cet exposé, les groupes fraternisèrent 

autour d 'un vin d11onneur. Parmi les ainés, on 
reconna issait surtout des ing~n icttrs B.C.A.M.; 
par coo1 u·e. chez les jeunes. c'est l'Ecole Centrale 
qui 6ta it le mieUJt représentée: un ingénieur de la 
promotion 1967 el trois élèves actuels: les ma­
thématiciens du Likès font leur chemin ! 

LE LIKËS 

Etaient présents à celle rencontre: 
Mme Henri Kérovcc. 

A uci~ns prof~sst:urs : 
Frère Laurent Le Guellec, directeur du Likh 

1947-1954 et 1962-1964; ancien élève 1919-
191. 

Frère Michel Orgebin. 
M. Pierre Le Paut.remnt. 
M. Louis Charpentier, et quatre de ses six enfants. 

Anciens ~lèves grouph par promotion: 
Yves Corre (1921-1923). 
Yves Avan (1921- 1924): Louis Dubois (1920-

1924). 
Gabriel Lapdcc (1922-1926). 
Jean I.éo>~ic (1922· 1928). et Mme. 
Marcel Louboutin (1934-1941). 
Roben Anse! (1942-1945). 
Jean Cariou (1943· 1947). 
Louis Daniel (1950- 1956). 
Jean P6tillon (1953-1957). 
Jean-Louis Le Carre (1953-1961). 
Jean-Yves Penn (1955-1962). 
Jean-René Cariou (1956-1963). 
Pierre Pétillon (1957-1964); René Plouhinec 

(1957-1964); Eug~ne Tanniou (1954-1964), et 
Mlle Françoise Jouy. 

Hervé Cariou (1956-1965). 
Jean Le Gall (195!H967); Jean-Paul Le Lan 

(1960-1967); Ren6 Lehec (1959-1967). 

Se sont excusés : 
Le Président Lucien Morvan ; Jean Grubcr; Louis 

Bothorel ; Jean Stéphan; l'abbé Yve~ ' "'erh. 

••• 
Le lendemain, les F~res Gnbriel Le Meur ct 

Miclod Orgebln, accompa,n& de trois jeunes de 
la promotion 1967 (/tan-Poul ~ um, Rtnl 
Lelrec et Hervé Bloize). de Louis Seordio (1964) 
ct de son ami Séba.•tltn Bod~rl, ont panicipé à 
la journée d'amitié organisée à J'Ecole des 
Francs-Bourgeois pnr le Groupe d'Accueil ~ 'Paris 
des Jeunes Anciens des Fr~res. Projection de dia­
posi tives sur le Canada e t J'Exposition 67, ainsi 
que sur le Congrès Mondial des Amical istes à 
Montréal : messe dans la chapelle de l'établisse· 
ment : repas [ratcrnel groupant une centaine de 
convives au restaurant Dupant, place de la Bas­
tille : après-midi dansante dans la salle du sous­
sol des Francs-Bourgeois ; toutes ces activités 
furent animées avec un bel entrain par le Fr~re 
Léon MuriseL le F~re Armand Vital et le Pré· 
sidcnt Raymond Faure. Deux anciens de lu Croix· 
Rouge de Brest participaient également ~ celle 
jouo·née. Souhaitons que les Bo·ctons y soient plus 
nombreux une nulrc fois! 

:. 

LE 24 FtVRIER 

La rencontre du 24 fivrier. comme la préœdcnle, 
s'est d'abord déroulée A la Procure Oén~nolc des Frè­
res. 78, rue de Sèvres {7'). Elle u é1é marquée pur lA 
prise de contnc1 olfociello du nouvenu Frère Olrce­
ICur du Likb ovec le Groupe Parisien de I'Amic;tle. 
l e Frère Jean Le Flécher !ut présenté aux tomicalis­
tcs par le Fr~re Oabricl le Meur qui. au préalable. 
uvail lu les excuses de M. Jean Onmian. Président de 
l'Amicale ; ce dernier était invité ce jour-~mc A tan­
v6x: où M. et Mme Jean Léosrie, ~bre. trù ri~ 
les du Groupe Paris~. mariAient leur !ille. 

M. le l'résident tueicn Morvan présenu. les (éli­
c.italions de tous au Fr~re Directeur du Likés cl le 
pria de parler de la présente année seoluirc. te 
Frère Le Flécher constnta que SOil iouérim du noe· 
mier 1rimcs1rc s'était déooulé dans les meilleurs con­
ditions, ce!JI &râce Il l'expérience et au dévouement 

LES BOIS DU NORD 
•ont lu •ellle.ra 

ft pntiquem"t '- -•••• elll.era 

Et' D. BLOC'H & Fils 
l QUIMPER - Tél. 8-14 

Tous lu Bols - Parquets - Calasea 
Isord - P a rl<ez - Panneaux laqu6a 

I l 

des membres uncicns du corps professoo·ol, muis 
aussi r.n raison du recou1emen1. plus Cucilc que pré· 
vu, de nouveuux professeurs, souvent anciens ~ves 
du likés. Quand, en d6:embre, le Frtre FrAnÇois 
Kerdoocuf Cul nommé Provincial de Breraa;ne. l'ap­
préhension fui moindre en acceptant de pon<r offi. 
ciellement les lourdes responsab~ol& d'un lf8nd 
~1nbli:ssemen1 en pleine ~volulion ~daaoaique et 
mntéo oelle. A cc tnopos. des prlcislon~ furent don­
nées pur le Fr~oe Directeur sur les deux nouveaux 
chantiers : celui de l'ensemble technique est confié 
à l'entreprise Adolphe Cano et celui de l'ensemble 
sportif à l'enlretnisc Corentin Le Bris; freinées p.u 
ton hiver pnrtlculihement pluvieux. ces r~nlisarions 
vont commencer l prendre forme au printemps. 

Enslllle, le Fr~re Laurent Le Guellec parla de 
l'lnstilut Supérieur Avicole de Beauvais et le Frm 
Hen-é Daniélou, du Cen!te de Pastonlle Scolaire 
d'Athos. sone de second-noviciat oUrnnt un recy· 
c lnao spomuel el opcxtoliquc à des Fr~res déjl ex-
11ériment&: l'un d'entre eux, le Frère Robert Jouan. 
sc trouvait des nôtres ce soir-là. Le Fr~rc téon Mo­
risel, responsable de l'accueil à Paris des 6tudiants. 
exposa les .erviccs qu'il est amené ~ rendre jour­
nellement aux jeunes : un r~seau de chambres dis· 
perst sur toute lo e~~pitole permet d'offrir un foce­
mr.nt l des condlloom raisonnables, not1 loin des 
cours fréquent~ 

Après le vin d'honneur, le groupe ca ana par les 
moyens les plu< dh·ers te restaurant des c Mille eo. 
lonnes •· au 20, oue de la Gntt6 (14'). Le o·epnJ con· 
nul d'ubood l'ambiance cordiale m~os nssCl paisible 
de ces rencomres de l'nmitié. Sur la Cfn. tout nu 
conltaire. U s'onima, quand le Frère lnurenl Le 
Guellec eut posé une question très int~ress:onte con· 
cernant les expériences pnstornles post-conciliaires 
et la rartfa<:tion cles vocations ni)OSloliques. Paroci­
pèrent k plu< octi•emenl à la d1SCUSSion le Fr~re 
Michel Oraeb111. Yves Fiche. Roger Boubour el Jean 
Kerbourc'h. Ce dernier termina la soirée en propo­
sant au Groupe Parisien uoe visite oraanisie du JTIIOd 
complexe allmenraire de Run11is où n est chargtl de 
ml$.<ioo. t"idEe fm JU&Ee intéressante pnr tOU!. Seule 
ho dote resle ~ fixer. Comme de cou1u111e, le< an­
ciens élèves de ln rEalon parisienne seront invltés 
par circ:ulnirc. 

Elaienl prEsents 
luvirls : 

Fr~re Jean Le Flécher, directeur du lt~b. 
Frère Gabnet Le Meur. ossesseur de l'Amicale. 
Frère Uon Muriset. représentant le Groupe d'Ac-

cueil à Poris des Jeunes Anciens des Fr~• cs. 

A ncl11ts pro/e$,\'fWI'S : 

Frères l.llureru Le Guellec, Hervé Daniélou, l'ierre 
Baron. Michel Or11ebin. Robert Jouan. 

M. Plcrre Le t'autr.mat {1937-39). 

Attd .,s lll•u trollpés par promut/ou 

L.nuren1 le Guellec {1919-1921). 
Vice-Président Yves Avan (1921-1924). 
Président Lucien Morvlln (1921 ·1926). 
Jean Kerbourc'h (1928-!933). 
Heo·vé Daniélou (1914- 1939). 
Roger Boubour (1939-1941) ct Marcel l.ouboulln 

(11134-1941). 
l'ierre Ooavec (1945-1950). 
Xavier Be:scood (1945·1951). 
Jean-Yves l..aanlle (1953-!957). 
Louis le Oall (1954· 1959). 
Ro;er Tanauy {1954· 1960). 
Jean-louis Corre (1953-!961) et sa fiancœ. 
Jean-Yves PeM (1955-1962). 
Yves F~ehe {1954- 1963): Aimé Gueltas (1959·1963) et 

Jean Stéphnn (1954-1963). 
Pierre Pétollon (1957· 1964) eo René Plouhinec (1957-

1964). 
Jean-Yves Olni%c (1959-1967); Jenn Le Oo!l (1959-

1967): Jenn-Pnu l le Lan (1960-1967) et René 
Lehec {1959·1967). 

S• sont •xcu.ris : 
M. le Président Jean Damian. 
M. et Mme Jeln Léostic (au moria;e de leuo rifle); 

M. et Mme G11briel L:lgadec (grippe) ; Eugène 
Tanniou (milituire en déplacement en Provence): 
Michel l'crccluy. 

Le Stcr6wlr~ : 
Murcel t.ouaoUTIN, 

!4, me tle la 8i;vre • 92 • Bourg-la-Reine 
(Hauts-de-Seine). 
Tét. 702.43.76. 
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Section A · LITTÉRAIRE 

L'Ecole Catholique • LE LIKES" est elu type Lycée 
classique, moderne at lachnlqua avec un Collégo de 
second cycle annexé. Elle est liée à l 'Education 
Nationale par un conlrat d'Association et est clas· 
séo en première catégorie Secondaire et première 
catégorie technique. 

Les élèves peuvent bénéficier de bourses natlo· 
nale$ à tous les nivQa.ux d 'étyçft;o$ (e<KI boUf$Î81'$ 

présents en 1967·1968). 

Correspondant O. R. T. F. 
studio Sud·Anlstlre PORTRAITS 

Cj PHOTOS DÉCORS 
If TRAVAUX ET CINÉMA AMATEUR 

'Cana 
10, place Terre·ou-Ouc, QUIM PER - Tél. 4.17 

Electro-Ménager - Radio - Télévision 
P. LE GRAND 

DISTRIBUTEUR OFFIC I El 

OC~ANIC 
3 A NS DE GARANTIE PAR CONTRAT 

29, rue des Reguaires, QUIMPER • Tél. 7.13 

Fournitures pour l'AMEUBLEMENT 
Tout pour le sommier et le morota1 

QU INCAILURIE POUR MEUBLES ET BATIMENT 
PLUMES et DUVETS 

<COJRN ][<C 
13, rue s•.fronçois, QUIMPER • lêl. 4.68 
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Mathématiques 
et Physique 

1 .. c 
Latin ou 

langue vlv. 2 

2'C 

Latln 
Langue viv. 2 

ÉCOLE LE LIK! 
B. P. 121 

Premier cycle d 'orientatic 
Second cycle court et te 
Second cycle long : lltti 

BAC 0 

Mathématiques 
et Biologie 

,,. 0 

La lin ou 
langue viv. 2 

2'C 

Langue vlv. 2 
renforcée 

Section C SCIENTIFIQUE 

3'B 3' B 

Latin Latin 
Anglais Anglais 

Allemand Espagnol 

4• B 4 B 

Latin Latin 
Anglais Anglais 

Allemand Espagnol 

5' Classique 

l.atin • 1 langue (Anglais) 

6" Classique 

Latin • 1 langue (Anglais) 

Premier trlme1 

ÉTABLISSEMENTS 

J. GOUIFFÈS 
Q UIMPER 

Tél. S.06 
, , 18.95 8. P. 3 

PATES PUR PORC SALAISONS 
PLATS CUISINfS :-: CONSERVES DE VIANDE 



29-S QUIMPER 
T61. 0·84 • 4 ·88 

mique. 
tire, scientifique, technique. 

BAC E 

Sciences 
et Technique 

BAC Tn. 1969 
(B. Tn. 1968) 

Fabrication 
mécanique 

CJ 1" B. Tn. 

Fabrication 
Mécanique 

3' M 

Anglais 
Allemand 

Technologie 

4' M 

Anglais 
Allemand 

Technologie 

Commun 

t t 

2' T 
Mooentque et Etectrtcité 

Anglais 

Section T TECHNIQUE 

3' M 

Anglais 
Espagnol 

Technologie 

4' M 

Anglais 
Espagnol 

Technologie 

5' Moderne 

1 langue (Anglais) 

6" Moderne 

1 langue (Anglais) 

HABILLE 

t t ENFANTS 
ê ePUen j. JUNIORS 

HOMMES 

(~ A 1 1[ ([) 1UJ 
A. LA VILLE D ,E QUIMPER 

27·29, RUE KERaO N - QUIMPER 
Tél.. 11·73 

MA~~SIN ~ IMPERMEABLES 
A SERVIlE COMPLET HOMMES. DAMES. ENFANTS 

t 

LE LIKË$ 

BAC Tn. 1969 
(B. Tn. 1968) 

Electrotechnique 

1,.. B. Tn. 

Etecuotechnique 

BEP 2' année 

Mécanique 
Générale 
Option A 

BEP 1"' année 

Mécanique 
Générale 
Option A 

BEP 2' année 

Electrotechnique 
Options A et D 

BEP 1'• onnée 

Electrotechnique 
Option A 

Collège de Second Cycl e 

Ce tableau présente tes sections assurées dans 
l'Ecole. Elles caractérisent ta nature de l'enselgne­
rnent à dominante littéraire, scientifique ou techni­
que. A l"lntérieur de chaque section les options 
possibles sont encadrées. 

Pour l 'année 1967·1968, tes elfectlfs sont ainsi 
répartis (au 1" janvier 1968) : 

Premier cycle : 

Second cycle : 

20 Classés 

27 Classes 

709 élèves 

768 élèves 

(l) ouverture ronlrée 1968 
121 ouverture rentrée 1969 

13 

1:'-------------.w 1 1 
1 BE P (2) 1 
1 1 
: Comptabilité : 
1 Agent 1 
1 admin istratif 1 
1 • 

'-·------------.. 

~--------------1 • 
1 BEP (1) 1 

• • 
: Comptabilité : 
1 Agent 1 
• administratif 1 
1 • 

'--------------4 

BREST 
Place Saint- Ma rtin 

Tél. 44·51- t8 

QUIMPER 
24, rve des Regualres 

TOI. 14·81 
USINE DE CO NSTRUCTION SUPtRIEURE 
d'APPARE.ILS DE CUISSON pour 
restaurants • collectivités • charcutiers 

Chauffage Ce ntral 
Sanitaire 

E's Ma reel LE BRIS 
lngénlour E. T. P. 

X4I , route d e Pont-l'A bb é - QUIMPER 

(Anciens E" Armand BERNARD) 

Loyauté - Compéteuce - Qun!ité 

S A . CAPIC - E" CAILLAREC & c•· 
M . Henri UGUlN, on elon du Llkoa - ln;6niour e. N. S. M. 

Dfrcdcur Tccltnlco-Comm«-tdol 

Usine CArJG - Ar. S'·klls, Q!IIMrrR - Til. 13.46 tli1J& 
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Les fa.coltés de Rennes connaissent, depuis 
quelques années, \lOC réorganisation géogrdphique, 
qui a l' inconvénient de disperser à la périphérie 
de la ville la p lupart des étudiants. n devient, 
alors, très diffici le de rencontrc1· tout le monde, 
de sorte qu'il est impossible de donner une vue 
exhaustive de la s ituation des L ikésiens à Rennes. 

D'une manière géné rale, il ne semble pas que 
le cou rant qui conduit les Likésiens vers la capi· 
tale b••etonne tende à se résorber au profit des 
racu ltés de Brest. La l'entrée universitaire 1968-69 
a, en e ffet, enregistré, en plus du nombre rela· 
tivement élevé d' « anciens •· répartis principa· 
lement en tre les facultés de Droit et Sciences 
Economiques et de Sciences, un contingent nor­
mal de juristes cl économistes, un nombre hnbi· 
lUCI de scientifiques. En outre, les I.U.T. ont 
accueilli, également, quelques étudiants qui ont 
choisi Je cycle court et viennent a insi grossir les 
rangs des jeunes Amicalistes. Parmi les anciens 
élèves nous avons, mnintennnt, un certain nombre 
de churgés de cours ct d'assistnnts. Ainsi en fac 
de Sciences : Ptrvec, Sovary, R tiii!I0/1, Le F loc'!• ; 
à l'I.U.T.: Picho11; !1 la {ac de Sciences Econo· 
ques : Collet. 

Cc courant, vers Rennes, va·t·il s'accentuer ou 
se rM uirc? 11 est d iCJicilc d'y l'épandre ca tégO· 
riquernent, car ln «population .. likésienne n'est 
pns homogène géographiquement : la carte sco­
laire s'étend, en effet, très largement autour de 
Quimper, en ayant des ramifications jusqu'at• 
Morbihnn. De nombreux facteurs favorisent, srn·e. 
ment, la poursuite des études à Rennes, qui ont 
comme dénominateur commun les avantages cie 
la vieille ville universitaire quanr aux conditions 
d'étt•dcs, quant à la renommée de certains pro· 
fesseu•·s ou de certains diplômes. P ar contre, le 
développement et l'éventail plus large des d iffé· 
rentes options des facultés de Brest, l'améliora­
tion des conditions d 'études, doivent peu à peu 
drainer une masse plus nombreuse de Fioistériens, 
le facteur géogr-aphique jouant un rôle certain. 
Cependant, cel aspect risque de moins inftucncer 
le choix d'un étudiant des environs de Quim· 
perlé, pour lequel les communications avec Ren­
nes sont plus faciles que celles avec Brest. Il 
semble donc que, pour un temps assez long 
encore, le Likès gardera à Rennes une représen­
tation assez importante. 

La vic de l'Amicale a ~~~ peu active jusqu'à 
présent. Cont.rairement aux années précédeotes, 
nous n'avons pas eu de rencontre étudiante au 
premier trimestre. Notre réunion annuelle aura 
lieu. Je 24 mars, au restaurant c Les Transpor­
teurs •, sur le Mail ; elle sera précédée à Il b . 30 
de J'élection du secrétaire dos étudiants. Le 
Groupe du Sacré·Oœur de Saint-Brieuc profitera 
de notre rencontre pour se retrouver et participera 
donc à notre fêle. 

Venez-y nombreux ! 
Alnin FLOC'H 

Sccr61nire 
2, rue de la Molle-Fablel 

35 - RENNES 

LE LIK~S 

- Eludlanl è I'EPESCO d 'Angers. Pie rra Thomas 
(1964), da Ulndernoau, a enseigné pendant un mols 
au Likês. à la rentrée d'OCIObre. Ainsi rOdé, Il a 
entamé avec courage sa dernière année d' études 
supérieures d 'anglais. 

c: Le travllil ;c; ne manque pns el nous somm~s 
bieu IJfltr 0Céllp6s que rmm6t deml~re ; d'abord par 
/e.r heures de cour.r qui ont StiiJ,riblemcmr tutguumt6: 
ensuite tl Sllf/OIIf, par /"lttmduc du progrOIIWit1. C~ 
dern;er concerne la lilléraJure flHglnist et ta dvilisa· 
tion am~ricaûre. Pour /~ premier certi/ical, nous avons 
si:< l11JI~urs tl récrit et nize tl Fora/. Lo cM/Isatlou 
amérlcoiJ/1.' comprend trois grtmd.< tlr~m~s; lu Gu8rrc 
cio Sdct.ulou avec ses slquelles (le pmbllme 110fr ac­
mel) ; l•s A1111le.r 20 et la « Lc.rt gm~ratiou • ; l'or­
gmtisatiou d'uu Etat. To111 cela est i/lusrré par lu 
livres dts plus grands romanciers d~ Amérique (Re­
mfllgway, L1t1vl.r, Faulk11or, Twoirr ... ). Brel, 1111 pro­
grom me tl la fols pa.•slo!llltllll dl tr~s aigdallt 1 • 

Du 5 au 11 janvier, Pierre est revenu dans 
nos murs pour suivre un stage pédagogique et sïn· 
former de 1outes les activités éducatives d'un grand 
Internat. 

- Georges Oo.-al 11948), do ChAteauneuf-du· 
Faou, est Ingénieur en béton armé au bureau d'élu· 
des SCETEC d'Ivry. Nouvelle adresse personnelle : 
6, rue Baudin - 94 - Ivry-sur-Seine. 

- François Riou (1938), de Quimper, avec l'aide 
de M. l'abbé Coatanéa et des renseignements four­
nis par des associations comme nolfo Amicale, 
espère organiser dans le Sud-Finistère un Groupe 
Familles d'Officie rs de ta Marine Marchande. Il 
est actuellement commandant du • Cetra Ca ruia •, 
nouveau bulk·carrie r de 75.000 tonnes entièrement 
automatisé. sur las lignes du Japon et de I'Aus· 
tralie, avec Marseille pour port d'attache. 

- Ancien o ffic ier mécanicien de la Marine Mar­
chande, Louis Pérennou (1955), de Quimper. est 
présentement agent technico-commercial de la So· 
ciété Française des Gaz liquéfiés Totatgaz. Délê· 
galion Régionale de l'Ouest a Nantes. Très salis­
feil de celle profession. Il aurait almé trouver un 
ancien du Likès pour assurer la prospection com­
merciale du Finistère et du Morbihan (Condition.s : 
niveau Beccalaurèat Technique. à la rigueur 8EI ; 
auto personnelle ; résidence il Lorient). Adresse : 
route de Sucé - 44 • La Chapell&-sur·Erdre. 

- Jacques Stéphan (1956), d e Douarnenez, est 
déflnltlvemenl devenu Ouimpérois. Rencontré le 21 
janvier pres de la cathédrale, il nous a dit le bon 
souvenir qu'il conserve des années passées au 
Llkès et des camps scouts auxquels Il a parliclp6 
sous la direction des Frères Le Du, Le Roux et 
Le Doré. Il est magasinier de travaux publics à 
l'Entreprise Delhommeau e t Raimbault de Quimper. 

- Dans le • Télégramme • du 2 février, on pou­
vait lire un excellent artic le de Jacques Eliès re­
lfaçant la carrière journalistique de notre cama­
rade Pierre Andro (1950), de Quimper. En voici un 
extrait : 

15 années se sont écoulées depuis le iernps où, 
jeune homme suillcrct, il urpcntait quotidiennement 
los quais de l'Odet, A Quimper, en se promctlllnt 
de rnlrc, un jour, carrière duns le joul'nalisme et, 
seoood:ùrement, dans la liuérature policière. 

C'est dire que, depuis cette époque, les ponts de 
l'Odet ont vu pa.sser p•s mal de remous e1 de sau· 
mons. Et pourtant Pierre Andro, h 15 ons d'inter­
valle, n'a gu~re ch:10g6. Sn sUhoucllc s'cs1 un peu 
éprussle Cl c'est à peu près tOUL Pour le resle, on Je 
retrouve tel qu'on l'avait quitté, simple, direct, cor· 
dia! et toujours débordant d 'idées el de projets. 

e l..E LANCEMENT DE • SPOUTNIK n • 

11 est entré dnn.s Ill profession par ln presse port~. 
Sa voix a couru longtemps sur les ondes des postes 
périphériques. Le Jnnœment du premier « Spoutnik • 
soviétique fit même de lui, pendant un temps, un 
chroniqueur scientifique. On peul d'nillow·s écrire 
qu'il fut l'un des tout premiers spédnlistcs dans un 
genre qui, il est vrai, était absolument nouveau. 11 
eut le mérite d'expliquer clairement - ce qui n'étail 
pas une mince :ûraire - non seulement ln. technique 
do lnncemcnl du Spoutnik mnis encore son fonction· 
nemcnt. sa mission exptorntolrc et Je~ po,·spcc:tives 
qu'ouvrait ce retenlissnnt exploit spntiul. 

Sans doute n'est-il pas exagéré de dire que Pierre 
Andro a tout fait dans une profession qu'il a dEii­
bérémenl choisie, qui lu i est chùe, et dont il con· 
noit tous les •·ouages nussi sOremcnt, (si cc n'est 
mieux), que le fond de sos poches. 

U fut en effet, tour à tour, commentalcur polili­
que, reporter, affecté aux Îltformations générales, et 
aussi anim'-lteur d'émissions de variétés, meneur de 
jeu, et on en passe. 

e DIM, DAM, DOM, ZOOM, ETC ... 

Dans Je même temps (par parenthèses on se de­
mande un peu oü il trouvait le temps}, il collaborn 
êpisodiquement a difr6rents hebdomada ires. On lui 
doit, en particulier, une rcmnrqunbl4 Etude sur Je 
~milieu • parisien, avec, pour toile de fond, les 
confidences exclusives du \ruMd Georges Figon, l'un 
des inculptés de la mystérieuse affaire Ben Barka 
(à laquelle, au demeurant, on sail que Figon ne sur­
vécut pas). 

Il ne tordu pns a sentir bntl•'c co lui l'appel de ln 
télévision. Son nom apparut tout d'abord nu gén6ti· 
que de l'émission «Seize millions de jeunes •· 

ENTREPRISE LE BRIS 
Entreprise générale de Travaux Publics el Particuliers 

BltTON ARMit 

Tél. 0.03 - 0.30 

CONSTRUCTIONS IN OUSTRIELLES 

FOUESNANT (Sud-Finistère) 

Quel que soit 

votre 
eombustibles Kervir-lzella, QUIMPER - Tél. 0. 03 

mode de chauffage . .. Quimpérois ... à votre 
disposition ' 



c J'ni con5etYt!, dit-il, de mes enquêtes pour ceue 
émi5Sion, un souvenir d'autant plus nart!able qu'elles 
me fournirent, pnr cieux fOIS, J'occnsion de me tell• 
drc en BrctnllllC o~ habitent toujours mes parents 
(qui tiennent Je c Café de l'Univers • 1'1 QuimJ)Ct'), 

Le 1>remier de ces reportages mc conduisit à Tré­
beurdon pour y étudier la vie d'un groupe d'nclolcs· 
«nts en VRC11nc<:l!. Le second se sltulllt A Loctudy 
où je devais con~ncrer une lonaue ~uence A un 
~une couple assa insolrte. Le mari, 2A ans, d'ori· 
aine locale, p&heur de proC=ion, comme on l 'est 
là-bas, de pùe en fils. La femme, 20 ans. Parisienne 
de nnissanœ, transplantée, pour ainsi dire du jour 
au lendema.n, dans un monde que, la veille encore. 
elle ne connaossnit qu'~ travers des imprmions de 
touriste. Notre projet se proposait un double but • 
d'abord analyser les diffiCUltés du ~une morin qui 
désirnit npphq""r des méthodes nouvelles de peche 
ct qui s'opposait aux troditiorlnnlistes de la profes­
sion. lln>uite recueillir les premi~rcs impressions de 
son épouse, connottre les dif(icultés qu'elle devoit 
sut monter pour parvenir progressivement, 1t unu cet· 
taine ndnptation, puis à une complète intégration . 

• /..A VIS DE GANDHI 
ET CEI..I..E DES BIGOUDENS 

A ln TV, Andro passe d'un registne l l'autre, et 
pratiquemeru saos aucune U'allsition. Le voici col· 
lnbornteur de l'émission c Zoom •· ce quo Je condutt 
en E.<paane, en Alaéric, en ItAlie, en Allrm•ane, en 
Suosse, en Unoon Sovittique, et Dieu UJI ob encore. 

A présent. tl prepare, pour le compte de • Camé­
ra 3 •. l'excellente émission de ses nmis Henri de Tu· 
renne et Philippe Labro. une enquête sur • Ln vie 
de Onndhi •· A la suite de quoi, il 1 eviendro dan~ son 
terroir tontnl, avec une équipe de comcromen et de 
techniciens, pour y réaliser, pour • Oim, Onm, Dom • 
ccue fois, une émis~ion sur les llilloudens, Il moins 
que l 'on ne décide, au dernier moment, de braquer 
l'objectif sur les Montagnes Noires. Ces multiples 
nctlvltés ne l'empêchent pas de conserver un œil sur 
le projet qui, snns doute. lui tien~ le plus A cœur. JI 
s'salt d'un reportus:e neuve sur le trafic de la dra­
eue dons le monde. 

- Ancien combattant d'Indochine et d'Aigéne. 
Invalide muuhl de guerre à 100 °/o, Gabriel Manach 
C11143), de Quimper, ma;. domicilié * Salnt·Malo, 
Mit ce dont Il parle quand Il nous 6crot que • ta 
guerre n'est pas drôle • et qu'il eouhaue une fln 
prochaine aux connits qui déchirent cenaines rt&­
gions du Tiers·Monde. Bien que très dtminu~ par 
ses lnllrmllée, Il aime, grtce è la télévision, s'ln· 
téreuor & la vie du pays et aux prob"moa qui 
agitent to monde. 

- M. Louis Charpentier, ancien prolesseur du 
Ukès, a été heureux de profiter d'une rencontre 
du Groupe Parisien de t'Amicale pour y retrouvet 
tt Froro Directeur Laurent Le Guellec et le Frète 
Le Mour, ct qui le raJeunissait de quelque 23 ana • 
quels bons souvenirs Il e conservés de ses coll._ 
gues et de ses élèves des Qualrlèmes Techniques 
de l 'lmm6diate après-guerre ! 

- Aulre ancien pro1esseur du Llkès, M. Gabriel 
Mony n'a pu voulu laisser passer les féles de ta 
canonisation du Frère Bénltde sans nous assurer 

LEROUX-FORLAY 
1, place Ttm-au-Duc · Q..DIMPBl • Ttl. }.8} 

Tous les Vétements 
pour les ieunes 

tL!GANCE 
QUALIT~ 
SOLIDirt 

Dépositaire MAYA 

SPÉCIALITÉ D'IMPERMÉABLES 

LE LIKES 15 

LA> 20 février s 'est déroulée fo cérémonie a<gonosce por le Syndlcot d'lnoliotlvc d<! Comouoillc pour 
I'"'UlOUOurotion du ~on cércwnique dt! Quim~. ô l'emploc:ement de l7oncien kiosQue à journaux du 
~ du Stéir. Cene œuvre de M. Aloin-Gcwoeo PIC~ET, ancien profcsseur de d""sin elu Llllès, ropré· 
oento sur une f<><o les environs do Quimper et sur l'outro u,.,. 111.10 covoll6re do lo ville ; le ~lk" y 
at mcnllonnol pot sa cour d'honneur or so f~o sur lo champ de loire. 

combien Il s'unossalt * la )ole et aux Intentions du 
Likils et de tous ceux qu' il y a connus, professeurs 
et élèves. 

- L'abbé Yves Le Clech (1951), de Quimper, 
après quelques ann6es d 'études 6 Paris, se trouve 
pour un an • Rennes 145, rue de Brest. 

- Jnn-Plerre Hasc:ol1 C1960), de Quimper, a 
terminé en ft!Yrler son eervlce mlhtalre au camp 
de Meucon : ausshôl il a repris ses fonctions de 
professeur d'anglais au Ukès. Il en est de même 
de Roger Tabor6 (1965), de Landrt!Yarzec, qui, tul, 
enseigne dans une Slx"me de t'Ecole St.Joseph 
de Landivisiau. 

- Aumônier mi litaire à la B.A.N. de Landlvi· 
siau. M. l'abbé Maurice Gaonac'h est vice-présJ. 
dent de l'Amicale des Parents d'Emigrés Bretons 
en Amérique du Nord. Fort de l'alde précieuse dos 
autorllés françaises, canadlennea tt hollandaises, 
Il se propose, au coura de l'ete 11168, d'lntensifoer 
tes échanges de jeunes. 

- Au Centra de Pastorale Scolaire d'Athis-Mons. 
le Frire Robert Jouan a connu un changement 
redicat d'occupations, apr•• le premier trimestre 
de cene année scolaire au Uklls. Il n'oublie pas 

Cllcn6 • Ouost·Fronce • 

pour autant los sporta et les sporttfs llk6aleM ; 11 
s'inquo•te en panlculler des résultats dea ponglstel 

- Le Fr.re Laurent Le Guellec C1921), de Ptu· 
ment, ancten directeur du Ukês, est toujours heu· 
reux d'inscrire des Bretons à J'Jnslitut Sup6neur 
Agncolt de Beauvais. Un regret pour la renttM 
67 aucune candtdature llkéeiennt 1 Le Ftnlst•re 
est n .. nmolna reprësenté par des Etudiante nou­
vellemenl errlv~s de St.Joseph de Morlaix. du N>­
vot et du Collège St-Yves de Quimper. 

- Le P•re Herv6 Le Lay {1925), de Quimper, 
est cur6 de Tala, province de Salta, en Argentine. 
Le 30 aoOt dernier, il a Inaugure un petit monu· 
mont Il Ste Rose de Uma, patronne de I'Am•rique, 
è l'occasion du 350' ann iversaire de sa mort. Le 
monument se trouve sur sa paroisse. au croise­
ment qui mène au village de La Candolarla, dis· 
tant de celul·cl de V kms, sur la routo panam4ri­
calnt. 

- Henri Gentrlc C1945), de Peumerol, est com­
mandant 6 l'Ecole tnter·Armes de Coetquidan. 

- Jean Le Floc'b C1960), de Plogonnec. aprt1 
aes 6tudes supérieures de Jeures classlquts l 
Rennes, enseigne * Atger, au titre de la coo~ 

Entreprise Générale de Construction 

TERRASSEMENT 
MAÇONNERIE 

BhON ARMÉ 

Maroquinerie 
Parapluies 

Ets René Joncour 
Rue Moulin-aux-Couleurs, QUIMPER 

Tél. ~.r o ., n.eo 

CHARPENTE 
MENUISERIE 

PIERRE DE TAILLE 

(lfii~~Ee-~OL~ 
RÈPARA. TION S TOUS REVÊTEMENTS (SOLS et MURS) 

Mo" COUZON 12, Impasse Poul- Bert 

QUIMPER m t6•79 

2 ""• rue du Frouf - QUIMPER Représento11 , M. COLUTER (méme odre5se) 



16 

Optique- Ortho~ie DELBENN 
16, ru1 IC1rion, QUIMP€1 - Tél. 6.79 ..... 

Lunettes 
The rmomè tres 

Baromè tres 
1~u les mes te prtlalon Jumelles 

ration cullurelle. Son tr•re Yvel (1962), nouvel fngé· 
noeur chimiste, est toujours è Rennes. comme As­
sistant à la Fecullé. 

- Directeur de l'lnstoiUtoon Saint-Romain de 
Blaye. Georges Rouault (1!148), de Paris. suit avec 
tntérêt los efforts pédagogiques du Lik6s pout 
répondre aux exlgenoea dt la réforme de l'ensal· 
gnement. 

- Pedro Geli Bosch (1954), de Salt, a profité dos 
vœux du Nouvel An pour nous dire qu'li n'oublie 
pes le Llkès où. pendant une année, Il vint se per· 
lectlonner en françala et s'informer des coutumes 
agricoles de la r6glon 

- Précédemment contrôleur des Hypothèques è 
Foogères. Louis Jolivet (1941), de Quomper, occupe 
fe poste de chef dot contrOle dt Mantes-ta-Jolie (78). 
depuis fa 18 juin. 

- Le Frère André Guhur, fondateur de la Troupe 
Scoute du Likès, est directeur de l'Ecote Normale 
Lobre de Normandie, rue des Rosiers à Caen. Com­
ma le Frère Jean Kerjean, nouveau sou$-dlrecteur 
du Llkôs. il a proflt6 en f6vrler d'un voyage d'ln· 
formation p6dagoglqua l travers l'U.R.S.S., ovoc 
escales principales à Moscoo et â Lénlngrad 

- Roger Tanguy (1960), de Châteaulin, est tech· 
nlcien éleclronlclen aux EIS ALCATEL de Mon­
trouge (92). 

- Pierre Feunteun (11159), de Landrevarzec, Ir&· 
veille comme technicien au laboratoire des Ponts 
et Chaussées de ,Trappes (78) : étude et dépan· 
nage dans la secllon électronique. 

- Ancien professeur du Llk•s. le Fr6,.. L.ou la 
Pur6ne compte 50 anllMs d'enseignement sous 
tous les cieux : Indochine, Turquie, Afnque du Nord 
et. à présent. Afrique Notre. L'lnstiM Pédagogique 
de Sikasso au Mali souffre de difficullès linanch~­
res, comme toul le pays . le recrutement dea él~­
ves s'on ressent, L'élection du Frère Bernard Mt!· 
rlan comma Assistant des Missions Francophones 
a été bien accueillie par las Frères d'Afrique ; Ils 
espèrent le voir résoudre quelques-uns des nom­
breux et difficiles probttmes Qui t'aHendent 

- lmmédtatement ap,. aon succès au bacca· 
lauréat Sciences Expérimenlllea, Jean-Paul Caer 
(1967), de Plabennec, a rejoint l'armée Il a êt' 
affecté en Rhénanie, è Wolllich, au 3" Groupe de 
Chasseurs Portés. régiment d'Infanterie mécanisée 

c (.,a tole Ici esr bion di/flreme de celle qtt• f'ul 
comltle au Llkù. tille rsr mime tlttrt, 1/anr d011116 
tint i•s rieux mol.t tle c/(l,fUI et lu tleux mols d• /Je/(). 
tOI/ se déroulent l'Ir/vu. Seules, des cmtditlortS armas· 
phlriqttes ûnpo;uiblts vitlllle/11 rolellllr fenrralntmt/11 
lnreml/. LA pr•rnl«rc perrnlnlo11, vtr.r la mr-IIIDTJ, u· 
rfl ln bicii\.Yfll~ ~ • 

- Après avoor fait son Mrvice dans les bureaux 
de la Manne â Paris, Michel Percelay (1962), de 
Plonéour·Lanvem, est chef de Publicité aux Ets 
Wallace et Oraeger de Montrouge (92). 

- Jean Stéphan (1963), de Ponmarc'h, est cadrt 
edmlnlstralll dans l'Entreprise de Travaux Publics 
Bourdin et Chaussé è Elancourt (78). 

POUR VOS ARTICLES GALVANISU 
Mi!'NAGERS • AGRICOLES • AVICOLES 

GolvoftÎMJtion ô foç-on .. Chaudronnerie indu.strielle 

Exigez ..cG.AlvA..,. 
laMarque ~ Fabriqu4s 

par 

GALVANISATION QUIMPEROISE 
SlRNARD & Ck, QUOMPU l finlsoire) - U l. 2.71 

LE LIKËS 

- Marcel Reuil (1962), de Quimper, poursuit sa 
formation apostolique tl théologique au Scolaatl· 
cet des Péres Blancs d'Eastvlow, 6 Ottawa. A la 
cathédrale de cene voile, qu'avoisine I'Acadèmoe 
de La Salle, il a assisté â la Messe Solennelle 
célébrée par Mgr Ptourde, en action de grèce de 
la canonosa~on du Fr•r• Bénilde. Ou 6 juillet au 
6 aoOt, U a passé un mots en compagnie dt son 
frëre Ghlea (1862), 6tudlant à l'Ecole de Santé 
Navale de Bordeaux. Ensemble, Us ont visité t'Ex· 
posllion de Montréal ainsi que le nord des Etats· 
Unis : ce furent d'agréables vacances. 

- Guy Foucher (1!149), dt Oulmper, a dO démis· 
sionner du Conseil d'Administration de l'Amicale 
en raison da son éloignement de ta Bretagne Il 
est ingénoeur è Sartrollllille, dans une entreprise 
de produits chimoques 

- Premo6res lmprnlions do Daniel Nèdtlltc 
(1987), étudiant on !etires è Brest 

« Qu<l clraullemenr llt'ec ln vie que [al meule ,..,. 
tlant qualr~ "'"'' tm Lik~_s! Rien ur tiOUS ti~J·orltnl~ 
au lléblll comme la /l~rrl ltr plus rotai• qui rrgrrt 
/cl: plus d'loorolre, ,,Jru Je cours oblitotolre: le /air 
d• ue pltu itrC' souml.r 6 la mo/mire surve/1/orrc• nniiJ 
0 .Jttrprl.t rllr plus /t(lllt pomt. SI rorr u lall.f' alltr, 
ce s01t1 /~,s sort/~3 IOU.J /~s $olrs et .•• la trosse mati· 
1tle rous l~s marius. A lnsi, il /am IIIDÎtrls~r c~ pr~ 
utitr \'UIÏ.Ie .Ji forr V~lll ltn capob/e âDSSIJIIftr ~S 
r~sponSDbf/itls dtm.r un tri1 proche â.,emr. Qunm tm 
fH'OI,li'Dmmt, Il f!SI tttse:.. wute. bien Qllr uout o'a1·nur 
1111• 12 heuru d• cour~, font 9 heurts e111re /molli er 
mardi; 8 loertres de frnuçrrl.r (Vulaiue, Otwtlclalre, 
Rousseau, Stene/lw/, Clooulel), 2 heures J'ang/al.t el 1 
heures de /orin. Quand les cotrrs sonr rtr111l11b, /<! 
con.rncre "''~ lwmtt porti~ de morr temps tl lt1 blhlio­
tllrque; uotts devom foire d•s rulrudou sur lu au­
teurs du proJromme : C"~sl fHUslomtatll au tiOÎIII que 
foublit par/ob J'a/fu dl~mer ... Pourron/ Ott 11111111 .. 
trb bi~'' au RutallrQfll U11iversitair~ pour 1,40 F •• 
mair c'est la bousculade dès Il h. 30 tt 18 h. 30_. 
Lts Liklsltns nt 111moque111 paJ à Orvr : fe ••ol• /ri· 
t/llell/1/ttrrt mtJ c·nrtoamdtJ dt Tcrmlualt l'nscni St~· 
ph :ln ct l'i<'rre Keo n~k qui jorrt rous tlett,< Scl•uc•• 
F.couomiqut~. Geoo·ges Gulllou et Alain Onni~lou, les 
/ururs juristes, Gérard Cabillic, en LLtrru Motlerrtu, 
Jean Le Moal tl Herv6 Kernolégueo. lts tmgllcl.lles. 
Andr6 Kervella, tl• fF.coltt Suplrlmre de Commtru. 
A lo porois# lrndlalllt, /< nre sttls lawl dire qn'o11 
rtCOIIIIDÎS#It un Llklsltn t!JIIrt tlix par MJn bo11 uprir 
et ... SOli dbe/opptmMr pft1SO(/lle! US pro/t:JS<'IITS dH 
Ukès /o•tJ-ils de cu miracles? 

- J~an P6UIIon (11157), de Lesneven, travallfe • 
Paris, agent technique 6 la C.S.F 

- Depuis son accident du 26 juillet 19G4 au 
Canada, le Fr•r• Clodoald Bengloan n'a guère 
constaté de progrès très sensibles dans son état 
de santé. Le 12 lévrier. il a QUitté la Maison de 
Retreite de K6rozer pour la Clinique Notre·Dame 
de LoordH de Rennes oil Il a suivi un nouveau sta· 
ge de rééducallon fonctionnelle : • Je m'y sula ren· 
du sans enthousiasme. mais avec rêsignaUon : il n'y 
a pas d'espoir à envisager... Du moins ce sera une 
lutte contre l'ankylose et re possible aura été faot • 

- Tachnlclen Supôrteur 
Carlou (1965), do Quimper, 
Matra à Chaville (Fusées. 
tiaux). 

cJ'Aéronautlquo, Hervé 
travaille sur les engins 
armement, engins spa· 

- Ren6 Plouhinec (11164). de Tréguennec. Pft<re 
Péllllon (11164), da Coray, et Jean-Rent Carlou (1M3), 
de Quimper. sont tous trois étudiants • r Ecolo C.O· 
traie des Arts el Manufactures de Paris 

- Ayant terminé son stage de coopération tech· 
nique eu Génie Rural d'Oran. Almé Gueltas (1963). 
de Plussulien, eat deputa quelques mols endre odml· 
nlstralif aux Uslnos Peugeot de Saint-Cloud (92). 

- Roger Boubour (1941), de Quimper, comptable 
à Paris à la Soclét6 Géotechnique pour ta produc· 
lion du pétrole, a 616 heureux de reprendre un con· 
tact effectJI avec l 'Amicale. per l'ontermédlalre du 
Groupe Parisien. 

- Ingénieur E.N.S.M., Pierre Goavec (1950), de 
Saint-Coulitz, exerce tes fonctions de directeur 
technique eux Ela Acomo de Paris (Fils et cabres 
61eotrlques). 

- Xavier Bescond (1951), de Beuzec-Cap·Sizun, 
est calculateur en constructions métalliques aux 
Ets Deleval de VItry (94). 

/!_a i emme iode 
S'HABILLE chez 

1 
Robes - Tailleurs 
Manteaux 
Deux Pièces Jersey 

EN PR~T A PORTER ET SUR MESURES 

17, rue du Chopeou- Rouge - QUIMPER 

- Loufa L.e Gall (1959), de Ploz.évet. ost agent 
techmque électronocton 6 la Socoél6 Anonyme de 
Télécommunications de Paris. 

- Louis Hômery (1965), de Landrévarzec. est en 
Troisotmo annéo de l 'Ecole Supéroeure de Com· 
marce dt Breal. 

- Au litre do la coopération culturelle, Georges 
Colléter (1962), de Quimper, nouvel ingénieur ECAM, 
enseigna depuis le 16 septembre au Collège Ma· 
risle Saont-Joseph d'Antsirabé. à Madagascar. De 
mtme. Michel Le Bihan (1866), de Rédén6. est 
inshiUieur en Alg6rle (C.E.A. de M'Raler-Oasos) 

- Chat iH Séblllot (1955), da NantH, est cap!· 
taine au 13" O.B.LE. de Ojiboub (T.F A.l.). 

- Thom.. Pham Van Doan (1964), da Saogon, 
est en trolalllma ann6e da droit • Parla. Il trans­
met ses amitiés au Frère Dominique Joese (1964), 
étudiant de philosophie à Caen. 

- Dominique David (1966), de ra Roche·Bemard, 
est étudiant en premoére année P.C. à Rennes 

- Jean-François Guédec (1966), de Brest, se 
trouve en Termonate C du Lycée de K6richen 

- André Le Roy (1965), de Langolen. prépare 
te diplOme d'Ingénieur a l'Ecole Spéciale da Mé· 
canoque et d'Eiectricotô de Paris 

- Louis Rannou (1966), de Salnt·Evarzeo, est en 
première année du premier cycle de lettres mo­
demes è Brest. 

- Henri Chavalier (1966), de PIOmodlem, après 
avoir penH un moment au proiH$01'111 d'èducallon 
physique, prépare linatement une hcence d'angblfs 
à Brest. 

- Vincent Bocquey (1964), de Quimper, reçu à 
t'Ecole Supérieure d'Eiectricité et l I'E.N.S.A.E .. a 
opté pour cette derni6re et lait dea études de ste· 
tistlclon • Parla. Jacques Brénéol (1964), de LH· 
neven, aon camarade du Lycée de Kértchen à 
Brest a été reçu à l'examen d'entrée aux Ecoles 
Nationales Supérieures d'Ingénieurs. 

- Jean-Michel Le Grand (1!161), de Quimper, est 
rentr6 d 'Afrique on octObre. Il a accompli aon ser· 
vice n81lonal au litre de la coopération cullurelle 
comme professeur de lettres au Lycée Léon-M'Ba 
de Ubrevllle. au Gabon. Il a repris ses études de 
philosophie supérieure à Rennes. 

A céder, Centre Finistère, 
Couse molodie, 

Atelier Mécanique bien outillé, 
ovec logement. 

Affaire intéressante. 

FRABOLOT 

M• J.-M. Birrien 
Chôteouneuf-du-Foou 



RESTAURANT du COMMERCE 
lt E,_,~ O UÉAtJ 

10. rue Astor. QUIMPER - Tél. 2.73 
( Pfll i: S 01$ VIIE ILU:$ HAI.I.ES) 

REPAS à 7,00 f. et 9,00 f. et A LA CARTE 
REPAS DE COMMUNION 

Sa.Ue pour réunion• et banquet. 

- Etudiant O.U.E.S .• Paul Hémon (1!l6G), de Quim­
per, est maTira d'Internat à l'Ecole Saint-Charles 
de Guipavas. 

QUELQUES NOUVELLES DE LA PROMOTION 1967 

Sont étudiants à Brest : 

Pierre-Yves Sellin, de Quimper : Au Collège Naval. 

Daniel Ncldélcc, du Guilvinec : licence de lettres 
modernes. 

Michel Perramanl, de Quimper : études de méde-
cine (C.P.E.M.) . 

Yves Le Roy, de Briec : D.U.E.S. • M.P. 
Hc:nrl Scounrnec, du Guilvinec : O.U.E.S. • M.P. 

Robert K~ravec, de Peumerit : O.U.E.L • Langues 
vivantes. 

Alain Daniélou, de Rosporden : l icence de droit. 

André Goallc, de Quimper : M.P. 1"' année. 
Jacques Le Meur, de Fouesnant : l icence és scien-

ces. 
Michel Morvan, de Lesneven : licence de physique 

ou maîtrise. 
Armand Hascoi!t, de Plonéour-Lanvem : locence ès 
sciences (chimie ou biologie). 

Alb<lrt Floch'lay, de Plogastel-Saint-Germain : Ma­
thématiques Supérieures au Lycée. 

Daniel Garo, de Trêgunc : Ecole de Maistrance de 
la Marine Nationale. 

Francis Saloun, de Scaër : licence de lettres mo­
dernes. 
Alain Hémon, de Briec : licence de géographie. 

André Kervarec. de Douarnenez : licence ès scien· 
ces. 

André Kervella, de Plougastel-Daoulas : Ecole Su· 
pérleure de Commerce. 

Sont étudiants 6 Rennes 

G~rard Duclos, de Pluméllau : préparatoire H.E.C. 
ou Ecole Supérieure de Commerce de Paris. 

Philippe Pierre, de Vannes : éludes de médecine 
(C.P.E.M.). 

Plllllppe de Montfort, de Malestro it : en 1 •• année 
agro eu Lycée Chateaubriand. 

JE:an· Yves Moallc, de Plouhinec : études d'lngén leur. 

BRIOO~T~RI~ 
S . A . 

Efs ~. d OflCOWt 

Mènez·Bily - QUIMPER 
Têl 5·69 

• 
Briques = Hourdis 

TOUTES DIMENSIONS 

LE LIKËS 

Sont étudiants à Nantes : 

Pierre-Yves Balut, de Belle-Isle : études de mclde­
clne (C.P.E.M.). 

André Feunteun, de Quimper : technic ien supérieur 
géomètre. 

Sont novices des Fréres dos Ecotes Chrétiennes 
au Rancher • Télochê (Sarthe) 

Michel Chambre, de Le Chesnay. 
Jean-Jacqua Toulloc, de Brest. 

louis Coat, de Plounéventer. 

Sont ~tudlonts Il Paris : 

Jean-Paul Le Lan, de Meslan, et Jean-Pierre Blalze, 
de Plonevez-Porzay : élèves de I'I.E.D.E.S. (Dé· 
veloppement). 

Reno l ehec, de Riec-sur-Beton : DiplOme de l'lns· 
titut d'Etudes Politiquas 

Jean-Joseph le Gall, de Douarnenez : stage de 
contrôleur des installations électro-mécaniques 
des P.T.T. 

François Garrec, de Pont-l'Abbé : stage de contrO­
tour des travaux mécaniques des P.T.T. 

Paul Le Qu6rê, de Névez : tect1nlclen supérieur des 
Travaux Publics à Vincennes. 

Sont 6tudlents dana diverses villes : 

Jean-Pierre Ouémerc'h, de Plouneour-Ménez : tech­
nicien supérieur moteurs à Saumur. 

Jean-Luc Gulchaoua, de Pouldreuzic : préparatoire 
MST et M.Sp.P. à Reims. 

Bernard Audio, de Quimper : en section électro­
technique de l 'lnslllut Universitaire de Techno­
logie de Poitiers. 

Pit>tr&-Yves Pirlou, de Quimper : 1,.. année M. T.S. 
ê I'ECAM de Lyon. 

Ronan Bonthonneau, de Quimper : technicien supé­
rieur chimiste à Angers. 

François Sylvestre, de Guiscriff : stage pédagogi­
que d'un an à l 'Ecole Normale du Vincin. à 
Arradon. 

Photo 
Ct né 
Jouets 

....... 

Mme A. Gouiffès 
14, Boulevard de Kergu~len 
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Maquettes Lindberg • Matériel modèles réduits 
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Cj).as cOIISetoes Je quai/lé , 

Joseph LARZUL 
PLO Nt OUR- LANVER N 

LÈGUMES • POISSONS · VIANDES 

Milliaire : 

Louis Cadlc, de Quimper : depuis lanvler est au 
4• escadron, 1'' peloton, Infanterie des chars de 
Marine, au camp de Meucon. prés Vannes . 

. •• 
- Quelques visites récentes : 

$ Bertrand Monfort (1965), de Sca.êr, accompa· 
gné de Mlle Maryvonne Guellec, sa liancée. 

e Jean-Yvea Penn (1962), de Quimper : après 
avoir obtenu son diplOme d'Ingénieur de l'Ecole 
Centrale des Arts et Manufactures de Paris, Il a 
fait un voyage de fin d 'études en Russie. ce qu1 
lui a valu de f)asser â la télévision française... Il 
fai t son service ê Paris. sous-lieutenant à la Dl· 
rection des applications mil itaires du Commissariat 
à l'Energie Atomique. 

e Claude le Bris (1944), de Quimper. compta­
ble-chel de la Quincaillerie en Gros Le Roux de 
Brest. 

e Joan.Cinudo Kerblquet (1965), du Faouèt, Yves 
Le Saux (1965), de Guiscriff, et Robert Furie, tous 
trois étudi ants à Brest et maltres d'Internat à 
l'Ecole de la Croix-Rouge. 

e Yves Bodéré (1963), de Penmarc'h, accompa­
gné de sa fiancée. 

e François-Xavier Delecourt (1961), de Quimper, 
à l'issue de ses études dentaiies à Nantes. Marié 
et père d'un garçon. il faît actuellement son ser­
vi ce mililaire. 

e Marcol Louboutln ('1941), Secrétaire du Grou­
pe Parisien. Ingénieur E.S.E. 

e Le commandant Jean.-Ciaude Le Guen (1951), 
de Brest : comme tl nous l 'avait promis en juillet 
1967, au cours d'une précédente visite. Il est venu 
au Llkb le 5 mars proposer aux élèves du Second 
Cycle une conférence sur l'armée de l'air, la car· 
rière d'officier et le moyen le plus direct pour y 
accéder: t'Ecole de l 'Air de Salon-de-Provence. 

e Francis le Ster (1961), d'Erguê-Gabéri c. ingé­
nieur agronome de I'Eoole Supérieure de Toulouse : 
à l 'Issue de son service militaire. Il a eu la chance 
de trouver une place à Quimper même, à la Cham­
bre d 'Agriculture. 

e Joseph Hélias (1961). de Tréméoc : aorés avoir 
préparé MPC pendant un an à Brest, Il est entré 
en 1967 a l'Institut Universitaire de Technologie du 
Mans, section Chimie. 

APPAREILS DE CUISSON 

= E. DUFOUR 

C ONSTRUCTION DE 

pour : COUECTIYIT~S - GRANDE.S CUISINES 
RESTAURANTS 
CHARCUTERifS - SALAISONS 
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COOPÉRATION 
CULTURELLE 

A L'ATTI!."NTION DES ANCIENS /!.LÈVES 
DES FRfiRES 

Lu Coopération Culturcl.le et Technique est prO· 
posée par Je Ministère des Annoos aux jeunes 
geru; du contingent (religieux, séminaristes, laïc~). 
volontai res pour un service d'enseignement dans 
les établissements scolaires privés à l'étranger 
pendant la durée de leur service militaire, dit ~er· 
vice National. Condilion minimum de capacité : 
Je btlcctllaudat ou diplôme technique équivalent. 

Les Coopérateurs, ou Détachés Culturels, sont 
dispensés du service militaire proprement dit. Au 
moment de l'incorporation (appel sous les dra· 
peaux), en juillet ou septembre, ils sont convo· 
qu6.s i\ ln caserne pour les formalités d'inscription 
ct de contrôle. Presque aussitôt, ils sont mis ~ la 
disposition de l'Enseignement Privé qui les prend 
en charge. 

Le Service Culturel dure deux années scolaires 
complètes ; la démobilisation sc fait sur place 
après les 16 mois de la durée légale du service 
nùlitllire ; mais le contrat d'engagement avec 
J'établissement se prolonge jusqu'à la fin de la 
deuxième année scolaire (juin), moment où ils 
sont alors rapatriés. Pendant toute la durée de 
leur séjour à l'étranger, ils sont couverts par une 
ns.~trnnce {aeciden~s et maladie), contrnctée au· 
près de l'Entraide Missionnaire Internationale. 

Les F rères des Ecoles Chrétiennes, qui ont plu· 
sieurs écoles à l'é tranger, ct plus particulière· 
ment en Pays de Missions, accueillent volontiers 
les candidatures des anciens élèves désireux de 
se rendre utiles aux Missions ou b la cause fran­
cais.: et de faire œuvre sociale et humanitaire 
pendant leur service militaire dans les pays en 
voie de développement. 

Les cnndidnture~ en vue de Jo prochaine année 
scolai re sont reçues les premiers mois de l'année 
civile. 

Ptière de s'adJ·esser au Frère Fernand, 78, rue 
de Sèvres 75 - Paris (7"), qui fournira toutes 
informati~os contpl~mentaires el toutes instruc· 
tions relativelo aux formalltés il tcmplir. 

Dès A pr6.sent, Je Frère Assistan t Bernard M& 
rian, nouveau responsable des Missions franco­
pliones, remercie le~ Jeunes Amicalistes du Likès 
qui ont l'intention d 'apporter cette prêcieusc col· 
lnboratioo au.~ écoles de su juddiction. 

LE LIK~S 

Naissances. 

- Marit:, fi lle de Piure 1'oull10at (ancien élève 
i 939 et membre du Conseil d'Administration de 
l'Amicale), à Quimper, le Il novembre. 

- Ro11a11. troisième enfan t de Jacques Le Meur, 
de Saint-Renan (ancien é.lève 1957), il Rennes 
(lllc·Ct·Vilnine), le 24 novembre. 

- Flort!JLCe, ôlle de Roger u Fol (ancien 
~lève 1960), à Vannes (Morbihan), le 28 novem· 
bre. 

- A1111e, second enfant de Jctm Bonthonneau, 
de Quimper (ancien élève 1957), à Lons-le·Saul· 
nier (Jura), le 23 novembre. 

- Xa1•ier, second enfant de Pflilippe Gra/1, 
d'Elliant (ancien élève 1 962), à La Varenne-Saint· 

ilaire (Val-<le·Mnrne), Je l i décembre. 
- f>ra11çol.r, RI~ de M. Andri! Guyon (profes. 

seur nu Li.kès), à Gourin (Morbihan), le 29 dé· 
cembre. 

- H~l~ne, second enfant de Motflurin L'Her­
mite, de Saint-Ygeaux (ancien élève 1955), à 
Champigny (Vnl·de·Mamc), en décembre. 

- Erfc, fils de R eni! MoM (ancien élève 1961), 
à Carnac (Morbihan), le S février. 

- Patrice, fils d'André Jouo11nic (ancien élève 
1953), à Vannes (Morbihan), le 14 février. 

- Serva11c, fi lle de lean-Pierre Tumo (nncicn 
élève 1958), à Quimper, le 17 février. 

- Hélène, fille de Pit:rre T1oflocou, de Guis· 
criff (ancien élève 1962), à Lorient (Morbihan), 
Je 19 février. 

11, rue Samt-Mllthleu, l1 

QUIMPER 

Horlogerie 

Bijouterie 

Orfèvrerie 
Of P LOfllti OJiTAT 

1.. N. M .. •c.&Art~OH 

LA CUISINE 
A L'ÉLECTRICITÉ ... 

~els progrès depuis 10 ans! 
CUISINE ENCORE MEILLEURE 
SANTÉ 
SéCURITÉ 

Comment faire une friture sans odeur et sans fumée ! 
- Ln friture frissonne... mais oc !ume pas, ne 

brUle pas : les nouveaux robinets électriques 
il positions mu ltiples ct les tout réceo~s foyers 
a tltermostlll J)ermettcnt un réalnao simple 
Cl pt«is. LC$ renêtrcs peuvent rester fermées. 
La peinture de ln cuisine dure deux fois plliS 
longtemps. Avec rélectricité, vous pouvez uti· 
liser, c'est à peine croyable, la même mntière 
gras~ pou t' faire des poissons, puis des bei· 
QllCt~. 

L.1 cuisine électrique c'est le progrès 1 Pro­
preté : plats el casseroles ne noircissent pas : 
ils peuvent passer directement du foyer sur la 

table. Efficacité : toute la chaleur va dans 
la bassine à ft·ire (contact direct). 

- Trnnquillité d'esprit 1 Plus d'allumettes si 
tentrmtcs pour le• enfAnts : juste un bouton 
il loumer 1 Les loyers ne risquent pas de 
s'éteindre, même Il l'allure de ebnufl'e ln plus 
basse. Vous pouvez partir tJ'3nquille. Quelle 
sécurité 1! 

Culslne:z: à l'électricité ... C'est moins 
cher que vous ne le pense:z:. 

Quant aux prix des appareils, ils vous surprcn. 
dront agréablemenL 

- Mtlrie·Laure, fille de Jcan·Yvcs Sinou, de 
Pcnmarc'h (ancien élève 1962), nu Mans (Sarthe). 
Je 21 f6vrier. 

- Virouique, sœur d'Alain 0/ivau.~ (élève en 
Première E), à Quimper, le 22 février. 

- Fabienne, fille de Jacquu Goasr:oz (ancien 
élève 1962). il Quimper. le 29 février. 

Mariages. 
- Robert Kervauc, de Quimper. ancien élève 

1962, tl Mlle liélèuc Cadiou, en l'église parois· 
siolc de Bénodet, le 28 octobre. 

- Hubert Bt~rgai11, de I'Jic-1ùdy, ancien élève 
1958 ct Mlle Maik Le Det, en J'église Notre· 
Dam~ des Carmes de Pont-l'Abbé, le 2 décembre. 

- Jacques Ç(JJ'o/1. de Saint·Pol-<le·Léon, oneien 
élève 1955, ct Mlle Marie-1'Mr~se Roignnlll, en 
la basilique de Snint·Pol·dc-Léon, le 23 décembre. 

- Robert ln/lois, de Quimper, ancien élève 
1960, et Mlle Brigille Coui/leaux, en l'église 
Notre-Dame des Grûces de Morsa ng-sur-Orge 
(Essonne), Je 23 décembre. 

- L.cui.~ Le Floc'h, de Plol\êvet, ancien él~e 
1961 , et Mlle Marie Berme/, en l'église paroissiale 
de Plozévet, le 23 décembre. 

- Lcuis M.ahé, d'Elliant, ancien élève 1965, 
c t Mlle Emiliemte u Grarrd, en l'église d'Brgué· 
Gabéric, Je 28 décembre. 

- Roger Fltamam, de Quimerc'h (a ncien élève 
1966), et Mlle Marie-Thérèse Cariou, en l'église 
paroissiale de Quimen:'h, le 28 décembre. 

- Pierre MDrcitr, de Quimper, ancien élève 
1957, et Mlle H6MtU! Bome, en la basilique Saint· 
Martin-d'Ai nay, L yon (2' ), le 30 décembre. 

- Bertrand lo1onjorc, de Scaër, ancien élève 
1965, et Mlle MaryvoJJI/e Guellec, en l'église pa· 
I'Oissiale de Scaë1·, le 30 décembre. 

- Geoi'Jit!S Foucfler, de Quimper, ancien élève 
1954, el Mlle R.ei11y Le Ora11d, en l'église Tous· 
$alnts de Rennes (l]le-et-Vilaine), le 30 décembre. 

- Joseph Péro11, de Combrit, ancien élève 
1964, ct Mlle Rose/y11e Gouyen, en l'église pa­
roissiale de Combrit, Je 30 décembre. 

- Pierre D~udé, de Quimper, ancien élève 
1961, ct Mlle Danielle Srted11icki, en l'église 
N.-D . de l'Assomption, Paris (16'), Je 2 janvier. 

- M . Mlc/Jt!l Le Déroff, de Saint-Pol-de-Léon 
{professeur nu Likès), et Mlle Marle·SIItOIIII~ 
KerriM. en Jo cathédrale de Snint-Pol·dc·Uon, le 
20 janvier. 

- Ro11a11 Frava/ de Coatparque1, de Vannes 
(ancien élève 1954), et Mlle Serva11e de Co/I(U, 
en l'église St·Pierre·du-Oros..CaiUou, ù Paris, le 
3 février. 

- Yves Bod4r6, de Pcnmarc'h (ancien élève 
1963), et Mlle Lé11a Jégou, en l'église paroissiale 
de Saint-Guénolé, le 10 février. 

- Christophe Comus, d 'Argol (ancien élève 
1963), e t Mlle Amte·Mtlrlc Thomas. en J'église 
pnroissiale d'Argot, le 17 février. 

- Loïc .Kérautrct, de La nderneau (ancien élève 
1963), et Mlle Mo11ique Keméis, en l'église de 
Pcncmn, Je 19 février. 

- Mlle Geuevfè••e Léostic, de Vauc•·csson, fùle 
de Jea11 Uo.rtic (1928), ct M. Jt:n11-Paul Le Glas, 
en J'église Sainte-Anne de Lanvéoc, le 24 février. 

Distinctions. 
- Le Frère Laurt11/ Le Guellec {1921), de 

Peumerit, Ancien Directeur du Ukès, a reçu la 
Médaille du Mérite Agricole. Depuis 1964, il dirige 
I'Tnstitut Supérieur Agricole de Beauvais qu'il a 
considérablement agmndi et modernisé. 

- Au cours de leur réunion de novembre à 
Quimper, Je Comité des Fêtes de Cornouaille, les 
représentants de la Bodadcg Ar Sonerien, de la 
Confédérnt.ion Kendaleh e t de l'Associa tion Var 
Leur ont exprimé leurs félicitations à deux anciens 
du Lik~s qui ont reçu la Médaille d'Honneur de 
la Jeunesse e t des Sports pour leur dévouement 
aux activités folkloriques de Quimper ct du Finis· 
tère. Louis Le BoiJTitis ( 1943), secrétaire général 
ct fils du fondateur des Fêtes de Cornouaille, et 
Yves CourUt)' (1928), trésorier général. 



Décès. 

- Fr~re Dunutit:n Alban (M . Albon Le Gal· 
loudec), 87 ans, à Saint-Avé (Morbihan), le 24 
octobre. 

- Mme /nizan, mère du Frère Dominique, an­
cien Délégué aux V ocations, et du Père Jean, 
missionnaire à Ayaviri {Pérou), à Brest, le 27 
octobre. 

- M. Yv~s T!lépot, mai re de Quimper, à 
Quùnper, le JO novembre. 

- M. Maurice Hure/, 69 ans, père de Jean­
l'alli (1950) et administrateur du Pensionnat Sa int­
Pierre de Dreux, arlllié à l'Institut des Frères des 
Ecoles Chrétiennes, à Aunay-sous·Crécy (Eu re-et­
Loir), le l 7 novembre. 

- Père François-Xavier Ronsin, S. J., 78 ans, 
de la Résidence de Rot-Avel, à Quimper, le S 
novembre. 

- Mme Ht-rvt' André. tante du Fr~re Gabriel 
Le M eur, professeur au Likès, à Landivisiau, le 
24 novembre. 

- M me Louis R ospape, 80 ans, belle-mère de 
Jean Goullfès (1928), Président d'Honneur de 
l'Amicale des Anciens, à Quimper, le 29 novem­
bre. 

- M. Joseph Savary, 78 ans, père d'Alexis 
(1939), au Fnouët (Morbihan), le 7 dW:m bre. 

- M. Joseph LM tlrein, 81 ans, père de Joseph 
( 1956), Professeur technique au Ukès, à Rospor­
den, le 7 décembre. 

- M . François Jéz.éqne/, 76 ans, père du 
Frère Jean-Lonis (Ecole Saint-Antoine de Lanni­
lis). il Trémaou~an, le 20 décembre. 

- Mme Coignec, mère de M . Y••t.s Coignec, 
professeur au Likès, à Quimper, le 21 décembre. 

- M . André Cosquùic, 54 ans, père d'André 
( 1966), à La Forêt-Fouesnant, le 29 décembre. 

- Jea11 Pl lllll'll , 39 ans, ancien élè'111: , 11 Quim­
per, le 29 décembre. 

Ce fut une douloureuse surprise pour tous 
d'apprendre que notre camarade, en pleine force 
de l'âge, avait succombé à la suite d'une courte 
ma ladie. De 1940 à 1948, il avait suivi l'ensei­
gnement secondaire au Likès et avait obtenu le 
baccaJQur~at Philosophie. Ensu ite il mena à bien 
ses études d'ingén ie\lr horticole, avant de s'établir 
pépiniériste-paysagiste route de Bénodet à Quim­
per. Tous ceux qui l'ont approché dans ses acti­
vités professionnelles sc plaisent à reconnaître, 
outre sn grande compétence, la cordialitE de ses 
relation avec son personnel. Ces demi~re années, 
Jean avait contribué à embellir le.~ parterres et 
le parc du Likès. 

- M. Pierre Salaiiii, ancien professeur du 
Lik~s 1947-1954, à Quimper, le 7 janvier. 

- M. Htwri Sréphnn, 47 ans, père de Jetm­
Yves (Troisième Moderne 4), h Pont-Croix , le 
Je 11 janvier. 

- M. Nicolas Guéve/, 84 ans, grand·père de 
Alain Le Grant/ (Qua trième B 2), de Rouan Oué­
vel (6" 0 2) el de Herv4 Le Grand (1967), à 
Langolen, le 12 janvier. 
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- Victor R.urw/r, 84 ans, ancien élève ct 
grand-père de Gilles (1963) et Hervé Méyet 
(1966), à Vannes, Je 13 janvier. 

Après trois années d'études au Likès, de 1899 
;, 1901, il entra dans ln Marine Na.tionale à titre 
de mécanicien. JI termina sa casrière comme 
Officier d'Administration à l'Arsenal de Lorient, 
ses brillants services lui ayant valu la croix de 
Chevalier de la Légion d'Honneur. Depuis, il avait 
pris sa retraite à Vannes. Toute sa vie, il resta 
fidèle à l'éducation reçue au Likès. U ne man­
quait aucune occasion de manifester le bon sou­
venir qu' il ava it conservé de notre école, soit 
directement, soit par l'intermédiaire des membres 
de sa parenté qui vivaient au Likès, le Frère 
André G uhur, les anciens élèves Paul, Gilles et 
Hervé Méyer. 

- Jacques Ylwl!l, 20 oos, de Lanester, ancien 
élève, décédé accidentellement à Nantes (Loire· 
Atlantique), le 24 janvier. 

Entré au Likès en 1961 dans la classe de Troi­
~ième Technique, il obtenait son Baccalauréat 
Mathématiques el Technique en 1965. O opui.s, il 
poursuivait ses études supérieures à la Faculté de 
Sciences de Nantes. C'est dans ccue ville qu'il a 
été victime d'un grave accident de circulation dans 
la nuit do samedi à dimanche 21 janvier. D avait 
pris place dans une voiture automobile q11 i devait 
quiller la chaussée, boulevard Robert-Schuman, et 
percuter violemment un asbre. Le conducteur et 
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ses deux passagers furent immédiatement trans­
portés au Centre Hospitalier Universitaire de la 
ville, mais notre camarade devait succomber à ses 
blessures dans la nuit du mardi à mercredi. 

- M. Le Bunscc, père de M. Louis Le Hlm­
sec, maître d 'internat au Likès, à Plœmeur (Mor­
bihan), le 25 janvier. 

- Le lieutenant de vaisseau Jean-Marie Agnus, 
neveu de Mèr11 Anne-Chr/srophe (Supérieure des 
Religieuses du Likès), disparu à bord du sous­
ma rin c Minerve ,., le 27 janvier. 

- Mme Marie-Thér~se Ganochand, 78 ans. 
grand-mère de Dominique (1961), Jfan-Luc (1961) 
et Sim/lien Ganac/taud (1960), d'Alain (1967) et 
de Gilles Philippe (2.' T 1), à Saint-Nuaire (Loire­
Atlantique), le 30 janvier. 

- M . Jacques Mu~ellec, 84 ans, parrain de 
Jean.Jacques Muzellec (1965). à Logonna-Daou­
las. le J•• février. 

- Mme Louis Bodénant, 86 ans, grand-mère 
de Alilin BodéJ111111 (Quatrième B 2), à Plomelin, 
le 5 février. 

- Mme Gabriel Ta11guy, grand-mère de Jean­
Ptru/ Tangu)• (1949), à Quimper, début février. 

- Mme Le Douce, épouse de M. Corenrin Le 
Douce (professeur au Likès), et mère de Jeœ1 
(J 950), Georges (1950) et l~obert (1955), à Quim­
per, le 6 février. 

- Mme Oourvennec, mère du Frère Joseph, 
ancien chef de division du Likès, à Saint-Renan, 
le 1 1 février. 

- M. Jem1 Le Beux, 17 ans, frère de Michel 
(1965), à Rosporden, le 11 février. 

- Maurice Feumeun, 88 ans, de Quimper (an­
cien él~ve), à Brest, le L 2 février. 

Notre camarade, l'un des doyens de l'Amicale, 
avait été élève au L ikès de 1889 à 1896. D e notre 
Cours Spécial Industriel, il était allé à A[1Jlers 
poursuivre sa formation technique: il ln couronna 
avec le titre d 'ingénieul' de l'Ecole N ationale 
d'Arts et Méliers. Pendant de longues années, en 
association avec son frère A lain (ancien élève 
1891-1899 déœdé en 1955), il avait tenu une 
horlogerie au 18, me Jean-Jaures à Brest. Fidèle 
à toutes nos Assembl~cs G~néralcs, Il ne man­
quait pas de monter au Likès à chacun de ses 
fréquents passages à Quimper. Les tombolas orga­
nisées périodiquement au profit des œuvres édu­
catives et sociales de J'école le voyaient figurer 
en bon rang au nombre de nos plus généreux 
bienfaiteurs. 

- M. Marcel Goudet, 62 ans. bibliothécaire­
documentaliste au Lilcès, à Quimper, Je 19 février. 

- M . Guillaume Crozon, 83 ans, père de M. 
J'abb6 Pitm-e CrOl.OII (Supérieur du Collège Saint­
François de Lesneven), ou Juch, le 20 février. 

- M . Jean··Marie Percelay, 82 ans, gftlnd-père 
de Michel Percelay, ancien élève l962, à Plo­
néour-Lanvern, le 29 février. 

- M . Joël Coclurrd, frère de M . Jean-Michel 
Cochard, professeur au Lik~, décédé accidentel­
lement le 3 mars. 

Petits Pois 
Haricots Verts 
Cassoulet 
Boudin 
... et le fameux PAT~ PUR PORC 

h3nau 
E .. JEAN HÉNAFF FILS ET ct• 
CONSERVES ALIMENTAIRES 

POULDREUZIC - FINISTÈRE 
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M. Marcel GAUDET 

Monsieur Gaudet nous a qui ués. Le vendredi 
16 février, il se u·ouvnit deva nt sa machine à 
~crirc, à ln bibliothèque des professeurs, quand 
dans la ma tinée il fu t victime d'étourdissements. 
Quelques cachets, pensait-il, ntu·nienl vite ruison 
de cette mauvaise grip pe. Il n'en Cut rien. Malan! 
la force de volonté qui l'incitai! il ne pas quiller 
50n travail, il dut consentir à s'a liter. En celle 
période hivernale d'épidémie, personne ne pensa 
à s'alarmer. Aussi est-ce avec une totale SUrPrise 
que les professeurs apprirent que M. Gaudct 
avaot été emporté par une angine de poitrine à 
la fin de la nuit, le lundi 19 février, à S h. 30. 

Et c hacun se prit à penser aux quatre années 
d'activi té que le défunt venait de consacrer au 
likès ; chacun le revoyait, serviable, méthodique, 
dévoué à l'cxtrSme, tout à ses fonctions quoti· 
diennes. C'est en 1964 qu'il nvn it assumé ln res­
ponsnbl1116 de ltt bibliothèque des professeu•·s : 
son prédécesseur, M. Le Moan, sur les directives 
du Frèo·c Guillau me Stévant, avait fait un bon 
travai l de départ; il avait amorcé le rearoupc­
ment. l'inventaire c t la classification d~cimn lc 
unoveo~ellc de millier~ de livres nnauèrc dispersés 
aux divers points de l'école, ce qui en rendait 
l'utilisat ion d'autant plus difficile que leur cxis· 

tente même ~tait souvent insoupçonn~e. Ave~ 
méthode ct ténacité, jour après jour connoltont 
1~ cata logue•, décidant les commandes sur le~ 
conseils du Frère Georges Autbier, collan t les 
étiquettes, frappan t les fiches. M. Goudet devait 
poursuivre cet effort d'orgonisntion entrepris pour 
ln première fois au Lik~ et intégrer les nouvelles 
acquisitions. L'expérience ainsi acquise se reporta 
tout naturellement sur la Bibliothèque des Elèves 
du Second Cycle. quand celle-ci s ouvrot en mai 
1967. Surcroît de travail qui n'était pas pour 
rebuter l'"ctivité incessante de M. Gaudet ; ni dé 
de quelques élèves, il monta même un petit 
atelier de reliure où, le jeudi après-midi. Il veil· 
lait a ux réparations courantes. e n auendant de 
pouvoir présenter en divers tomes les années de 
multiples pédodiq ues. 

M. Go\odet était également documcntltlistc. c'est· 
~-dire qu'il avait la responsabi lité de conserver, 
de c lasser, de mentionner sur fiches, de préparer 
pour les professeurs. les planches documentaires 
exigées par les diverses disciplines. Aucune orga­
ni1ntion aénérale n'avait été tentée avant son 
arriv~e parmi nous : déSOfmnis le LiL~s possède 
de rich~ collections. notamment sur les benux­
arts. l'histoire. la géographie et les sciences. 

LE LIK~S 

Mise à jour 1968 du fichier de 1 'Amicale 
Celie rubrique exploite de$ rcnsei&nemenLS récents 

pnrvenus au Secrétnriut de l'Amicale. Elle ne cons­
titue pBs une liste des mcmbre5 netifs de l'associa­
tion. Ltl plup:>n des ndhlrents dont 14 situntion n·a 
pas évolu6. oiMi que les ltudl11nts, n'y Ciau•·ent p3s. 

Années de séjour au Ukes. 
Nom. Prénoms. Annte de naissance. 
Adresse JH!rmanenle - Numéro de téléphone 
Prof en lon. 
Adresse professionnelle . - Numéro Cie télépho:~e. 
Fonctions électives et socloles. 
Responsa bilités d'Action Catholique. 
Dlstinctions. 

1920..1924 INIZAN Joteph (Hl07) 
Pavillon 85 
Roule de la Lal1erle 
35 • NOYAL·SUR·VILAINE 
Ingénieur E.C.A.M. et E.S.F. 

1923-1928 JACOB Lucien (1911) 
Appartement t/102 • Immeuble A 
Château Sec · Chemin Joseph-Ayguier 
13 • MARSEILLE 2" 
Marine Marchande (OIIicoer Mécanicien de 

t" Cie'") 
Crol:tt <1~ Combmtallt 1940 
Clteva/lu d~ rordr~ du Mlrite Maritime 

1948·1957 JAFFREN NOU Guy (1937) 
s. rue Matfe 
69 • BRON Tél. 26.83.59 
lngénl~ur INSA Tochnleo-Commercle l 

1953·1960 JALLAIS Roger (1941) 
83, rue de la Papeterie 
91 • CORBEIL-ESSONNES 
hchnle1on (AJuateur) 

Salles de traite · Machines à traire 
ÉCRÊ\\EUSES ·CONGÉLATEURS 

de~~~~;;• ALFA-)AVAL 

Marcel LE PERRU 
13, rue J .• Jnurès, Q UlMPER - TéJ. 13-04 

Responsable d u matériel pédngoaique, M. G au· 
det centralis.1i1 appareils de po·ojections. é lectro­
phones, magn~tophoncs, diapositives, films, car­
tes, disques. C'est dire qu'un jour ou l'autre tou . 
les professeurs ont cu recours à ses bons services ; 
chaque fois, ils étaient n:çus avec empressement : 
roupçonnaicot-ils toujours le caractère dérangeant 
de ces dérnan:bcs quo venaient l tout moment 
interrompre des séances de cla<SCment ou de 
constitution de fiches? 

Ancien combattant 39·4S, Croix de Guerre, 
Médaille Militaire, après les épreuves douloureu­
&es qui avaient mnoqué sc~ dernières nnnées de 
librni re i'l Alger et son rnpntrlcment, M. Goudet 
avait flinsi reti'OtiVé une totale activité comme 
auxiliaire pédagogique du Likès. Sur nos livres. 
nos fiches, nos documents, les marques de son 
administration consciencieuse continueront à nous 
[aire mesurer toute la arntitude que nous lui 
devons. M. Goudet a bien m6rité Jo fidélité de 
notre souvenir et le secours de notre prière. 

Frère GABRŒL. 

1938-1945 JAOU EN Jean·Marie (1928) 
4. Square des Fusillés 
38 • GRENOBLE 
Ingénieur E.C.A.M. Toehnleo-Commorclal 
Groue chaudronne rie Alpes-RhOne 
156. Cours Berriat 
38 • GRENOBLE Tél. 44-t$-83 
A11clt11 pro/ruectr du Ukis 

11130-11134 JAOUEN René-Jean (1918) 
123. rue de Fougbres 
35 • RENNES 
Ueutonant·Colonel en retraite • 
Professeur d'allem_a nd 

Ecole Saini·V•n~nl 
57. rue da Paris 
35 • RENNES 
Chevalier cft la Llglo11 d' Homtl!w 
Crol.~ cie Guerre J 939-45 
Croix de ln Vctleur Militaire 

1943·1944 JAOUEMET Ctaudo (1925) 
Abbaye Cie Tamié 
73 • MERCURY 
Rollgleux Trappiste 

1919-1t2S LE JONCOUR Louis-A;mé (1908) 
2. avenue de ta Gare 
29 S • QUIMPER Tél 11 12 
Receveur Principal des PTT 

HOtet des Postes 
29 S • QUIMPER 

19511-1861 LE J ONCOUR Michel (1942) 
2. avenuo de la Gare 

T61. 109 

29 S • QUIMPER T61. 11 71 
Ingénieur Gdolo;~ue de Recherche 

1947-1952 JOUANNIC Ahlin (1935) 
ALRE·SOLS 

1930-11136 

10. rue du Lait 
15(1 • AURAY Ttl. 3 41 
Poseur apéelallste (Tap.s Revêtements 

du sol) 

JOUVIN Jean (1924) 
Vteatre • Parorsse Salnt·Louls 
51 . rue Jea,...Macé 
29 N • BREST 
Ecclésiastique 

1955-1958 KERAUTRET Hervé (1941) 
4. ruo Porstrein 
29 N • BREST 
Marine Marchande (Officier Mecenlclon 

de 1'" classe) 

1945-1947 KêRO MNêS Jean (1931) 
Bâtiment C 2 • La Blacarde 
83 • HYERES 
Aéronavale (Premlet Maitre Mécanlc .. n) 

19S8-11160 DE KEROULAS François (1940) 
Tat-Ar-Roz 
29 S • LE JUCH 
Ingénieur Pllysiclen de Rechorcho 
26. NeuVIème Rue 
NORANDA · Province de Quc!bec (CA 

NADA) 

E'' HÉNAFF 
TY- BOS - QUIM PER 

Ul . 21-52 - 27·92 

Produits Pétroliers 
1 nduslrie ·Agriculture-Chauffage BP 

22, rue Keréon. QUIMPER - Tél. 25.65 



1941·1947 KtROUR~DAN Guy (1928) 
1, rue de Verdun 
Ill • MASSY 
Agent Commerelal 
Chef de Service EXPORTATION 
Ets l~VfTAN·MEUBLES 
63. boulevard Magenta 
75 • PARIS tO' Tél 208.65.90 

111Se·t960 KERVELLA Adrien (t942) 
le Penker 
29 N • KERLOUAN 
Ingénieur Agronome E.S.A. 

1853·1955 KERVELLA JoHph (1939) 
48, boulevard Glllllb4ltta 
29 N • BREST 
Agent Commercial 

1922·1928 LAGADEC Gabriel 
5, rue des Boulangers 
75 • PARil:! • 
Ingénieur 

Société Shett française 
42. rue de Washington 
75 • PARIS 8' 

1942·1945 LANCOU Jean (1926) 
38, rue Joseph-Bianehart 
44 • NANTES Tél. 71·17~ 

Postes ~ et 37 
Officfu d'Administration de 1H elaue 
Intendant 
Ecole Nationale de la Marine Marchande 
44 • NANTES 

1950-1956 LANDREIN Joseph (1938) 
Rue Sadi.Carnot 
29 S • ROSPORDEN 
Professeur Technique AdJoint (Méconlque 

Générale) 
Ecole le likès . B.P. 121 
29 S • QUIMPER Tél. 0.84 

lllol$-1952 LARVOL Louit (1934) 
Place du Marché 
29 S • CHATEAUNEUF·DU·FAOU 
Chirurgien-Dentiste Tél . 2.56 

1949-1957 LASTENNET Roger (1 938) 
2, rue Farlgoul 
29 N • BREST 
lng•nleur E.C.A.M. 
Mat,roel Electronique C.S.F. 
Route du Conquet 
29 N • BREST Tél. 44-58·20 

19138-1942 LARZUL Jacquaa ( 1924) 
11, rue Jean-Milon 
35 • RENNES Tél. 40.89.98 
Ingénieur-Chimiste • lnduslrlel conserveut 
Conserveries Larzul 
Boulevard Ga61&,..Hervé 
35 • RENNES Tél 40.23.17 

19138-1946 LARZUL Jean (1928) 
Rue Louis-Hémon 
29 S • PLONËOUR-LANVERN Tél. 15? 
Ingénieur I.P.O. • lnduttrlel c:oMt rveu r 

Les Conserves Joseph LARZUL 
Légumes • Poissons • Viandes 
29 S - PLONËOUR-LANVERN 

7, Rue des GmtilJhommea, QUIMPER 

LE LIKËS 

a la bonne maison 
S% ••ssss% sssssssss s.ss• 

Lo~Le~ 
7, Rue du Guéode~, QtTI.MPER - Tél. 7.15 

• CHEMISERIE BOMMETERIE 
LAINES DU PINGOUIN 

LINGE DE MAISON 
Chaussettes STEMM 

Machines à tricoter " PINGOUIN " 

1951· 1959 LAUREC Jean (1940) 
62, avenue de Gravolle 
94 • CHARENTON-LE-PONT 
Ingénieur 

1946-1953 LE LANN Jean-Yves (1935) 
Bourg 
a5 • LE BOU~RE 
Assureur Conaell (Agence générale d'A$ 

suran ces) 
1948-1951 LE LANN Louis (1934) 

Avenue de Nantes 
85 • POUZAUGES T61. 1 t Le Boupère 
Agent d'AtsuranaH 

1944-1948 LAURENT GUILlAUME (1931) 
Place de t'Eglise 
29 S • NI:VEZ Tél. 120 
8oucher·Charcutltr 

1957·1961 LEMASSON Jeen·Luc (1943) 
17, boulevard Victor-Hugo 
n · MELUN Tél. 437.04.85 
Attaché de banque 

1939-1943 LEMEILLEUR Paul (1926) 
37. rue de ta Villeneuve 
29 S • OUIMPERLË Tél. 127 
Chef d e Travaux de Pa))4tletle 
Pa))4tterles de Maudult 
29 S • QUIMPERLË Tél. 6 - Poste 221 

1925-1931 ŒOSTIC Henri (1915) 
6, rue René-Bazin 
29 N • BREST 
Marine Nationale (Offic ier Principal des 

Equipages) 
Chevalier de fa Uglon d'Honneur 
Mtda/1/e Militaire 
Etoile d'A.11jouan 

1922·1928 LËOSTIC Jean (1811) 
10, allée Stlnt-<:ucula 
92 • VAUCRESSON Tél. 970.o8.18 
Ingénieur E.C.A.M. • lnspec1eur technique 

après vente 
Société RICHIER • Gros Ma .. rlet de Tra 

V8UK Publlc:t 
7, avenue Ingres 
75 • PARIS 8" Tél. 527.01.79 

TOUS IMPRIMÉS TYPO -OFFSET 
FOURNITURES DE BUREAU 
POUR MACHINES A :eCRIRE 
= DUPLICATEURS = 

REGISTRES ET CLASSEMENT 

Garage E. Trébooy 
Concessionnaire exclusif 

11, rue A.-Briand, QUIMPER - Tél. 0.64 
--==== 

Station-Service " B P " 

1952·1~ U NTANFF Claude (1936) 
Au bourg 
22 • SQUIFFIEC 
Avlallon Militaire (Officler1 
Résidence Beau lieu 93-E 
84, avenue de Muret 
31 • TOULOUSE 03 

193oi-111Ct LOUBOUTIN Marcel (1924) 
14, rue de la Bièvre 
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92 • BOURG·LA·REINE Tél. 702.43.76 
Ingénieur E .. S.E. 

Société Alsacienne de Constructions Mé­
caniques (Télécommunlc:atlona élee­
Ironiques) 

$ecritoire du Groupe Pari.sletr d• rAmi­
cale du L1kb 

1957·1964 LUCAS Jeai)-Jacques (1945) 
Blttlment A. s. Résidence de Pr1t·Ma11a 
Ergué-Armel 
29 S • QUIMPER 
Cadre Commercial Renault 

1943-1950 MADEC Yves (1932) 
11. Chemin Mauvoisins (E) 
44 • NANTES Tél. 71 .31188 
A .. letant de Faculté de Médecine • Phar· 

maclen et Docteur en Médecine 
Faculté de Médecine et de Pharmacie 
leboratoire de Biochimie Médicale 
1. rue G. Veit 
4-ol • NANTES Tél. 71 4-oi.OO • Polle 300 

1952·1958 MAHé Georges (1940) 
les Hibiscus • Bâtiment 8 3 
POINTE·A-PtlRE (GuadelouP4J) 
Agent Technique des TravauK Publlc:a 

Eaux et Assainissement SOCEA • R6gle 
des Eaux 

POINTE-A-PITRE Tél. 122 

1949·1950 MAOUT Louis (1 932) 
3, rue Paut-Helleu 
58 • VANNES 
Contr&leur de Celsse d'AIIocatlont Faml· 

tl alet 
Allocations Familiales du Morbihan 
47, rue Ferdinand-Le Dressay 
56 • VANNES Tél. 662901 
Admlrrlstraltur, dl/lgul du tx:rsorrrrtl, du 

COIUtft d'administration df /o Coùu 
d'AI/OCQI/ons Fam//14/ts d11 Morb•han 

1944-1951 MARC l ucien (1 932) 
Au bourg • TRËGARVAN 
29 S • AAGOL 
A1m6e dt Terre (Officier du G6nio) 
Capitaine 
A.T.G. Paris-Sud 
53, bouievard de La Tour-Maubourg 
75 • PARIS 7' Tél. 7~.24. 10 

19311-1942 MARREC Arrine (1926) 
73. avenue de la Plage 

Posta 33.54:1 

14 • RIVA-8B..LA Tél. 83.12.34 
Marine Marchande (capitaine) 
Pilote eu Port 
14 • CAEN 
Anclfll comm01rdtmt d la Soclltl Na•al• 

Catn11alse 

meubles le coz 
r. kermorgant-le coz 
9. rue élie-fréron, quimper - tél. 6-84 

décoration 
style et mode rne 
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la Ba=e n;';;R~églon, [(1 
et SERVIABLE 
c'est le 

~RÉDIT LYONNAIS 
PlKe Sa.lat-Corealla- QUIMPER 

1950-1955 MARTIN Georges (1935) 
40, rue de l ' lndU$trle 
38 • SEYSSINET 
Ingénieur-Conseil E.C.A.M. 

SORA - Cabinet d'organisation 
66, avenue La Tour-Maubourg 
75 • PARiS 7' Tél. 705.58.68 

1955·1962 MARTIN Jean-Louis (1943) 
Rue Yves-Le-Gueut 
ANFA Il · Bloc 5 
CASABLANCA (Maroc) 
lngo!nteur E.C.A.M. et E.N.S.P.M. 

1945-1952 MARY Yves' (1934) 
40, boulevard du Roi 
78 • VERSAILLES Têt. 951 .02.15 
Ingénieur Chlm15te e.s.c.c. 
Société P6chiney-Salnt·Gobain 
16, avenue Matignon 
75 - PARIS 8' Tél. 225.56.10 

1955·1956 MAZÉ Jean-Marle (1938) 
Les Vaux 
28 • BELHOMERT 
Professeur d 'Education Physique 
Les Orphelins-Apprentis d'Auteuil 
28 • BELHOMERT 

1945·1953 LE MENN André (1 934) 
8. rue de lo Bascule 
35 • RENNES 
Chirurgien-Dentiste 

Tél. 40.91 .75 

Ancitll footballeur professioJm"l (Nantes 
ct Renttes) 

1950·1957 LE MEUR Jacques (1939) 
Rou1e d e Janzé 
35 • CHATEAUGIRON 
Cadre Adm,lnls!ratil 

Tél. '172 

Chef du Service des Etudes Statistiques 
el d 'Emploi 

ASSEDIC de Bretagne 
35 • RENNES TéL 40.41 .73 

1941-1943 LE MEUR Raymond (1927) 
32. rue Amlrai·SalaOn 
29 N • PLOUGASTEL-DAOULAS 

Têl . 84.37.23 
Marine Nationale (Maitre Electricien) 
Médaille Milltairt 

1959-1962 MINIOU Yves (1947] 
Keréven 
56 • GUISCRIFF 
Horloger-Rhabilleur 

LE LIKËS 

1949·1954 MO~NNER Jean-Claude, dll ERIC (1 938) 
5. rue Augusi.Ooy 
29 S • QUIMPER 
Directeur d 'Agence Matrimoniale 
Centre lntemalional des Alliances 
29 S · QUIMPER Tél. 19.49 
Membre d'honneur de la J~tmtt Force pol_. 

tlq11o Frmrçtrlsc 
Prix tl~.r Po~'"' Bretons 1962 
Membre agrégé de ln Soc/Il~ c/es PoêJ"s 

1942·1945 LE MOIGNE Julien (1925) 
46, rue Binet 
76 • ROUEN 
Marine Marchande (Capitaine) 

Commandant 
LES CARGOS ALGERIENS 
36, rue de Buflon 
76 ·ROUEN 

1921·1928 MORVAN Lucien 
69, rue Marx-Dormoy 
75 • PARIS 18" 

Tél. 71 .75.().: 

Ingénieur E.C.A.M. • lndus1rfel (Conslruc 
1ructlons Eleclriques) 
Prbltlmt du Group11 Porlsleu de l'Ami· 
calo dtt T.l~s 

1946-1953 MONFORT Léon (1936) 
52, rue Monplaisir 
31 • TOULOUSE 
Ingénieur Electrici en et E. T.P. 

E.D.F. • G.R.P.H. Pyrénées 
53, rue Joseph-Thillet Tél. 22.39.44 
31 · TOULOUSE 

1945·1953 MORVéZEN Guy (1933) 
38, rue Pierre.Corneille 
69 • LYON 6" 
Médecin Militaire 

1944·1946 MORVéZEN Yves (1927) 
Immeuble Ovide 

Tél. 24.05.91 

Résidence de l'Orée de Sénart 
91 • DRAVEIL 
Ingénieur E.C.A.M. 

1924· 1928 LE MORZELLEC Louis (1912) 
Rue du Vieux.CMteau 
85 • POUZAUGES Tél, 132 
Ingénieur-Conseil (Alimentation) 
Société Fleury-Michon 
Conserves de Viandes et Salaisons 
85 • POUZAUGES Tél. 94 
Cilevoller de Jo L.46iOII d'Homrew· 
Cllevitller tin Mblte Militaire 
Croi.~ de (j"""• 39-4S 

Etablissement Horticole & Fleuriste 
Cf. qk,WJeiUtU 
8, Place La Tour d'Auvergne 
- QUIMPER -

~ T t!. 6 .02 

Société lorientaise de Matériaux AGENCES : 

QUIMPER 
Tél. 13-69 - 15-69 - 1 0-49 

Avenue de Kergroise , LORIENT - Tél. 64-1 1-15 
BREST - Tél. 44-12-20 
DOUARNENfZ - Tél. 3-27 
CONCARNEAU - Têl. 3-86 
CAR NAC - Tél. 92·23 
VANNES - Tél. 66-10·34 

- Sanitaire Porcher - Tous matériaux de construction 
- Chauffage central - Spécialités du bâtiment 

B COURTAGE ...Jean LE GAAS a. Cie ------
0 NËGOCE Route de Coray QUIMPER 

Tél . 0.97 
1 IMPORTAnOH 

s DU NORD et VENTES DIRECTES 

Nous soutenons "LE LJKÈS " par notre publicité. 
A votre tour, 

soutenez-nous... FR AN CŒUR 
etsoutenez.vous 

en buvant 
lES BONS YI MS .J 0 LI VAL 
et la fameuse bière STELLA-ARTOIS 
E" DARNAJOU, QUIMPER - Tél. 24-93 

1919·1921 MOURRAIN Alain (1907) 
Ecole do l'Immaculée-Conception 
32, rue do Toulouso 
3S - SAINT-MALO Tél. 34.82.~1 
Frère des Ecoles Chrétiennes 
Ancien professeur du Likb 

1930-1937 MOURRAIN Gulllou.me (1918) 
12, rue Eugène-Kérlvol 
29 S • DOUARNENEZ 
Inspecteur central des Impôts 

Sureaux de l'Enregistrement 
29 S • DOUARNENEZ Tél. &.55 
Croix dt G11~rr« 39·4S 
Crol.< t/11 comballm/1 ~'OIOJttfrlro 39-4S 
Croi,, de la Réslstaucc F.F.L. 111/u 1940 

1959-1963 NADAN Pierre (1943) 
5. rue du Tribunal 
3S • REDON 
Contrôleur dea lnatallallona Elootro-M6-

canlques des P.T.T. 

1952·1953 NICOU Pierre (1939) 
97, boulevard de la Ubération 
93 • SAINT·DENIS 
Technicien (Ordinateurs I.B.M.) 

1941H955 LE NOAC'H Ronan (1936) 
137, avenue Flouquet 
94 • L'HAY·LES·ROSES 
Ingénieur Electromécanlclen 

1948·1953 OLLIVIER René (1935) 
Kerhuel 
29 S • CONCARNEAU Tél. 1.22 
Directeur d'entreprise de menuiserie et 

do charpente 

1928-1932 OLLIVIER Yvoa (1916) 
59, rue Chateaubriand 
29 S • QUIMPER 
Directeur d 'Imprimerie 

Imprimerie Cornouaillaise 
7, rue dos Gentilshommes 
29 S • QUIMPER 

1944·1950 PALARIC Georges (1930) 
4, rYv du 62' R. 1. 
56 • LORIENT 

Tél. 2. 14 

Technicien d'Etudes et de Fabrication •e· 
Constructions et Armes Navales 

D.C.A.N. • Atelier Machines 
Kéroman 
56 • LORIENT 
Tél. postes intérieurs P'> ,,~ 91 .639 et 

1948·1 952 LE PAPE Fernand (1935) 
Leur-ar-Bars • Ergué-Armel 

91 .718 

29 S • QUIMPER Tél. 3.76 
Commerçant de bétall (Viande de bou-

cherie) 

1956·1963 LE PAPE Jean-Yves (1945) 
17, rue des Boucheries 
29 N • LANDERNEAU 
Employé de Bureau 
Caisse Mu1ue11e de Réassurance Agricole 
61, rue de Brest 
29 N • LANDERNEAU Têl. 5.00 

Poste S12 

1957·1962 PARISSE Hubert (1943) 
Rue Trédem de Lézérec 
29 S • QUIMPER 
Professeur Technlquo Adjoint (EiectrtÇtté) 

Ecole Le Llkès • B. P. 121 
29 S • QUIMPER Tél. 0.84 

1940·1944 PAVEC Pierre (1926) 
60, rue Bécel 
56 • VANNES Tél. 66.17.53 
Ingénieur des Travaux Ruraux 

Tél. prof. 66.23.56 
Cl1eva/ier du Mérite Agricole 



1956-1962 PENN Jean-Yves (1946) 
15, rue de Rozolen • ErguO.Annel 
29 S • QUIMPER 
Ingénieur dH Arts et ManufaclurH 

1963-1965 PENNEC Marcel (1945) 
Au bourg 
29 S • PLOGASTEL-SAINT-GERMAIN 
Agent E.D.F. 
E.O F.-G.O.F. 
2, rue Théodor•Le Hara 
29 S • QUIMPER Tél. O.J'a 

1938-1940 PELTIER Raymond (1921) 
Au bourg 
56 • GRAND-CHAMP 
Docteur en Médecine 

1956-1962 PERCELAY Michel (1943) 
18, rue du 11 novembre 1918 
92 • MONTROUGE 

Tôt. 108 

Dlpl6"14 E.S.S.C.A. • Chal de Publlcl16 

1953--1955 PERRAY Henri-Jean (1940) 
55, rue Guy-Autre! 
29 S • QUIMPER Têt. 24.89 
Directeur Technique de Travaux Publics 
Société Delhommaau e l Ralmbault 
53, rue Guy-Autret 
29 S • QUIMPER nt. 29 20 et 24.89 

195&-1963 LE PERRU Christian (1945) 
23, rue Jean--Jaurès 
29 S - QUIMPER Tel. 13.CM 
Dualnateur-Mélreur on Bftllmonl 
Rue Bayard 
29 S • CONCARNEAU Tél. 4 

1949-1955 PI!RENNOU louis (1937) 
Route de Sucé 
44 • LA CHAPELLE.SUR·ERDRE 
Agent Technlco..Commerclal 
Société Française des Gaz l iquéfiés TO· 

TALGAZ 
Délégation Régionale de l'Ouest 
44 - NANTES Tél 71 .98.86 et 73.47.20 

1853-1957 PaiLLON Jean (193n 
23, rue Baudellque 
75 - PARIS 18' 
Agen! Technique (C.S.F.) 

1941-1943 PETIT Philippe (1926) 
6, avenue Louis-Pasteur 
49 • ANGERS 
Editeur Imprimeur 
Edrtions--lmagerie-lmpressrons 
1, rue Oupe111· Thouars 

Têt. 68.02.94 

49 - ANGERS Tél 68.06.00 et 68.06.01 

1942·1949 PHILIPPE Jean (1930) 
114. avenue Antoine de Salnt-Exupéry 
92 • ANTONY Tél 350.71.ô5 
Ingénieur E.C.A.M. 

Régla Nationale des Usines RENAULT 
(Service d'orgamsallon 9010) 
8-10, avenue Emii•Zota 
92 • BILLANCOURT 

LE LIKËS 

Pâtisserie DELIBIOT 
CONFISERIE SALON DE THË 

ses glaces 
et chocolat maison 

7, rut Eflt.frjron, QUIMPER - Ullpbont 28-40 

19513-1959 PICARDA René (1940) 
• Le Roquolle • 
50 • COUTANCES 

Tél. prof. 4.29 
Professeur de I'Enseignemenl Technique 

1938-1945 POCHAT Elienne (1926) 
tnscnpt lon Maritime 
35 • SAINT-SERVAN 
Officier d'Administration de l'lnscrlplion 

Marllime 

1944-1945 POUL~RIGUEN louis (1928) 
2, rue Charles-Baudelaire 
56 • LANESTER T61. 64.38.33 
Directeur R~lonal de Socl6 .. 
Société T.M.T. Entreprise de carénage, 

de Peinture Industrielle et Bâtiment 
Avenue Amirat Melchior 
Zone lndu81rlelle de Kergroiae 
56 • LORIENT T411. 64.35.« 

1932-1937 POUPON Corentin (1920) 
81, rue La Tour-d'Auvergne 
29 S • QUIMPER 
Repr6sentant de Commerce 

1834·1938 PRADO Francis (1919) 
2, rue Blanqui 
69 - OULLINS 

Tél. 12.95 

Dessinateur Principal S.N.C.F. 
Mldall/1t d'Arctlll d~t la S.N.C.F. 

t931l--1940 PRAT Plerr•Tudy (1922) 
9 bts. rue du Lycée 
29 S • QUIMPER 
Professeur de Mall\émallques (Enseigne­

mant catholique) 

1952·1959 PRIMOT Louis (1939) 
12. rue de la Résistance 
59 - CRESPIN 
lngfnleur E.S.S.A. et E.E.M.I. 
Ets Barbier, Bénard et Turenne (Chau­

dronnerie) 
59 • CRESPIN Tél 47.20.02.03.CM 

1943·1946 PROVOST Amédée (1927) 
Au bourg 
29 N • SIZUN 
Année de Terre (C8pitaine d'Arlrllerle de 

Marine) 
Cro•x de la Voleur M/1/tnlr• 

MARCHÉ NATIONAL DE L'OCCASION 
Toures marques VÉHICULES GARANTIS Tous modèles 

Sté des GARAGES DE L'ODET 
69, route de B é nodet - Q UIMPER 

Tél. -1 08 

195&-1959 PRUD'HOMME Hervé (1~ 
68, rue de Fougères 
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35 • RENNES Tél. 40.31.40 
Ma .. eur·Kin6sl1hérapeute 
Pro/CSSI!IIr tt rEcole de Mœuo-Kinisithé· 

raple dt Re11nes 
RcspO/Isablt dt recherches historiques ma 

Arclril·es Dl pttrltmentalt3 d'lllt~t-v,. 
loin• 

Membre de fAuociatioll Sclentlfiq~ dt 
8NJIOflle 

Membre des AssociotioiiS ou Sociltés Ar­
clr4olfJI/ques de fl/le-ct-VI/aine er th• 

Molu• 

1921-1925 PUECH Alpl\onse (1910) 
Kernlou 
29 S • PLUGUFFAN 
Agriculteur 

1943-1951 QUEFFURUS Jean-Paul (1e:l2) 
Rua Frédéric-Le Guyader 
29 S - QUIMPER 
E.mploy6 de Bureau 

Ponts et Chaussées 
Rue Th6odor•Le Hare 
29 S - QUIMPER Tél. 1.2A 
Mldail/e dit la Jeu11ene et de$ Spon.r 

1945-1954 QU~MéR~ Erwan (1934) 
Boulevard de Kerguélen 
Photograpl\a 

1947·1950 QU~MêR~ Jean (1950) 
'S7, rue Kéréon 
29 S • OUIMPER Tél. 21 .64 
CommerÇIInt Radio-Electricien 

1945·1953 QUI!MI!Rè Ronan (1932) 
51, avonue de ta Gare 
29 S • QUIMPER 
Chlrurglen·DenUste 

Tél. 27.44 

1947-1954 LE QUINQUIS Jean-Pierre (11134) 
9. quai Neul 
29 S • QUIMPER 
Ingénieur E.N.S.M. 

Papelerles Bolloré • Odet 
29 S • ERGU~·GABËR IC 

Tél. Quimper 82 Poste 25 

1947·1953 QUINQUIS Pierre (1935) 
Résidence de Pral-Maria • Bêl C. 3 
29 S • QUIMPER 
lngénlour E.N.S.M. 

1948·1951 RANNOU Jean (1934) 
Clos du Roz - KERNËVEL 
29 S • ROSPORDEN Tél. 1.86 
Repr6sentant de Commerce 
S. A. GUYOMARC'H - Aliments du Bétail 
56 • VANNES 

1953-1961 RANNOU Marcel (1941) 
65, rue Legillon 
62 - BËTHUNE 
Technicien Sup6rleur (Moteura) 
A11cl•" pro/tSMur du Llkb 

196(>-1963 RENAN Guillaume (1944) 
Kemoa 
22 - PAIMPOL 
Technicien Sup6rleur (Eiectrotochnlque) 

1963·1966 RllNêVOT Michel (1947) 
H.LM. de Kermabon 
29 S - DOUARNENEZ 
lnsthuteur (Enseignement Celhollque) 
Ecote Salnt..Joseph 
2, rue Balhommet 
29 N - LANDERNEAU 

GPaines d'élite ''Cb~USE " 
LES GRAINES DES ACHETEURS DIFFICILES 

za. rue Salnt·Prnnçols • QUIMPER 
'l'tl. IS -27 

2, avea. P.•Ouc!gtten · CONCARNEAU 
Til. &-li$ 

P. NICOT S. rue Nalloonle - R 0 S PO R 0 BN 
T#J. 2- 01 

Cl h\ELO VBN 
Tél. 1 04 



24 

1945-1948 RENOT Louis (1931) 
2, rue des Glycines 
58 - PONTIVY 
Professeur (Dessin et techniques artisti­

ques) 

Collège d'Enseignement Technique 
58 - PONTIVY 

1932·1938 RIOU François (1921) 
Résidence de Pen-Rule - A. ~ 
Rue Créach-Alan - Kerteunteun 
29 S - QUIMPER 
Marine Marchande (Cspitalne au Long 

Cours) 
Commandant - Cie Maritime des Char· 

geurs Réunis 
3, boulevard Malesherbes 
75 - PARIS a• 

1921-1926 RIOU René (191 1) 
Tréodet 
29 S - ERGUË-GABËRIC 
Agriculteur 
Croix dt Guerre 1939-45 
Médaille Militaire 

1933-1938 RIVIàiE Michel (1924) 
117, rue Salnt-HIIalro 
28 - NOGENT-LE-ROTROU 
Horloger-Bijoutier 

1954-1964 RIVOAL Emile (1943) 
55, rue Jean-Biou~en 
92 - VANVES 

Tél. 30!> 

Contrllleur des Installations Eleetro-Méca­
nlques des P.T.T. 

1947-1950 RIVOAL Guy (1936) 
5, rue Henri-Barbusse 
29 N - BREST 
Marine Nationale (Premier Maltte Méce· 

nlc len) 

1948-1953 LE ROCH Jean (1933) 
1, rue Carbonnières 
29 N - BREST Tél. 44.32.19 et 44.35.79 
Chef de Contre de Transpor1S 
Compagnie des Transports du Finistère 
29 N - BREST 

1954-1958 ROLLAND Michel (1943) 
V.B.M. Bâtiment D213 
52 - SAINT·DIZIER 
Aviallon MlflU.Ire 

B.A. 113 
52 - SAINT-DIZIER 

1969·1961 ROLLAND Michel (1942) 
10. avenue de Tivoli 
33 - LE BOUSCAT 
Inspecteur Technique 

S.A. BURROUGHS • Machines Comptables 
90, rue Amiral-Courbet 
33 • LE BOUSCAT Tél. 52.86.70 

1963-1960 ROLLAND Pierre (1942) 
Clos du Triolet 
Chemin du Triolet 
34 - MONTPELU ER 
Ingénieur Electronicien E.S.M.P. 

Société I.B.M. 
34 - MONTPELLIER 

G. BLOUIN & Cie 
Miroiterie 

Droguerie en gros 
Installations de Magasins 

Dlposltolrll des PEINTURES: 
THEO LEFEBVRE 

CORONA - TOLLENS - SILEXORE 

Zone Industrielle de KERHUEL (ou Hippodrome) 
Bue du 0' Piquenard, QUIMPER - Tél. 22-74 

LE LIKËS 

CENTRE 

LECLERC - Chaussures 
31 , rue des Reguoires [derrière lo Poste), QUIMPER 

félêph. 27-73 

CHAUSSE BIEN 
HOMMES · DAMES · ENFANIS 

Spéclalilh pour écoliers : Basket, T~nnit, ecl ... 
CHOIX - PRIX ET QUAUTE 

1939·1939 ROSPAPE Jean (1921) 
18, rue Gambetta 
29 S - QUIMPER 
Sous-Directeur de Crédit Agricole 
Caisse Régionale de Crédit Agricole Mutuel 
34. rue de Douarnenez 
29 S - QUIMPER Tél. 88 

1954·1962 ROUSSEL Jean (1942) 
36, avenue des Glénan 
29 S • QUIMPER 
Ingénieur I.T.P. (Moteurs) 
Directeur Technique des Ets ROUSSEL 
(Reclilication - Reconstruction de Moteurs 

- Injection) 
2. rue Victor-Hugo 
29 S - QUIMPER Tél. 2.82 

1925·1930 LE SA~C Corentin (1914) 
4, boulevard Galflénl 
58 - LORIENT 
Ingénieur E.C.A.M. et I.E.T.S.M. 

Direction des Travaux • Commission d 'Ex­
périences de GAvres 

5. boulevard Joflro 
56 - LORIENT Tél. 64.38.38 

1960-1965 SALAHUN André (1949) 
Rue du Général-De Gau lle 
29 - ILE DE SEIN 
Marine Natlonekt (Fourrier) 

1902·1906 SALAUN Corentin (1894) 
Résidence Trévarez 
Rue Paui·Borrossi 
29 S - QUIMPER 
En retraite 

192t·1925 SAVARY Adrien (1909) 
Rue Carré 
56 • LE FAOUET Tél. 71 
Industriel (Meubles - Menuiserie de série) 

1937-t939 SAVARY Alexis (1921) 
tfi. boulevard du Colombier 
35 - RENNES Têt. 40.26.58 
Commissaire aux Ventes des Domaines 

1951-1954 SAVARY André (1938) 
t . rue Charles·Géniaux 
35 • RENNES 
Assistant de Sclencos 
Faculté des Sciences 
35 - RENNES 

1952·1959 SAVINA André (1941) 
34, rue Desnoueues 
75 - PARIS 15' 
Ingénieur Civil d as Mines 

Tél. 250.60.21 

Centre Leclerc 
Textile - Confection 

33. rue des Reguoires (tlwlire fa P'oS~e) - TéL 24-7 7 
Q UIMPER 

TOUT L'HABILLEMENT 
Ou aouo-v6tement 6 l 'lmperm6obte 

Linge de mal•on, couvertures, e lc 
Trouneau pour pen1ton 

atl.r Ptlz tuonnu• lu molru ~lteu J e toule /a Fumee 

1946-t952 SCAVENNEC Hubert (1934) 
13. rue du Duc d'Aumale 
29 N • BREST 
Marine Nationale (Maitre fourrier) 

1954·1964 SCORDIA Louis (1943) 
7, rue Lénine 
94 • IVRY-$UR·SEINE 
Officier de PoUce 
Préfecture de Police 
75 - PARIS 

1957-1965 SCOTET Joseph (1945) 
20 bis, rue Marx-Dormoy 
29 S • QUIMPER 
Contrllleur des P.T.T. 

1949-1955 SEBiLLOT Charles (19353) 
58, boulevard Mesnler de Querlen 
44 - NANTES 
Otncier de l 'Armée de Tene 
capitaine 
13' D.B.l.E. 
DJIBOUTI (T.F.A.I.) 

1947·1965 S~GALEN Jacques (1936) 
7, rue Robert·Brlzard 
28 - NOGENT-LE-ROTROU 
Ingénieur E.F • .R. (Radio-Etectricité) 

1904·1906 LE S~VEN Maurice (1891) 
20, rue de I'AIIouie 
44 - NANTES 
Ingénieur I.C.A.M. en retraite 

1940-1941 S~VI:RE Jean-Marle (1921 ) 
7. rue Haute 
91 - VIRY-CHATILLON 
Technicien Supérieur (Navigation Aérienne) 

Centre de réception de l'Aéronautique 
Civile 

Fleury·Mérogis 
91 • SAINT-MICHEL-SUR-QRGE 

Tél. 921 .72.35 
Clrcvali6r de la L6gion d'Hom•ew· 
Croix de Guerre 1939-<IS 
M6dallle a• la RésWonc. 

1932·1934 SEZNEC Jacques (1922) 
(Frère Marle-Albert de Jésus) 
Cormot Sainte-Anno de Bordigné 
n · BERNAY-EN-CHAMPAGNE Tél. 5 
Religieux Carme (HOtelier) 

PR.ESSB Ltaélw.B - BIUIJT 
INPR!MtlRIB CottNOUAil.LAISI! - QUIMI'8R 

Louis Roussel 
2. R UE V I CTOR- HUGO 
4 · R UE DU COSQUER 

QUIMPER - T él. 2-82 

RECONSTRUCTEUR DE MOTEURS 

STA.TION ÉLECTRO - DIESEL " BOSCH " 
Reclificalion ta mbours de !reins Freins Garnitures de !reins 

Pièces détachiu - Matérie.l 

Electro-Ménager - Radio • Télévision 
P. LE GRAND 

CUISINIÈRES RÉFRIGÉRATEURS 

SAUTER 
SERVICE APRlS · VENTE ASSURl 

29, roe des Reguaires, QUIMPER · Tél. 7·13 

CAISSES RURALES H OUVRIERES 
DU FINISTÈRE 

Allée Couthouren, QUIMPER. Tél. 12-33 
LA1 JOIIIÛ que vou1 nou1 coll/iu relient dan1 
k pay1 et 1ervent d aider d la cmulflll!tlotl et d 
l'amilloration de I'Hablrat Rural et Urbobt 

Coosulta oos Sea-étaires locaux. 


